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L’URSS tirera sur tout avion-espion 
et ne versera pas de dédommagement

culture et société

MOSCOU (d'après AFP et Reuter) — 
L’URSS a fait hier des aveux presque 
complets dans l’affaire du Boeing sud- 
coréen : après neuf jours d’hésitation, 
un haut responsable militaire a publi­
quement admis que le 747 de la KAL 
avait été abattu par « des missiles » de 
la DCA soviétique.

Mais Moscou a de nouveau imputé 
aux Etats-Unis la responsabilité de la 
« provocation » du Boeing, sans toute­
fois apporter, selon les observateurs, de 
preuves matérielles pour étayer sa 
thèse.

Vers une 
Cour du 
Québec 
unique
par Bernard Descôteaux
QUÉBEC — Le gouvernement 
québécois a la ferme intention de 
procéder à la réforme de ses tri­
bunaux, attendue depuis long­
temps. La Cour provinciale, la 
Cour des sessions de la paix, le 
Tribunal de la jeunesse et divers 
tribunaux administratifs seraient 
alors fusionnés pour devenir un 
seul tribunal, une Cour du Qué­
bec.

Le ministre de la Justice, M. 
Marc-André Bédard, a amorcé 
hier le processus de consultation 
sur cette réforme qui pourrait 
avoir lieu à l’automne 84. Cette 
étape sera suivie de la présenta­
tion d’un projet de loi en juin pro­
chain pour adoption l’automne 
suivant.

Le ministre, qui participait hier 
à la Journée du Barreau à la Fa­
culté de droit de l’Université La­
val, a expliqué ces longs délais 
par l’importance de cette ré­
forme. Ce sera « la première mo­
dernisation des tribunaux depuis 
1867 », a-t-il rappelé. Il a aussi sou­
ligné la présence de certains 
écueils constitutionnels qui im­
posent de redoubler de prudence 
si on veut établir la nouvelle Cour 
en terrain solide.

Selon le projet soumis à la con­
sultation, on regrouperait sous 
une même autorité tous les tri­
bunaux de juridiction québécoise. 
Cette nouvelle autorité serait la 
Cour du Québec, elle-même sub­
divisée en quatre chambres: une 
chambre criminelle qui repren­
drait les pouvoirs de la Cour des 
sessions de la paix et dans cer­
tains cas de la Cour provinciale ; 
une chambre civile qui rempla­
cerait la Cour provinciale; une 
chambre de la jeunesse qui serait 
à toutes fins utiles l’équivalent du 
Tribunal de la jeunesse; enfin une 
chambre administrative qui re­
grouperait plusieurs tribunaux 
administratifs tels le Tribunal de 
l’expropriation, la Commission 
d’appel de francisation des entre­
prises, le Tribunal des profes­
sions, etc.

Le premier objectif du gouver­
nement est d’assurer aux justicia­
bles une plus grande accessibilité 
aux tribunaux. Avec une seule 
porte d’entrée, il sera plus facile 
pour les citoyens de se retrouver
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Le chef de l’état-major soviétique, le 
maréchal Nikolai Ogarkov a en outre 
clairement averti qu’il tirerait de nou­
veau sur tout appareil qui se livre a de 
l’espionnage dans son espace aérien. Il a 
enfin exclu tout dédommagement aux 
familles des victimes.

A Tokyo, la police a annoncé la décou­
verte en mer du corps d’un enfant qui 
pourrait avoir été un passager du 
Boeing et de débris métalliques qui 
pourraient provenir de l’appareil.

•À New York, le Conseil de sécurité a 
reporté à lundi soir son vote sur la réso­
lution occidentale demandant au secré­
taire général de l’onu de mener une en­
quête.

À Bruxelles, les seize pays de l’Al­
liance atlantique n’ont pu s’entendre sur 
des représailles communes contre Mos­
cou, mais une majorité d’entre eux a dé­
cidé d’imposer un boycottage des vols 
vers et en provenance de Moscou à 
compter du 15 septembre.

À Washington, le président Reagan a 
décrété un deuil national demain à la 
mémoire des 269 victimes du Boeing 
sud-coréen. Washington a d’ailleurs ju­
gées « insuffisantes » les nouvelles expli­
cations soviétiques de la tragédie.

U ne immense carte murale de l’Ex­
trême-Orient soviétique à l’appui, le ma­
réchal Ogarkov a décrit la catastrophe 
dans une conférence de presse bondée 
tenue hier à Moscou.

Il a indiqué que « les forces d’inter­
ception soviétiques ont eu pour ordre

d’arrêter le vol avec les missiles équi­
pant leurs avions ». Cet ordre « a été 
exécuté », a-t-il dit, lorsque l’avion se di­
rigeait vers des objectifs « d’une très 
grande importance stratégique ».

Il était alors 06h24 locales le 1er sep­
tembre (18h24 G MT le 31 août). La ca­
tastrophe a fait 269 victimes.

Dix chasseurs SU-15 et MÎG-23 ont 
participé aux « vaines tentatives » d’in­
terception du Boeing, a dit le maréchal. 
Les missiles air-air ont été tirés par un 
Sukhoi, après un tir de semonce de « 120 
projectiles de charges traçantes ».

Avec le maréchal Ogarkov, deux 
hauts dirigeants de l’URSS se sont at­
taché à « prouver que l’appareil était en 
mission spéciale de reconnaissance » 
au-dessus de leur territoire national.

M. Leonid Zamiatine, chef du dépar­
tement des Informations internatio­
nales du Comité central, et M. Gueorgui 
Kornienko, premier vice-ministre des 
Affaires étrangères, assistaient le ma­
réchal devant plusieurs centaines de 
journalistes et de diplomates.

Le responsable militaire a présenté 
un faisceau de présomptions dont il dé­
coule, a-t-il dit, que la défense aérienne 
soviétique ne pouvait pas prendre le 
Boeing pour un appareil civil.

Interrogé sur l’existence de preuves 
concrètes à publier, il a affirmé que les 
services soviétiques étaient « en TOsses- 
sion de toutes les données, vérifiées par 
la suite par une commission d’enquête ».

Les trois dirigeants soviétiques ont

par adleurs indiqué qui avait donné l’or­
dre de tirer. La décision a été prise par 
le commandement de la DCA de la ré­
gion militaire d’Extrême-Orient qui en 
a « immédiatement informé » l’état-ma- 
jor.

Ils ont toutefois éludé par trois fois 
foute réponse à la question de savoir si 
et quand les autorités politiques suprê­
mes avaient été inf.3rmées.

Dans le détail, le maréchal Ogarkov 
n’a pas innové: le Boeing coréen a une 
silhouette ressemblant à celle des 
avions américains de reconnaissance 
RC-135. a-t-il notamment réaffirmé. En 
outre, Washington ou "Lokyo n’ont pas 
donné l’alerte, ni prévenu les autorités 
soviétiques de cette violation de l’es­
pace aérien qui a duré deux heures et 
demie et ne pouvait pas leur avoir 
échappé.

Pour appuyer la thèse de Moscou, le 
maréchal a notamment évoqué la pré­
sence simultanée dans le ciel soviétique 
du Boeing et d’un RC-135 américain.

Les deux avions se sont rapprochés, 
puis « confondus sur les radars pendant 
10 minutes », a indiqué le mihtaire, pour 
lequel leur vol « a été coordonné pour 
compliquer la tâche de détection ».

La version américaine selon laquelle 
le Boeing volait en clignotant des feux, a 
été démentie par le maréchal. Il a au 
contraire affirmé que le 747 évoluait 
« tous feux éteints » : c'est un chasseur 
soviétique qui a aperçu les feux d’un au- 
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La fierté a L’avenir de
un... orchestre Maurice Béjart
C’est ce soir que l’Orchestre 
symphonique de Montréal 
ouvre son année de jubilé 
avec un grand concert 
Beethoven présenté au Forum 
sous la direction de Charles 
Dutoit, qui vient de renouveler 
son contrat jusqu’en 1988. 
Gilles Potvin profite de cette 
double occasion pour tracer le 
portrait historique et musical 
de cet orchestre, devenu un 
vivant symbole de fierté pour 
Montréal. Pages 17 et 28.

Le Ballet du XXe Siècle, de 
Maurice Béjart, revient à 
Montréal du 15 au 18 
septembre, après une absence 
de huit ans. La compagnie 
bruxelloise présentera trois 
ballets: « Eros Thanatos »,
« Wien, Wien nur du allein » et 
« Boléro ». Mais Béjart, quant 
à lui, ne songe qu’à ses 
oeuvres futures, a expliqué le 
célèbre chorégraphe dans une 
interview à Carol Bergeron. 
Page 17.

Remue-ménage en cours chez les sous-ministres

Lévesque prépare un important 
remaniement de son cabinet
par Rodolphe Morissette 
et Pierre O’Neill

Le premier ministre du Québec, M. 
René Lévesque, serait à élaborer un 
prochain remaniement ministériel et 
selon l’hypothèse actuellement la plus 
probable, il sera majeur.

Parallèlement, on assiste à un véri­
table remue-ménage chez les sous-mi- 
nistres du gouvernement.

Si le remaniement ministériel doit 
être mineur, il pourrait être annoncé 
dans les jours qui viennent, avant la réu­
nion spéciale de trois jours que tiendra 
le conseil des ministres la semaine pro­

chaine. Ce sera une réunion de straté­
gie, au cours de laquelle le cabinet pré­
cisera ses orientations pour l’avenir im­
médiat et analysera entre autres le 
feed-back plutôt sévère dont le caucus 
des députés du Parti québécois a nourri 
les ministres lors des assi.ses récentes 
de Gatineau.

Si le remaniement, en revanche, pro­
met d’être plus important, le premier 
ministre pourrait le reporter à la fin de 
l’année en cours. Voilà pour l’heure l’hy­
pothèse la plus plausible, suivant les in­
formations recueillies par LE DEVOIR 
au cours des derniers jours.

Le changemeni stratégiquement le

plus important consisterait à retirer à 
M. Marc André Bédard le portefeuille 
de la .1 uslice, dont il a la responsabilité 
avec celui de la Réforme électorale. Il 
ne s’agit guère d’une démotion. M. Bé- 
dai d se con.sacrerait ainsi à temps com­
plet à la réforme du mode de scrutin. 
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Québec renonce 
au projet Archipel

Le ministre des Transports, M. Michel Clair, a procédé hier à i’inauguration des travaux de modernisation de la ligne 
ferroviaire reliant Montréal à Rigaud, au coût de $ 50 millions. Plusieurs personnalités i’accompagnaienf, dont MM. 
Lawrence Hanigan, président et directeur général de la CTCUM, Pierre DesMarais II, président du comité exécutif de 
la CUM, et Georges E. Benoit, vice-président du Canadien Pacifique. Informations on page 5 (Photo Rejean Meloche)

par Pierre O'Neill
Le gouvernement Léve.sque ne réali­

sera pas le projet initial d’aménage­
ment intégré des eaux de l’archipel de 
Montréal, les études de faisabilité 
l’ayant déclaré non rentable.

C’est ce qui ressort du mémoire que 
le ministre délégué à l’Aménagement et 
au Développement régional, M. Fran­
çois Gendron, a soumis jeudi dernier à 
la réunion du comité ministériel Archi­
pel.

Dans le document qu’il présentera 
sous peu au conseil des ministres, M. 
Gendron recommande d’abandonner le 
volet hydroélectrique du projet et de 
réaliser uniquement le projet d’amé­
nagement des rives, qui sera désigné 
sous l’appellation de . Parc national 
Archipel ».

Outre M. François Gendron, le comité 
ministériel Archipel est composé des 
ministres Yves Duhaime (Énergie et 
Ressource.s), Guy Chevrette ( Loisirs, 
Cha.s.se et Pèche), Adrien Ouelleltef En­

vironnement) et Jacques Léonard (Af­
faires municipales). Après avoirpris 
connaissance du mémoire de M. (Ten­
dron, le comité ministériel a convenu de 
recommander au cabinet d’écarter dé­
finitivement le projet d’exploitation des 
ressources hydrauliques, tout en per­
mettant à l'Ilydro-Québec de poursui­
vre des études de faisabilité sur des pro­
jets moins importants de construction 
de barrages, visant notamment à assu­
rer la régularisation des eaux. Par ail­
leurs, c’est le ministère des Loisirs, de 
la Chas.se et de la Pêche qui sera le maî­
tre d’oeuvre du nouveau Parc national 
Archipel.

Commencées en 1979, les études de 
faisabilité du projet Archipel ont coûté 
ju.squ’ici la somme de % 20 millions. Lors 
de la table de concertation de juin 1982, 
le projet commençait déjà a susciter de 
vives oppositions. De cette consultation, 
le gouvernement avait retenu les con­
clusions suivantes: un oui massif aux 
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Les cartes cachées des présidentielles américaines
WASHINGTON — A 14 mois des 

élections présidentielles améri­
caines, la campagne électorale 

est déjà en bonne voie et les paris sont 
ouverts. Mais il y a deux cartes cachées 
dans le jeu, celles qui suscitent la plus 
grande curiosité et permettent toutes 
les hypothèses : Ronald Reagan, le pré- 
sideiiu et .Ies.se Jackson, le pasteur.

Le président des Etats-Unis aime res­
ter silencieux lorsque autour de lui on 
s’interroge sur ses intentions: sera-t-lI 
de nouveau candidat à la direction du 
Parti républicain et à la présidence en 
19847

par Sylviane Tramier

— « Attendez et vous verrez ». répond- 
il avec un large sourire quand des jour­
nalistes posent la question.

Quant à Jes.se Jackson, le leader noir 
de (’hicago, il mène avec conviction et 
efficacité .sa « croi.sade » pour l’inscrip­
tion des Noirs sur les hstes électorales. 
Il sillonne les Etats du Sud et répète in­
lassablement le même message: ■ Le 
train de la liberté arrive. Mais il faut

s’inscrire pour monter dedans. En voi­
lure, en voiture! » Ses parti.sans l’encou­
ragent à tenter sa chance aux élections 
présidentielles et scandent sur son pas­
sage: « Run Jesse Run. »

La possibilité que Jesse Jackson se 
porte candidat enthousiasme la popula­
tion noire en générale, mais elle donne 
la migraine aux démocrate» s’il se pré- 
.sente, Jes.se JacÉson n'a aucune chance 
de remporter l’investiture démocrate, 
mais II peut brouiller les cartes.

D’abord parce qu’on ne sait pas très 
bien à quel autre candidat démocrate .sa 
campagne va profiter et ensuite parce

qu’on craint tjue l'ardeur des partisans 
de Jackson ne se transforme en com­
plète indifférence en novembre 1984, 
lor.squ’Il faudra choisir entre un prési­
dent républicain et un démocrate, qui ne 
sera pas Jes.se Jackson. Et .si l’électorat 
noir ne se déplace pas ce jour-là, la vic­
toire peut échapper aux démocrates.

t ’es craintes ont été évoquées à plu­
sieurs reprises par Mme Coretla Scott 
King, l'épou.se du leader du Mouvement 
des droits civiques, et par le maire d’A­
tlanta, Andrew Young, au cours des cé­
rémonies qui ont manjué le 29e anniver 
sa ire de la marche pour les droits civi­

ques à Washington, le T Tit dernier.
Selon Andrew 't'oun: » l’efloit que 

fait Jesse Jack.son pour mobiliser les 
Noirs et les inciter à voler est remar- 
(juable, mais je ne crois pas que sa can- 
nidature .soit la bonne stratégie pour le 
moment. •

Benjamin Ilook.s, président de l'As- 
.soclation nationale pour l’avancement 
des gens de couleur (NAA(’T) a ex­
primé les mêmes ré.serves: • Une can­
didature noire n’a pas l’ombre d’une 
chance et je donnerais mon vote à celui 
qui sera le mieux placé pour renvoyer 
en (’alifornie et sans billet retour l’ac

luel occuiianl do la Maison Blanche ».
l’oui l in '..ni, .Ies.se Jack.son reste 

énigmalii|ue sur .s(‘s intentions; il ne ca- 
chi' pas ()ue l’idé*- de se jirésenler lui pa­
rait sédui.sanle, et les exemples de {Chi­
cago et de Philadelphie oui ont élu un 
maire noir cette année, lui montrent 
((u’une candidature notre est capable 
d’amener des Noirs à voler massive­
ment dans les villes.

Le calriil de Jes.se Jackson est stm- 
|)le il y a environ sept millions de Noirs 
américains en âge de voter qui ne sont 
pas inscrits '-ir Ic'^ listes si on parvient 
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Le livre blanc sur le développement des régions 
soulève des craintes dans le monde municipal
par
Marie-Agnès Thellier

Qualifié de « projet ma­
jeur » et de « carte-mai- 
tresse » par le président de 
l’Union des municipalités du 
Québec, M. P'rancis Dufour, 
le livre blanc sur le dévelop­
pement des régions, Le choix 
des régions, so-ulève certai­
nes craintes dans le monde 
municipal, qui en appuie ce­
pendant les objectifs de dé­
veloppement régional et de 
concertation.

Au fond, les élus munici­
paux se demandent quels 
pouvoirs resteront à la mu­
nicipalité locale après que le 
gouvernement ait « choisi » 
de parler développement au 
niveau des régions et des mu­
nicipalités régionales de 
comté.

De plus, les élus se méfient 
de 'a « vaste réorganisation 
sc'-m-politique du Québec »,

qui leur semble présente en 
filigrane dans Le choix des 
régions. « Le document 
rendu public par le ministre 
délégué à l’Aménagement et 
au Développement régional, 
M, François Gendron, s’im- 
pwse dès aujourd’hui comme 
un projet majeur, une trame 
de fond sur laquelle pour­
raient se greffer, à l’avenir, 
d’autres réformes. Nous .sa­
vons que l'horizon politique 
immédiat nous réserve déjà 
l’étude de certaines législa­
tions nourries de ce même 
,souci de va.ste réorganisation 
socio-politique du Québec: 
réforme électorale ou encore 
projet de loi 40 sur la ré­
forme scolaire », a déclaré 
M, Dufour à l’ouverture du 
plus important colloque tenu 
par l’UMQ, hier à Montréal, 

Le discours de M, Dufour 
était significatif : à part quel­
ques remarques touchant à 
la concertation régionale, à

part la proposition de créer 
dans chaque région une 
« conférence régionale des 
municipalités », ses propos 
tournaient surtout autour de 
la philosophie de décentrali­
sation, qui fera l’objet d’une 
conférence Québec-munici­
palités en 1984,

Tandis que le livre blanc 
privilégie la municipalité ré­
gionale de comté (MRC) 
comme cadre des actions de 
développement, l’UMQ veut 
recourir aux ententes inter­
municipales, qui laissent plus 
de liberté aux municipalités 
et consacrent « la municipa­
lité locale comme seul déci­
deur politique », Sous d’au­
tres termes, il s’agit essen­
tiellement du même combat 
que celui mené par les unions 
d’élus municipaux contre la 
loi 125 d’aménagement et 
d'urbanisme, qui créa les 
MRC, Le président de l’UMQ 
s’élève aussi contre l’imposi­

tion d’un modèle unique de 
MRC et contre la création 
d’un appareil décisionnel 
complexe à la tête des nou­
velles régions.

Quant à la régionalisation, 
le document de l’UMQ remis 
aux 500 participants au col­
loque sur le Choix des ré­
gions propose que les muni­
cipalités participent volontai­
rement au P'onds d’interven­
tions régionales (et non ré­
glementairement), que Qué­
bec surseoit à l’intégration 
de tous les conseils consulta­
tifs dans la futur Conseil ré­
gional de concertation et 
d’intervention (CRCI), mais 
cependant que l’on procède à 
une sérieuse évaluation des 
structures et des instruments 
régionaux existants.

Le maire de Granby, M, 
Paul O, Trépanier, a repro­
ché publiquement à M, Du­
four le contenu du discours

inaugurant le colloque, À ses 
yeux, l’UMQ a déjà pris po­
sition sur le document Gen­
dron: « Vous avez une posi­
tion assez figée alors que 
nous (élus municipaux) de­
vons changer nos manières 
de voir, dans une société qui 
évolue à un rythme rapide », 
a-t-il dit.

Présent au colloque, ainsi 
que son collègue des Affaires 
municipales, M, Jacques 
Léonard, M, Gendron a dé­
claré aux journalistes être 
heureux que son document 
suscite intérêt et débat, mais 
regretter que le colloque de 
rUMQ traite à la fois décen­

tralisation et renforcement 
des régions, M, Gendron 
craint que les élus n’aient pas 
compris l’objectif de la régio­
nalisation, qui est « d’influen­
cer davantage l’action du 
gouvernement en région, no­
tamment les revues de pro­
grammes des ministères sec­
toriels »,
■ Un exemple de cette in­
compréhension touche la 
présence des élus munici­
paux dans le CRUT, L’UMQ 
redoute « que les édiles se re­
trouvent pieds et mains liés 
par des orientations fixées 
par une majorité (de non- 
élus) ne partageant pas leurs

préoccupations », Aussi pro- 
pose-t-eUe la création d’une 
conférence régionale des 
municipalités, qui pourrait 
être représentée au CRCI, 

Pour M, Gendron au con­
traire, les élus municipaux 
ne devront pas siéger au 
CRCI en tant qu’élus muni­
cipaux, « avec le rôle d’éva­
luation sous la fesse d’en ar­
rière », mais siéger en tant 
qu’agents de développement 
comme les autres agents des 
différents secteurs, écono­
mique, social et culturel. Le 
ministre n’est cependant pas 
opposé à ce que les élus se 
dotent d’une conférence ré­

gionale, qui déléguerait des^ 
représentants au CRCI,

M, Gendron estime que le 
CRCI ne sera pas la « machi 
nerie lourde » redoutée par 
rUMQ; il s’agit de rendre 
permanente la concertation 
des sommets régionaux et de 
succéder aux Conseils régio-, 
naux de développement et; 
aux autres conseils régio-i 
naux par une seule structure; 
légère et quelques outils, « Il 
ne s’agit pas de créer une 
Communauté urbaine ou une 
Société de développement de 
la Baie James par région 
loin de là », précise M, Gen 
dron.

Subventions aux municipalités

L’UMQ se réjouit de l’entente 
signée entre Québec et Ottawa

guénn
, l éditeur

éditeProgramme'
Intégré de 
lecture,
d’oral et d’écrit
Collection P,l,L,0,É, 
dirigée par Alain Vézina, 
avec la participation 
de Gilles Primeau 
(consultant pédagogique)
Cahiers
d’activités périssables 
ou non périssables
Les cahiers prévus pour cha­
cun des niveaux offriront des 
activités visant à développer 
les connaissances orthogra­
phiques et discursives Inscri­
tes. à chacun des niveaux, 
dans le nouveau programme 
de français. Be année

rï

par
Marie-Agnès Thellier

Partisan de subventions 
aux municipalités dans le ca­
dre d’une entente signée par 
Gttawa avec le gouverne­
ment du Québec, le président 
de l’Union des municipalités 
du Québec, M. Francis Du­
four, s’est dit heureux de la 
tournure récente des évé­
nements, après l’échange de

En vente 
dans toutes 

les 
librai­

ries

correspondance de MM. 
René Lévesque et Pierre 
Trudeau.

« Le débat semble bien 
s’engager et on va le suivre 
de près. Nous voulons qu’Ot- 
tawa respecte le cadre cons­
titutionnel », a déclaré le 
maire de Jonquière, rappe­
lant combien depuis l’au­
tomne 82 le monde municipal 
et gouvernemental a été per­
turbé par l’intrusion du gou­
vernement fédéral dans le 
domaine municipal.

M. Dufour souhaite que les 
programmes qui seront né­
gociés ressemblent à l’ancien 
programme d’aide à l’emploi 
communautaire, « qui s'est 
très bien comporté ». Il es­
time qu’aucune perte d’em­
plois n’a résulté de la chicane 
Québec-Ottawa, à son apogée 
au début de l’été.

Le ministre des Affaires 
municipales, M. Jacques
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Léonard, a précisé que le 
processus de négociation se­
rait enclenché dans les pro­
chaines semaines. Le Québec 
voudra inclure dans l’entente 
des programmes de création 
d’emplois et des program­
mes d’infrastructures muni­
cipales.

Il lui semble qu’Ottawa re­
connaît maintenant la juri­
diction exclusive du Québec 
dans le domaine municipal et 
renonce à un deuxième sys­
tème de contrôle financier 
sur l’utilisation des fonds. Au 
terme de sa rencontre avec 
les deux unions d’élus muni­
cipaux hier à Montréal, M. 
Léonard a souhaité que l’es­
prit de solidarité demeure 
dans l’autre phase (celle des 
négociations).

Françoise Dolto
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■ Élection du « pape noir »
ROME (Reuter) — Les dirigeants des 83 « provin­

ces » jésuites se sont reunis hier à Rome en congréga­
tion, pour désigner leur nouveau « général ». Pour l’ins­
tant, ces fonctions sont remplies par le père Paolo 
Dezza, Italien, désigné par Jean-Paul II en 1981 avec le 
titre de « délégué personnel du pape ». Cette nomination 
avait été à l’époque considéré comme un coup porté 
au prestige des Jésuites et un affront personnel au gé­
néral de l’Ordre, le père Pedro Arrupe, dont la démis­
sion a été officiellement acceptée samedi dernier. Les 
220 responsables jésuites devaient à partir de jeudi se 
consulter sur le choix de leur général R est strictement 
interdit de faire campagne, et l’homme désigné est 
obligé d’accepter.

■ Feu de forêt maîtrisé
Un petit feu de forêt qui a menacé le village de Saint- 

Lin durant plusieurs heures mercredi et jeudi a enfin 
été maîtrisé, a rapporté la Sûreté du Québec. Le feu, dé­
clenché mercredi matin probablement par un mégôt de 
cigarette, s’est approché à quelques centaines de mè­
tres de Saint-Lin, dans les Laurentides, a affirmé un 
porte-parole de la police. Les sapeurs et les avions-ci­
terne du gouvernement québécois ont lutté pour stop­
per l’avance des flammes jusqu’à ce que le vent les 
chasse de la lisière du village, mercredi. Jeudi, toute­
fois, le vent a tourné, soufflant le feu vers la commu­
nauté. Sur le qui-vive, 50 familles s’apprêtaient à quitter 
leur foyer à tout moment. Le feu a été maîtrisé plu­
sieurs heures plus tard. Rimouski manque d’anesthésis­
tes

■ Crise au CHR
RIMOUSKI (PC) — Depuis la démission des 28 chi­

rurgiens du Centre hospitalier régional de Rimouski, 
mercredi à midi, deux patients ont été transférés vers 
des hôpitaux de Québec, et un autre à l’hôpital d’Amqui. 
Les chirurgiens ont démissionné en bloc afin de forcer 
la main aux autorités pour que trois anesthésistes 
soient embauchés. Il y a actuellement seulement deux 
anesthésistes au centre ho^italier. Le Dr Robert Dai- 
gneault, directeur des services professionnels, a estimé 
que la crise pourrait se résorber d’ici à lundi. Selon lui, 
le ministère des Affaires sociales envisage à court 
terme la possibilité de jumeler le centre hospitalier 
avec des hôpitaux de Québec ou de Montréal. Ces der­
niers pourraient ainsi prêter des anesthésistes pour des 
périodes d’une ou deux semaines par mois, de sorte que 
le centre de Rimouski puisse disposer des services de 
cinq anesthésistes en tout temps.

■ Amway: audience reportée
OTTAWA(PC) — Les procédures sont tou j ours en 

cours par le gouvernement fédéral dans le but obtenir 
des États-Unis l’extradition de quatre hauts dirigeants 
de la compagnie Amway qui doivent répondre devant 
les tribunaux canadiens à des accusations de fraude à 
l’égard du gouvernement. La compagnie Amway aurait 
induit les douanes canadiennes en erreur sur la valeur 
des marchandises expédiées au Canada, entre 1965 et 
1980. Pour ces prétendues actions, le gouvernement fé­
déral poursuit la compagnie pour $147.5 millions. Les 
parties en cause se sont présentées en Cour provinciale 
nier, à Ottawa, mais comme les procédures d’extradi­
tion ne sont pas complétées l’audience a été reportée au 
17 février prochain.

■ Nominatiçn
QUÉBEC (PC) — Le premier ministre René Léves­

que a annoncé hier la nomination de M. Marcel Gilbert, 
âgé de 42 ans, au poste de secrétaire adjoint du conseil 
du Trésor. Professeur au Cégep de Maisonneuve, M. 
Gilbert a travaillé pour la Confédération des syndicats 
nationaux (CSN) de 1977 à 1982 à titre de coordonnateur 
des négociations du secteur public puis de responsable 
du comité pour la coordination générale des négocia­
tions. Il a aussi été secrétaire général et président de la 
Fédération nationale des enseignants québécois 
(FNEQ).

■ Décorés pour bravoure
OTTAWA (PC) — Trois Québécois sont au nombre 

des 29 Canadiens qui ont reçu des médailles de bra­
voure, vendredi, des mains du gouverneur général Ed 
Schreyer. Trois autres Canadiens ont été décorés de l’é^ 
toile du courage, la deuxième décoration en importance 
après la croix de vaillance. Les trois Québécois sont 
MM. Daniel Béland, de Montréal; Mario Bolduc, de 
Lyster ; et Frederick Gaggioli, de Montréal L’agent Bé­
land, de la police des ports nationaux, a grimpé au haut 
d’un pont, le 20 mai 1981, pour empêcher un jeune 
homme de 18 ans de se suicider. M. Bolduc a sauvé son 
voisin de 73 ans de la noyade, le 27 avril 1982. M. Gag­
gioli a aidé la police à capturer un voleur de banque qui 
tenait un chauffeur de taxi en joue, le 2 octobre 1981.

Établissement universitaire à Laval

Landry et Boulet se font rassurants
par Jean-Pierre Proulx

Le président de l’Univer­
sité du Québec, M. Gilles 
Boulet, estime que lUniver- 
sité de Montréal lui prête des 
intentions qu’il n a pas à pro­
pos de la création à Laval 
d’une éventuelle constituante 
de rUQ. Quant au ministre 
du Commerce extérieur, M. 
Bernard Landry, qui s’est 
fait le promoteur du projet, il 
se dit « heureux du débat pu­
blic» qui s’amorce.

Pour M. Boulet, sOn col­
lègue de l’UdeM, M. Paul La­
coste, a donné un « coup d’é­
pée dans l’eau. On nous prête 
l’intention de dédoubler ce 
qui existe déjà. Si tel était le

cas, dit-il, on aurait raison 
d’hurler ».

.■\ M. Lacoste qui s’indi­
gnait de la manière dont ce 
dossier a été rendu public, 
soit par un communiqué de 
M. Landry en juin dernier, M. 
Boulet réplique que son col­
lègue « s'offusque facile­
ment ». Un ministre, fait-il 
valoir, a demandé à l’UQ de 
nous occuper des besoins des 
gens de Laval. « Qu’un minis­
tre se préoccupe du dévelop­
pement universitaire, cela ne 
me choque jamais. »

M. Boulet interprète 
comme suit le communiqué 
du ministre qui annonçait, 
pratiquement pour septem­
bre, la mise sur pied de nou

veaux services umversitaires 
à Laval « L’essence du texte, 
dit-il, consistait en une de­
mande d’étudier la question. 
L’UQ a accepté de répondre 
à cette demande. »

L'UQ a mandaté un groupe 
d’experts pour étudier le pro­
jet. Son rapport sera exa­
miné à la commission de pla­
nification. L’assemblée des 
gouverneurs se prononcera 
ensuite en tenant compte des 
recommandations de cette 
dernière.

Le président de l’UQ par­
tage par ailleurs les preoc­
cupations de son collègue sur 
la concertation mais il fait 
valoir que pour se concerter

« il faut que le projet soit sur 
la table ». ce qui n'est pas en­
core le cas. M. Boulet ajoute 
que le ministère de l’Éduca­
tion n'a pas encore été saisi 
du projet.

Si de nouvelles ressources 
financières devaient être dé­
bloquées. faisait valoir jeudi 
M. l,acoste, il faudrait les uti­
liser pour rattraper les re­
tards causés par la récente 
récession et consolider les 
acquis. « L’objection de M. 
Lacoste est sérieuse, admet 
.M. Boulet. C’est défendable. 
Mais ma position est diffé­
rente. Je pense que nous de­
vons prendre le chemin du 
développement. »

Procès Taillibert

Un film projeté en première 
mondiale à la Cour supérieure
par Bernard Morrier

Il y a eu grande première 
mondiale en Cour supérieure 
hier, alors qu’était projeté le 
film J'ai vu naître un chef- 
d’oeuvre, un documentaire 
d’une heure et demie, réalisé 
en 1978 et sortant directe­
ment des archives de la Ville 
de Montréal.

C’était dans le cadre du 
troisième Jour du procès 
dans la poursuite de $32 mil­
lions que l’architecte fran­
çais Roger Taillibert a inten­
tée à la Ville de Montréal et à 
la Régie des installations 
olympiques, dans le but de 
récupérer des honoraires qui 
lui seraient toujours dus pour 
sa conception du site des 
Jeux olympiques de 1976.

Auparavant, M. Taillibert 
s’était révélé un excellent 
guide pour une visite de ce 
site, dont les moindres dé­

tails ont été expliqués à l’aide 
de 192 dispositives qu’il a pro­
jetées, en plus de la quin­
zaine de croquis qu’il avait 
esquissés.

Curieusement, même si le 
film a été réalisé par la Ville 
de Montréal et qu’il lui ap­
partient, M. Taillibert s’en 
est directement servi pour le 
mettre en preuve dans sa 
poursuite. Et comble de tout, 
le film en était à sa première 
projection publique, le maire 
Drapeau et quelques intimes 
seulement ayant pu le vision­
ner.

L’auteur du texte, puisqu’il 
s’agit d’un film sonore, M. 
Raymond Cyr, un ingénieur à 
l’emploi du service des Tra­
vaux publics de la ville de 
Montréal, a déclaré aux Jour­
nalistes qu’il ne comprenait 
pas pourquoi J’ai vu naître 
un chef d’oeuvre n’a pas été 
plus souvent projeté. « Nous

l’avons offert à Radio-Ca­
nada, a-t-il dit, mais on n’a 
pas daigné s’y anêter».

Pourtant ce film offre des 
images superbes du chantier 
olympique, certaines même 
donnant le vertige quand on 
voit la mise en place des 
nombreuses pièces précon­
traintes qui composent main­
tenant le Stade olympique.

En bref, ce film illustre 
toutes les étapes de la nais­
sance du chantier olympique 
depuis la levée de la pre­
miere pelletée de terre jus­
qu’à la cérémonie de ferme­
ture des Jeux olympiques de 
1976. Et si M. Taillibert a dé­
cidé de le mettre en preuve, 
c’est qu’il permet aussi de 
mieux comprendre ses pro­
pos quand il traitait des dif­
férentes étapes de la cons­
truction du stade, de son mât, 
du vélodrome et des piscines.

Le procès présidé par le 
■Chai............. ■juge t harles D. (îonthier re­

prendra maintenant lundi 
matin, alors que devrait s’a­
morcer le contre-interroga­
toire de M. Taillibert par les 
avocats de la Ville de Mont­
réal et de la RIO.

M. Boulet précise cepen­
dant qu’il n’a eu aucune ga­
rantie touchant l’aspect fi­
nancier du projet. Il appar­
tient aux universités de se 
battre pour obtenir gain de 
cause, a-t-il conclu.

De son côté, M. Landry, 
député de Laval, n’est pas 
étonné de la réaction de l’U­
niversité de Montréal. Elle a 
réagi conformément à son 
« modèle traditionnel » qui 
est de s’opposer au dévelop­
pement universitaire qui ne 
vient pas d’elle-même. 1,’U- 
deM, a-t-il dit, s’est battu 
avec la dernière énergie con­
tre la création de l’université 
des Jésuites, dans les années 
60, puis contre celle de l’U- 
QAM

Sur la manière dont l’af­
faire a été lancée par son at­
taché de presse le 17 Juin — 
« le projet devrait se concré­
tiser dès l’automne 83 » — M. 
Landry a eu ce commen­
taire:» Le 17 Juin, J’étais en 
Italie. » L’UQAM, a-t il 
ajouté, a depuis augmenté 
ses services à Laval et le 
siège social de l’UQ y a ou­
vert un bureau.

M. Landry conteste aussi 
la réaction de l’UdeM qui 
voit dans le projet un dédou­
blement avec ce qui se fait 
déjà dans les universités de 
Montréal et parle plutôt de 
complémentarité.

M. Landry est convaincu 
que l’agglomération de l,aval 
et des Basses-Laurentides 
justifie la présence d’un cen­
tre universitaire à Laval 
compte tenu des besoins 
qu’impose le virage technolo­
gique.

De son côté le ministère 
l’Éducation a fait savoir, par 
son porte-parole, que le pro 
jet de rUQ n’est pas .son pro 
jet et qu’il n’a pas eu à leva 
luer puisqu’il ne lui a pas été 
soumis. Le ministère respec­
tera néanmoins le principe 
de concertation si le projet 
aboutit chez lui et toutes les 
universités auront leur mot à 
dire.

Au Con.seil des universités, 
on n’a pas été saisi du projet, 
affirme sa secrétaire géné­
rale, Mme Madeleine Per­
ron. 11 est probable cepen­
dant que le président du Con­
seil, M. Jacques l’Écuyer, va 
profiler de la Semaine des 
universités, début octobre, 
pour se prononcer sur le su- 
jet.

Enfin, le doyen des études 
de premier cycle de l’UQAM 
, M. Gilbert Dionne, a déclaré 
au DEVOIR que l’on n’était 
ni pour ni contre le projet du 
siège social. On attend de 
voir le do.ssier, à l’a.ssemblée 
des gouverneurs, pour se pro­
noncer.

3,000 policiers assureront 
ia sécurité du pape à Vienne
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(D’après AFP et Reuter) 
— Le pape Jean-Paul II ar­
rivera aujourd’hui à Vienne 
entouré d’un imposant dis­
positif de sécurité de 3,000 po­
liciers. Il s’agit de son 20e 
voyage à l’étranger depuis le 
début de son pontificat il y a 
cinq ans.

À la veille de son départ 
pour l’Autriche hier, le pape 
a de nouveau enjoint les prê­
tres de ne pas se mêler de po­
litique. Il tenait ces propos 
devant un groupe d’évêques 
américains en visite au Va­
tican, précisant que le clergé 
devait s’en tenir « aux acti­
vités que seuls les prêtres or­
donnés peuvent accomplir », 
ce qui signifie leur « exclu­
sion générale des activités 
séculières et politiques».

Jean-Paul II a également 
réaffirmé l’exigence du cé­
libat des prêtres, déclarant 
qu’elle n’était pas tant d’or­
dre pratique que « l’expres­
sion d’une offrande parfaite 
et d’une configuration à Jé­
sus-Christ », en plus de con- 
damner des pratiques 
comme l’homosexualité, la 
contraception, l’avortement 
et les relations sexuelles 
avant le mariage.

Toutes les cloches d’Autri­
che ont annoncé hier soir 
l’ouverture des journées ca-

L’Entraide missionnaire fête 
ses 25 années d’incorporation

tholiques que couronnera 
l’arrivée à Vienne de Jean- 
Paul II dans quelques heu­
res. Ce grand rassemble­
ment de fidèles qui se prolon­
gera jusqu’à demain est 
placé sous le mot d’ordre: 
« Vivre l’espoir, donner l’es­
poir ». On estime qu’une foule 
de 500,000 à un million de fi­
dèles participeront aux cé­
rémonies religieuses ou as­
sisteront aux déplacements 
du Saint-Père dans son véhi­
cule baptisé le « papamobil ».

La police viennoise a mis 
un dispositif de sécurité con­
sidérable pour assurer la 
protection de l’illustre visi­
teur: 3,000 policiers en uni­
forme et en civil, à pied, en 
voiture,sur les toits et en hé­
licoptère. Même les égouts 
de Viennes, célèbres depuis 
le film Le Troisième homme 
tourné peu après la Deu­
xième Guerre, sont passés au 
crible dans les secteurs où 
doit circuler le pape. Au sou­
venir de la tentative d’assas­
sinat de Jean-Paul II à Rome 
en 1981 et de l’enlèvement de 
ministres du pétrole de l’O- 
PEP à Vienne en 1975, les 
autorités autrichiennes n’ont 
voulu rien laisser au hasard. 
Les parapluies eux-mêmes, 
parce qu’ils peuvent dissimu­
ler une arme, sont interdits 
aux cérémonies publiques 
auxquelles assistera le pape.

Dans les milieux officiels, 
on parle de la plus impor­
tante opération de sécurité 
jamais montée en Autriche.

Gouvernement du Québec
Ministère des 
Communications du 12 au 17septembre 1983
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par
Jean-Pierre Proulx

L’Entraide missionnaire 
compte 25 ans cette année. 
L’événement est célébré au 
congrès annuel de l’orga­
nisme qui s’est ouvert hier 
soir à la polyvalente Saint- 
Henri sous le thème < Église 
et mission, relire l’histoire 
pour mieux inventer l’ave­
nir».

Officiellement, l’Entraide 
missionnaire se définit 
comme « un organisme auto­
nome régi par un conseil 
d’administration et une as­
semblée générale formée 
d’une centaine de commu­
nautés religieuses sociétai­
res et de quelques laïcs mis­
sionnaires. L'Entraide est au 
service des chrétiens d’ex­
pression française qui oeu­
vrent dans les Eglises locales 
étrangères ou qui travalllenL 
d’ici, à développer une soli­
darité internationale dans la 
ligne de la libération des peu­
ples ».

L’histoire de l'Entraide, 
expliquait cette semaine au 
DEVOIR soeur Nicole Ri- 
berdy, sa présidente direc­
trice-générale, remonte bien 
au-delà de 25 ans. En fait, on 
fête cette année l’Incorpora­
tion de l’organisme. II est né 
avec l’explosion du Québec 
missionnaire entre les deux 
guerres et du besoin de se 
donner des services com­
muns: billets de voyage, ra­
patriement des missionnai­
res. service de santé etc. Ces

services ont d’ailleurs pris de 
l’ampleur et volent mainte­
nant de leurs propres ailes. 
C’est le cas de l’Aide médi­
cale internationale, du Cen­
tre d’étude et de coopération 
internationale, de l'agence de 
voyage Raptim-Canada.

Peu à peu, l'Entraide a 
pris l’allure d'un forum en 
particulier sous la poussée 
du synode des évêques de 
1971 sur l'évangélisation. On 
y avait déclaré que la pour­
suite de la justice était une 
dimension constitutive de l'é­
vangélisation.

Depuis lors, l'Entraide 
s’est donné des orientations 
plus précises. Elle « aide à 
■aire connaître la réalité so­
ciale où se vit l’évangéllsa- 
tion aujourd'hui; pour cela, 
elle s'emploie à fournir les 
moyens de bien analyser la 
réalité sociale en vue d’une 
insertion pertinente et d’une 
annonce adéquate de l’Evan- 
gUe».

De même, l’Entraide aide 
■ à promouvoir la solidarité 
internationale d’une part en 
détectant les enjeux évangé­
liques présents dans les évé­
nements de l’actualité natio­
nale et Internationale et, 
d'autre part, en appuyant 
concrètement les groupes 
qui sont impliqués dans une 
évangélisation ubératrlce ».

Pour ce faire, explique Ni­
cole Riberdy, l’Entraide dis­
pose d’un formidable réseau 
International constitué d'a­
bord des missionnaires qué­
bécois qui viennent et repar­

tent sans cesse pour les cinq 
continents. Au fil des ans, 
l'Entraide a complété ce ré­
seau avec des personnes ve­
nant de toutes ces Églises de 
l’étranger.

Avec l’aide de ces person­
nes, missionnaires québécois 
ou étrangers, L’Entraide a 
organisé de très nombreux 
colloques qui sont à la fois 
< une tribune d'où les mis­
sionnaires peuvent se faire 
entendre dans leur Église 
d’origine et une fenêtre ou­
verte sur le tiers-monde au 
coeur de notre Église ».

Il était inévitable que l'En­
traide devienne un véritable 
bouillon international et in- ■ 
terculturel. « Le parti-pris 
pour les pauvres, les exploi­
tés et la lutte pour une trans­
formation profonde de la so­
ciété ont provoqué bien de 
remous dans l’histoire de 
l’Entraide », écrivait récem­
ment Nicole Riberdy. On 
s’est interrogé sur son Idéo­
logie. On a mené quelques 
enquêtes mais finalement 
l’option de fond est demeuré 
la même.

L'Entraide n'est pas qu'un 
forum. Elle offre aux mis­
sionnaires un service de con­
sultation en développement, 
un service de librairie spé­
cialisé sur le tiers-monde, un 
programme de formation 
missionnaire; elle publie 
aussi un bulletin, et organise 
de multiples sessions de for­
mation. Elle compte une 
équipe de sept permanents 
dont quatre sont des laïcs.

UN SUCCÈS INCOMPARABLE! QUELLE RÉUSSITE SPECTACULAIRE!
Les 126 résidences du Sanctuaire du Mont-Royal ont 
déjà été acquises par des acheteurs enthousiastes.
Aussi, compte tenu d’une demande croissante 
de demeures de qualité de la part d’inves­
tisseurs avisés, nous sommes fiers d’annoncer 
l’ouverture officielle des ventes de la
deuxième pyramide.

Habitas 19831

y ,'’V

U mémo

SQDCTUQIDC :
du mont-royal lo?.'

BUREAU DES VENTES: 6000 CHEMIN DEACON, MONTRÉAL, TÊL.; 738-6000. (De préférence sur rendez-vous)
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Dimanche II septembre
Au Musée d’art de Samt- 

Laurent, 615 boul Sainte- 
Croix, projection de films 
dans le cacb'e de l’exposition 
Les Anciennes Granges Les 
boeufs de labour, 27 mn, réa­
lisé par Lio Plamondon et 
Bernard Gosselin et de Ma­
dame, vous avez rien, 55 mn, 
réalisé par Dagmar Gueis- 
saz, à 14 h 30

■
Conférence du Dr Roger 

Foisy, directeur du Centre 
d’épanouissement mtégral, 
intitulé « Vivre sa vie », sui­
vie d’une pénode de ques­
tions, à 14 h, à l’hôtel Mont- 
Royal, salle Dorée, 1455 rue 
Peel Entrée libre 388-1402 

■
À compter de ce dimanche, 

la Bibhothèque mumcipale 
de Longueuü, les succursales 
pour enfants et adultes du 
Centre culturel, 100, rue 
Saint-Laurent ouest, ainsi 
que la succursale Claude 
llenn-Grignon, 1660, rue Bou- 
rassa, seront ouvertes de 13 h 
à 17 h 670-1410 

■
À la messe de 11 h de l’é­

glise Notre-Dame, la chorale 
mixte interprétera Octavi 
Toni, de R de Lassus, et à 
l’offertoire, Ave Mana, de 
Josquin des Prés 

■
Dans le cadre de la rentrée 

d’automne, soirée d’infor­
mation offerte par le Centre 
d’épanouissement Le Lotus, 
à 19 h 30 à l’hôtel Sheraton 
Mont-Royal Entrée Ubre. 
387-9663 ou 387-9174

Lundi 12 septembre

Rencontre du club des lec­
teurs de la bibliothèque mu­
nicipale de Longueuil sur 
« les microprocesseurs », au 
Centre culturel de Longueuil, 
100, rue Saint-Laurent ouest 
670-1410

Les Programmes de cul­
ture canadienne convient le 
pubhc à une rencontre avec 
M Henri Kreisel qui lira des 
extraits de ses oeuvres, à 13 h 
30, Auditonum de la Banque 
Royale, Mézzanine 2,1 Place 
Ville-Mane

■
La Société de violettes 

africaines du Grand Mont 
réal tient sa réumon men­
suelle en la salle paroissiale 
Westley United, 5864 avenue 
Notre-Dame-de-Grâce. En 
trée hbre

■
Le 31e Congrès de l’Asso­

ciation de l’mdustne cana- 
dierme des produits chimi 
ques agricoles se tient à l’hô­
tel Hilton mtematmal, 3 
Place Québec à Québec

Ano-Sep, association pour 
femmes ^parées ou divor­
cées, reprend ses activités 
Pour inf entre 9 h 30 et 17 h, 
du lundi au vendredi 849- 
5339

La Société Canada-Chine 
offre des cours de cuisine 
chinoise 866-4119

La session d’automne des 
cours de poterie céramique à 
la Poterie Bonsecours débute 
ce lundi 866-6581

La Maison internationale 
de la Rive- Sud, en collabo­
ration avec le mimstère des 
Communautés culturelles et 
de l’Immigration du Québec, 
offre des cours de français 
gratuits aux néo-québécois 
656-4723 ou 656-5275 

■
Collecte de sang de la 

Croix-Rouge, Hôtel Ritz-Car- 
leton, 1228, ouest rue Sher­
brooke, 1er étage, de 10 h à 16 
h 30, et à Saint-Jean-sur-Ri-

chebeu, Cegep de Samt-Jean, 
30, boul du Sémmaire, de 14 h 
à20h30

Mardi 13 septembre

Les inscnptions aux cours 
offerts par Les Atehers d’É- 
ducation populaire de Mer­
cier ont lieu ce mardi de 19 h 
à 21 h, ce mercredi de 14 h à 
16 h et de 19 h 21 h et ce jeudi 
de 14 h à 16 h, au 350 rue Bou­
cher 271-4084

Reprise de l’activité 
L’heure du conte pour les 3 à 
5 ans dans chacune dçs suc­
cursales de la bibliothèque 
municipale de Longueuil 
Inscriptions ces mardi, mer­
credi et jeudi 670-1410

Le Centre de la Pensée 
vous offre sa nouvelle pro 
grammation cours de ta­
rots, de numérologie, d’astro­
logie et de cosmogonie. 849- 
8749 et 849-8974 du lundi au 
jeudi de 14 h à 20 h 30

Réumon d’mformation 
pour les chômeurs et chô­
meuses organisée par le 
Mouvement Action Chômage 
de Laval, au CLSC du Mari­
got, 1351, boul des Laurenti- 
des, à Vimont 668-9408

L’Association québécoise 
des parents et amis du ma­
lade mental organise un 
groupe de discussion afm de 
permettre aux famiUes et 
amis du malade d’échanger 
sur les problèmes qu’ils vi­
vent Rendez-vous à 20 h au 
pavillon maiRoux de l’hôpital 
Notre-Dame, 1560 est, rue 
Sherbrooke 849-3291

Collecte de sang de la 
Croix-Rouge, à Samt-Jean- 
sur-Richelieu, au Cegep de 
Samt-Jean, 30 boul du ^nu- 
naire, de 14 h à 20 h 30, à la 
Banque d’Epargne, salle 
« Montréal », 266, rue Samt- 
Jacques de 9 h à 16 h.

Mercredi 14 septembre

On présente à travers la 
provmce des installations et 
des performances conçues à 
partu- du thème « Art et Éco­
logie» À compter de ce mer 
credi jusqu’au 19 septembre, 
Régis Pelletier présente 
« Sous le pavé la plage » au 
Vieux-Port Rens Nancy 
Reichl, au 845-4928 ou 525-6673

L’Association socio-cul- 
tueUe et sportive du Centre 
Pierre Charbonneau vous m- 
vite à vous tenir en forme et 
en beauté par diverses acti­
vités sportives et socio-cultu­
relles 254-6093

Le Club des diplômés um-

versitaires pour céhbataires 
cultivés mvite ses membres 
et mvités à sa rencontre heb­
domadaire à 21 h au bar « En­
tre-Temps» du Centre She­
raton, angle Dorchester et 
Stanley 340-1515 

■
La Société généalogique 

canadienne-française pré­
sente une conférence de 
M Ernest Léo Cyr, sur « Les 
Cyr acadiens» à 20 h, saUe 
Monn, Loisirs Samt- 
Edouard, 6515 rue Samt-De- 
nis 276-3860

■
Rencontre d’mformation 

sur l’alimentation du bébé de 
SIX mois à un an au CLSC 
Longueuil Ouest, 201 ouest, 
Cure-Pouner, de 13 h 30 à 15 h 
30 651-9830

■
Rencontre avec Guy De 

leury qui a passé 30 ans en 
Inde, s’immergeant dans la 
culture villageoise II est l’au­
teur de plusieurs livres dont 
« Renaître en Inde » et « Le 
modèle hmdou » Rendez- 
vous à 20 h au Centre mter- 
culturel Monchamn, 4917 rue 
Samt-Urbam 288-7229

Rencontre de l’Association 
des locataires de Villeray à 19 
h 30 au 326 rue Gounod 270- 
6701 du lundi au vendredi de 
13h30àl7h

■
Assemblée mensuelle du 

Cercle des fermières d’A- 
huntsic à 19 h 45 au 9335 rue 
St-Hubert, Institut Domi­

nique Savu) 
4587

388-4271 ou 331-

Colloque mtitulé < Le 
transfert mtematmal de 
technologie » organisé par le 
ministère du Commerce ex- 
téneur, au Palais des con­
grès de Montréal 

■
Séne de cmq cours d’Imtia- 

tion à la mycologie et la 
cueillette des champignons 
sauvages, au Centre Samt- 
Mathieu, 7110,8e avenue 666- 
4970 ou 521-0919 

■
Collecte de sang de la 

Croix-Rouge à Snowdon, 
YMYWHA, 5500, avenue 
Westbury de 10 h 30 à 20 h 30, 
à Frehghsburg, école Samt- 
François d’Assises, de 15 h à 
20h30

Jeudi 15 septembre

Campagne d’information 
afin de mieux faire 
connaître Logirente

A

Célibataires...
Ou fine gdsironomie, célibataires et activités 
culturelles s’unissent en une reelle harmonie 
Cotisation annuelle 75 $
Pour plus d’information ou pour devenir 
membre, téléphonez au 253-0507

par Renée Rowan
Selon le Front commun Lo- 

girente, le ministre de l’Ha­
bitation et de la Protection 
du consommateur a promis à 
cet organisme la tenue, dès 
cet automne, d’une cam­
pagne d’mformation auprès 
du troisième âge pour mieux 
faire connaître l’existence et 
les mécanismes du pro­
gramme d’allocation-loge- 
ment

Il y aura également des 
séances de formation à l’in­
tention des bénévoles d’or- 
garusmes de personnes âgées

VOYAGES 
ÂGE D’OR

VOYAGES __  ^

TOVHAîDE
LES PLUS BAS PRIX DANS LES VOYAGES DE L’ÂGE D’OR EN ESPAGNE. POR­
TUGAL, FLORIDE, COTE D’AZUR, MAROC, GRÈCE, ITALIE, TUNISIE, CALIFOR­
NIE. HAWAII, MEXIQUE. ANTILLES, etc
Demandez le programme 1984 en remplissant ce coupon Combien de copies'^

M .......................... ..........................................................................
Adresse .............................................. Code postal................................
Ville' ................................. .....................  Téléphone..........................................

Travelalde Liée,
4454 rue St-Denis,
Montréal, H2J-2L1

Tél.: 845-8225 _______________________________________
Départs des groupes: du 22 novembre 1983 à la tin de l’hiver. Séjours de 2 à 20 semaines. 

Permis du Québec

Soirée d'information sur les BALÉARES 
Lundi le 12 septembre 

Réservez votre pl^ce à 845-6226

Hiérarchie interne d’une 
entreprise informatisée

Un article de Marie Laurier à paraître dans le 
cahier spécial sur « LE BUREAU DE 
DEMAIN », le 29 septembre prochain.

Vous pouvez réserver votre espace publicitaire en 
appelant Francine Gingras, au 844-3361.

LE DEVOIR
211, rue Saint-Sacrement 
Mpntréal, QC H2Y 1X1

pour aider ces dernières à 
remplir les formulaires leur 
permettant de bénéficier du 
programme

M Guy Tardif et des mem­
bres de son ministère et de la 
Société d’habitation du Qué­
bec ont rencontré, cette se­
maine, pendant près de trois 
heures, les porte-parole du 
Front commun sur l’ensem­
ble du dossier Logirente qui 
fait l’objet de nombreuses 
critiques

Le Front commun Logi­
rente est constitué des trois 
principaux^irganismes de 
personnes âgées du Québec 
l’Association québécoise 
pour la défense des droits des 
retraités et pré retraités, la 
Fédération de l’âge d’or du 
Québec et le Forum des ci­
toyens âgés '

Selon les porte-parole du 
I groupe, le ministre a donné 
l’assurance que les associa­
tions de personnes âgées re­
présentées par le Front com­
mun seront dorénavant con­
sultées pour toute politique 
d’habitation. « C’est là un très 
grand pas », affirme l’ani- 
matrice du comité, Mme 
Pauline Brossard M Tardif 
aurait accepté de rencontrer 
à nouveau les porte-parole du 
Front commun Logirente 
dès la parution du hvre blanc 
sur la fiscalité du ministre 
desFmances, M Jacques Pa­
rizeau, cet automne. On abor­
dera alors tout le dossier de 
l’habitation pour les person­
nes âgées

Le ministre aurait en ou­
tre évoqué la possibilité de 
fusionner les deux program­
mes Logirente et RI F (rem­
boursement d’impôt foncier) 
Selon les chiffres fournis par 
le ministère de l'Habitation, 
143,829 personnes âgées de 65 
ans et plus ont bénéficié du 
RI F au cours de la dernière 
année

Dans son mémoire, Logi­
rente recommandait de sim­
plifier les procédures de Lo- 
wente Actuellement, ü faut 
d’abord remplir un coupon de 
demande de formulaire, puis 
le formulaire lui-même Le 
requérant doit compléter le 
formulaire d’adhésion qui 
comporte une déclaration de 
ses revenus ainsi qu'une at­
testation de loyer a faire si­

gner par le propriétaire.
Plusieurs personnes n’ont 

jamais fait de déclaration 
d’impôt, particuhèrement les 
plus démunies, argumente le 
Front commun

Performance mtitulée 
« Stress et mouvements pour 
un mégaphone..» présentée 
par Jacques Cloutier à l’an­
gle des rues Bleury et De 
Maisonneuve à 21 h Pour 
mf Nancy ReichL 845-4928 
oiu 525-6673

■
Exposition de photogra­

phies du monde slave mti­
tulée «Un chant muet» of­
ferte par le Centre Saidye 
Bronfman, 5170 Chemm de la 
Côte Sainte-Cathenne jus­
qu’au 30 octobre 739-2301 

■
Concert du Département 

de musique du Cegep de 
Samt-Laurent à midi 45 au 
Musée d’art de Saint-Lau­
rent, 615, boul Samte-Croix 
Liban Eyre, piamste inter 
prêtera des oeuvres de Tche- 
repmn, Galuppi, Rachmam- 
noff, Janacek, Chopm et Bot- 
tenberg Entrée hbre 747- 
6521, poste 251

Conférence de M Michel 
Godet mtituleé« Les crises 
porteuses d’espoir du chan­
gement technologique au 
chamgement social» orga­
nisée par le Département de 
commumcation en collabo­
ration avec l’Institut

Gamma, à 16 h, au PaviUon 
Mane-Victorm, 90 avenue 
Vmcent d’Indy

Conférence-rencontre or­
ganisée par l’Institut de mé­
taphysique appbquée et mti­
tulée « Introduction à la mé­
taphysique appbquée une 
méthodologie vers l’utilisa- 
tion de votre plem potentiel » 
à 20 h, au 7012 avenue Papi­
neau 374-0804

Collecte de sang de la 
Croix-Rouge à Lachenaie, 
Les Galenes de Terrebonne, 
1185, boul Mondy, de 14 h 30 à 
20 h 30, à Montréal, Société 
Radio-Canada, salle Ray­
mond-David, 1400 est, boul 
Dorchester, entrée rue Pa- 
pmeau au sud de Dorchester, 
de 9 h 30 à 16 h 30, et au sous- 
sol de l’égbse Saml-Espnt, 
2851 rue Masson de 14 h 30 à 
20 h 30

campmg ou les places de 
chalet-dortoir 524-2948

■
13e congrès {H^vmaal an­

nuel de la Fédération de 
l’Age d’Or du Québec à l’hôtel 
Reme-Elizabeth. 374-4700. 
poste 416

■
Cérémome japonaise du 

thé au Centre mterculturel 
Monchamn en cmpagme de 
Mme Teruha Kagemun,à 20 
h au 4917 rue Samt-Urbam 
288-7229

■
Collecte de sang de la 

Croix-Rouge, à Hudson, 
église Wyman MemonaL rue 
FTmcipale, de 15 h à 17 h et 
de 18 h 30 à 20 h 30, à Mont­
réal, Institut de Caidiologie, 
5000 est, rue Bélanger, de 9 h 
30 à 16 h, et à Dollard-des-Or- 
meaux. Poste des Pompiers, 
10 Chemm Sunnydale, de 14 h 
30à20h30

Vendredi 16 septembre
Samedi 17 septembre

Performances de 20 h à 
minuit au Vieux-Port, en 
compagme de Claude La­
marche (Réflexion phase 
II), Pierre Pépm (Smash), 
Marc-André Roy (De Der­
rière Le Miroir), André 
Fouraelle (Pyro-Jonction): 
Armand Vaülancourt (As­
saut Fmal), Groupe Sonde 
(Écologie acoustique) Inf 
Nancy Reichl, 845-4928 ou 525- 
6673 En cas de plme, le spec­
tacle sera remis au samedi 
17

Le Club des diplômés um- 
versitaires mvite tous les um- 
versitaires cébbataires, sé­
parés, divorcés à une danse à 
l’hôtel Régence Hyatt, salle 
de bal, à 20 h 30 Entrée $7 
pour les membres et $12 pour 
les non-membres 340-1515

L’Auberge des jeunes tra- 
vaiUeurs et travailleuses de 
Samte-Lucie dans les Lau- 
rentides offre une fm de se- 
mame de sorties d’éqmtation 
à un coût peu élevé Les ré­
servations se font à l’avance 
poui l’autobus, les places de

Le loisir bttéraire du Qué­
bec vous convie à participer 
à l’ateber d’écriture Ecnre- 

■ses émotiros À l’aide de 
jeux et grâce à l’mteraction 
des partiel) lants, l’émotion 
devient unt cccasion d’é­
crire de 3 h â 16 h 374-4700, 
po«te 40,5 ou tOi

Les naturahstes du Bois de 
Belle-Rivière, centre d’mter- 
prétation de la nature, vous 
convient à leurs visites gm- 
dées offertes toutes les fins 
de semame de septembre et 
d’octobre. Ces visites gmdées 
ont beu le samedi à 14 h et à 
14 h 30 et le dimanche à 11 h 
376-0476 ou 258-3433(région de 
Mmabel)

■
Les services aux étudiants 

du Collège de Maisonneuve 
annoncent la tenue d’une ex­
position-vente des oeuvres de 
Pierre Archambault, Charles 
Belzile, Omette Brassard, 
Louise Gmoux, et plusieurs 
autres artistes regroupés à 
l’Ateber derrière l’Image 
Cette exposition se poursuit 
jusqu’au 23 septembre 254- 
7131, poste 157.

Abat-jour de Paris
Haute couture • Atelier venu de France

Créations exclusives sur mesures, fait main.
Réalisées avec des soies de prestige.

Satin — Taffetas — Dentelle — Coton etc

Nous étudions et concevons la forme 
adaptée au style de votre base Nos abat- 
|Our sont conçus avec des tissus et galons 
de France Ils sont garantis et lavables

300 coloris — Finition parfaite 
C hotx infini de galons 

Perçages et montages électriques 
Reparations de lampes 

Livraison rapide

1053 Aienue Laurier Ouest, Outremont 
Tél. 276-9795 (Fermé le lundi matin)

Hercule Gamache
Danielle Doré

Couturiers
Vêtements sur Mesures 

«

Collection de tissus 
Européens

15^4 Fleury est 
(coin Francis)

Sur rendez-vous
388-5530
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qtECENSIONS DES ÉCRITS

L'opinion

DÈS MAINTENANT

332-3891
C’EST LE NUMÉRO DE TÉLÉPHONE 

À COMPOSER POUR RECEVOIR 
LE DEVOIR À DOMICILE DANS 

LA RÉGION DE MONTRÉAL

Le Conseil québécois de la recherche sociale, 
organisme de subventions de la recherche 
sociale rattaché au ministère des Affaires 
sociales, offre, par concours, dans le cadre de 
ses programmes de subventions et de bourses 
pour 1984-1985, sept subventions à la recher­
che pour des recensions des écrits portant sur 
des thèmes que le Conseil privilégie.

LES THÈMES PROPOSÉS:
Une subvention à la recherche pour une recen­
sion des écrits est offerte par le Conseil 
québécois de la recherche sociale pour chacun 
des thèmes suivants.

1.1a recherche-action ses méthodes, ses 
outils conceptuels et son cadre d’analyse,

2. l'évaluation des ressources alternatives à 
l’hébergement et à l’hospitalisation pro­
longée des personnes âgées.

3. l’évaluation des interventions et les mé­
thodes de prévention de l'abus des drogues 
chez les jeunes,

4 l’intervention psycho-sociale dans le con­
texte juridico-pénal incompatibilités,

5 le placement d’entant comme facteur de' 
risque,

6. les aspects sociaux de la santé mentale' 
perspective étiologique,

7 les différentes formes de violence familiale

LE PROJET DE RECHERCHE;
Le chercheur doit faire le pont sur l’état des 
connaissances, spécialement au Québec, dans 
les domaines touchés par le thème proposé, 
soit repérer, dépouiller, analyser et com­
menter les documents Le chercheur doit iden­
tifier les études dont les conclusions peu­
vent être appliquées à des populations 
québécoises La recension des écrits doit 
permettre, selon le cas. de dégager un cadre de 
référence de portée théorique, méthodologi­
que ou d’intervention Une note explicative sur 
le cadre de travail ou la problématique peut 
être obtenue du Secrétariat du (Conseil

CONSEN. QUÉBÉCOIS DE Lfl 
RECHERCHE SOCIALE

Québec

L’ÉLIGIBILITÉ:
Le candidat doit être porteur d’un diplôme de 
deuxième cycle et avoir une expérience per­
tinente en recherche. Il doit de plus démonter 
qu’il est familier avec te domaine de recherche 
choisi et les méthodes de repérage bi­
bliographique informatisé des écrits scientifi­
ques et il doit avoir accès a.ux sources 
documentaires Les chercheurs indépendants, 
sans rattachement institutionnel, sont égale­
ment éligibles. •

LA DURÉE ET LE MONTANT DE LA SUBVENTION
Le montant maximal de la subvention est 
établi à 10 000$ Les chercheurs subven­
tionnés sont choisis en janvier 1984. La 
période subventionnée va du 1er avril au 31 
décembre 1984. Le rapport final de recherche 
doit être déposé avant le 31 mars 1985 La 
subvention est administrée par un organisme 
gestionnaire agréé par le ministère des Af­
faires sociales conformément au règlement 
général du Conseil québécois de la recherche 
sociale

L'INSCRIPTION;
Le dossier de la demande doit comprendre’ le 
formulaire Demande de subvention à la recher­
che (AS-764), la description du projet compre­
nant la problématique, le cadre d’analyse, la 
méthode, les résultats attendus, la contribu­
tion du projet au développement de la recher­
che sociale et le calendrier, le curriculum vitae 
du responsable du projet et celui des cher­
cheurs principaux et les autres documents: let­
tres d’autorisation nécessaires à l'appréciation 
de la demande, etc Seuls les dossiers con- 
formes sont considérés»

Los portonnot Intérsssét peuvent taire la 
demanda du formulaire, ainsi que des notas et 
de la brochure oxpileativas.

Los demandas de subvention doivent être 
soumises avant 16h30 le vendredi 14 octobre 
1983 au:

Conseil québécois de la recherche société 
1075, chemin SteFoy,
3e étage
Québec 
OIS 2M1
Tél.: (416) 643-7582
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Au caucus du Parti conservateur

Mulroney dénonce la timidité des libéraux envers l’URSS
par
Paule des Rivières

La « timidité • des libéraux 
à l’endroit des Soviétiques se­
rait abandonnée sous un gou­
vernement conservateur di­
rigé par M. Brian Mulroney, 
dont les propos sur la poli­
tique étrangère n’ont par ail­
leurs pas été bien clairs hier

M. Mulroney donnait une 
conférence de presse à l’is­
sue d’une journée de discus­
sions avec son caucus pour 
préparer la rentrée parle­
mentaire lundi.

Il a semé la confusion par 
des propos vagues sur la pré­
sence d’agents du KGB à Ot­
tawa et plus spécifiquement 
dans le domaine de la dé­
fense.

Dans un premier temps, 
M. Mulrouv'y avait « assuré » 
les journalistes qu’il y avait 
des agents du KGB dans le 
domaine de la défense puis, 
appelé à préciser ses propos, 
s’est rattraj^ en disant sim­
plement que des agents du 
KGB étaient à Ottawa même 
SI le gouvernement fédéral 
ne le disait pas, M. Mulroney 
faisait une analogie avec le 
fait que ce n’étâit pas parce 
que le ministre de la Defense 
Ignorait l’existence d’intru­
sions soviétiques dans les es­
paces canadiens qu’il n’y 
avait pas d’intrusions. No­
tamment parce qu’il y a les 
agents du KGB dans les sec­
teurs de la sécurité et de la 
défense. D’ailleurs, pour M. 
Mulroney, le ministre de la

Défense, M. Jean-Jacques 
Blais, est un mcompétent.

Plus tôt, M Mulroney 
avait déclaré; « Vous et moi 
croisons des agents du KGB 
tous les jours à Ottawa et s'il 
y en a dans le domaine de la 
sécurité, il y en a dans le do­
maine de la défense ».

M. Mulroney n'est pas im­
pressionné, par ailleurs, par 
la réaction « nettement insuf­
fisante » du gouvernement 
canadien en rapport avec le 
« meurtre » des passagers de 
l’avion sud-coréen récem­
ment lorsqu’il survolait l'es­
pace soviétique. Il en parlera 
en Chambre la semaine pro­
chaine possiblement pour 
suggérer que des sanctions 
économiques viennent s’a­

jouter aux mesui es déjà pri­
ses par Ottawa à ce jour

Le gouvernement fédéral 
a décrété une interdiction 
d’atterrissage soviétique à 
Mirabel ainsi qu'une mterdic- 
tion partielle à Gander et à 
Terreneuve Plus récem 
ment, il a annoncé des re­
cours devant les tribunaux 
pour obtenir des compensa­
tions pour les victimes ca 
nadiennes qui étaient à bord 
de l’aiion abattu.

« Nous avionsf'.') interdit 
tous les vols et nous aurions 
cherché à obtenir des com­
pensations massives et im­
médiates », a-t-il dit aux jour 
nalistes.

M. Mulroney vient de con­
fier les dossiers de politique

étrangère de son parti à M 
Sinclair Stevens, un député 
qui l’a appuyé dès le début de 
sa campagne au leadeiship 
et envers lequel il a\ ait, en 
quelque sorte, une dette M 
Stevens est bien connu pour 
son anti-commuiusine vis 
céral, de sorte que sa nonii 
nation a été très difficile

Hier, le nouveau chef s'est 
défendu de privilégier une 
politique étrangère de droite 
mais il a dit trouvei beau 

. coup trop timide l’attitude 
canadienne à l’endroit des so 
viétiques.

Le leader conservateui 
trouve aussi que l’opposition 
aux Communes manque d'in 
formations sur ce qui s'est 
réellement passé et il estime 
qu’il faudra pallier cette ca

rence si jamais le Canada se 
donnait comme pohtique une 
seule voie à l’étranger lors- 
4UC des cas de cette impor­
tance se présentent Pour M 
Mulroney. cela serait souhai­
table

» Nous ne sommes pas in­
formés, nous Usons les jour- 
nau-; a-t-il dit

D ailleurs, s’il ne dénonce 
pas plus \ igoureusement en­
core la réaction canadienne 
à la tragédie de l’avion qui a 
été abattu, c'est que M Mul 
roncy u a pas toutes les don­
nées en main

La réunion des députés 
conscr\ateurs se poursuit 
aujourd'hui et les partici­
pants confineront leur stra­
tégie pour les jours qui vien­
nent alors que le chef conseï -

Le projet de création d’un ministère de la Jeunesse 
est bien accueilli par les députés libéraux fédéraux
par Gilles Lesage

QUEBEC — Le premier 
ministre Trudeau et M. Marc 
Lalonde en tête, le caucus li­
béral du Québec à Ottawa a 
fort bien accueilli, hier, le 
projet de création d’un minis­
tère fédéral de la Jeunesse, 
tel que proposé par trois de 

, ses membres.
« C’est un document très 

intéressant, dont beaucoup 
d’aspects sont certainement 
à retenir, a dit M. Trudeau 
entre deux portes, à l’issue 
de la dernière séance du cau­
cus, qui réunissait députés et 
sénateurs libéraux, au Lac 

, Delage, au nord de Québec. 
Quant à savoir quelle forme 
il faut donner au projet, et 

„ quand l’annoncer, ça reste à 
décider avec le conseil des 

" ministres. »
Quant à M. Lalonde, mims- 

tre des Finances et leader

des libéraux du Québec à Ot­
tawa, il note que le problème 
du chômage et de la création 
d’emplois pour les jeunes 
préoccupe tous les députés. 
Alors que la situation con­
tinue de s’améliorer pour les 
aînés, le taux de chômage 
reste excesivement élevé 
chez les jeunes. Il faut donc 
tout faire pour rendre les 
nombreux programmes qui 
existent plus dynamiques et 
efficaces.

Dans cette perspective, le 
projet soumis par le sénateur 
Jacques Hébert et par les dé­
putés Jean Lapierre (Shef- 
ford) et Irénée Pelletier 
(Sherbrooke) a été fort bien 
accueilli par le caucus qué­
bécois. Il reste à l’examiner 
plus à fond et à le raffiner 
avant de le soumettre au 
conseil des ministres. Il n’est 
pas impossible que le projet 
soit inclus dans le prochain

OPTICA.866-5178
(ju 13 sept, au 5 oct.

ALEX NEUMANN
photographies

Vernissage le mardi 13 sept, à 20 h.

SITES — LOCATIONS
Vernissage le samedi 1er oct. à 14 h.

discours du Trône, au cours 
de cet automne. Il faut vite, 
explique M. Lalonde, redon­
ner confiance et espoir aux 
jeunes.

Il ne s’agit pas, poursuit le 
ministre des Finances, de re­
partir à zéro. Il y a, plus que 
jamais dans le passé, de 
nombreux programmes 
d’emplois pour les jeunes, 
auxquels le gouvernement 
fédéral consacre des centai­
nes de millions de dollars. 
Mais ces programmes sont 
dispersés, certains sont peu 
connus des premiers intéres­
sés. Il s’agit de les coordon­
ner et l’idée d’un guichet uni­
que pour les jeunes mérite 
d’être étudiée à fond.

Ce faisant, Ottawa ne s’ap­
prête-t-il pas à copier le gou­
vernement péquiste? Si le 
PQ a eu une bonne idée, c’est 
bien tant mieux, répond M. 
Lalonde, ajoutant que le pro­
jet est dans l’air depuis long­
temps à Ottawa. La conjonc­
ture lui redonne une actua­
lité nouvelle.

Pour sa part, le sénateur 
Hébert explique au DEVOIR 
que la situation est de plus en 
plus tragique pour les jeunes. 
Sans travail, ils ne peuvent 
acquérir de l’expérience, et 
sans expérience, ils ne peu­
vent obtenir du travail. Com­
ment peuvent-ils sortir de ce 
cercle vicieux qui mène au 
gaspillage de talents et d’é­
nergie, à la désespérance, et

qui aura des conséquences 
très graves pour l’avenir du

Eays? Aucune personne pu- 
lique responsable, aucun 

gouvernement, ne peut se dé­
sintéresser de cette situa­
tion. Il n’y a pas de solution 
miracle, mais les jeunes doi­
vent sentir de la compassion 
et de la compréhensionm de 
la part des gouvernants.

Comment ? D’abord en 
rendant accessibles à tous 
les programmes qui sont à 
leur disposition, en redon­
nant de l’espoir et de la con­
fiance en soi et. à défaut 
d’emplois rémunérés, au 
moins des études adaptées 
aux besoins de l’heure, des 
occupations revalorisantes, 
du travail volontaire leur 
permettant de se sentir enfm 
utiles à la société.

Le document présenté par 
M. Hébert et deux députés 
souhaite que la création du 
ministère de la Jeunesse soit 
une priorité gouvernemen­
tale. Pourquoi, demandent- 
ils, le gouvernement fédéral 
ne pourrait-il reprendre à 
son compte l’essentiel du dis­
cours péquiste à l’égard de la 
jeunesse, en substituant le 
nom du Canada à celui du 
Québec, c’est-à-dire en ayant 
à l’esprit la jeunesse de tout 
notre pays. Mieux encore, le 
discours du Secrétaiore à la 
Jeunesse, le député péquiste 
Jean-Pierre Cnarbonneau, 
devrait être’ adapté aux di-

acheuzune
MAISON NEUVE MAINTENANT 
ET PROfllEZ DIMPORTANTES 

DÉDUenONS DIMPÛT!

MMÎM

Déduisez
jusqu'à
10000$!
Grâce aux change­
ments apportés au 
Régime enregistré (j’é-^ 
pargne logement (REÉL) 
et annoncés par le ministre des Finances, 
l’honorable Marc Lalonde, dans son Budget 
du 19 avril 1983, vous pourriez maintenant 
réclamer une déduction supplémentaire allant 
jusqu’à 10000$, moins le montant total 
des contributions versées à votre REêL au 
cours des années précédentes, si vous 
achetez ou construisez une maison neuve.

Les détenteurs d’un REEL n’ont pas à verser 
de contributions supplémentaires â leur 
programme! Mais si vous ne détenez pas 
encore de REEL et êtes admissible â y 
souscrire, vous pouvez aussi réclamer 
une déduction allant jusqu’à 
10000$. Toutefois, vous devez 
acheter et habiter votre maison 
neuve avant le 1®’’ mars 1985.

Détenteurs 
d’un REÉL

Vous pouvez aussi, d’ici au 31 
décembre 1983, faire un retrait 

exempt d’impôt de votre REEL 
pour acheter certains articles 

d’ameublement et certains appareils élec­
troménagers, comme un réfrigérateur, un 
congélateur, des draperies, du tapis, et 
certains articles précis.

Rcnscigncz-
vous!
Obtenez tous les détails 
sur ces importantes dé­
ductions d’impôt applicables 
â l’achat d’une maison neuve ou d'ameuble­
ment en remplissant et en nous postant ce 
bon-réponse.

Ws Ufi5

e&5
■-«•S»* ii*i
canads Canada

Oui, les déductions 
d’impôt m’intéressent!

Envoyez-moi tous les détails au 
sujet des déductions d'impôt applicables 

à I achat d une maison neuve ou d'ameublement 
Veuillez m'envoyer un livret rédigé □ en français □ en anglais

Nom.

Adresse. -App

ViUe. .Province. CodeposlaL
OIMO-9

Postez à: Livret sur le REEL 
CP 8212
Ottawa (Ontario) Kl G 3H7

mensions canadiennes ?
Le document s’appuie sui­

des sondages pour soutenir 
que les jeunes, surtout au 
Québec, souhaitent que le 
gouvernement canadien s’oc­
cupe des jeunes, et ils sont 
largement favorables à la' 
création d’un mimiiistère 
Plus encore que d’autres 
groupes sociaux, les jeunes 
se trouvent démunis devant 
les complexités bureaiici a 
tiques et l’absence d’un mi­
nistère qui serait le leui et où 
ils trouveraient facilement 
tous les renseignements sur 
les programmes susceptibles 
de les intéressei.

Chargé de coordoiinei, de 
regrouper et d’informer, le 
nouveau ministère ne ferait 
pas appel à une nouvelle ar­
mée de fonctionnaires tradi­
tionnels mais à des jeunes 
contractuels de 25 ans ou 
moins, embauchés poui une 
période maximum de deux 
ans. Ils ne seraient pas instal­
lés dans des bureaux mais en' 
contact direct avec les jeu­

nes, partout au pays. Mieux 
encore, tous les fonctioonnai 
res du nouveau ministère,, 
même les cadres, auraient 
moins de 25 ans à la date de 
Icui engagement et de­
vraient avoir eu au moins 
une expéi lence avec un mou­
vement de jeunesse. Après 
cinq ans de service, ils de­
vraient laisser leur place à 
des plus jeunes.

Ce projet de ministère est 
le .seul projet concret qui ait 
été mentionné à l’issue des 
délibérations secrètes de 
trois jours. I,e président du 
caucus, le député Dennis 
Dawson, s’est employé à 
faire valoir oue la cote des b- 
béraux fédéraux n’est pas 
aussi basse qu’on le prétend 
et qu’ils représentent l’en­
semble de la population qué­
bécoise à Ottawa. Les dé­
putés ont insisté sur la lutte 
au chômage et la création 
d'emplois. Il ne fut nullement 
question du leadership de M, 
Trudeau.

Inauguration des 
travaux sur la ligne 
Montréal-Rigaud
par
Louis-Gilles Francoeur

Le ministre québécois des 
Transports, M. Michel Clair, 
a inauguré hier en compa­
gnie des représentants de la 
CTCUM et du gouvernement 
fédéral le début des travaux 
de rénovation de la ligne de 
chemin de fer reliant la gare 
Windsor à Rigaud et Vau- 
dreuil.

Ces travaux de rénovation, 
qui coûteront près de $50 mil­
lions, seront payés à parts 
égales par Québec et Ottawa. 
Ils comprennent notamment 
l’aménagement de vastes 
parcs de stationnement à 
proximité des 17 gares de 
cette ligne, la construction 
d’aires d’attente et de tunnels 
pour piétons. On construira 
en outre des débarcadères 
pour les autobus pour faci­
liter le raccordement entre 
ces différents moyens de 
transport. La signalisation 
sera standardisée dans tou­
tes les stations et les quais 
seront refaits en fonction de 
l’achalandage.

Ce plan de modernisation 
de l’ancienne ligne du Cana­
dien Pacifique comprend en 
outre la construction d’un 
raccordement piétonnier en­
tre la nouvelle station ferro-

Les reportages, 
les enquêtes

COURS DE 
MUSIQUE

—atelier d’initiation musi­
cale pour jeunes de 4 à 
8 ans

- violon et flûte a bec 
—cours individuels ou 

collectifs
Inscription:

Café théâtre 
Quartier Latin 

Marie-Hélène da Silva 
279-7494

50e CONGRES ANNUEL
Société canadienne 

d’histoire de l’Égiise cathoiique
15-16-17 septembre 1983 

Université Saint-Paul, Ottawa

Séance plénière: historique de la Société
Ateliers de communicaüosis

• institutions et personnel religieux
• l’Église et l’éducation
• spiritualité, missions
• catholicisme et nationalités

Conférence publique (vendredi le. 20h) 
Claude Ryan i- Catholicisme et politique au 
Québec depuis la révolutirn tranquille » 
(aux Archives publiques du Canada)

Renseignements:
Secrétariat SCHEC
223, rue Main
Ottawa / K1S 1C4
Tél (613) 236--'393 poste 306

valeur fera son entrée au 
Parlement. Le bul de l’exer 
cice est notamment de s’as­
surer que tous les députés se 
ront au poste prêts à prendre 
la relève si jamais leur chef, 
qui n’a pas d'expérience pai 
lementaire, vient à trébucher 
la semaine prochaine.

.Aujourd’hui, les députés 
conservateurs tras ailleront 
leur stratégie à la lumière 
des informations données la 
veille par le gouvei nemeiit li­
béral sur le menu législatif 
de la session Le leadei du 
gou\erneinent en Chambre. 
M Yvon Piiiaid, a bien in 
diqué que son gouvei neinent 
veut présente;! un discours 
du TYone le plus vite possible 
eet automne et mettre fin à 
la plus longue session de son 
histoire. .Auparavant, cepen

dant, il tient à adopter son 
Projet de loi modifiant les ta­
rifs des grains dans l’Ouest, 
Projet que les conservateurs 
ne rejettent pas en blof mais 
qu'ils ne sont pas prêts à lais­
ser adopter intégralement. 
Ils exigeront certains amen­
dements en échange d’une 
adoption rapide, c’est cer­
tain.

Le personnel de M. Mul­
roney n’assiste pas aux dis­
cussions du caucus, limitées 
aux députés et sénateurs, 
contrairement à ce qui se fai­
sait sous le régime de M. 
Clark. Ce dernier était pré­
sent, hier, et ce qu’il fera à 
l’intérieur du parti reste né­
buleux. lin sait que M. Clark 
vient d'accepter de donner 
quelques cours à l’Umversité 
York de Toronto.

maiAonA 
d e/iAe^/te/ne/i^
Compétence: Francine Gingras 844-3361

COURS D'ART DRAMATIQUE
expresskJn verbale et corporelle

ATELIERS:

Improvisation - interprétation - diction - pose de voix - 
rythmioue - lespiration mise en scène - écriture - 
decor - costumes - techniques de scène - exercices 
pratiques de scène • animation

a) débutants b) Intermédiaires
c) avancés d) métiers

Au choix, selon ses objectils un ou deux ateliers-se­
maine t ateliers libres d'apprentissages en équipes 
restreintes
ADULTES: JOUR OU SOIR
(cours pour jeunes de 9 à 14 ans les samedis matins)

INSCRIPTIONS DÈS MAINTENANT

STUDIO-THÉÂTRE DA SILVA
4303. rue Saint-Denis (métro Mt-Royal) 

843-4384

viaire de Westmount et la 
station de métro Vendôme. 
Les stations de Beaconsfield, 
de Montréal-Ouest et de Va­
lois bénéficieront d’une ré­
novation complète.

Invité à dire quelle sera la 
part de la population de l’Est 
de la métropole dans ce pro­
gramme de développement 
du transport en commun, le 
ministre québécois des 
Transports a déclaré qu’il 
était « juste et raisonnable 
que le gouvernement entre­
prenne de la même manière 
des travaux d’mfra-structure 
dans l’Est de la métropole ». 
M. Clair n’a toutefois pas pré­
cisé si Québec penchait tou 
jours pour un métro de sur­
face pour desservir Pointe­
aux-Trembles et, éventuel­
lement, Repentigny ou s’il 
avait adopte les hypothèses 
des autorités métropolitai­
nes. Ces dernières préfèrent 
un métro souterrain jus­
qu’aux limites de ville d’An­
jou, un choix qui mécontente 
fort Montréal-Nord.

La commission perma­
nente des transports de la 
CTCUM doit recevoir mer­
credi prochain le rapport du 
comité Gascon qui analysera 
ces différentes hypothè.ses.

f—

SI PANTONAL
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Centre d'études musicales
1475, ave Lajoie, Outremont

1 Cours de Sensibilisation à la Musique 
pour les tout petits • 4-5-6 ans.

2. Cours d'Initlation à la Musique pour lesLA enfants é1 les adultes par
a) le Chant choral
b) la Guitare
c) le PianoRE

3 Ateliers de Théorie et d'Expresslon musi-
cale par l’Improvisation et ('Arrange-

SOL ment, pour ceux qui jouent déjà d'un Ins­
trument.

DO
Une attention particulière est réservée à 
ceux qui, à tort, s'imaginent dépourvus d'un 
talent suffisant
Début des cours: à compter du 12 septem­
bre 1983

FA (permis d enseignement 719524)

273-1055

Cours de POLARITÉ
La POLARITÉ est une technique du toucher qui a 

pour objectif l’équilibre de l'énergie vitale du corpe
a) COURS OE FIN DE SEMAINE

Une fin de semaine par mois, de septembre A juin 84
1- INITIATION A LA POLARITÉ • 24-25 MpMmbri 63
2- PONCTION OE LA TRIADE • 5-6 novimbri 63
3- ÉNERGIE VITALE • 10-11 décimbri 63
4 SYSTEME GÉNITO-URINAIRE • 14-15 janvier 64
5- RESPIRATION. CIRCULATION. LYMPHÉ • 25-26 Mvritr 64
6- SYSTÈME NERVEUX • 17-16 mart 64
7- COLONNE VERTEBRALE ET DOS • 5-6 mal 64
8- SACRUM ET CRANÉOLOGIE • 2-3 juin 64

b) COURS SUR SEIRaINE: Mardis et mercredis de 9h à 16h30 
à toutes les quatre semaines

c) COURS DU SOIR: Mardis et mercredis de IBh à 22h à 
toutes les quatre semaines.

DÉPLIANT GRATUIT POUR RENSEIGNEMENTS 
DATES ET LIEUX DES COURS

SOIRÉE D’INFORMATION GRATUITE
Mercredi 14 aapl., 19h30, Centre St-Plerre, 1212 rue Panel 

PROFESSEUR: GASTON VÉRONNEAU

RENSEIGNEMENTS; 523-9926
LE CORPS ÉVEILLÉ 4461, rue Saint-André, Montréal H2J 2ZS

LE COLLÈGE OFFRE
• aux personnes oeuvrant dans 

l’administration
L’ATELIER 1: “Comment programmer 
en langage BASIC”

• à tout adulte, à des fins domesticjlies 
et semi-professionnelles
L’ATELIER II: “Initiation au 
micro-ordinateur”

DURÉE: une fin de semaine, 15 heures 
samedi et dimanche

COÛT : 100 $ incluant la documentation 
et l’usage d’un puissant 
micro-ordinateur de gestion par 
personne

DÉBUT: 17 septembre 1983

Pour renseignements et inscriptions, présentez- 
vous sans rendez-vous au pavillon Ignace- 
Bourget, local R-135, le lundi 12 septembre 
1983 à 19 h 30.

10555, avenue de Bois-de-Boulogne
Montréal, Québec
H4N1L4

Tél.: (514) 332-3000, postes 308-313

de Bois-de-Boulogne
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40,000 réfugiés chrétiens encerclés dans le Chouf
BEYROUTH (d’après 

Reuter et AFP) — 40.000 
chrétiens libanais qui ont fui 
les combats pour se réfugier 
dans le village de Deir el-Qa- 
mar, dans les montagnes du 
Chouf, sont actuellement en­
cerclés par les miliciens dru­
zes.

Un convoi de la Croix- 
Rouge qui tentait de les ra­
vitailler a été, selon la radio 
phalangiste, pillé par des 
druzes et des l’alestiniens.

Les responsables politi­

ques chrétiens s’inquiètent 
des perspectives de mas­
sacre au cas où le village 
tomberait entre les mains 
des dru7.es.

De son côté M. Walid 
Joumblatt, chef du parti so­
cialiste progressiste (PSP- 
druze) a déclaré hier à des 
journalistes qui l’ont rencon­
tré alors qu’il effectuait une 
tournée dans le Chouf que 
ses hommes n’attaqueront 
pas Deir el-Qamar, mais que 
« si les Forces libanaises ( mi­

lices chrétiennes) et l’armée 
libanaise poursuivent leurs 
massacres de la population 
civile (druze) alors Deir el- 
Qamar sera bombardée».

Pour sa part, le gouver­
nement libanais entreprend 
des contacts aux Nations 
unies et auprès du Comité in­
ternational de la Croix- 
Rouge (CICR) pour leur de­
mander d’intervenir « vu la 
grave situation qui prévaut à 
Deir el-Qamar»,a déclaré 
hier soir M. Ghassan Tueni,

conseiller du président 
Amine Gemayel, dans une 
déclaration télévisée faite à 
New-York et diffusée par la 
télévision libanaise.

En soirée, le Liban a de­
mandé une réunion d’ur­
gence du Conseil de sécurité 
des N ations unies. Cette de­
mande a pour premier objec­
tif d’obtenir un cessez-le feu 
dans les combats qui rava­
gent actuellement la région 
de Beyrouth et du Chouf, in­
dique-t-on de source liba­

naise à rONU.
Le secrétaire général de 

l’ONU, M. Javier Perez de 
Cuellar, avait lancé jeudi soir 
un appel au cessez-le-feu. Le 
Conseil de sécurité à son tour 
pourrait adopter une résolu­
tion ou une déclaration pré­
sidentielle à cet effet, si tous 
les membres du Conseil 
étaient d’accord pour une 
telle intervention de sa part.

Le président libanais s’é­
tait déjà entretenu jeudi soir 
par téléphone avec les chefs

d’Etat français et américain, 
MM. François Mitterrand et 
Ronald Reagan de la situa­
tion à Deir el Qamar, rap­
pelle-t-on.

Le gouvernement israélien 
a engagé d^s contacts avec 
les représentants américains 
et français au Liban et « dif­
férents milieux libanais », 
afin de hâter les secours des­
tinés aux réfugiés chrétiens à 
Deir el-Qamar, a-t-on appris 
de source officielle israé­
lienne.

Dur réquisitoire de Shultz contre l’URSS
MADRID (AFP) - Pen­

dant trois jours, les États- 
Unis et l’Union Soviétique se 
sont jetés à la face, et à celle 
du monde, leurs accusations 
respectives dans l’affaire du 
Boeing sud-coréen: au droit 
juridique avancé sans faiblir 
par Moscou, Washington a 
répliqué par le droit humain.

Sur un plan plus général, le 
rendez-vous de Madrid et les 
discours prononcés par MM. 
George Shultz et Andrei Gro­

myko devant la session de 
clôture de la Conférence sur 
la sécurité et la coopération 
en Europe (CSCE) a été l’a­
pogée du non-dialogue entre 
les deux « éléphants », selon 
les termes du chef de la di­
plomatie française, M. 
Claude Cheysson.

La meilleure illustration 
en e.st sans doute la rencon­
tre au .sommet, jeudi, à la ré­
sidence de l’ambassadeur 
des États-Unis à Madrid, de

MM. Shultz et Gromyko. Les 
deux hommes sont restés as­
sis pendant deux heures au­
tour d’une même table pour 
ne finalement rien se dire de 
nouveau, si ce n’est répéter 
inlassablement les positions 
respectives de leurs gouver­
nements.

M. Gromyko a mis en 
avant le droit juridique qu’a­
vait l’URSS d’abattre le 
Boeing sud-coréen, alors que 
M. Shultz s’en est tenu aux 
droits de l’homme.

D’une certaine manière, 
en l’absence de tout embryon 
de conversation, MM. Shultz 
et Gromyko, aussi haut pla­
cés soient-ils dans la hiérar­
chie de leurs pays, ont joué à 
Madrid le rôle de « super 
porte-parole » de leurs gou­
vernements, estiment les ob­
servateurs.

Il suffit de lire les discours 
des deux ministres devant 
leurs collègues de la CSCE 
pour s’en convaincre : politi-

Oustinov veut renforcer l’armée
MOSCTiU (AFP) — Le ma­

réchal Dmitri Oustinov, mi­
nistre soviétique de la Dé­
fense, a brandi hier la me­
nace d'un néce.s.saire renfor­
cement de la puis.sance mili­
taire de son pays pour faire 
face aux menaces de l’Occi­
dent.

Dans un discours prononcé 
à Sébastopol, sur la mer 
Noire, le maréchal'a estimé 
que le PC et l’État soviéti­
ques ne pouvaient « pas ne 
pas renforcer la puissance

militaire des forces armées 
dans le contexte de la me­
nace militaire grandissante » 
contre l’URSS et ses alliés.

Ce renforcement s’inspire, 
a-t-il affirmé, « des intérêts 
de la paix et de la sécurité 
des peuples».

La déclaration fracassante 
du maréchal, qui est égale­
ment membre du bureau po­
litique du PC soviétique, in­
tervient trois jours après la 
reprise des négociations de

Genève sur les euromissiles.
p:n décembre dernier en­

core, le ministre de la Dé­
fense avait déclaré, devant 
des militants du PC à Mos­
cou: « Nous n’avons jamais 
fait et nous ne faisons pas de 
secret: la puissance miUtaire 
de l’Union soviétique est suf­
fisante, ses forces armées 
(...) sont capables d’accom­
plir toutes les missions».

À Sébastopol, le maréchal 
Oustinov a réitéré la menace 
de « contremesùres oppor-

L’Irlande expulse trois 
diplomates soviétiques

DUBLIN (AFP) - La ré­
publique d’Irlande, pays neu­
tre et non membre de l’O­
TAN, a expulsé hier pour la 
première fois de son histoire 
trois diplomates soviétiques 
pour « activités inaccepta­
bles et contraires aux nor­
mes internationales de com­
portement » des diplomates.

La décision a été prise par 
le cabinet, a-t-on appris de 
source officielle à Dublin. Le 
ministre-adjoint des Affaires 
étrangères, M. Jim O’Keeffe, 
a convoqué dans l’après-midi 
le chargé d’affaires sovié­

tique par intérim pour lui si­
gnifier l’expulsion de MM. 
Guennada Saline, premier 
secrétaire à l’ambassade so­
viétique en Irlande, Victor 
Lipassov, second secrétaire, 
et son épouse Mme Lipas- 
sova. Cette dernière, a pré­
cisé un porte-parole gouver­
nemental, est expulsée non 
pas en tant qu’épouse du se­
cond secrétaire, mais parce 
qu’elle était elle aussi impli­
quée dans les « activités inac­
ceptables ».

De source officielle, on 
souligne que l’expulsion des

trois Soviétiques est totale­
ment indépendante de l’af­
faire du Boeing sud-coréen. 
La décision a été prise « sur 
la base d’informations à la 
disposition du gouvernement 
irlandAs » et sans que d’au­
tres pays aient été consultés.

De bonne source à Dublin, 
on indiquait qu’ils avaient en­
freint les restrictions de dé­
placement, ce qui pourrait 
laisser supposer qu’ils s’é­
taient rendus en Irlande du 
Nord, territoire britannique 
qui abrite de nombreuses ins­
tallations militaires.

Déclaration de solidarité 
avec le peuple chilien

Nous, soussignés, à l'occasion du 10e anniversaire du coup 
d’état qui eut lieu au Chili le 11 septembre 1973, vivement 
préoccupés par la situation qui prévaut actuellement dans ce 
pays, déclarons ce qui suit:

1— NOUS CONDAMNONS vigoureusement la dictature instaurée et présidée par 
le général Auguste Pinochet

2— NOUS APPUYONS ies demandes mises de l'avant par le peuple chilien et ses 
organisations représentatives, lors des récentes journées nationales de pro­
testation, particulièrement:

a) la démission du président Pinochet;
b) l'instauration d’un gouvernement de transition qui organise la tenue 

d'élections d'ici 18 mois;
c) la formation d’une Assemblée constituante chargée d’adopter une 

nouvelle Constitution;
d) la législation de tous les partis politiques;
e) la restauration de la liberté d’association, d'expréssion et de réunion;
f) le respect des droits politiques et syndicaux;
g) le droit de retour de tous les exilés.

3— NOUS DEMANDONS au Gouvernement canadien de prendre les mesures 
nécessaires pour que le respect des droits humains devienne une condition 
de la poursuite de relations politiques, économiques et financières avec le 
Chili

Fédération des travailleurs du Québec 
(FTQ)
Confédération des syndicats nationaux 
(CSN)
Centrale de l'enseignement du Québec 
(CEQ)
Conseil du travail de Montréal (FTQ) 
Conseil central de Montréal (CSN) 
Fédération des minea-métallurgle et 
produits chimiques (CSN)
Fédération des travailleurs du papier et de 
la forêt (CSN)
Fédération des affaires sociales (CSN) 
Syndicat des ouvriers unis de l’électricité, 
radio et machinerie (FTQ)
Bernard Landry, ministre d'État au 
commerce extérieur 
Qérald Oodin, député de Mercier 
Louise Harel, députée de Maisonneuve 
Christos SIrros, député de Laurier 
Sylvain Simard, vice-président de l'exécutif 
national du Parti québécois 
Maria Assimokopoulos, présidente du 
comité de relations internationales du Parti 
québécois
L'Organisation catholique canadienne pour
le développemeni et la paix
Jaunesse ouvrière chrétienne du Québec
Ligue des droits et libertés
Marcel Pépin, président du Mouvement
socialiste

Gilles Tardif, vice-président de la Fédération 
internationale des droits de l'homme 
Chris Ferguson, pasteur de l'Église Unie du 
Canada
Claude Hardy, prêtre catholique
André Jacob, coordonnateur de la grande
marche pour la paix
Jean Doré, avocat
Michael Fainstat, Jean Roy, André
Berthelet, Jean Gardiner, Hubert Simard et
Sam Boskey, conseillers municipaux de
Montréal
Marc Lagana, Fernande Roy, Johanne 
Burgess, Claude Maire, Stanley Ryerson, 
Alfred Oubuc, Jean-Guy Lacroix, BerMtt 
Lévesque, Céline St-Plerre, Micheline 
Labelle, Elle Kheir, Franklin MkSy, Régine 
Robin-Maire, Anne Laperriére, Jorge MIoay, 
André PeUpaL Luda Smarth, Danielle 
Laberge, Paresh Chatopadhyay, Louise 
Vandelac at Marcel Resale, professeurs à 
l'UQAM
France Salesse, Gaétan Ouallot, Jocelyn
Mltchale, Denis GagiKMt, frères capucins
Garth E. Bulmar, directeur des services
sociaux du diocèse anglican de Montréal
Comité uruguayen de soUdarHé
Comité argentin de solldaiité
Comité d’information et dé soUdarlté avec le
peuple argentin
Comité Québec-Paraguay
(liste partielle)

Note: Les personnes et les organisations qui sont d'accord avec cette déclaration peuvent 
laire panrenir leur adhésion A: Syndicat das ouvriers unis de l’éiectricité, radio et 
machinerie (FTQ), 846S, St-Denis, Montréal, H2P 2QS, lél; 38S-2868
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tunes et efficaces pour main­
tenir l’équilibre des forces à 
l’échelon européen et global » 
en cas de déploiement des 
Pershing-2 et des missiles de 
croisière américains, prévu 
pour fin 1983 si la conférence 
de Genève échoue.

Reprenant des déclara­
tions antérieures de la direc­
tion soviétique, il a parlé de 
« menace de rétorsion pour 
le territoire des États-Unis 
et des pays dans lesquels se­
ront déployés les missiles 
américains, la même me­
nace que celle créée par les 
Américains pour l’URSS et 
les pays-membres du traité 
de Varsovie».

La déclaration de M. Ous­
tinov est destinée, aux yeux 
des observateus, à exercer 
des pressions sur la confé­
rence de Genève où l’URSS 
exige pour l’heure vainement 
le non-déploiement des eu­
romissiles et la prise en 
compte des arsenaux stra­
tégiques français et britan­
nique.

quement, ils ne contiennent 
rien de nouveau sur les droits 
de l’homme, la sécurité et l’é­
quilibre militaire et straté­
gique en Europe, ou d’autres 
sujets de controverse. L’a­
gressivité mutuelle s’est sim­
plement mise au diapason de 
l’affaire du Boeing sud-co­
réen.

Néanmoins, malgré me­
naces et invectives, les deux 
grands, sans se faire aucune 
illusion l’un sur l’autre, tout 
comme au lendemain de leur 
accord sur le document final 
de la conférence de Madrid 
le 15 juillet dernier, se sont 
déclarés prêts à aboutir à un 
accord à Genève.

Washington et Moscou ont 
exprimé une volonté de paix 
et d’une certaine forme de 
coopération. M. Gromyko l’a­
vait dit mercredi : selon lui, 
les réserves de la politique 
de détente sont « loin d’être 
épuisées ». De son côté, M. 
Shultz a exprimé, hier, l’es­
poir des Etats-Unis que le 
commerce (de biens non- 
stratégiques) puisse appor­
ter une « contribution a des 
relations constructives entre 
l’Est et l’Ouest».

Jeudi soir, M. Cheysson ré­
sumait à sa façon cette réa­
lité politique ; les relations in­
ternationales se poursuivent 
« au delà des actes de violen­
ces », comme elles se sont 
toujours poursuivies « au 
delà des guerres».

Le secrétaire d’État a 
dressé , dans son interven­
tion d’hier, un réquisitoire 
complet contre l’Union sovié­
tique, coupable d’avoir « pris 
sans pitié la vie de 269 per­
sonnes innocentes dans un 
avion civil sans défense ».

Le ministre soviétique des 
Affaires étrangères, M. An­

drei Gromyko, « a affirmé 
sans honte que l’Union sovié­
tique recommencerait, prou­
vant par là, une nouvelle fois, 
son mépris implacable de la 
vie humaine, » a déclaré M. 
Shultz à la tribune de la 
CSCE.

Pendant les 20 minutes de 
son discours qui a immédia­
tement suivi celui du, roi 
d’Espagne, Juan Carlos, le 
secrétaire d’État américain 
a dressé, sur un ton calme et 
très ferme, un réquisitoire 
reprenant toutes les « viola­
tions » de l’acte final d’Hel­
sinki perpétrées, selon les 
États-Unis, par l’URSS de­
puis sa signature en 1975.

M. Shultz a rappelé que 
deux ans après la signature 
de l’acte final d’Helsinki (1-er 
août 75), l’URSS avait com­
mencé à déployer ses missil- 
les SS-20 en Europe, que six 
ans après, elle avait « forcé 
la Pologne à supprimer un 
mouvement syndical libre 
dont le seul crime était de 
prendre au sérieux les droits 
des travailleurs dans un pays 
qui prétend être celui des 
travailleurs ».

M. Shultz a également af­
firmé que l’OTAN redresse­
rait l’équilibre « militaire et 
stratégique » en Europe « en 
l’absence d’un accord équi­
table et vérifiable » pour li­
miter les armements dans 
cette région. Le secrétaire 
d’État a encore évoqué !’« a- 
gression géopolitique » de 
l’URSS et de ses alliés en 
Afrique, au Moyen-Orient et 
en Asie du Sud-Est. Il a cité 
l’intervention cubaine en An­
gola, en Éthiopie et au Sud- 
Yémen, « l’invasion » viet­
namienne du Cambodge et 
celle de l’Afghanistan par 
l’armée soviétique.

Le ministre israélien de la 
Défense Moshe Arens a pour 
sa part exprimé hier à la ra­
dio sa « vive préoccupation 
au sujet des victimes civiles 
des combats du Chouf liba­
nais, qu’elles soient druzes ou 
chrétiennes ».

Un délégué des Forces li­
banaises (FL - milices chré 
tiennes unifiées), en mission 
d’mfonqation à Jérusalem, a 
affirmé'hier à l’AFP que « les 
60.000 réfugiés de Deir el-Qa­
mar se trouvent entassés, 
sans eau ni électricité, dans 
un village qui abrite en 
temps normal 3.000 person­
nes. Ils n’ont pu recevoir les 
secours de la Croix-Rouge 
dont les convois sont bloqués 
non loin de la localité ». Les 
conditions sanitaires et mé­
dicales y demeurent précai­
res; on compterait près de 
100 blessés grièvement at­
teints parmi les réfugiés.

Le porte-parole du CICR à 
Beyrouth, rappelle-t-on, a an­
noncé qu’un seul véhicule 
d’une mission d’information 
a pénétré hier en début d’a­
près-midi dans cette localité.

Selon le délégué des FL, 
« l’opinion internationale doit 
empêcher que ne se repro­
duisent à Deir el-Qamar les 
massacres de Bhamdoun et 
Bmariam ». Selon lui, « ni la 
presse internationale, ni la 
Croix-Rouge n’ont été auto­
risées à entrer à Bhamdoun 
et n’ont pu constater l’am­
pleur des massacres perpé­
trés par les miliciens druzes, 
avec l’aide des Syriens et des 
forces palestiniennes d’Abou 
Moussa ».

A Washington, le dépar­
tement d’État a condamné 
les « terribles actes de ven­
geance » qui affectent les po­
pulations civiles du Liban et

a lancé un ai^l au cessez-le- 
feu. •

À Beyrouth, Français et 
Américains de la force mul­
tinationale ont à nouveau été 
la cible de tirs d’artillerie 
hier et deux chasseurs-bom­
bardiers Super-Étendard ba­
sés sur le porte-avions Foch 
ont survolé les positions d’où 
provenaient les attaques.

Des tirs d’artillerie ont été 
dirigés à plusieurs reprises 
durant la journée contre 
Yarzé (où se trouve le minis­
tère de la Défense), Faya- 
diyeh (où sont situées l’école 
militaire et une importante 
caserne de l’armée) et 
Baabda (où se trouve le pa­
lais présidentiel).

La Grande-Bretagne, qui 
contribue pour une centaine 
d’hommes à la force multi­
nationale, a dépêché à Chy­
pre six avions de combat 
pour protéger son contingent 
s’il venait à son tour à être 
attaqué.

À Damas, la radio natio­
nale a affirmé que la riposte 
des ‘marines’ américains 
jeudi contre les batteries 
d’artillerie qui les avaient 
pris en cible dévoilait le 
« rôle hideux » des États- 
Unis dans les combats au Li­
ban.

Sur le plan diplomatique, 
les espoirs de paix reposent 
sur les efforts de l’envoyé 
saoudien, le prince Bandar 
Bin Sultan, qui a quitté Da­
mas pour Chypre où il doit 
rencontrer M. Waddie Had­
dad, conseiller national du 
président Gemayel pour la 
sécurité.

Aucun détail n’a filtré sur 
la mission saoudienne, mais 
de source proche des deux 
parties on n’espérait guère 
un cessez-le-feu rapide dans 
la région.

ATELIER DE DÉVELOPPEMENT 
ÉMOTIVO-RATIONEL

45 heures consacrées à 
vous-même;

Comprenez vos émotions et 
débarrassez vous de celles qui 

vous sont désagréables

Jean-Pierre Racicot
Psychothérapeute 

463 -1328 entre 17h et 19h
Thérapie Individuelle sur 

demande.

Votre enfant a-t-il 
une bonne vision?

RÉSULTATS

Répondez par oui ou par non à ces 12 questions OUI NON

1. Votre enfant examine les objets ou lit de très près? ,

2. Votre enfant a souvent les yeux rouges?

3. Votre enfant regarde la télé de trop près (moins de 6 pieds)?

4. Votre enfant a souvent les yeux qui piquent, chauffent ou pleurent?

5. Votre enfant plisse les yeux pour voir de loin?

6. Votre enfant cligne ou se frotte souvent les yeux?

7, Votre enfant a un oeil qui louche (tourne vers l'intérieur ou l'extérieur)?

8. Votre enfant se cache ou se ferme un oeil pour mieux voir?

9, Votre enfant se plairit de voir doubie?

10. Votre enfant saute des lignes ou des mots lorsqu'il lit?

11, Votre enfant inverse souvent des lettres ou des chiffres?

12. Votre enfant se frappe souvent sur des objets?

12 non: Votre enfant semble avoir une bonne 
vision. Assurez-vous en, en consultant votre 
optométriste annuellement.
De 8 â 11 non: La qualité de ia vision de votre 
entant est douteuse Voyez votre optométriste 
De 0 à 7 non: Votre enfant a un problème 
de vision qui semble important. Voyez votre 
optométriste immédiatement, les Optométristes du Québec: une garantie de professionnels

l'association des Optométristes du Québec
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Nouvelles violentes manifestations à Santiago

Chili: l’opposition rompt le dialogue
SANTIAGO ( d'après Reu­

ter et AFP) — Au lendemain 
de la journée de protestation 
ayant coûté la vie à quatre 
personnes, le gouvernement 
militaire chilien a annoncé 
hier qu’il prolongeait ses pou­
voirs spéciaux.

La police a tiré des coups 
de feu en l’air et échangé 
pierres et insultes avec des 
mamfestants hier, tandis que 
de jeunes chômeurs éle­
vaient des barricades dans 
un bidonville de Santiago 
pour empêcher une manifes­
tation de soutien au gouver­
nement militaire,

La principale route me­
nant au quartier de La Vic­
toria a été tranformée en 
champ de bataille jonché de 
pierres. Pour faire évacuer 
les manifestants, la police

anti-émeutes a tiré en l’air et 
a lancé des grenades lacry­
mogènes et des pierres.

Les partisans du général 
Pinochet avaient prévu de 
défiler jusqu'au palais de La 
Moneda. Selon des résidents 
de La Victoria, les employés 
des services publics ont été 
soumis à des pressions pour 
participer au défilé sous 
peine de perdre leur emploi.

L’Alliance démocratique, 
principal mouvement d’op­
position, a décidé de son côté 
de suspendre le dialogue 
avec le gouvernement.

« Le dialogue restera sus­
pendu tant que l’on ne saura 
pas si le gouvernement est 
disposé à proposer un calen­
drier précis et un ordre du 
jour » sur lesquels discuter, a 
déclaré le dirigeant de l’AD,

le démocrate-chrétien, M. 
Gabriel Valdes. Selon lui 
cette définition d’un ordre du 
jour est nécessaire pour fixer 
les délais d’un retour du Chili 
à la démocratie.

Deux réunions se sont te­
nues, à la résidence de l’ar­
chevêque de Santiago, Mgr 
Francisco Fresno, entre l’Al­
liance démocratique et les 
autorités chüiennes depuis la 
nomination le 10 août du mi­
nistre de l’Intérieur, M. Ser­
gio Onofre Jarpa, chargé de 
la * pioütique d’ouverture » du 
gouvernement.

M. Gabriel Valdes, ancien 
ministre des Affaires étran­
gères et président de l’Al­
liance et du parti chrétien- 
démocrate interdit, a dé­
noncé la brutaüté de la poüce

La droite remporte 
au congrès du TUC

BLACKPOOL (AFP) — 
Trois mois, jour pour jour, 
après la victoire électorale 
de Mme Thatcher, la droite 
l’a, comme prévu, emporté 
au llSème congrès du TUC, 
Confédération des syndicats 
britanniques.

Forte d’une majorité con­
fortable, d’au moins trois 
contre deux, au conseil gé­
néral, l’exécutif de la Confé­
dération, cette tendance a 
obtenu que, après dix-huit 
mois de boycottage, le dia­
logue soit repris avec le gou­
vernement conservateur. Ce- 

•lui-ci a clairement exprimé 
fson intention de réduire les 
pouvoirs des syndicats, et en 
tous cas d’empêcher que le 

[monde du travail ne cotise 
automatiquement, comme 
c’est le cas actuellement, en 
faveur du Parti travailliste.

Il est clair que les piètres 
performances, aux dernières 
élections, du Labour, parti 
créé au tournant du siècle 
par les syndicats, et princi­
palement financé par eux, a 
favorisé cette évolution et la 
réévaluation « des principes 
d’un syndicalisme moderne » 
pour reprendre les termes de 
plusieurs dirigeants « modé­
rés ». En d’autres termes, 
une bonne partie des syndi­
qués ayant voté pour Mme 
Thatcher, il est temps, 
comme l’a fait remarquer en 
substance le secrétaire gé­
néral de cette confédération, 
M. Len Murray, de faire un 
effort pour comprendre leur 
comportement.

Le chômage aidant, - il at­
teint près de 13 % de la po­
pulation active - les syndicats 
ont vu, depuis la venue au 
pouvoir de Mme Thatcher, le 
nombre de leurs membres 
fondre à vue d’oeil, (les adhé­
rents sont passés de 12.2 mil- 

I Uons en 79 a 10.5 millions). Ils 
ont également pu constater 

I qu’en période de crise éco- 
I nomique, la base est beau­

coup moins enthousiaste 
pour faire la grève que ne 
l’ont été certains dirigeants 
syndicalistes militants. D’où 
la crainte que fait régner le 
projet de loi sur les réformes 
syndicales, qui prévoit no­
tamment que pour décider 
d’une grève il faudra voter à 
bulletin secret.

Devant la ténacité et le vo­
lontarisme thatchérien, les 
syndicats britanniques ont 
paré au plus pressé:

■ éliminer de l’exécutif le 
maximum de « gauchistes », 
responsables selon eux du 
manque de crédibiüté des di­
rections par rapport à leur 
base;

■ reprendre le dialogue 
avec le gouvernement, dans 
l’espoir, vain, selon beaucoup 
de commentateurs britanni­
ques, d’infléchir en faveur 
des travailleurs sa position 
notamment en ce qui con­
cerne sa politique d’éco­
nomie des dépenses publi­
ques et de réprivatisation du 
secteur nationalise.

Ils se sont surtout de­
mandé, par la voix de leur se­
crétaire général - et c’est là, 
selon les <S)mmentaleurs bri­
tanniques, un tournant histo­
rique - si le rôle des syndicats 
est de renverser des gouver­
nements démocratiquement 
élus, ce dont ils ne se sont pas 
privés jusqu’en 79, et d’ap- 
parattre comme un possible 
pouvoir de remplacement.

C’est dire que la gauche, et 
les gauchistes, dont beau­
coup ne croient pas aux 
« vertus » de la démocratie 
parlementaire, ont été sé­
rieusement maltraités à 
l’olccasion de ce congrès. M. 

♦ Arthur Scargill, patron des 
mineurs, en a été la tête de 
turc, parce qu’il avait osé l’é­
crire qu’il ne soutenait pas le 
syndicat polonais Solidarité
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car il le suspectait de vouloir 
« renverser un régime socia­
liste».

Cela ne l’a pas empêché de 
provoquer l’enthousiasme 
d’une bonne partie des 1,555 
délégués réunis aux Winter 
Gardens de cette station bal­
néaire populaire, en se pro­
nonçant avec virulence con­
tre la fermeture de puits, et 
les suppressions d’emplois

dus au gouvernement conser­
vateur.

En octobre, la conférence 
du Parti travailliste qui doit 
selon toute vraisemblance 
élire, avec 40 % de voix syn­
dicalistes, un leader de gau­
che, M. Neil Kinnock, per­
mettra de mesurer la portée 
réelle de la nouvelle « real- 
politik » du syndicalisme bri­
tannique.

anti-émeutes que lui-même 
et d’autres membres de l'al­
liance avaient subi person­
nellement la veille. A l’issue 
des cinq journées de protes­
tation organisées depuis te 
mois de mai, le bilan s’élève, 
selon l’opposition, à 36 morts.

M. Jarpa a déclaré hier 
aux journalistes que le gou­
vernement avait décide de 
renouveler pour six mois 
« l’état de menace à la paix 
intérieure » qui devait ex­
pirer demain, qui marquera 
le 10e anniversaire du coup 
d’État sanglant ayant porté 
le général Pinochet au pou­
voir.

M. Jarpa a confirmé que 
quatre personnes avaient été 
tuées, trois dans les bidonvil­
les de Santiago et une femme 
abattue par un policier à Val­
paraiso au cours de la jour­
née de jeudi marquée par ds 
manifestations et heurts en­
tre étudiants et police anti­
émeutes,

La police a pour sa part 
annoncé que 600 personnes 
avaient été arrêtées mais 
que six seulement restaient 
en détention après cette cin­
quième journée mensuelle de 
protestation.

M. Rodolfo Seguel, diri­
geant de la Confédération 
chilienne des travailleurs du 
cuivre, accusé d’avoir insulté 
le général Pinochet dans une 
interview, a été de nouveau 
incarcéré.

Son arrestation le 15 juin 
pour participation à la cam­
pagne de protestation avait 
entraîné une grève dans trois

mines. Il avait passé un mois 
en prison avant d’être libéré 
sous caution.

Un prêtre catholique fran­
çais, M. Pierre Dubois, et 
plusieurs journalistes étran 
gers ont été interpellés et 
gardés à vue pendant deux 
heures. Ils allaient filmer un 
bus à partir duquel le prêtre 
a dit avoir vu la police tirer 
dans la nuit sur des manifes­
tants du bidonville de la Vic­
toria.

La police et le ministre de 
l’Intérieur ont affirmé que 
des civils circulant en voi­
ture avaient tiré et tué trois 
manifestants mais, selon des 
résidents, la police avait ou­
vert le feu.

La décision de prolonger 
les pouvoirs spéciaux réduit 
de façon considérable la por­
tée de la récente levée de 
« l’état d’urgence » en vi­
gueur depuis lé coup d’État, 
l'une des concessions politi­
ques introduites par M. 
Jarpa depuis sa nomination 
le mois dernier au ministère 
de l’Intérieur.

Le decret sur l’état de me­
nace remet en vigueur l’ar­
ticle 24 de la constitution per­
mettant au gouvernement 
les arrestations sans juge­
ment pendant cinq jours sans 
inculpation, la restriction de 
la liberté de réunion et d’in­
formation, la déportation ou 
l’exil intérieur pour trois 
mois sans jugement.

Les partis politiques d’op­
position de l’Alliance démo­
cratique qui avaient organisé 
la journée de protestation de 
jeudi et demandé la démis­

sion du général Pinochet ont 
déjà réclamé le non-recours 
à l’article 24 dans leurs dis­
cussions avec le ministre de 
l’Intérieur.

Le recours à l’article 24 
était certain depuis le meur 
tre la semaine dernière du 
mau-e de Santiago, le général 
Carol Urzua, déclare-t-on de 
source diplomatique

Les forces de sécurité 
avaient déclaré avoir décou­
vert tes auteurs du meurtre 
au cours de rafles dans San­
tiago au cours desquelles 
cinq personnes avaient été 
tuées et neuf an'êtées.

Elles ont dit avoir détruit 
une cellule du MIR (mou­
vement révolutionnaire de 
gauche), l’un des partis du 
gouvernement de coalition 
de l’ex-président Salvador Al 
tende.

La police a fait savoir par 
la suite qu’un policier avait 
été grièvement blessé par 
une balle tirée par deux in­
connus alors qu’il était de 
faction hier matin devant le 
domicile d’un juge à San­
tiago.

Ce ministère de la Défense 
a par ailleurs annoncé la no­
mination de commandants 
militaires dans toutes les ré­
gions du pays afin d’assurer 
le maintien'de l'ordre.

Ces dix dernières années, 
le poste de commandant mi­
litaire existait au titre de l’é­
tat d’urgence mais celui-ci 
ayant été levé, le ministère 
de la Défense a créé de nou­
veaux jxistes.

Raid aérien 
au Nicaragua

MANAGUA (AFP) — Deux avions non identifiés ont 
bombardé hier matin le port de Corinto, sur la côte Pa­
cifique du Nicaragua (à 150 km de Managua et à 50 km 
de la frontière hondunenne).

A San José, l’organisation anti-sandiniste ARDE (Al- 
üance démocratique révolutionnaire) a revendiqué l’at­
taque contre le port de Corinto. L’ARDE, qui est dmgée 
par Eden Pastora, l’ancien responsable sandiniste qui 
combat maintenant le régime de Managua, a précisé 
que les deux avions avaient opéré à partir de zones 
qu’elle occupe en territoire nicaraguayen.

A Managua, le porte-parole du ministère de la Dé­
fense, le commandant Roberto Sanchez, a indiqué que 
les deux appareils, de type T-28, avaient lancé des ro­
quettes, endommageant deux citernes de carburanL et 
avaient largué deux bombes qui sont tombées à la mer, 
avant d’être repoussés vers le Honduras par la défense 
anti aérienne. L’attaque n’a fait aucune victime.

Des avions et des navires des forces armées nicara­
guayennes ont immédiatement patrouillé le long de la 
côte Pacifique, en direction du Honduras, à la recher­
che de l’un des avions qui s’est abattu en mer après 
avoir été atteint par la défense anti-aérienne, l’épave a 
été repérée en soirée.

Rappelant l’attaque effectuée jeudi par deux bimo­
teurs légers Cessna contre l’aéeroport de Managua et 
un centre de télécommunications de la capitale — at­
taque également revendiquée par t’ARDE —, le com­
mandant Sanchez a affirmé que ces actions s’inscri­
vaient dans l’intensification de « l’agression » destiné à 
renverser le gouvernement sandiniste et soutenue, a-t-il 
ajouté, par les États-Unis.

Par ailleurs, le ministère de la Défense a démenti 
que les installations du fiort pétroher de Puerto Sandino 
(50 km à l’ouest de Managua) aient éte endommagées 
jeudi, comme l’a affirmé une autre organisation arm^ 
anti-sandiniste, la FDN (Forces démocratiques du Ni­
caragua). Il ne s’est rien produit à Puerto SAndino, la 
situation y est tout-à-fait normale, a précisé le com­
mandant Sanchez.

Le porte-parole a enfin indiqué que 95 guérilleros et 
19 militaires des forces gouvernementales avaient été 
tués au cours d’affrontements ces deux dernières se­
maines au Nicaragua.

VIVEZ-VOUS DU STRESS, DE L’ANGOISSE, DE L’ANXIÉTÉ?
VOICI UNE SESSION POUR VOUS 

RELAXATION, CROISSANCE ET QUALITÉ DE VIE 
AVEC DENIS GAGNÉ ET SAMIR KODSI

5 Vincent d'Indy, suite 101 
Outremont, Tél.: 733-5333ir lE POINT
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Le centre de gestion 
pour femmes

LES FEMMES 
ET LA 

FINANCE
• La femme et le monde financier

10 semaines 30 heures 130$
• Marché boursier

6 semaines 12 heures 70$
• Comment gérer son portefeuille

6 semaines 12 heures 70$
• Apprivoiser les mathématiques

8 semaines 16 heures 70$
• Mettre sur pied sa pfopre entreprise

10 semaines 30 heures 150$

Cours de jour, de soir, et 
de fins de semaine

DÉBUT DE SESSION: 12 SEPTEMBRE 
(Visa et MasterCard acceptées)

Le 'Y des femmes
YWCA .1355 ouest Dorchester .866-9941

Le centre de gestion 
pour femmes

Une réalité à considérer 
Un monde à intégrer

LES FEMMES 
ET

L’INFORMATIQUE
• L’informatique démystifiée

8 semaines 24 heures 140$
• L’informatique démystifiée II

(BASIC) 4 sem. 12 heures 70$
• Traitement de textes

5 semaines 20 heures 225$
• Traitement de textes pour auteures

5 semaines 20 heures 275$
• LOGO pour mères et filles 

Intensif M/F 12 heures 70$
• Comment choisir son ordinateur 

et son logiciel 3 heures 15$
+ 6 à 12 heures de pratique 

selon le cours 
Cours de jour, de soir et 

de fins de semaines
DÉBUT DE SESSION: 12 SEPTEMBRE 

(Visa et MasterCard acceptées)

Le 'Y des femmes
YWCA .1355 ouest Dorchester .866-9941

VENTE
D ANTiaUlTÉS

' ciua 1850 11950 ’

LES
22 SEPTEMBRE de 16h à 2Ujeudi 

vendredi 23 
samedi 24

9h à 2lh 
9h à 17h

L Hôtel des encans de Montréal
4521 rue S*-Laurervt (près de la rue Mont-Rojal) 
MONTRÉAL

ORGANISÉE-
PAR LES PETITS FRÈRES DES PAUVRES

..

%....

LA MICRO- INFORMATIQUE...

C’est pas malin!
“Octo-Puce” est un cours par correspondance sur la 

micro-informatique offert par le ministère de l’Éducation et diffusé 
sur les ondes de Radio-Québec à compter du dimanche 2 octobre 

de 12 h 30 à 13 h30 et, en reprise,* le mardi de 22 h à 23 h.

En vous inscrivant pour 59$ à cette série de 12 cours 
d’une heure chacun, vous profiterez d’un soutien technique de qualité 

et recevrez la documentation nécessaire. À la fin du cours, une attestation 
d’études vous sera délivrée par le ministère de l’Éducation.

kS V 't t* V ^ ' 
!► . t * '

H N INSCRIVEZ- VOUS DÈS MAINTENA NT.
Remplissez le formulaire, établissez un chèque de 59$ à l’ordre de la C.E.C.M. 
et faites-les parvenir à l’adresse suivante:
OCTO-PUCE, 600, rue Fullum, 4' étage, Montréal H2K 4L1

Pour tout renseignement:
Service d’éducation des adultes 
de votre commission scolaire 
ou à votre Direction régionale du ministère 
de l'Éducation.

Québec

RENSEIGNEMENTS PERSONNELS

n
Nom de famille

Prénom
Adresse
TT

Numéro

IT J L J L

année mois |Our

LI L

TL
N° d assurance sociale

Sexe □ □

Dale de naissance

I h ttti nun
Municipalité

Si vous possédez un micro-ordinateur 
COCHEZ: □ Apple il

□ Pet (Commodore 4016-4032)
□ TRS 80III
□ Autre modèle

Case postale: [ ApparlemenI

Code postal

Ind rég
H

ŒD ŒEr
Téléphoné au domicile

[I
Ind rég Téléphone au travail

Si vous ne possédez pas de micro-ordinateur 
COCHEZ: □

Date.



8 ■ Le Devoir, samedi 10 septembre 1983

IMI k 19iir<*ii:r*v

L’indice cède 1.17
l.es cours ont en grande majorité encaissé des reculs, 

vendredi à la Bourse de Toronto, où les échanges se sont 
SUIVIS à un rythme modéré

L'indice composé des 300 a abandonné 1 17 point à 
2,577 04

l.e volume des échanges a été de 8 8 miUions d'actions au 
regard de 9 07 millions, jeudi

Les analystes notaient qu'après neuf séances consécu­
tives de progrès, il n'était pas tellement étonnant que cer­
tains investisseurs aient cherché à retirer des bénéfices 

Parmi les industrielles, Kntreprises Bell a régressé de 
5-8à$28 5-8, Dome Pete, de 1-8 à $5 5-8, Laidlaw B,del-4à 
$12 3-4, IncQ, de 1 4 à $‘221-2, et Newfoundland Telephone, 
de 1-4 à $131-4 Mais B C Forest Products a avancé de 1-8 à 
$11 1-2, Trimac Ltd,de 14à $8 3-4, Imasco,de 1-8à$34 3-8, 
Banque de Nouvelle-Kcosse, de 7-8 à $42 3-4, et John La- 
batt, de 1 à $44 34

Chez les mimères. Dome Mmes a perdu 5-8 à $20, Placer 
Development, 1-8 à $27 34, et Lac Minerais, 1 5-8 à $35 34 
Mais Campbell Resources a avancé de 1 1-4 à $13, et 
Breakwater Resources, de 14 à $9 7-8 

Parmi les pétrohères. Ranger Oil a fléchi de 1-8 à $14 5-8, 
Asamera Inc ,de 1-2 à $14 1-4, et Ocelot B, de 1 4à $101 4 
Par contre. Dome Canada a gagné 1-8 à $6 7-8, et Clueftam 
Development, t 2 à $28 1-2

Cours fournit par la PRESSE CANADIENNE
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10e séance en hausse

Les cours ont encore grimpé, vendredi à la Bourse de 
Montréal où les échanges se sont suivis à un rythme assez 
vif C'était uni' dixième séance consécutive de gains

L’indice composé a grimpé de 0 72 de point et s’est étabh 
en clôtui e à 432 78, et six des 11 secteurs de classification 
des titres ont gagné du terrain

Le nombre des gains a été supérieur au nombre des re­
culs Le volume a été de 932,052 actions échangées, au re­
gard de 1,340,766 jeudi

Les bancaires ont avancé de 2 17 points à 481.32, les in­
dustrielles de 0 82 à 462 05, et les papetières de 0 28 à 204.30

Mais les pétrolières ont abandonné 0 17 à 675 83, et les 
services 015 à 312 02

Du point de vue du volume, le titre le plus actif chez les 
industrielles a été lliram Walker, qui au cours du virement 
de 83,007 actions a ajouté 3-8 à $25 1-8 Chez les mines et pé­
troles, c'est Campbell Re.sources, ajoutant 3-4 à $12 1-2, 
dans le virement de 12,512 actions, qui a été le plus acha­
landé

Il y a eu 89 valeurs en avance contre 67 en recul et 65 in­
changées, jiour un total de 221, à comparer avec 89,54,76 et 
219 respectivement, jeudi

Parmi les autres titres très actifs, il y a eu Nortern Te­
lecom, plus 1 1-4 à $55 1 2, Kntreprises CP, plus 1-2 à $23 7-8, 
TransCanada Pipeline, plus 3-8 à $28, Banque royale, plus 
1-8 à $31 14, et Sceptre Resources, plus 1-8 à $7 7-8

Mais Bell Canada a fléchi de 3-4 à $‘28 5-8, Kiena, de 1-4 à 
$‘23, Ciulf Canada, de 1-8 à $20 1-2, et Total Petroleum, de 
1-8 à $15 3 4

Sont demeurés inchangés Aiguebelles à $12 1-2, No- 
randa à $28 3-4, et Nova Alberta à $28 1-4.

Chez les juniors, les titres les plus actifs ont été Conso­
lidated Imperial Resources, ajoutant 15 cents à $2 35, dans 
le virement de 16,833 actions, et Consolidated Imperial Re­
.sources 10, plus 15 cents à $3 30, dans le virement de 8,380 
actions

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE
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Boxter Te 
IBomb A 
fBomb B 
Bow Vol 
BowVI3 05 
Brolorne 
Broscode 
Broscon A 
Breon prF 
CAE Ind 
CIL
Cod Frvw 
Colwt 
Comp R 
Cm$>bel Sp 
fCompeou 
fCOC
CDC Pr B 
CDC \9W 
C 
C 
C
CiBo 
CIBq 7 0S 
CIBq wt 
CP Ltee 
fC Tire A 
C Util pM 
C Util Wt 
Conomox 
Conron A 
Corl Ok 
Cascodes 
Celonese 
Centroi Tr 
Chrysler 
CImL PrE 
Cim L 1 17 
Cominco 
Corn term 
C Both A 
CBoth 5 75 
C Gos Wt 
Corby A 
fCorbv B 
Coseko Rs 
CIDesi pr 
Ooon Dvip 
Oenison 
OotOKO A 
Oomco Lte 
Dame Cdo 
DomeC wt 
Dome Mns 
Dome Pet 
Dom Store 
Domtex 
Dom tor 
Donohue 
DuPont A 
lEnPr A 
Enl Bell 
EnBell? 75 
EnBelll 80 
EnBell7 0S 
EnBell7 70

Vtntei Howf 
150 $24% 

4157 $17% 
8900 $X% 
7077 S49\} 

580 $19 
1000 $33V} 
7400 $75% 
4575 $74% 

100 $7% 
10000 $11% 
2150 $X'4 
1100 $43V; 
4050 $13% 

300 $17% 
4849 $78% 

500 $34% 
500 $32% 
500 $9 

3400 $19 
71641 $13V} 

3850 $X% 
X763 $31% 

7775 $81-} 
1550 $16 
500 $X'4 

1900 $34 
19700 700 

800 $13% 
810 $13% 

7300 $79 
300 $37 

7100 $7% 
76X $41% 
1690 $391} 
1W $77 
965 $14% 
l99 $28% 

$9Vs

Uk. IVW

1100 
1500 385 

12517 $17% 
4160 $16 
550 $17% 
714 $8V} 
1S7$IXV} 
575 $16% 

46 $187% 
7000 $33% 
4017 $33% 
700 $36% 
300 $77% 
500 $10%

1107 $47% 
700 $61% 
400 $77% 
700 380 
600 $8 
360 $14 

15900 $23% 
7100 $7% 
3059 $12% 

750 $12% 
150 $36% 

1436 $13% 
575 $17% 
345 $64% 
700 $12% 
395 $27% 
2X $56 

3400 375 
110 $33% 
iX $33% 
300 475 
500 $11% 

4900 I8S 
too $S0V] 
148 $52% 
100 $6 

3000 $6% 
140 1
500 $X% 

79500 $5% 
175 $72% 
977 $19% 
716 $27% 

1600 $71 
|77 $31% 
IX 1W 

37787 $78% 
iM $77% 

I1M $71 
1W $28% 

1145 $37%

lei f«rm Ch. 
24% 24% ~ % 
17% 17%
X X% — % 
49 49% » %
19 19 - %
73V} 73%
25V} 25% - % 
74% 24% - % 
7% 7% >- %

11% 11% + % 
19% X<4 + % 
41% 42V-} ♦ % 
13% 13%
17% 17%
78% 28% + % 
34% 34% + % 
37% 32% + V» 
9 9

19 19
13 13%
X% X% + % 
3IV1I 31% + V»
8% 8Vk - % 

15% 15%
X>4 M% + % 
UV] 34 + %

175 195 ♦X
13% 13% + % 
13% 13% - % 
29 79
37 37 + %

7% 7% + % 
40V} 41% + % 
39 39% + %
27 27 + %
14% 14% + Vu
X’4 X'4 + % 
9Vi 9Vs 

385 385 -5 
«V'} 12V} + % 
15% 16 +X 

17% 17%
8V} 8% - %

1W 1W >- % 
I6<<* 16%

187% 187% +34 
73% 23% + % 
X% X%
76% 26% - V» 
77% 27%
10% 10%
47% 47%+ % 
61% 61V^ + % 
72% 27% « % 

380 380 -S 
7% 8

14 14 - V%
73V} 23V)
7% 7V} 4 %

17 12 - VS
12% 12%
36V} 36V} 4 1% 
13V% 13% 4 \% 
17% 17% 4 % 
64 64 - V}
.12 12 
72V} 72V}
56 56 4 %

3X 375 4 15 
XV» XVs > % 
X% X% 4 4% 

425 425 
nve IIVi 

180 180 ->1 
XV} SOV)
57% 52% 4 7% 
6 6 - V«
6% 6% 4 Ve
1 I -4 

XV} XV}
SV} 5% + % 

2?% 72% +1% 
>6% 19% - ve 
27% 27% 4 ve 
xve 71 .>1 
31% 31% + % 
IX IX 
»% x% - %
27Vi 27V} - % 
20% 21 - % 
n% X%- V}
nve 33ve ~ V}

L’or et l'argent
■ L'unce d'ur en devise ca 

nadienne était cotée à la clô­
ture des marchés hier à 
$507 16 (offre) et $515 00 (de 
mande) par la Fiducie Ouar 
dian, un courtier de métaux 
précieux et de devises étran 
gères L’once d'argent était 
cotée quant à elle à $14 79 (of­
fre) et $15 29 (demande)

■ Voici les cours de l'once 
(Troy) d'or à la fermeture 
des principaux marchés mon- 
diaux, hier, en dollars US 
avec, entre parenthèses, les 
cours de la veille 
Londres: $414 50 ($414 60) 
Paris: $416.10 ($417 30) 
Francfort: $416 00 ($415 98) 
Zurich: $414 75 ($413 75) 
Hong Kong: fermé ($41542)

EntrtP CP Z3SI2 
Epilek Inl 10700 
FCA Inter 19000 
Got Meir 37700 
Genstar 10X 
Genstor c 10X 
Guard T 7X 
Guord prA 41X 
Gulf Con 27924 
Hir Walkr 83X7 
H Wlkr D 333X 
H Wlkr E SX 
Wlkr Wt» 34X 
H Boy Co z39 
H Boy pA SX 
Husky Oil 625 
lU Inter SX 
Imosco ltd 5675 
lmp Oil A 97X 
Inco Ltd 4815 
Indal 12X
fivoco A tx 
Ivoco 2 X IX 
Jonock 3X
Kieno 79X
Lobott A 4X 
LoforgeCo 10X 
Lon$>ar T 16X 
fLoVrdv a 3X 
LobiQw 3X 
MPC Inv 127X 
Mcleon X 7X 
McM Bldi 2110 
C Marconi 2tX 
fMorit Tel i87 
AAoss Fer 5396 
Merlond 10X 
Min Loc 4X 
fMllchlI A zX 
MItet Corp 3025 
fMolson A 12771 
fMonenc a 7X 
MTrustc A 51X 
Moore 33X 
NB Tel 682 
NfldLihl A 5X 
NfIdL 9p 2X 
Nfld 1414 12X
Nfld Tel 17X 
Norondo 19837 
Norcen En 734 
Nor Tel 15038 
fNova Alt 14633 
Novo 17 1XX 
Nova 11 74 217X 
NuWest A 79X 
fOsho A 30X 
Placer Dv 5X 
fPowr Cr 33X 
Provigo 460 
Que Tel 944 
Québécor 4415 
Reed Sien 3SX 
tRollnd A 9X 
Rothman iX 
Rv Treo A 40X 
RTrstc2 93 3X 
Sceptre 7681 
Seogrom XX 
Sensormot 1915 
Shell Con 4266 
tSSear» A IX 
S Seors B IX 
tSpor Aer ilX 
fSporCop 7X0 
Stelco A 35X 
Stèle 3 675 3IX 
Sullvn Min 10X 
Systemhse 7X 
TKk A 3X 
fTeck B 10X 
fTel Mt B 3X 
Teioco 775 
Tor Dm Bk 15578 
fTorstr B 140X
Total Pete 3éX
Total P wt SX 
Tôt Pet pr SX 
TrAlta A 13X
TrAita pO 5X
TrAlta 17p 3X
TrCon PI 70747
TrCon 5 0 IX
Triton Fin 4X
Triton t w1 8X 
Trv»l Gen 684 
tTurbo Rs 50X 
fUAP InA 2X
fUnig» B 793
union Gos 84X 
velcro Ind tio 
fVtICIA 70X 
verso CIB lOX 
Worgton 20X 
West Trn 4440 
Wdwrd St 6003

Abcourt 
Abitibi A» 
Amtrtc M 
Brosnon 
Bruneou 
Conter Rt 
Ceni Coop 
Con» t R» 
C lmp wt 
C lmp 10 
DumoomI 
Dumont 
Gold»K ltd 
Ktw Gold 
Loduboro 
Lvna Exp 
Mnro Ro» 
MidepM
MuiCOChO
Outonttn
Tollsmon
Wrtthtbr

33X

Hwl l« taiK Qk 
$73% 23% 23% + V} 
111 107 110 -5
$19 19 19 + %
$7% 6% 7 - V} 

$X 29% 29% - % 
$33V} 33% 33V} + % 
$10% 10 10 ~ %
$7 7 7

$70% X% XV} - V$ 
$75% 24% 2$V$ + % 
$24V} 74 74V} + V}
$27 26% 77 * V»
$6V} 6 6 + V%

%77V» 73V} 73V% ~ V» 
$18 18 18 + %
$11% 11% 11%- % 
$36V} 36% 36V} + V} 
$34V} 34% 34V} + % 
$40V} XV} 40% V} 
$77% nV} 37V} - Va 
$10V} lOV} 10V}-2 
%\7V» 17V} 17V} - % 
$27% 27% 77%
$14 14 14 - %
$73 73 23 - %
$44% 44 44% + %
$13% 13% 13% + V} 
$6 5% 6 + V}

410 4X 410 +X 
$17% 17% 12%
U 8 8

$17% 17V} 17V} + IV} 
$X 27% » + V}
$24V} 74V} 74V}
$33% 32% 32% - V} 
$6% 6% 6% - V}
$7 7 7

$36V} 36 36V} >1%
$15V} 15V} 15V}-1 
$18% 18V} 18% + V} 
$19V} 18% 19 
$11% 11% 11%- % 
$17% 12% 17%
$X% 57% 57% - % 
$27V} 77% 77V} + V} 
$26% 76% 26% + % 

$9 9 9 + V}
$17 11% 12 + V}
$13% 13V} 13% + V} 
$X% X% X%
$40% 40% 40% - V} 
$56 54% SSV} +1%
$7V} 7% 7% - V}

$33% 33 33V}
$»% XV} X%
IX IX IX ~77 
$29% 79 X% +1% 
$77% 77% 27%
$17 16% 17
$15 14% 14% - V}
$X 27V} 77V} - V} 
$31V} 30% 31 + %
$13V} 13V} 13V} ~ V} 
$10% 10% 10%
$47 47 47 + %
$76% MV} 76% + % 
$29% 79% X% + V} 
$7% 7% 7% ♦ V} 

$47V} 47% 42V} - V} 
$7 6% 7 + V}

$X% H% M% + % 
$10% 10% 10%
$10V} 10V} 10V} ~ % 
$X% 76 76% - %
X X X -1 

$X% XV} X% + % 
U1% 31% 31% + % 
U% 6 6% + %

7X 735 7X 
$16V} 16V} 16V} + IV} 
$14% 14V} 14V} ~ % 
$«% 77 n - V} 
$39% 39% 39% + V} 
$17% 17% 17%
$11% n% 11%~ V} 
$16 15% 15% >V}
495 495 495 -17 
$33% 33% 33% + % 
$71% 71% 21% + % 
$7IV} 21% 21V} + % 
$X% X% X% + % 
$X 27% X + % 
$57 57 X + %
$76% X% M% - V} 
$7% 7% 7%

$71% 71% 71% + % 
X X «

$71 71 71 + %
IX IX IX -15
$11% 11% 11% + % 
$X% X% X%-1% 
$10% 10% 10% + % 
$10% 10% 10%+1% 
89 89 19 -I

$14% 14% 14% + %
$15 14% 15 + %
Mtrwi Otil 
7X 715 215 +4
X X X +1 
40% X% X%-1% 
X U X -S 
M% X% X% - % 
X% X% X% + V» 
33 U 33 -77

2X 715 7X +15 
IX 65 IX +X 
3X 3X 330 + 15 
S6 5% 6 - %
33 17% 32% + %

110 110 110
IX IX 1K 
XXX

157 IX IX -S
X X X ♦ 10 
71 X 71 -4

21$ 713 715 
795 7X 795 +13
49 47 49 -I
IX IX IX -4

Botan A t 171X $14% 14V} 14V} - %
Boton 6 IX $14% 14% 14%
Beouty C o 2X 270 270 271 
Bell Con 7729X $20% 7X9 2X} - %
BeliCpr 1X821 X a-%
Bell 1 K 37X 821 70% 21
Beli 1 H SX SX% X% XV} - %
BefI 2X 2m $29% X% »%- %
Bell 2 70 14365 $37% 32% 33% - %
Block Phot 46X $14% 16% té%
BIoke Re» 017SX X X X +1%
Bluesky 64X X 4X 5+1$
Bomoc A f t9X $10% f 10% + %
Bombdr A IX $13% 13% 13% 
Bonzo O IX 3X 391 3X +15 
Bow Volv 427U $29% X% 79 
Bow Vty 705 OTX $37 36% 37 + %
Bow VIv R 7IX X 0% 9
Brolor Re» 32S40 X 7% 7% 
Brotar | 75 27975 $X% XV} 74% — %
Bromoleo 30X $13% 13% 13% ~ %

1X13 X1% XV} 41% + %
19X7 $39% X X%
)éX SX% XV} XV} — %
3075 $77 X% X%

Brkwoter o 70IX $10% 9% 9% + % 
Brendo M 7X $17 I6% 17 + %
Brinco X70 365 355 3X — 5
Brirkco p XI 4X 4X 4X +X
Br Am Bnk 4X SXV} XV} X% + %
BCFP i9t3X $11% 11% 11V}+ %
BCFP pr iX «1% 31% 31%
BC Re» ------
BC Re» P 
BC Phone 
BCPh 4% P 
BCPh 4V} P 
BCPh 4% P 
BCPh 4X 
BCPh 6 pr 
BCPh 6X 
BCP 7 04 P

Br»code p 
Bro»con A 
Br»cn 0% 
Br»cn mi

243X 39$ 305 390 - S 
SIX $79% X% 79% + % 

70055 $X% 19% X% + V} 
IX $42% 42% X% + %
IX $43% XV} XV} + %
zX X7% 47% 47%
IX $17% 12% 12%
Z5 $57 57 57

500 $17 17 17
XO $18 18 18

BCP 10 16 p 1954 $25% 75V» 75%
BCP 11 24 p 3X $29% 79V* 79% +

)X $19% 19% 19% + % 
600 137 137 137

SOX SX% 30% 20%
SX $10% 10% 10% — %

90X $15 14% 14% + V»
700 $13% 13% 13% + %

79X1 $14% 13% 14% + %
1W SX% X% X%
\90 $38% XV} X% + %

110 ♦ 7

Brooke $>r 
Broulon 
Brunswk 
Budd Con 
CAE 
CCL A 
CCL B t 
CIL 
CIL pr
CME Re» 0 1000 110 110 
CME Res w 70X 20 X 
Cobleshor 6X 305 305 305 - 5
Cabre 4400 325 335 375
Cod Frv 6096 S9V4 9 9%
Cod Frv A 74500 XV} 8 8
Cod Frv w 12900 390 3X 390
Colvert 0 11X X X X ~ 1
Cornel O G 3X3 295 295 795 
Comflo 870 $13% 13% 13% + V» 
Camp RL 5914 $36% X% X% 
Comp Res 79735 $13 11% 13 +1%
Corn Res p 1708 400 385 385
Corn Res w 13X IM 105 IM +15
Comp Soup 1X95 $16V} 15% 15% 
Compeau f 6425 $18 17% 18 + V}

30M X X X + 7
444 $13% 13V} 13%
X5 $13% 13% 13% - %
3X $17% 17% 17% + %

5092 X% 8V] 8%
zlXSIW IX IM

1I9X $16% 16 16 — %
IIOM $74% 23% 34% + % 

C Nor West MX $27% 27»/} 27V} — % 
ConP Ent 44X7 $23% 23% 23% + % 

4M $74'/4 24'/4 24'/4
2M $70 70 70

13M $5 5 S
598 $44 X% 43% - V* 

11M $74 23% 24 + V}
CTrust w A TOM S21V} 21 21'A— V*
C Tung SM $16% 16% 16% 
CCMon X f 4M $18% 18% 18%
CC Mon Y 3M $19 19 19 — %
CG invest zX $32'/4 32'/4 32'/4
Cl Bk Corn 18406 $33% 33% 33% — % 
CIBC 2X p I4X $26% 26% 26%
CISC 2 05 p 98X $M 77% 27% — V}
CIBC 3X35 45X X1% 31% 31%

36M $10% 10% 10% — %
zTM 24 24 24
IM $5% 5% 5% + %

13310 $24% 74% 24% - % 
I97M 197 184 186 - S
10M $12V} 17»/4 12% + %

Camreco o 
CCem ex p 
C Cem 6'/} 
CCem 2 p 
CDC f 
CDC pr B 
CDC 1980 
CDC 1983

C Pockr» 
CPerm 8 
CS Pete f 
Can Trust 
C Trust II

CIBC 
C Lncort 0 
C Monoir 
C Marconi 
CNot R 
C Not 8X
C Ocdental 11X7 $79% X% X% >
CP Ltd 
Cdn Tire 
CTire A f 
CUtil A t 
C Util 8 
eu 10'/4 
c util 9 24 
CUtil 3nd O

%
47307 $47% 47% 47% ~ %

2M SX X X
3701 U3 61% 62 + 1
5480 $13»/4 13 13</4

I09M $13'/4 13*/4 13'4 - Va
BM $25% 25% 25% + %

I5M $74% 34 34 > V}
5M $77 77 27 + %

CUtil Tnd F 1312 $29% 79Vi 29%
CUtil Tnd G 9M $30% 30% 30% + %
CUtil 7nd H 65X i77% 22% 23 + V*
c Wrid 63M $7% 7% 7% + V*
C WrIdwd p I5M $25% 34% 74% — %
Cnomax 
Conbro 
Cantor 
Conroy o 
Conron A 
Conuc 0 
Conuso

16M M 7% 8 + %
3SM X'/4 8>/4 S'/a

13579 $24% 24% 24% + V*
zTM 41 39 39
525 $14 14 14 — %

TOM 77 70 70 -4
785X 745 237 245 + 15

Cnwst Fin p 3M $26% 26% 26% — %
Coro
Coro A f 
Corl OK 
Corl A p 
Corl B p 
Cormo A 
Cormo cvp 
Corolin 0 
Celonese 
Celones I p 
Celon 175 p 
CFund A f 
CentrI Tr 
CntrI Tr p 
Chneir 
Chorter 01 
Cherokee 
Chtroke w 
Chiefton 
Chietton B 
Chieftain C 
Chrysler 
CHUM 
CHUM B f 
Cimoron o 
Coho A t 
Coin Lake o 35M X 
Colonial 0 3504 470
Cmplx 
Cominco 
Cominco D 
Cmrel OG 
Cmplg 
Comsiote o 
Comterm

TM $12% 12% 12%
IM $11% 11% n%— % 

9530 $23% 23% 23% + % 
3M $23% 22V} 33% - V* 
3M $36% 26% 26% - % 

32M 110 106 106 — 4 
S6M 290 380 X7 +2 
37M $14 13% 13% — %
XI3 $12% 12 12 - %
2M $9% 9% 9% - %
IM $I6’/4 \6% }6% - %

15M $9% 9% 9% — %
9M $12% 13% 12% + %
IM 174% 74% 74%

30M 125 135 125 — 4
60M IX IX IX — 5
3430 $7% 7% 7%
tIM 55 55 55 +5

I04X $XV} X X% + % 
2775 $59% X% X%-1% 
3IM $X% X X% + I 
1048 $36% 35% 36% + % 
IM $22% 22% 22% - 1 
2M $33% 23 23% +IV4

17M 430 425 425
610 470 4X 470 +5

40 40
465 470 +5

772M 372 256 3X + 8
36906 $64% X% X — % 
I6M $M% M'/a 28% + %
2X 233 233 233 
IM $11% 11% 11%.

SOM 84 80 84 a
4775 $12% 11% 12

Coniogos 0 I73M $5% 5% 5% + 
Con Both A 6M $22% 22% 22%
C Both 575 3X $56 55% X h
Con Both p 234 $14% 14% 14%
C Durhom 3M 115 115 
C Morbnr 0 13M 47 47
Con Prof 0 81M 205 2M 

SM $7% 7
6M 485 475 

lOM »% 8%

115 — 2 
47 - 3 

205 +3 
7% + % 

485 + 10
8%

C Rombler 
Consol lex 
C Distb A
COIstb B t 2M $7% 7% 7%
Cons Gos 474M S19»A 19 19% + %
C Gos 13% IM U1 31 31
Cons .Gos W575M 375 370 375
Con Gloss 4M 114 14 14 + %
CTL Bonk 3926 $13% 13% 13% - %
Control F 22M $5 495 495 —17
Convenir» 4IM 55% 5% 5%
Conwest A 2M $10% 10% 10% + %
Conwst B f 10490 $10% 10% 10% + %
Conwst 13 3426 $35% 34% 35% + %
Cooper C 12M $9»/k 9 9 + %
Corbv B t IM $33% 33% 33% - %
Core AAork 63M $14% 14>A 14%
Core Mrk w 86X M% 8% 8'/k — %
C Falcon C 15X $18% 18% 18% — % 

17356 M 80 88 + 8
18X 425 420 420
7M X 5% 6 + %
IM $10V^ lOVk IO»/i — %

Corrida 0 
Coseko R 
Coseko 7 p 
Costoin Ltd 
Courvon 0 
Croigmt 
Crwn Lite 
Culkiton 0 
Culoton 10 
Czor Res 
DRG A t 
Doon Dev 21373 185 
Doon 8% p 40M 180 
Ooon 9% p IM 0 180 
Oelour o ITM 54 
D Eldono 0 7SM X 
Delhi Poe 0 6M 32 
Denison 
Dcvelcon 
OIcknsn A

S4M IM 
3M 190 I 

2025 SI 10 1 
88M 320 3 
10M 395 3 

313M 193 1 
2M tt%

Dicknsn B 
Digtech 
Discovry t 
Oofosco A 
Ots 4%
Ofs 335 
Dotosco wt 
Demon A 
Dome Cdo

9759 $X% XV} X% + %
10M $33% 73 33% + %

tl04X U% 6% 6%
12X U% 6% 6% — %

$1 51 51+1
3X 7X 

57% X + % 
57 53
24% 24% - %

5506 2X 
1I3X $53 
73M $53 
10M $25
7775 $14% 14% 14%
XI4 UH 8% 8%

75929 $7 6% 6H + V}
Orne Cdo w26333 3% 3 3%
Dome Mine 54559 $20% 70 X - H 
O Pete 189303 $5% S% 5H — %
DPete A p TOM $14% 14'a 14% - % 
DPfte Bp z7 $13% 13%‘13%
D Pete w 540M 10% 10 10%
O Expier 0 66M 91 90 90 -2
Dom Store 16351 $73 31% 72%+1%
D Texiie 13M $19% 19% 19%-% 
Oomtar 1265 $27% 37V} 37% + %
Domtar pr 3M $10% 10% 10% + %
Dover Ind 26M $15% 15% 15%
Dr Mc C A 353 $7% 7% 7% — %
Drm Pete 049SM 74 72 73
Dunde 65M W X X + 3
Du Pont A 2M U1% 31% 31% + %
Dviex A f 235 $31% 21% 31%
Ovnomor 3173 171 170 173 - 6
Dvnmr 105 43M $11% 11% 11%-% 
Oynomr w 35M X X X — 3
Dynex A lOM 80 80 80 + 7
E L Fin 8M $X% X% X%
Eogiet 0 40M 325 310 315
Eoton A zX $9% 9% 9%
Echo Boy 15910 $14% 14% 14% + % 

34% 24%Echo B 3M S38X $2$ 
Echo 1986 w 4tM U 
Echo 1987 w TM $5% 
Echo 1988 w 7M $5% 
Echo 1989 w 6M X% 
Ego Res 0 i4M 47 
Elcthom X lOM U%

5% S%
5% S%— % 
5% 5%
S% 5% + % 

47 47
6 6% + %

Les cours sont demeurés 
stables, celte semaine sur le 
marché canadien des obtiga 
lions, où l'activité a été plutôt 
terne

Vendredi, le court terme 
est demeuré ferme Le 
moyen terme, le long terme, 
les obligations provinciales et 
les obligations de sociétés 
n'ont pas subi de change 
ment

l/argent au jour le jour 
commandait un intérêt de 8 
3-4%

Bons du Trésor à échéance 
de trois mois au taux moyen 
de 9 27 % au regard de 9 29 % 
la semaine dernière Bons à 
SIX mois 9 60 % au regard de 
9 70 % la semaine dernière

Extnd 3171 $18% 18% 18%-
Ext A f 4633 $18% 18% 18% >
FCA Intt m $19 19 19 <
FoWtn 3nX 15 73 76 .
FIbrdg 1541 SM 14% 85 4
Ftcnbrdo w 2S3M $37% 36% 37
Fordv Res 1880 32S 3X 3X 4
Fothm Oen 13n 445 445 445 +
Fed ind A 14580 $15% 1S% 15%. 
FWeiitv Tr ION IX IX 1X +
Fidettv Tr p 2300 IX IX IX +
Finning A 15^ $11 10% 10% +
Firming B f 210 $18% 18% 18%
Firon 23X 216 XI 218 +
F Cotaory o 2080 148 148 148
F Cotgry p 1004 $7% 7% 7% -
F City Fin I9X $22 21% 22 +
F Ctv Tr A 5M 89% 9% 9%
F Cty Tr B 5M $7% 7 7 -
F Ctv Tr C 10M X% 6% 6%
F Cty Tr D I7M $0% 1% 1%
F Mot 110M 315 3M 310 i
Foodex p 0 47M 101 IM 101 >
Ford Coda 
Froser 
Fruehout 
G6 Auto 0 
Goltoco 
Golveston 
Gondolf 
Gone 
Goz Metr 
Goz 15 p 
Geoc Comp 
Gendis A 
CMC
GMC see below 
Genstor L 23032 $30% X% 29% > 
Gnstor 7 75 11070 $33% X% XV} 
Geocrude 290M 340 335 340

17X $X% X% X% 4
4SM $11% 11% 11%
49M $11 10% n 4
70M 42 40 42 4

X% 5% 5% i 
$7% 7% 7% 4

2» $77 77 77
100 $17'A 17'A 17%.- %

63M $16% \6% 16% + %
2700 $14% 14% 14%

500 257 257 257
12400 185 165 181 4 »
8062 tu% 13% 14 +- %
5834 67 67 67 4 1
1300 %7V» 7 7V} +’ V»
1100 $»% »</.1 »'/4.‘ %
3850 577% M% 77% + V}
4000 $19% 19% 19%
2837 $90 89% 89%.- %

GionI Yk 
Gibroitor 
Glenoyre 
Glencolr o 
Goldole A f niM 
Goldcorp 69$X 
Goiderp w 377X X5 340 3X
Goidiund 0 14aM 135 132 132
Gowgndo o 18SM X 490 495
Groft G 3M $18% 18% 18% 
Grondmo 92M 2X 2X 7X -
Gronduc 20M 125 125 125 >
GL Nicki 0 20M X X X -
GL Forest 3511 $91V} 91 91
Gt Pocific 24M $22% 22% 22V}-
GW Steel A 20M 2M 3M 2M -
Grenwich o 703M X5 325 335 +
Grenweh w 230M 49 45 45 +
G Goose 2M $16'/+ MV* 16'/4 
Greyhnd C 5M 380 380 380
Greyhnd I3M SX% 28% 28% +
Guard Cop IM $16'A H% 16'A >
Gulf Con 68349 $20% 20% X% -
Gulfstrm o 13617 IX IX IX
HCi A f 132M 113 107 110 +
HCl Hide B 8M 110 110 110 -
Hole Res 0 25M X 60 X >
Holev 325 56% 6'/* iV*
Hordee 10337 165 145 IX +
Morris A f 10M $9 8% 8%'.
H Wood 10M 170 170 170 -
Hlleigh A 0 z13 78 78 78
Howker 7882 $17% 17 17% +
Howker pr zlS $XV} X*/} XV2
Hoyes D 1505 $14V2 14% 14>/t- 
Hees Intl 7M $14'/4 14'/4 \4% +
Helix 44M XS 3M 3M -
Herttoge IM $18% 18% 18% 4
Heritoe A f SOM $18'/} 18'/4 1B'/4 +
Hollinger z7S $26% 26% 26%
HBoy Mn s 19432 $18 17% 17% 4
H Boy Co 1889 $23% 23</4 23'/4
HBC A p 3344 $18 18 18
HBC B p 27X X3% X% X% <
Husky Oil 29525 $11% 11% 11%- 
Husky 13 p 9125 $X% X’/4 X'/4 - 
Hydro Ex 0 z340 78 69 69
ITL Ind 7M 80 80 80 H
lU Intl 11617 X7 36% X% •<
Imosco 65792 $34V} 34'/4 34% 4
Imosco A p z75 290 290 290
ImoKO B p 25X $69 X% 69 4
lmp Life P 4M $23 X X
lmp OU A 45955 $X% 40 40% -
Inco 0 nOX $6% 6 6 -
Inco w B 2SM 220 210 210 -
inco 141424 $22% 22% 23%-
Inco 7 65 IM $19% 19% 19% 4
inco wt X1M $10% 10% 10% <
Indol S39M $11 10% Il 4
Indusmm 7M $17% 17% 17% >
Inlond Gos 2M $15% 15% 15%
InInd G IOp 1M $25 25 25 >
Intercity 46217 $11% 11% 11% 4 
Inter C A p zX $12>/4 12>/4 12’/4 
Intrmetco lOM $10% 10% 10% 4 
IBM 575 SIX% 1X% 150%-
Intl Thorn 39X $12% 12% 12% 4
intpr Pipe 16894 $X% M</4 X% 4
IPKO 3280 $23 X% 23
Inverness 69M $5% 5% 5%
Inverns 675 8890 $16% 16% 16% 4 
Irwin Toy 3414 $10 9% 9%-
Irwin Toy f 1110 UV} 8'/4 OV3 4
Ivoco A f 16M $17% 17% I7V2 4 

3M $25% XV} X% 4 
lOOM $X 27% X + 
30M $6% 6% 6% +
5989 S14V} 14 14 -

580 $n'/4 ])% 11'/4

ivoco D p 
Ivoco E 
Ivoco w 
Jonnock 
Jonnock 8 
Jonock wf 2
Jonpol 
Jorex 0 
Joutel 0 
Korn Kotio 
Keg Rest 
Keg A f 
Keg w 
Kerr Add

Lobmin 
Loc Mnris 
Locono 
Lafarge 
Ldlw A 
Ldw B f 
Loldiow 8 
LOnt Cem 
L Shore 
Lonpor 
Larder 0 
Lourosio 0

6M $7% 7% 7% -
6966 199 195 195
90M X 32 X

nSM 109 IM 107 4
SM 3X 220 7X -
2M $5% $% 5% 4

21M5 475 415 4X 4
lOM 157 157 157 -
4825 $736 X% 22% > 

K Anocon 0 lOOM IX IX IX 4
LK ResA I 2M 125 IX IX 4
Lobott A 48396 $44% 43% 44% 4 

375 $56% S6V7 X% 4 
10386 X7% X% X%- 
343M $12V} 11% 12V8 4 

7M $13% 13 13% 4
1037M $13'^ 13 13'/4
1647M $13 12% 12%.

22M tt 7% 7%. 
IM X% 8% 8% 

26M $X 52 X 4
X75 56 5% 6 4
20M X X X . 
20M X 48 48 4

Lovo Cop 0 38M 210 2M 310 -

1922
14M

Leigh Inst MIO
Lineor T 3M
LL L«C 39$) 
Loblow Co 10615 
Lob Co pr 588 
Lob Ltd Ap 188 
Lob Ltd Bp zX 
LOCM A i I 2182 
Lochief B 1380 
Lumenics 6567 
Lynx Con 0 6500 
Lynx w B 3000 
Lytten M 0 IIOX 
Mice 162 
Mice 8% 888
MPG inv 360 
MSR Exp 2234 
Mcknz 2080 
Melon H X 311X 
Mein HY I 10M 
Mocmiion 
Mcmiln 200 
Mcmiki 201 
Moequest 0 
Modeline z3M 
Mogno A f 5951 
Mogno B 465 
Mognetes )S2M 
Moistc Con 40M 
Morittme f 360 
Mor T 9X 3M 
Mar T 765 3M 
Morkel F IM
AAork Spnc IM
AAork Wrk t242M
Moss Fer 94292 
Mos F A 45M
Mos F B ISM
AAotchon 0 z2M 
AAovnord 0 9435 
McChip 2M 
Me Intyre 12M 
Melcor IM
AAentor 4IM 
Mercontil 57M 
Mendion 0 33M
AAeridon w 190M 
AAerlond E 7691 
AAerlond P 22M 
Metoiore 11M 
Met Stars p 2X 
Met Str 67p IM 
Midcon 640 
Mdind Dty )5M 
Mikes Subs 35M 
MinrI R 119165 
Mflel Corp 72209 
Moffat _A 8M 
Molson A f 2S6S2 
Molson B 5X 
AAon Inv 5X 
Mor>eco A f 1200 
M City 2675 SM 
Moore 6049 
Morgan 0 SM 
Morisn 36M 
Mt Jomie 0 ISM 
Murphy 14M 
N B Cook 7SM 
NBU Mine 40M 
NSR Res 0 16X0 
Nobu 0 302X
Nohonni 0 7SM 
Not Bk Can)7098 
Not Bk cv 73M 
Not 6k 15 
Not Pete 0 
Not Res 0 
Neorctfc 0 
NB Tel 
N Kelor 0 
N QRogln 0 3M 
N York Oil 44X 
Nfld Cop B DM 
Nftd LP A 3175 
N Tel 113849 
Nfld Te 885 100
Nffd T I3X 4M 
Nkl Rim 0 zTOO 
Noma A f 22M 
Nor Acme 0 3000 
Norondo 26946 
Nor 9'/}
Norcen 
Norlex 0 
NC Oils 
NCon M 0 
Nor Ct 360P

I4M
I4M
4105
60M
4654
31M

Nor Tel 
Northgot 
Nthgot w 
Nthind Bk 
Nihind 0 0 
Northstor 
NW Util p 
Nvo AltA f 40417

4674
2X77 

lOM 
73M 
4100 
IM 

37349 
450M 
73M 
36M 
95M 
30M 

z3

)2M
146X

)M
3190

217X
SOM

Novo E p 
Novo F p 
Novo G P 
Novo J p 
Novo K p 
Novo L p 
Novo M p 37955 
Novo N p I06M 
N Beouc 0 n3M 
Nowsco W )4M 
Nu Wst A 60496 
NuWst C f 1435 
NuWst p z27 
Nu Wst B P 100 
Nu Wst 9 p 4M 
Nu Wst 6 p I6M 
Nuforl R 0 11M1 
Numoc 278X 
OP I 73M
Ookwood 12M 
Ookwd A f I30M 
Ookwod pr 17M 
Okwd Bp I2M 
Ookwood w 
Obrien 0 
Ocelot A 
Ocelot B f 84069 
Omega 63X 
Onopmg 0 f 8300 
Onyx Pet 0 600 
Oreo 0 46X0
Oreo w 3S0X
Oshowo A f XX 
Osisko 0 ISM 
PCL Indust z12 
PCL P 1010
Poe Coper 0 11M 
Poc NthA f 4X 
Page Pet 575

10M
6X1
18M

tSV} 5% 5% - V}
» 7% 8 ♦ %

$44V} 43% 44 - %
$12% 12% 12%
$2SV} 2SV} 25%
$16 14 16
$16 14 16
219 211 219+9
215 308 215 + 9 
$28% 21% 2i% + % 
IX 145 IX - 4 
45 65 X -18

211 205 21t - 1 
U% $% 0%

$19 18% 18% - %
U% IW t% + % 
$7% 7% 7%

$18% 18% 18%
$17% 17% 17% + % 
$16% 16 16% + 1 
$28 27% 21 + %
$2S>/4 25 75%
C4% 24% 24% - % 
105 105 105 +2
X 52 X 

$12% 11% 12% + % 
$14% 14% 14%
IM 90 100 -IS 
490 485 4iS + 5 
$33 33 X - *4
$9% 9% 9%
X'4 8'4 8'4
$7 7 7 -1

$14% 14% 14% + % 
235 225 235 
X% 6% 6% - '4 

$11% 11V4 11*4— '4 
$11% 11% 11%— % 
31% 31% 31%

485 475 475 
IX IX IX 
X5% 44% 44% - 1 
$7% 7% 7%
X% 6% 6%

$17% 17% 17% + % 
29S 290 290 
35 X X - 5 
57V» 6% 7 - %

121 XV} X% + % 
$5% 5% 5%

$16% 15% 16%+1% 
$15% 15% 15%
385 380 385 +10 
$12% 12% 12% - % 
3M 295 3M + S 
3X 3X 325 + 5
118% 18% 18% + % 
$29% 79% 29% — % 
$19»/} 18% 19% + % 
$19 18% 19
$17 16 17-1
$11% 11% 11% + % 
$37% 27% 27%
$X'/4 X% Sltk - % 
3M 295 3M 
3X 3X 3X -10 
70 70 X - 1

$24'/} 24'/4 34V] + '4 
XXX

IX IX IX -10
39 37 39 + 1

345 310 345 + IS
54 X 54 + 5

$13% 13Ve 13%-'4 
XS 34% 35 
$X'/4 X x% - %
X X X + 2

310 305 3)0
60 60 60 

$27% 27'/4 27% + % 
X XVj X% -2%

290 290 390 -10
194 185 194 + 4
$7 6% 6% - '4

$26'/4 26'/4 26'/4 + '4 
$13% 13'/} 13'/4 - '4 
$17V} 17V} 17% + '4 
$25 25 25

16'/} 16V} 16%
$16% 16'/4 16'/4
142 IX IX -10 
$X% XV} x% 

$105% 104% 105% + % 
$X% X% XV} - % 

14 14 14
$X% X XVa + % 
199 1TO 199 +9
$25V} 25V} 25V} +1% 
$56 •4 54'4 55% + 1 
X 7% 7% + %

291 280 XI ♦ 21
$7% 7% 7% - '4
22 21 22

185 180 185 
X7% 37% 37%
$7% 7% 7%

$19 19 19
$25 25 25
$25 25 25
$X% X% 30%
$22»/4 77 72V* + '4
XI X% 31
$33'4 33 X - '4 
$X'4 X X
IX 124 IX +10 
$X% X% X%
182 176 180 -5
131 IX 125 - 6 
3X 3X 3X 
X5 X5 X5 
310 310 310 -IM 
3M 285 285 -15
X 47 X + 7

$25 24% 24% - %
)X 115 119 + 9
$12% 13 13
$11 11 11 
$X% X X% - % 
$26% X'4 26%
X'4 S'4 5*4

170 IX 170 +14
$10V} lOV} 10'/]
$10% 10'4 10'4 — <4 
$14% 14 14 + %
$5% 5% 5%

$11V} 11'4 IIV] + V* 
56% 6V} 6% + %

3X 335 3X + 25
$W'4 XV} »'4 + 1 
25 25 X
X% 6% 6%

2M 2M 2M - 9 
93 93 93 +1

$14% 14% 14% + % 
4X 4X 4X

lülAWi»]»»
Ventes modérées

l.a Bourse de New York a subi la pression modérée des 
ventes bénéficiaires vendredi dans un marché assez calme, 
certains investisseurs célébrant le Nouvel an juif

L'indice des industrielles s’est établi à 1,239 74 en baisse 
de 6 40 points Quelque 78 millions d’actions ont été échan­
gées

La progression de 0 4 % des prix de gros en août contre 
01 % en juillet n’a pas inquiété les milieux boursiers outre 
mesure, étant donné qu’une hausse plus forte avait été anti- 
cqiée

Le nombre des baisses a dépassé celui des hausses 790 
contre 7‘20, et 413 litres ont été inchangés

Western Union a cédé 4 1 8 à $32 7-8 Merrill Lynch a 
perdu 2 3-4 à $41 1-4 National Semi Conductor a chuté de 2 
1-8 ù $.V2 1-8

Olin Corp a gagné t 1-4 à $32 7-8 United Technologies a 
monté de 1 à $69 5-8 Philip Morris a progressé de 7-8 à $63 
7-8

Pai mi les valeurs canadiennes, Genstar a perdu 3-8 à $24 
1 8, Dome Mmes, 1-4 à $161-2, et Massey-Ferguson, 1+ à $5 
3-8

Mais Northern Telecom a ajouté 1 à $45 1-4, Kntreprises 
Canadien pacifique, 3-8 à $19 1-4, el lliram Walker Resour­
ces, 3 8 à $20 3-8

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

ACF In
AMF
AMRCp
ASA
Alcon
Altag Cp
Alg Int
AlldCp
AllisCh
Alcoa
Amoi
AmHts
ABrond
A BdesI
Am Con
AEI Pw
AExp
AGnCp
AHom«
AmAAot
ATT
Ampin
Armeo
ArmstR
Arm Win
Asorco
AtIRich
Aveo Cp
Avntt
Avon
AxiO
Bkrintl
BoldwU
BoxtTr
B*l How
BtlICon
Bpntl Cp
Btth $tl
Block D
Boting
Bois Cos
Bordtn
BorgWo
Bos Ed
BristM
BrItPt
Brnswk
Buev Er
Burl ind
Bwrrgh
CBS
CCX
CPC Inl
CSX
Collhn
CRLk
Comp Sp
Cdn Poc
Cop Cil
Coring
Cttans*
ChoM
ChrisC
Chrysir
Cilterp
Clork Eq
Clorox
CsIgPol
ColGos
Cmbin
Cmiot
ConEd
CnttCp
Cntl Grp
CtOot
Coppr
Copwtd
Cront
Cr Crk
Cr Ztll
Cwrt W
OortKr
Dota O

45 918 uX 
459 16%

46 1157 X%
146 XV} 

22X 40'/« 
14 3M 65% 

57 34
9 19X uX% 

1606 u19 
3329 47% 
11X X%

14 6633 X% 
8 1377 X%

10 355 56% 
1335 63%

10 3103 18%
11 65X 40%
7 313 71%

17 1596 66%
804 8%

8 8576 66'4. 
X 725 99%

1199 X%
7 X 32% 
16 179 X%

X7 40%
8 3574 49%
9 596 31% 

X 336 44%
10 2025 76% 
57 x14 22

655 23% 
2 690 7%

21 1337 60%
12 2S4 37% 

x224 23%
10 IX x% 

3454 25% 
744 20%

12 1015 41 
77 X 3724 39%
9 304 57%

13 1X1 49%
8 33 77%

13 7189 37%
10 177 76% 

113 37%
1303 15%

18 189 39% 
74 7779 55
14 SX 72%

59 8%
9 384 X%

11 784 72% 
34 443 uX%

199 79% 
Il 1» SS% 

87 X%
19 98 IX 

IX 19% 
X) 78%

4 IX X% 
46 11 23% 
74 4147 39%
6 4177 36%

17S X%
10 7X 77%
9 3X1 77% 
8 SX 30%
7 709 33% 

14 XI 41%
7 1004 77% 
1 1419 33%

10 OIS 47 
14x616 X 
44 913 33%

X 19 
797 3S%

11 117 X% 
7X 70%

11 7X X% 
10 nx 67% 
X XI 71%

lai Nnn. Ok
76 37%+1% 
16 16 - % 
30% X%- V* 
67% 67%- % 
39% X'/4+ % 
62% M%+ 1% 
33% 33%- % 
55% X%+ % 
18% 18%+ % 
X% X%-%
X x%+ % 
33 X%- %
57V* 57% * % 
55% 56 
42% 43%+1 
18% 18%+ % 
37% X -2% 
31% 21%
46% X%- % 
8% 8%- % 

x% x%-%
99% 99%- % 
X% X'/M- % 
33% 33%- % 
76% 26%+ % 
40 40% * %
40% X%- % 
31% 31%— % 
X 47 -1% 
76% 76%- '/« 
31% 3)%- % 
73% 73 - % 
6% 7

59V} 59%-!% 
77% 77%- % 
23% 33%
79% X%
34% 35%+ % 
30% 30%- % 
40% 40%- % 
X% X%- % 
X% X%-)% 
41% X%- %
77 77%+ %
37 37V}- %
76% M%- % 
X% 37%- % 
14% )$%+1 
39V} 39%- % 
X% X%-1% 
71% 77%- %
8% 8%- % 

X% X%+ V} 
72 72 - %
26% XV}+1% 
29% 29'}- % 
55% X%- %x% x%

146 \46 * %
19 19V}- %
n% 77%+ %
49% 49%- % 
23% »%+ % 
X% 79%- %
x% x%
» 33%+ %
27% 27%- % 
71% 77 
X% 30%+ % 
37% 32%- % 
40% 41 + % 
27 23%
31% 33%+1% 
X% X%
X% X%-% 
37% 33%+ % 
10% 1|%- % 
M% 3S%+ %
X% 3)%- % 
X% XV}- % 
47% 47%-1% 
M% 67 + % 
X X%-7%

Dotpnt
Deere
DenMfg
Dexter
Digital
Disney
Dr Pepp
Dome
Dorsey
Dow Ch
Drovo
Dresr
du Pont
EGG
Eos Kod
Eaton
ElPaso
EMM
Esmork
Ethyl
Exxon
FMC Cp
Foirchd
Firestn
Fluor
FordM
Frueht
GTE
Gn Dyn
GenEl
GnFd
Gi Inst
GnMilts
Gn Met
GPU
GenRe
GnTire b
Genst
Go Poc
Gillette
GloblM
Goodreh
Goodyr
Gould
Gt AP
Grevh
Gult Oil
GultRs
Hoibtn
Honno
HortH
HecioM
Heinz
Her cul
HewPk
Hivoll
Hitachi
HoiKtav
Homstk
Honwii
Hovsint
Hunt Ch
IC ind
INA In
lU Int
INCO
iftaPrR
inirik
IBM
IntFtav
intHorv
Int Pop
intTT
Ipco Cp
iovMtg
K Mort
KolsrAI
Kellogg
KtrrM
Krothir
LTV 75
LTVA 49t

57 735 23 
4091 u41%

14 80 31%
16 x46 43 
X 2896 105% 
71 7X X%
76 514 13% 

4X 16%
S 80 37% 

37 6143 37% 
337 14% 

7X X79 27%
15 1906 54% 
25 349 X% 
13X75 XH

453 39% 
74 967 73% 
27 94 9%
9 136 67% 

11 x7X 37%
7 9435 X%

10 486 u45%
18 IX 71%
11 1777 71 
13 934 31% 
74 4474 62%

554 46
9 791 47%

17 909 52%
12 3511 51%
8 2éXu47%

13 2095 X
11 199 51%
12 5337 73%
161X7 9
13 364 59% 
43 404 31%

779 24% 
49X 23%

10 339 45
5 612 11% 

796 37%
11 3094 X%
19 24X 35% 
X 257 13%
9 1152 21% 
9 81)5 42%
8 IX 17%

15 3103 45%
43 23% 

17 X 75% 
19 3X 33% 
1014M 44
16 7795 40%
37 7X2 43% 
U 107 9%
16 X7 X 
25 942 53% 
37 477 35% 
13 388 174% 
1) IX3u31%
77 14 X 
15 71 44

76 16% 
1817|4u30 

X)4 18% 
IX S3% 

41 61 u43%
15 3903 173%
17 3M 79%

9% 9%
18 1936 X% 
101S97 X% 
15 74 15% 
X IX 76% 
13 3829 X

782 77%
9 723 X%

10 XI X% 
135 73%

173Ù 1.'% 
1 74%

Xi twiH. Ch. 
72% 72%* % 
X% X%+ % 
31% 31%+ % 
47% 47%- % 

101% 101%-3% 
59V} 59%- % 
13% 13%+ VSi 
16% 16%— % 
X% 37 + % 
X% X%-% 
13% 13%- % 
23% 23%+ % 
54 54V»
X% XV}- % 
67% X%- % 
39% 39%- % 
23% 23%
8% 9

X% 67 - % 
M% X%-H 
X'4 X%+ % 
X% X%+ % 
70% 71%- % 
x% xv>- % 
30% X%- % 
61% 61V}—1 
45% X + % 
42% 42%- % 
SIH 51%- % 
50% 50%- % 
47% 47%+ % 
X% 39 - % 
51% 51%
72% 73%
8% 9 + %

59% 59%+ % 
X% »V}-1% 
24% 34V}- % 
23% 73V}- % x% x%
11% 11%x% x%-%
79% X%- % 
X% 3S%+ % 
17% 13 - % 
71% 71V}- % 
41% 41V}- % 
17 17 - %
XH X%-1 
23% 23V}— % 
25 25%+ %
23% 33 + % 
42% 47% * % 
X% XV}- % 
47% 42%'>1% 

9% 9%- %
35% X - % 
57% S3 - % 
35% 35%

173% l22%-7% 
X% 31%+ % 
X X 
X% X ♦ % 
16% 16%
79% 29%+ % 
18% 18%- % 
51% S1%- % 
X% 43%+1% 

121V} 121V}-1% 
79% 79%
9V} 9%+ %

55% SS%^1% 
X% X + % 
1SV} 15%+ % 
M% téV}- %
35% X + % 
71% 27 
77% XV}- % 
X X%
77% nV}- V} 
16% 17 + % 
74V| 74%

Pfvrin A f 14X8 
Pgrn w é4M 
PXIiser 0 7X8
Polomo P X14
Pomour 71X 
PoriCon P 5715
Porioke o SM
Porquet 0 ITBM
Pothtind 0 45X
Pe Bcf) O ISM
Pegosvs 6050 
PembiTM 44M 
Perm Wst e5M33 
PenWst A fSSTM 
Pennofrt o 2S934 
PJewl A f IIOM 
Petro Sur$ 0 90M 
Petrol 1080 
PRovlf A 0 1077 
Ptrotech o 1S8M 
Phillips Cb 250 
Phonix Oil 6SX 
Pine Point TOM 
Ploce GO 0 21M 
Plocer 236X 
Piocer w I4SM 
Plexus o 1091 
Poco 0 MM 
Pysr pr 165M 
Potter A f 49X 
Powr Cor f 12X 
Prodo Ex 0 60M 
Precomb 61M 
Provigo 303X 
Que Sturg ol48M 
Que Tel 2M 
Oenstk 32M 
Rom Pet 0 6M 
Rombler o 39X 
Rnchm A f 307 
Rnchm B f 16M 
Rnchmn p 23M 
Rong 110375 
Royrock f 3SM 
RelCop A f IM 
Redlow o 61M 
Redpoth 7M 
Rdpth 1 XS 3M 
Redstone o lOOM 
R Sth A 987 
Regional o 79M 
Reichhold 3399 
Reich 10% 79M
Res Serv f SM 
Revistk A f 106 
Revn Prp A 2465 
Revnu B t 9534 
Rileys D 5M 
Rio Algom 18X 
Rio 5M pr z2S 
Rio 8 5 IX
Rio Alto 0 202X 
R Little IIM 
Rogers A 1650 
Rogers B f 59SX 
Roman 4204 
Ronyx Cor 31M 
Rothman IM 
Rothm 2p 8M 
Roxy A 61M 
Roxy B 481M 
Roxy wt 272M 
Royol Bnk SIX) 
Ry Bk 1 88 2M 
Ry Bk 2 75 5350 
Ry Bk 1 45 179M 
Ry Bk w 15650 
Ryl T & M )M 
RyTreo A f 6292 
R Te A p SM 
RyTreo C p 5M 
Ruprtind o 270) 
Ruprtind p 7M 
Ruprtind w 31M 
St Andrw o 6100 
S And w 151M 
Scorboro o 28100 
Sceptre 1X71 
Sceptre pr 7427 
Scinlilor 0 57M
Scintrex 5M 
Scot York 5M 
Scotts f 10M 
Scotts C 10M 
Scurry Rn 2M 
Seogrom 21709 
Seoquest o zlX 
Seco Cem A IM 
Seco Ser B 17M 
Selkirk A f 4M 
Shawnee TOM 
Shell Con 9725 
Shitr OG 0 X7M 
Sheltr OG p 1M 
Sheperd P IM 
Sherritt 49425' 
Shpng NZ p 8M 
Sienne o 30M 
Sigmo 9X
Silver Lk 0 32M 
Silvmq 0 40M
Silverton o 38M 
Silvrwd A f 10M 
Simeo Eri 448M 
SSeors A t 2656 
S Sears B z2 
Skill Res 714 
Skill fi p X1S 
Sobeys A f 2M 
Sobeys 9 p 5M 
Sonor 0 lOM 
Southm TM 
Spor Aero f 23717 
Spor w TOM 
Spooner 33M 
St Brodes! 660 
S Trstco p 1250 
S Trstco w 2M 
Stanford o 62M
Storrex o 215M
Storrex w 25M
States Ex o 23M
Steep R SM 
Steinbg A f zlOI 
Slinbg 5'4 zlO 
Stnbg X375 97M 
Stelco A 23679 
Stelco C p 105M 
Stelco Dp IM 
Stelco E p 168M 
Stelco w 212M 
Strnd OG 0 184M 
Strothn A f IM 
Sud Cont 0 2710 
Sulivan 4040

$9% 9% 9%
M 63 61 ♦ 3
41 41 41-2
$5% 5% 5%

$14% 14% 14% - % 
$29% 79% X% — % 
X 78 X + 3
53 58 58 -4

183 95 )M + S
2X 2X 221 -9 
$17 16% 17
$17% 17 17 - %
142 125 148 +16
IM 93 Me + 7 
68 SS M + 5

$11V} 11% 1)V} + V}
IX )X IX +15 
U% 6% 6% + %

258 258 250 
3X 3M 3X +X 
570% X% 20% + % 
$8% 8% 8%

S34'A 33% 34% + % 
145 141 141 - S
$77% 27% 27% - % 
$9% 9% 9%

205 205 205 - 5
365 360 3M
$30 29% 29%- %
275 275 275 +5
$17 16% 16% — %

55 X X
$8% 0% t% + % 

$15 )S 15 
$10'^ 9% 10 
$x X a
X% 490 5% + %
$9% 9% 9% — %
X X X + 4
$9% 9% 9% - % 
$8 8 8 +. %

$a% a% a% + %
$14% 14% 14% — % 
$11 11 11 
415 415 415
290 290 290 -10
$19'A 19 \9%
577 77 77

97 96 96 +1
$13% }7% 13% - % 
U% 6% 6% - % 

$10% 10 10'/4 - %
SIO'A 10% 10'A — % 
385 385 385 -15 
$9V} 9% 9% — %

157 157 157 +1
143 \76 143 +7
105 105 105 +5 
$60V} 60 60 - 'A
$63 63 63
4X 4X 425 
$6% 6 6%

235 2X 2X 
$10% 10% 10% + % 
$11% 11% 11%—% 
$21% 21 21 + %
X 485 5 +40

U7 47 47
$13% 13% 13% + % 
435 4» 4X 
385 375 3M 

15 13 14-1
$31% 31 7}%
5X% XV* XV* + % 
$34'/4 33% 34>A + 1 
$16 15% 16
$8% 8% 8% — % 

$10 10 10 
$26% 26% 26% + % 
$37 X% 37 + %
$a% 79Vi 79% + V* 

80 80 M — 1
$8’/3 8Vb 8% — % 
33V} 33% 33V}

440 4X 440 + S
35 X X + 7 

TM 311 rX +3 
$7% 7% 7% — %

$18% 18 18% + % 
as 290 790 -10 
$7% 7% 7% — % 

395 as as ♦ 5 
$12 12 12 + % 
$12'/i 12% 12% + %
$a% a% a% — %
$42% 42% 42%
X 54 54
$7% 7% 7% + % 

$26'/4 26% 26V*
$13% 13% 13% 
a 27 27 -3

$26% 26% a% + %
274 252 265 +11
$a a a + 1
a 9 9

$13% 13 13% + %
$X</4 25 25 ~~ %
95 95 95 -4

$18 17 18
X% 5% 5%-%
30 a% a% — %
la 176 IX ♦ 1 
$a% 22% 72%
$6% 6% 6%

$10% 10% 10% - % 
$10% 10% 10%
IX IX IX - 5 
2X 250 250 
$16% 16% 16% + % 
$a% 73% 23% - % 
40 40 40 —2

$X% X% X%
$26% 26 26% + % 
$38% a X% + 1
54 54 54

$10 9% 9% + %
$24% 24% 24%
390 390 390 -10 
90 X M + 3 

3a 305 310 + 5
250 250 250 
180 175 175 - 5 
X% 5% 5% — V» 

577% 27% 27%
X2'/4 57% 52%
$a% a% a%
$28% a% a% + %
$27 76V» 26% + %
$27'/4 77% 77% ♦ V4
$31 <A 31 31

S6'/4 8 8'A + %
57V» 7 7

IM IM IM -75 
340 3a 340
$6'/4 6 6% + '/}

LTV Pt I
LeorSg
Litton é
Loews
LubrzI
LuckvS
MCA
MGM UA
MocMil
MrshM
MortM
Mary K
Mosco
Mossey
MosCp
McDnIs
McDnD
McGrH
Mc Int
Merck
Merr Ly
Mid Ros
MMM
Mitel
Mobil
MoblH
Mohosc
Mon son
Motrolo
NCR
NL tnd
NobscB
Not Dist
Not Gyp
NioMP
NorfkSo
NorTet
Nthgote
Northrp
Nucor
Occ Pet
Olin
OutbM
PPG
PonAm
Porgos
PorkDrl
Penney
Pennzol
PepsiCo
PerkEl
Pfizer
PhibS
PhilMr
Phil Pet
PitnyB
Pittstn
Polorid
Portée
ProctG
QuokO
RCA
RoIsPur
RongrO
Roynta l
ReodB
Revlon
Rch Vck
Riegel T

1 u17'/4 17'/4
11 X 42% 42'/4 
1t 1274 63% 62'/4

7 77 152% 152% 
18 597 26 75%
10 286 23 77%
9 412 34% 34% 
14 378 15% }5%

18 193 XV} a%
12 IX 41 40%
13 1157 61% 61 
a 3X 27% 26%
19 506 33% 33%

1013 5% 5%
a n'/4 72

12 )2a 62% 61%
81401 a</4 48% 
a ia 48% 46V} 

41 X% 76
16 1196 92'/4 91
7 9167 44% 41

a 18'A 18
15 4M 01% 81'/4 

17X 15% 14%
9 51M 33% XV*

51 8% 7%
a 72% n%

14 ia3110'/^ ia%
a 16X ia% 137
13 506 174% 133 

4a 19% 19%
8 a? a% a%

18 731 37% 76%
a 611 a% a
6 1059 16% 16%

15 047 67 66%
34Xu45% 44%
206 6% 6%

19 sa 82 a%
72 188 69% 67'/(i 

XI 74% 74%
14 2a a% 31%
11 18 44 43%
13 1471 X 68%

3731 7% 7%
11 ia x% x% 

ai 17% 12%
10 lia x% x%
12 9x a% a%
17 las x% x%
aia6ua% a
15 4399 a% x%
9X24 a% a

10 x10317 64% 63%
9 IMS a% 76

13 696 X% 79% 
706 16% 16%

X 767 77 a% 
7 15% 15%

11 iai X% 54%
18 88 46% 46%
18 3366 a% 79%
19 1069 72% n%
16 2a 12 11%
12 a4 M% a%
8. X173 17<A 16% 
15 x13221 31% a% 
12 3X1 25% 75
11 8 a% 26%

•nn. Ol 
17>/a+1% 
42'A- »A 
62»A-1'/4 

152%+ % 
2S%— %
a%- %
34%+ % 
15%— %
a%+ %
41 + % 
61 — % 
27 - %
a%+ %
5%- «A
a - % 
61%-1 
49 —1 
46%-1% 
X%- % 
91V4- % 
41%-2% 
18
81V4— %
15%+ % 
M%+ % 
7%+ %

n%- % 
lav}—1% 
137'A-1% 
123 — % 
19%- %
av}- %
77%+ %
a - % 
16%+ % 
66%+ % 
4S'4+1 
6%+ % 

m -2
67V}—1 % 
24%
a%+ %
43%
60V7-\% 
7%- % 

X%
12%
55%- %
a%
XVt- %
x%+ %
76%* %
a%-i%
63%+ % 
X%* %
a + % 
16%- % 
76Vi— % 
15%
X%+ % 
46%
79%- % 
»%+ % 
12 + % 
a%
16%- % 
31%+ % 
X%- %
a%- %

Sulptre B f S3M S7W 6% 7
Sunburst e 79M 67 63 66 -
Ounoor pr i4 $23% 73% 23% 
Sydney o 47M 4a 48 4X 4
Syslmbs A msi 345 3X 245 «
Srstmhs p 21 Si $6 6 6
Toicorp 4117 145 148 148 -
Tolcerp 3M 74M 2a 7X Za
Tnglwod w 44M 99 96 96 +
Toro 0 4M $13W 13% 13%
Teck Cor A ISM $U% 16% 16% +
Teck B f 710K7 $15 14% 14% >
TectanK 47M IX IX IX >
Tcctanic w SMI 7 7 7 -
TelMet B f 3M $22 77 72 ^
Teledvnc 580 t0% 8% 8%
Terro Nta e 49M $7% 7% 7% .■
Terotech o 18258 42 47 42 -
Tex Con ait $a% a% av}
Thom N A 9445 X7 36% 37 -
Tivertan o TOMO 148 140 140 +
TombiM A z7S 200 788 2M
Tombil B f IX IX 175 175 -
Toromont 1» $7% 7% 7% -
Tor Dm Bk 61056 $17% 17% 17%.
TD Bk 1 8X an $19% 19% 19% +
TD Bk 2 as 4450 $X% X% X%
TD Bk C ISn $25% 25% 25%
Tor Sun 6n S16% 16% 16%.
Torstor B f 11M $12 11% 12
Torstar 261 399 $27% 26% X%-
Total Pet 1SS50 $16 15% 15%.
Totol PA p 9M $33% X% X%
Total P w 141M X% 490 495 -
Troders A tlXIO S21 av} XVi- 
Trode 7% p za 575% 75% XV^ 
TrCon R A 239M 3M 3X 380 
TrC R p 12M $17% 17V} 17%-
Trns Mt 9M $6% 6% 6%
TrAlt A 16X7 $21% 21 21% +
TrAtto 9 80 240 $98 98 90
TrAlta 9 75 21505 $1M 98 IM +
TrAlta 2X 4M $24% 24% 24%
TrAlta 1 40 )2M $21% 21 21% +
TrAlta 12 MM 570% 28% a%
TrAlt 14 X 9SX $30% a 30% +
TrAlt 12V} 7M 579% X X% +
TrAlt 9 19X SX 24% 75
TrAlt w )81M 395 380 395 +
TrCon PL 35242 sa'.^ 27% X% +
TrP 2 80 P 3M sa X% X i
TrP 1$t D 6650 $52 51% 51%-
TrP 1st E z50 $53% X% X%
Trpoctic 0 9250 175 \70 175
Trpocfc w SM 75 75 75
TritOgy o 4209 290 290 290 -
Tnlon A 51080 $27 X% 27 4
Triton w 206M $7% 7% 7V}
Trmc 1241X $9 OV2 8% i
Trc 9 12 IM $19% 19V} 19V} -i
Trinity Res 78M $11% llVk 11% ^
Trizec Crp 
Turbo f 
Turbo lOV]
Tut Ent 0 
Tuf wt 
Twin RB t 
UAP A f 
UAP W 
Ulster P
Ultromor 2M $12% 12% 12%
Unicon S 3M 490 4a 4a
Unicorp A t 15M $6% 7% 8% ^
Unicorp 10 13M $20% a% 20%
Un Corbid 6M $15% 15% 15%
Union Gos 7)ia $11% 10% 11% i
U Gos 1431 
U Conso 
U Keno 
U Siscoe 
VS Serv 
Von Der 
Versti A f

Vestgron 
VG Trstco 
Vilcentre 1 
Vulcon Irtd 
WIC B 
Woddy 0 
WOIOX 1 06 
Wolker R 
Wolker 7% 
Wolker 9% 
Wikr 14 16 
Wolker w 
Wolwyn 
Wolwyn w 
Wordoir 
Worren 0 
Wrintn 
Wosabi 0 
Weidwod 
Wst JQV O 
Wstburne 
Wcoost T 
Westfield 
Westfort 0 
Wstgr 
Wsigroth p 
Westmill 
Westmin 
Westmin p 
Westmnt r 
Weston 
Whorf 
Whim Crk 
White P A 
Whonok A 
Wilonour 0 
WIleo 0 
Wilshir E ( 
Wln-Eld 0 
Woodwd A 
Wriwid 
Wr Horg 
Yk Bear 
Zephyr 0

LehrKiorff

cpiaice»»

14000 $36 35% 36 + %
99645 83 76 83 + 3

500 300 300 300 X
11000 50 X 49 ♦ 2%
27500 7 6% 7

1000 225 225 225 5
670 $21 21 21 ♦ %
100 220 2» 220 + 10

114231 189 182 184 2

Alum B 
Bow Vly 
Chrysler 
C Both 525 
GMC 
IBM
Mercntl 1 
Seco 3 77 p 
Stinbg a75

Robins
Rckwl
RC Cos
RoylD
Ryder S
SCM
SofewoY
StRegis
Sonder»
Schr Plo
Schlmb
Scott P
Seogrm
Seors
Sedeo
Shell Oit
Signol
Singer
Skyline
SmkB
SonyCp
SouPc
Sportn
Sperry
Squibb
StOilCi
StOlnd
StdOOh
Steego
Sterl Dg
Steven J
SlorTe
SunCo
SunMn
Supr Oit
Svntex
Toft Brd
Tenneco
Texaco-
Tex Inst
TxOGos
Textron
Timkn
Trône
TW Co
TW ept 2
Tronsm
Tronwy I
U Comp
Un Corb
US Gvps
US Steel
Un Tech
Upiohn
Vorion
Woinoc
WkHRs
Woltjm
WornL
WstetT
WestgE
Weverh
Whit Cn
Winnbg
Womet
Wolwth
Xerox
ZenithR
Zurnin

5 13350 $25% 25 25% + %
5000 $5% 5% 5%
1211 $25 24 24 -1%
200 $7% 7% 7%— %

20000 $18 18 18
1300 310 »5 305

10800 $10% 10% 10% + %
i 1600 $10% 10% 10%
P 2200 $12 11% 11%

13260 $39 »% 39 + V}
1700 $16% 16'/4 16V}
7600 $14V} 14% 14V} + %

40079 59V» 8% 8% - %
1 4500 $5 490 490 -10

1700 $6% 6% 6%- %
1000 268 268 268 +8

I 300 $32 31% M + %
X715 $25% 24% 25% + %
268X $24% 24 24% + %
4265 $27% 26% 27 + %
1000 $»% » X%* %

18050 $6% 5% 6% + %
1700 $7 6% 7 + %
1500 415 400 415 + 5
16M $6 6 6
7400 47 42 43 - 1

35000 90 87 88
8000 70 69 70
510 $33 33 X * %

2500 70 70 70
100 $17% 17% 17%

15089 $14% 14% 14V} + %
48400 280 271 275 + 5

7250 60 57 57 - 1
2000 114 114 114 + 4

• 600 $6% 6 6 - V}
5000 70 70 70
4500 $18 17% 18
3025 $31% 31% 31%
4300 160 160 160

725 $56% 56 56%
2300 495 490 490

0 5300 335 325 335 +15
100 $14% 14% 14%

r 6200 $10% 10% 10V2
Z60 250 250 250
600 32 32 32

O 5200 75 75 75
35300 108 95 105+6
•.xoo $15% 14% 15 + %

100 $11'/4 11% 11%
6500 $9% 9% 9V}- %
400 $11% 11% 11% + %

12200 105 
Partnership

100
Units

105 + S

210 $19>/4 )9</4 
Trust Unit»

19%

1450 $10% 10% 10%
1 2785 $9% 9% 9% + %
Traded In US Funds

2500 $24% 24% 24% + %
W 750 $36 36 36 + %

2000 $29% 29% 29% * %
i 500 $51% 51% 51V}

2000 $73% 72% 73% - %
1100 $1MV} IM 1MV} + %
400 $26% 26% 26% - %

> 1600 $29% 29% 29% + %
> 3900 $27'/4 26% 27

VtMVi Hw> la Fan. Ch.
12 933 u26% 26% 26V} + %
13 2361 29% 28% 29%+1
12 xM 24 23% 24 + %
5 564 X% X% XV}— %
15 183 59 M% 58V}- %

13 112 34 X% aV}— %
8 059 74% 24 24V}— %

SI 373 XV* 31% 31%- % 
a 770 114 mv* 113%+ %
12 1842 42'/+ 41% 41V}- %
14 2552 57% 57% 57V>- %
16 1046 27% 27% 27'/4+ %
13 896 34% M>/4 74%
12 4195 a% a a'/4-%

7 731 43% 42% 42%- %
10 4a 47% 46% 47>/k- %
a 14a x% x% x%- %

289 75% 24% 24%- % 
X 311 77% 72% a
17 4960 69% 66% 66%-2%
34 4871 15% 14% 14%- %

5 39M 40% 40% 40%- %
14 xa4 a% a a - %
1610X 45% 45% 45%- %
15 1088 47% 46% 47 + %
8 1948 37% 37'/4 37%- % 
8 7431 51% a% a%-% 
8 4ia 57% 57% 57%+ %

59 76 4% 4% 4%+ %
11 4914 75% 74'/4 74%— %
21 473 21% a% a%+
X 376 19% 19v:i 19%- %
10 491 45% 45% 45%+ % 

277 W/* 15% 16 + %
X 2767 a% M a - %
13 494 54% 53% 53%- %
13 18 49 48% 49 + %
7 755 a% a% a%
8 2348 a% 37% a%+ % 
iai 119% 117% 118'/}+1

19 2ai a% so% xvi- %
14 x2a x% «% a - %

426 59% a% »%+ Vk
15 45 X X% X%
118 717 X% 26 26 -%

9 19% 19% Î9V}- %
9 371 X% X'/k 26%+ % 

72 161 30% a'/+ a'4- % 
15 1045 73% 72% X%-2 
24 1989 X% X% X%
17 ia 47% 47% 47%* %

6443 a a% a%- %
11 an X 68% 69%+ %
17 1088 55 54% 54%+ %
a 569 55% 55 5S%+ %

164 11% 10% 11 - % 
70 70% X% 70%+ % 

9 x553 35% X% X'/k 
17 2451 27% 27% 27Vk- % 

3 11% 11% 11%+ %
10 574 48Vk 47 47 -1%
67 20X x% x% a%- % 
17 373 40% a% a
X 148 19 18% 19 + %
X 224 40% a% 40V}— Vk
12 609 X% XVk XVk- %
11 21X 45% 45 45 + %
125 ISM 31% a% 31V}- % 
9 103 X% 26% X%

ia]9l«nffllillil8B:!
iftstitata 
Members 

AOF Group 
Amer Grwth 15 X 
Cdn Gos Egy 8 67 
Cdn Sec Gth 16 73 
Cdn Trusteed 413 
Core Inve»! 9 88 
Corp Inv Stk S 49 
Gwth Equity 6M 
HiTech 9 a
Jooon 6 M
nMMF 8 64p MM 
Option Equity 4 84 
Speciol 9 84

BoitOA Trembtav 
Cdo Cumul 1610 
income Fd 1101 
internotnl 17 a 
MnyFd 8 29p IM 
Ptd Resevre 13 a 
Tourus 6 X 

Cttvtfl Bultecli Gr 
Acrofund 2 41 
Bonner Fund 7 42 
CIF 7X
CIF Income 8a 

Centroi Group 
yCompound 17 M 
vOividend 12 91 
vFund 4M0 6 62
vintl Grwth 862 
yNot Res Gth 7 a 
vNorthn Egy S M 
vRevenue Gth 4 64 
yunivest 7 54 

C$A Mtmt Gr 
Gotdfund 546 
Gotdtrust 6.11 

Centad Oreup 
Oetphin Eqtv 7 X 
yDotphtn Mta $ 19 

CuPdiH Greup 
Seevritv 1144 
volue 11 12

Dypbmtc Greup 
mOvAm Cdn 8 87 
ynOvAm US 7 21 
ynOvn CenFd 17 32 
ynDyn Income 5.68 

leten i«T Greup 
Commwtth 8 X 
Dividend 6.12 
Growth M 67 
income 3.74

.nternotnl Itn 
Mortaoge MX 
Viking 1181 

Gueroflhr Trust Gr 
ynlnv Equity 16 6S 
vninv Income 4 M 
ynMortgoge 10 72 

Guordien Greup 
Enterprise 161 
Grouped inc S 81 
Gwth Fund 31 31 
North Amer 8 03 
Conodn MAF 6 08 
STMnv 8 33p 1017 
World Equity 6 19 

Invottors Group 
yBond 3a
vOlvidond 8 a 
yGrowth 8X 
yintarnotnl 15 X 
vJopon 18 33 
vMoftpoge 4 94 
vMutuot 7 94 
vProvidt Stk 17 08 
vRetiromnt 14 94 

Jones Mewurd Gr 
ynJH Fund SM 
vnJH Anrver S X 

Monoged Gth 6 a 
Mentreol Trust Gr 
vnCquitv 77 80 
ynincome 7 a 
ynlnternoll 1S16 
ynMortgoge 1002 

Princlpel Or 
yBond 2n
vCollective 16 22 
vEqultv USF S 97 
vGrewth 6 77 
vVenture 9 X 
vWorld In US 6 X 

Frvdenttat Or 
Growth 9 a
Incomt 4 96 

Sbftt Group 
yCom Grwth 1.14 
yintl Energy 3 40 
yintl Income 4 4S 
yTrons A 6.17 
yTrons B X X 
virons C 12 40 

ySosk Dev Fd 5 04 
Sterttng Greup 
Equity 7 93 
vMortgoge 5 02

Templitan Greup 
Temp Gwth 12 M 
Temp Cdn 4 M 

Trtmorfe Group 
Trimork 919 
Trimork Cdn 7 47 

United Bond Shore 
nRovFund 12 91 
nRovFnd tnc 4 73 

Universal Group 
Anteticon 114 
Equity 6 a
Income 4 a 
Jopon 604
Resource 7 24 
nvWoltaine a 43 

Wen Members 
vnAltomiro Fd 6 a 
Assoc Inv 10 67 
Beouconogx 6 73 
nvCon Anoes 142 
Conopei Gr 
vHvpotheq M a 
yObligatns 117 

Copital Gwth 165 
nCopstono 5 65 
CoPP Trust Or 
ynCT Mutuoi a M 
ynGrowth 9 60 
vnlrKome 174 
vnLondmk 19 M 

Oosiurdtns Gr 
yActiens 16 a 
vHvpothtq 4 a 
yintornotnl 1415 
yObitaotns 4 34 

CNiOP. Krof Gr 
D K Trust 15 51 
D K intl 17 17 
Htritape 4 41 

vDemtqultv 12 M 
Eitcvtv Intl 91 
nFst Cdn Mtg 10 06 
yFIscon Fund 6 41 
Horvord 17 94 
industrtat Or 
indust Amur SX 
indust Dtv 7 S7 
induit Cq 14 8$ 
induit Gwth 9 61 
indust income 0 $2 
indust Pens 4 03 

Mock Eqty 2M 
Mock Mta tnc 1 r 
vMoriHme Eo 4M

Mortborough tl a 
vMD Growth 8 SI 
nNotrusco a 43 
NW Group 
Conodlon 6X 
Equity 12 65 

NW Trust Eq 16 12 
Pomborton Or 
nPocific Div 8 31 
nPocitic Ret sa 
nPociflc US 5)2 

PHN Greup 
yBond 8X 
vCooodlon 15 77 
yDIv Income 1302 
Fund 3193
vPooled a 44 
nvRRSP »92 

PMF Menogmnt 
nPenslon 13 06 
nXonodu Fd MX 

Prêt et Revenu Gr 
vAmericon 18 a
yConodlon M 21
vFonds H SIS 
vRetroile 13 43 

Ptnm HIth Sel 914 
Svncrovest 7 X
Trodex 6 R
United Greup 
Accumule 7 48
Accumule R 7 a
Amoricon 3X 
Cont Morte S14 
Soevritv 41S 
Venture 7 a
venture Ret 9M 

Western Gwth SX 
US Fends 

(Not AvoitaWe In 
Conodo)
Drtrtas Group 
vine 15 34
vlntemotnl Xé? 

FM Trend 37 a
Kevstant Gr 
Cus K-2 9 08
Cus S-1 22 00
Cus S4 la 

LOI Rsrch a a
Monhotn 6 11
Ont Wm SI 21X 

Qpuenhmr 9 a
Pwtnom 12 71
Tech 15»

Alcon Fb a 
Alcon Mv a 
Aicon Mv a p 
Atom Nv X 
Ai^ Nv 40 
Aicon Nv 45 p 
Aicon Nv a 
Alcon Nv a p 
An Enr Sp 12V}p 
Ait Enr $p 15 
Ait Ertr Sp 17% 
Alt Enr De 15 
Alt Enr De a 
Asomo JO M 
Asomo Jo 13% 
Asomo Jo 15 
Asomo Jo 16% 
Asomo Ap I3%p 
Asomo Ap 15 
Asomo Ap 15 P 
Asomo Oc 0%P 
Asomo Oc M 
Asomo Oc 10% 
Asomo Oc 11% 
Asomo Oc 13% 
Asomo Oc 15 
Asomo Oc 15 P 
Asomo Oc 16% 
Asomo Oc 18% 
Bell Con Fb X 
Bell Con Fb X p 
Bell Con Fb 27% 
Bell Con Fb a 
Bell Con Fb a p 
Bell Con My X 
Bell Con Mv 27% 
Bell Con Mv 27%p 
Bell Con My a 
Bell Con My a p 
Bell Con Nv X P 
Bell Con Nv 27% 
Bell Con Nv 27%p 
Bell Con Nv a 
Bell Con Nv a p 
Bk Mtl Fb X 
Bk Mtl Fb 27% 
Bk Mtl Fb 27%p 
Bk Mtl Fb a 
Bk Mtl Nv 27V} 
Bk Mtl Nv a 
Bk Mtl Nv »V} 
Bk NS Mr 40 
Bk NS Mr 40 P 
Bk NS Mr 45 
Bk NS Sp X 
Bk its Sp 45 
Bk NS Oc 45 
Bow Vol Jo 25 
Bow Vol Jo 27V} 
Bow Vol Jo 27%p 
Bow Vol Jo a 
Bow Vol Ap a 
Bow Vol Oc 17V} 
Bow Vol Oc a 
Bow Vol Oc »V2 
Bow Vul Oc 27% 
Bow Vol Oc 27V2P 
Bow Vol Oc a 
Bow Vol Oc a P 
c Im B Sp »V2 
C im B Sp »V}p 
C im 6 Sp X P 
C Im B Oc 35 
C Im B De 40 
ConP E Fb M 
ConP E Fb »% 
ConP E Fb X 
ConP E My 25 
ConP E Nv a 
ConP E Nv a P 
ConP E Nv MV} 
ConP E Nv 25 
ConP E Nv X P 
CBth A Ap X 
CBfh A Oc »%p 
CBth A Oc X 
Cmnc Mr S5 
Cmnc Mr 65 
Cmnc $p 60 
Cmnc De 60 
Cmnc De 65 
Cmnc De 65 p 
CP Ltd Fb 45 p 
CP Ltd Fb a 
CP Ltd Nv 45 
CP Ltd Nv 45 p 
CP Ltd Nv a 
CRL Mr 35 P 
CRL Sp a 
CRL Sp »% 
CRL Sp 35 
CRL Sp X p 
CRL Sp 40 
CRL Sp 40 p 
CRL Oc X 
CRL De X p 
CRL De a p 
CRL Oc 32%p 
CRL De X 
CRL De 35 P 
CRL Oc 40 
CRL Oc 45 
CTL Bk Sp 12V} 
Denis Jo a 
Denis Jo a p 
Denis Ap 45 
Denis Ap 45 p 
Denis Ap a 
Denis Oc 32V} 
Denis Oc 40 
Denis Oc 45 
Denis Oc a 
Dom M Jo a 
Dom M Jo a P 
Dom M Jo »% 
Dom M Jo -»V}p 
Dom M Jo 25 
Dom M Jo 25 p 
Dom M Jo 27% 
Dom M Ap a 
Dom M Ap a p 
Dom M Ap MV] 
Dom M Oc 17% 
Dom M Oc 17V2P 
Dom M Oc a 
Dom M Oc a P 
Dom M Oc MV} 
Dom M Oc X 
Dom M Oc 27V2 
Gnstor Jo a 
Gnstor Jo 32V} 
Gnstor Jo X 
Gnstor Ap 27V2 
Gnstor Oc X 
Gnstor Oc a 
Gnstor Oc 32V} 
Gnstor Oc X 
Gulf C Fb 15 
Gulf C Fb 17V} 
Gulf C Fb a 
Gult C Fb a p 
Gulf C Fb M% 
Gult C My a 
Gult C My M% 
Gult C Nv 15 
Gult C Nv 17% 
Gult C Nv a 
Gulf C Nv a P 
Gult C Nv MV? 
Husky Jo 12V} 
Husky Jo 15 
Husky Ap 10 
Husky Ap 12% 
Husky Ap I2V2P 
Husky Oc 10 
Husky Oc 12%
I City Mr 12%
I City Sp 10 
l-City Sp 12%p 
I City Oc 12V} 
Imsco Jo a 
Imsco Jo 32% 
Imsco Ap 32V2 
Imsco Ap X 
imsco Oc a 
Imsco Oc 32% 
Imsco Oc 32%p 
Imsco Oc 35 
inco Fb 15 
Inco Fb 17%p 
Inco Fb a 
lr>co Fb a p 
inco Fb MV] 
Inco Fb MV:p 
Inco My 17V} 
Inco My M% 
Inco My M%p 
inco Nv 15 
Inco Nv 17% 
Inco Nv I7%p 
Inco Nv a 
Inco Nv a p 
Inco Nv M% 
Inco Nv M%p 
lOM A Fb 40 
lOM A Fb 40 p 
lOil A My 40 
lOil A My 40 p 
lOH A Nv X 
lOit A Nv 40 
lOH A Nv 40 p 
Mitel Mr 15 p 
Mitel Mr a 
Mitel Mr M% 
Mitel Sp 17% 
Mite! Sp 17%p 
Mitel Sp a 
Mitel Sp a p 
Mitel Oc 15 
Mitet Oc 1S P 
Mitel De 17% 
Mitel Oc 17%p 
Mitel De a 
Mitei De a p 
Mitel De »% 
Mitel De X 
Mitel De 27% 
AAoore Fb a 
Moore Fb 55 
Moore Fb 60 
Moore Fb 65 
Moore Mv 60 
Moore Nv a 
Not Bk Fb 12% 
Not Bk Fb 15 
Not Bk Mv I2%p 
Not Bk Mv 15 P 
Not Bk Nv 10 
Not Bk Nv 12% 
Not Bk Nv 15 
Nor Tel Jo a 
Nor Tel Jo X% 
Nor Tel Jo 40 
Nor Tel JO 45 
Nor Tel JO a 
Nor Tel Jo 55 
Nor Tel Jo X p 
Nor Tel Ap a 
Nor Tel Ap 45 p 
Nor Tel Ap a 
Nor Tel Ap 55 
Nor Tel Oc a 
Nor Tel Oc 45 
Nor Tel Oc 45 p 
Nor Tel Oc a 
Nor Tel Oc a p 
Nor Tel Oc 55 
Nor Tel Oc X p 
Noron Fb 27V2 
Noron Fb a 
Noron Fb a p 
Noron Mv 25 
Noron Nv M% 
Noron Nv X 
Noron Nv 27% 
Noron Nv 27%p 
Noron Nv a 
Noron Nv a p 
Noren Nv a 
Nvo A f Fb S 
Nvo A t Fb 7% 
Nvo A ( Fb 10 
Nvo A t Mv 7% 
Nvd A f Nv S 
Nvo A t Nv 7% 
Nvo A f Nv 7V}p 
Obe 01 Mr 12% 
Obo 01 Mr 82%p 
Obo 01 Sp 82% 
Obo 01 De M 
Obo 01 De 82% 
Obo 81 Oc 82%p 
Obo 81 Oc X 
Obo 01 Oc X p

M. «m hiw. Om 
15 372 $4 $49%

1 281 $5% $49%
7 2 U%%49%

12 815 $14% $49%
1 479 $9% $49% 

X 488 90 $49%
14 1834 57V» $49%
7 ia $2% $49%

25 27 1 $28%
3 SéO X $20%
5 1054 $2% $»%
S 41 x'A $a%

2X 1297 \60 Sa%
3 446 X%$14%

18 477 $3 $14% 
215 1362 IX $14% 
42 416 ia $14%
9 217 ia $14% 

18 245 S2%S14'A
2 a $2% $14%

24 356 10 S14'A 
X 289 U%5U% 
X 174 $3%$14<A
15 478 U%$14'A 

274 1791 ia $14'A
47 3461 90 $14%
3 1399 IX $14% 

11 3346 45 $14%
3 a7 a si4<%
4 16a $4% $28%
a 4x a s»%
a 1454 57% 570% 

375 2310 ta $a%
a laitf $28%

102 227 X $28%
76 4a U $a%

5 15 75 sa%
46 1290 la $a% 
a a $2 $28%
ta 1139 5 $»% 
182 4902 la $28% 
a 237 a $28% 

324 3052 a $28% 
118 273 ia $28%
10 435 $4%$a% 
15 1486 $2% 570%

1 ia ia 5X%
26 1977 115 $28% 
M 573 ia $28%
37 2X2 a $a%
5 6a 15 $28%
4 IX X $42%
1 32 la X2%
6 95 $2%X2%
2 a $7% $42%
5 6a 1 $42%

15 646 IX $42% 
X 647 X% $29 
10 713 X%$29
3 35 IX $29

18 Ta $2% $29 
10 297 X%$29
I ia$n%$29
1 409 $9 $29
5 S88 X'}$29 

45 1441 $2v« $2y
1 297 a $29 

a 869 70 $29
44 72 )X $29

3 168IX $33%
3 144 15 $33%
3 1X115 $33% 

61 1698 ia $33% 
10 7X 40 $33%
6 49 $4Vi$23%
II a7 $2% $23%
a 7a IX $23% 
10 77 la $23%
10 683 X%$23% 
10 110 X $23%
7 1312 175 $23% 

54 1606 a $23%
5 66 $2 $23%
1 6 a $MV2

10 X X $MV} 
10 76 10 577V3
5 374 $13 $64 
1 I 56V* 564 
3 sa $4% $64

23 406 $7 $64
3 X X% $64

10 45 XV} $64
a 73 ia $47% 
10 125 $2% $47% 

ia 1026 $4V} $47% 
1K 716 la X7%

19 7X1 a $47%
1 2a X $36%
6 619 56%576V2

27 184 X%$36V}
IX 2174 ia 576% 
la 2410 a 576% 
74 2)99 5 $36%
2 6a X'/4$36% 
a 84 $11% $36%
9 159 X $36V]
1 755 a $X%

10 118IX 576V1 
64 1621 X% $36%
16 sa $2 $36% 
27 1621 195 $36V]

S 532 ta $36V3 
10 4a 75 $13'/+ 
9 2a x'/4$a%
2 6 X'/4Sa%
1 60 x% $a%
2 42 115 550%
9 211 X'/4 $a% 
5 18$17%$a% 
2 76 $10% $a%
2 3X x%$a%

10 197 $2V}$a% 
10 159 $2%$a 
a 219IX $a
0 4X la sa

15 323 X $a
15 042 110 $a 
10 470 x%$a
a 824 60 $a

1 ia x%$a 
10 X $2'/4 $a
10 93 $2% $a 
5 173 X sa
a 232 X sa
11 484 IX sa
53 a3 a sa 
14 1X1 60 sa
s 18a X sa

54 13X 15 sa
13 239 X%$39%
9 178IX $29% 
5 7X ia $29%
a 101 x%$a%

7 118 X $a%
10 363 ta $29%
11 147 a $a%
25 457 X $a%
7 3a x%$a%

X 2)74 $4 $a%
77 2502 $2'/4 $a%
12 144 IX $a%
a 503 105 $a%
17 2a $2%$av2
13 10IX $a%
13 1051 XV) $a% 

IM 5796 X'/4 $a%
a 42XIX $a%
X 605 85 $a%

1 1 a $a%
3 3647 1a $11% 

10 582 X $11%
45 X7 X $11% 
X 457 ia $11%

e ai IX $11% 
7X79IX $11%

IX 7070 X $11%
X 6X a $11% 
X 9t1X $11%

2 2X115 $11% 
6X 16X X $11% 

10 114 X $34% 
27 as X $34%

1 176 X'/4$34%
31 ia X%$34%
20 6X x%$34% 
35 346 $2Vi$34%
3 372 a $34% 
a 2471 a $34% 

S 26 50 577% 
10 114 X $M% 
X XT $4 $M%
16 94 75 $M%
24 571 $2%SM% 
10 MIX $»%
3 a 56% 577V2 
7 41 X'/4 $M% 

10 12IX SM%
a 251 $7%$M%
32 9a XV» 572%
42 344 15 $»% 
X 2343 XV» 572% 

111 494 X 577%
47 X7IX $M% 
47 121 la $M%
21 666 X%$40% 
10 IXIX $40% 
a X X $40% 
a 121 $2% $40% 
10 747 X%$40% 
10 949 X>A$40% 
n 84 145 $40%
43 3a X $18%

3 388 S2<A$t8% 
10 557 ia $18%

2a 6a ia $i8% 
ia 1024 a $18%
2X 18X 15 $18%
2imia $18%

76 3X $4V}$18% 
IX 310 X $18% 
142 779 $2% $18%
IX 9X ia $18% 
sa 1X7 IX $18%

9 672 X%$18%
n ai a $i8%
32 7X X $16%
4 242 X $18% 
1 3a $9% $57%

10 72 X $57% 
3 114 X $57% 

10 42 110 X7%
1 107 $4V}$57% 

10 717IX $57% 
10 12a IX $13%

157 1237 a $13%
5 95 a $13%
2 13175 $13% 

10 1242 X% $13% 
29 1595 110 $13% 
31 12a a $13%
3 4 $27 $X%

12 a$M%$x% 
3 n$15%$X%

16 I64$12%$x% 
a ia tt%$x% 
23 97 X $x% 
10 17 x% $x%

1 16$17%$X%
S a IX $x% 
5 59 $10 $X%
1 19 $7% $X%
9 171 $15 $X%

17 M8$10%$X% 
a X 15 $X% 
64 359 X%$X%
10 92 X $X% 
45 )06 XV}$X%
14 a IX $x% 
9 747 x%$»%

X 4» X 570%
2 17 $2%$a%
1 1 X% $28%
3 J10 U $a% 

X 1269 $4 $21%
19 ?a7 $2% ta%
7 ta X $21% 

101 1058 ia $28%
1 16 X $28% 

a ia a%$«v}
15 132 $2% $7V}

ta M71 a 57% 
X )8a a 07%
15 )461» $7%
S 110 XV} $7% 
a X14 X $7% 
a 12)7 X $7%
8 197 X%a3%
2 57 12% tt3%t 
7 laiio «3%'
5 a x% m% 

12 319 X%a3V}
1 19175 m%
6 6Xia wv} 
6 187 X%$I3%

Obe 81 
Obe 81 
Obo 81 
Obd 84 
Obd «4 
Obd 04 
Plocer 
Plocer 
Plocer 
Ploctr 
Plocer 
Plocer 
Powr f 
Powr f 
Ror)g 
Rang 
Rong 
Rong 
Ror>g 
Rong 
Rong 
Ror>g 
Rang 
Rong 
Rortg 
Rov Bk 
Rov Bk 
Rov Bk 
Roy Bk 
Roy Bk 
Roy Bk 
Rov Bk 
Roy Bk 
Roy Bk 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Stico A 
Stico A 
StICO A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
T D Bk 
T'O Bk 
T-D Bk 
T D Bk 
T D Bk 
T D 8k 
T D 8k 
T D Bk 
T D Bk 
Total P 
Total P 
Total P 
Totol P 
Totol P 
TrC PL 
TrC PL 
TrC PL 
TrC PL 
TrC PL 
TrC PL 
TrC PL 
Tx Con Mr 
Wcoost Su 
Wlkr R

Nv :

Nv 3

Wlkr
Wlkr
Wlkr
Wlkr
Wlkr
Wtkr
Wlkr
Wlkr
Wlkr
Wlkr

Mr 1

f 81 $4% ms% 
I s 5t%m% 
» a 50%5Ê3% 
3 19 X%W%
I 89 a%X7% 
I 81 55% $X% 
t 2a $4%$27% 
l 91 X%S27% 
3 )60 X $27% 
I 2299 $2% $27% 
I 533 X $27%
I 29IX $27% 
i Sia $17 
i 483 a $17 
3 197 XV} $14% 
t 661 $5% $14% 
3 1464 X% $14% 
) 2472 m $14% 
S 4)9 X $14% 
f 3a X%S14% 
t 3041 $4% $14% 
3 2303 X% $14% 
3 377 a $14% 
3 34a a $14% 
î SéO X $14% 
I 744 X%X1% 
3 1X110 X1% 
3 6a IM xi% 
3 ai 75 X1% 
3 m X xi%
3 359 $3%X1V6
I 101 ia xi% 
3 444 45 xm
3 13» 65 X1%
I 3X X%$42V} 
I XIX $42% 
I )99 XW$42% 
3 a X% $42% 
) 41 X% $42%
1 302 56 $42% 
3 1573 X $42%
3 206 x%sa%
l ia X $26% 
i 6 » $26% 
î 77IX sa% 
î 2 x% sa%
) 354 X%$36%
3 IX a $a%
t 489 X sa% 
l 546 X $a% 
3 89 X $a%
11X7 x% $a%
3 677 a 570% 
3 14a 175 
3 923 M 
3 27 ia 
) 1» X 
3 312 X
I 3a ia
3 76 1
3 20X 115 
? 684 ta I sai»
I 24 X
31X1 a
3 66 X
) X9 X%S15% 
I ta ia $15% 
î 1477 110 $15% 
3 8» 115 $15%
I 19a X $15%, 
) 4a x%$a</ii 
3 923 $2'/k$28'/4 
3 418 ia 570% 
) 59 U 570%
I 3 X% 570%, 
3 1X3 IX 570%
I 4» X 
I 7 $4 
3 »76 1
1 471 $4
2 472 $2% SXV} 
5 127 ta $X%3 a x%s2sv} 
t 272 S2%$XV} 
3 2391 45 525V»
5 1582 1 $XV} 
3 679 XVz$X% 
D 1X7 IX 575V»
6 lia X $x%
D 18 $2%$XV}

$a%
$28%
$a%
$28%
$17%
$17%
$17%
$17%
$17%
$17%
$17%
$17%
$17%

5X%
$39%
$14%
$25%

Options sur l’or
(Prix en devises américaines)

SeriM Vel 
nov 375p a
Nov 400 24
Nov 400p X
Feb 400p 2
Nov 4X 92
Nov 425p 4
Feb 425 24
Feb 425p 2
Moi 4X 24
Moi 425p 2
Nov 4X 4)
Feb 4» 54
Feb 450p 1
AAoi 4» 16
Nov 5a 15
Nov 5» 15
Total volume 

Non

Im m
tewi Hovt la

3 162 ta ta
1 483 27 a 26 a
3 1815 6 a 4 70
2 2X 9 a 9 a 
2 16a 14 a 11 50 
( 1666 16 a 16 a
( 663 25 50 23 a 
2 274 17 a 17 a
( X xa xa
2 10 aa aa
i 2429 6 a s 50
11314 16 a 14 a 
I 139 XCO xa
3 2a 24» Ma
3 39a 1 a 1 a
3 3719 50 50

XI
tromlgébi

tam.
ia 

26 a 
sa 
9a

12 a
16 a
23 a
17 a
xa
aa
5»

14 a 
xa
24 50 
)M

50

Sr«
Im

•ncoun 0%» 4an.
feb 375 112 57 00 6100
Feb 375P » 300 400
Nov 375 0 47 00 50 00
Feb 400 151 »00 4100
Moi 400 21 50 00 52 00
Moi 400p 8 950 11 50
Nov 450p 310 33 00 36 00
AAOI 4S0P 0 34 00 37 00
Nov 475 1755 220 300
Nov 475P X 57 00 6100
Nov SOOp 9 82 00 86 00
Nov 550P 4 131 00 136 00
Total open interest 21291

Options sur 
les devises

(Prix en devises américaines)

3»n« VeL mcoiin f«fm.
DOLLAR CANADIEN — a,(KI0 SCAN 

Sep 8ip a ia 0 0004
Mor 01 a 1 0 0091
Sep Xp 3 63 0 a74
Mor 82 5 24 0 0042

YEN JAPONAIS - 2 Sa.Oa YEN 
dec X a 115 0 0ai54 OOOX
Mor 42 S lOOaiMOOOX
Mor 44 5 a 0 OOOOX 0 OOX

Total volume 78
Non transigéea

M
Strm tfl (o«n OHra

M$il3

08ia 
0 8ia 
0 8ia 
0 8ia

wSUS
LIVRE STERLING.-5 000L
sep ISO 0 0 00» 0 00» 1 49X
Sep I50p 0 0 0070 0 0090 1 49X
Dec 150 5 0 0190 0 0229 1 XX
Dec ISOp 0 0 02X 00280 1 XX
AAor ISO 10 0 0300 003X 149X
Mor ISOp 10 0 03» 0 0370 149X
Sep 155 1» 0 0000 0 0010 140X
Sep 1S5p 55 0 05X 0 0580 1 49X
Dec 155 10 0 0055 0 007S 1 XX
Dec 15SP 10 0 0580 0 06» 1 49X
Mor 155 s 0 01» 00160 149X
Mor )55p 0 0 0650 0 0690 1 49X

DOLLAR CANADIEN - 50 Oa SCAN
Sep a 
Sep 80p 
Dec M 
Dec 80p 
Mor M 
Mor BOp 
Sep 81 
Dec 81 
Dec Bip 
Mor 81p 
Sep 07 
Dec X 
Dec 82p 
AAor 82p

X 00117 
73 oooa 

117 00132
ia 0 0004

14 Û01S4 
47 0 ai2 
62 0ai4 
6 0aS8 

61 0 a27 
1 0 00» 

2x oooa 
16 0 aïs 

IX ooai
58 0 0086

0 0125 
oao3 
0 0141 
oao7 
0 0163 
oai5 
0 0023 
OOOX 
0 0031 
0 0042
ooas
0 0023 
0

0 8ia 
0 8ia 
08ia 
0 8ia 
0 8ia 
oaia 
oaia 
08ia 
08ia 
08ia 
oaia 
oaia 
oaia

FRANC SUISSE - 2S OOO FS
dec 45 
Dec 45p 
Mor 45 
Mor 45p 
Dec 46 
Dec 46p 
Mor 46 
Mor 46p 
Sep 47 
Sep 47p 
Dec 47 
Dec 47p 
Mor 47 
Mor 47p 
Sep X 
Sep 48p 
Dec 40 
Dec Xp 
Mor 40 
AAor 48p 
Sep 49 
Sep 49p 
Dec 49p 
Dec 49p 
Sep 50 
Sep SOp 
Dec 50 
Dec SOp

4 0 0201 
0 OOOX 
4 0 0276
0 OOOX
1 0 0133

250 oax
21 0 0209
a OOOX

3x ooai
1 0 0090
9 0 0084 
0 0 0097

10 0 0152 
250 0 01a 
174 oooa

3 001a 
104 0aS4 
15 0 0192 
97 0 01X 
57 0 0194
37 oooa
la 0 0290

2 0 0024 
0 0 0292

2a oooa
X 0 0390 

147 oaiû 
s 0 0392

0 0092 oaia
0 0210 0X10
0 0029 0 XIO
0 02X 0X10 
0 0039 0X10
0 0142 
0 0X1 
0X12
oaa
00004 
0 0099 
0 0089 
0 01M 

0 0158 
001)2 
0 0003 
0 0199 
0 0062 
ooai 
00111 
00203 
00003 
0 0299 
0 0027 
0 0»1 
0 0003 
0 0399 
0a)4 
0 0X1

0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10
0X10

MARK ALLEMAND - 25,OM MARKS 
dK 37 a 0 0137 0 01X 0 3745
Dec 37p 42 0 0045 0 0050 0 37X
Mor 37 10 0 0196 0 0205 0 37X
Mor 37p 42 0 0056 0 0062 0 37X
Sep » X 0 oa? 0 aïo 0 37X
.Sep 38p X 0 0055 0 0062 0 3745
Dec » 2X 0 0083 0 0090 0 37X
Dec38p X0 0004 0 0089 0 37X
Mor » 54 0 0135 0 OlX 0 37X
Mor 38p a 0 0095 0 OIM 0 37X
Sep39 0 0 00a 00002 0 37x
Sep 39p 0 0 0155 0 0163 0 37X
Dec 39 1 0 0044 0 0049 0 37X
Ote 39p 0 0 0156 0 0)65 0 3745
Mor 39 2 0 0090 0 0099 0 37X
Mor 39p 4 0 0156 0 0165 0 3745
AAor X 15 0 aa 0 0ai 0 37X
StP40p 0002S5 0 0264 0 37X
DteX 42 0 0023 0 0021 0 37X
Dk40p a002S6 0 0265 0 37X
Mor X 63 0 OOS6 O 0062 0 37X
Mor40p 0 0 02S6 0 0265 0 37X

YEN JAPONAIS - 2.500.000 YEN 
dec 400 0 0 000026 0 0000» 0 OOX
Mor X 19 0 OOOai 0 0002)1 0 OOX
Mor 40p 0 0 OOOOX 0 OOOOX 0 OOX
Sep 42 105 0 OOOai 0 000003 0 OOX
stp 42p 0 ooaio7 ooaiié OOOX
Dec 42 1 OOOOOS3 0 000057 OOOX
Dec 42p a ooai27 ooaiss OOOX
AAor 42p o OOaiM ooaix OOOX
Sep X 5 0 ooooa 0 000003 0 OOX
Sep Xp 5 0 000305 0 00031S 0 OOX
Dec X X oooan oooai7 OOOX
Dec 44P s 0 000307 0 000317 OOOX
AAor 44P 0 0 000309 0 000318 0 OOX

Totol open Interest X14

Le dollar canadien
Le dollar des Ktaté-Unis a 

clôturé vendredi en baisse de 
3-20 et cotait $1 2304 au re­
gard de la devise canadienne 
Il cotait $I 2319 jeudi. La bvre 
sterling a gagné 21-25 à 
$1 8470

Le dollar canadien a ac­
quis 9-100 à $0.8127 et la livre 
sterling a progressé de 87-100 
è $1 5012 _______

VS Services Ltd.- 11 cents 
l'action. payable le 28 sept, 
inscrits le 23 sept

L;EDITEUR NE PEUT FOURNIR UNE MEILLEURE IMPRESSION
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au jour le jour
■ Pétrobec, avant les élections?

l.e ministre de l’Energie et des Ressources, M Yves 
Duhaime, a fait savoir en commission parlementaire 
que le gouvernement annoncera avant les prochaines 
élections sa décision d’acquérir ou non un réseau de dis­
tribution et une raffmene de pétrole.

■ Le téléphone à la loupe
La Commission canadienne de la radio télévision et 

des télécommumcations consacrera la prochaine année 
à l’examen du fonctionnement des compagnies de té­
léphone,-dans une tentative pour améliorer le service 
aux consommateurs.

■ Les trusts au Québec
Les compagnies de fiducie du Québec, dont l’assem­

blée collective annuelle a eu heu hier, ont des actifs pro­
pres de près de $7 milliards, alors que les actifs sous ad­
ministration, successions, caisses de retraite, etc... sont 
de Î24 milhards. Ces trusts emploient 3,700 employés ré­
partis dans 77 succursales. Un sondage divulgué par le 
président de l’Association, M. Gilles N. Besner, indique 
que ces compagnies jouissent d’une bonne réputation 
auprès du pubbc et n’ont rien à envier aux autres insti­
tutions financières.

■ En raccourci
Le Congrès du travail du Canada (CTC) se réjouit 

des conclusions du rapport de la commission Wallace 
sur le travail à temps partiel publié cette semame à Ot­
tawa. La Fédération canadienne de l’entreprise indé­
pendante (FCEI), qui compte 12,000 membres au Qué­
bec, a un point de vue tout à fait contraire et affirme 
que les charges de l’employeur relatives à la masse ,sa- 
lariale ont déjà atteint un seuil critique... Les cours de 
gestion d’entreprise reprendront au Cegep Edouard- 
Montpetit de Longueuil le 14 septembre à 19 heures...Di- 
versey Corp., une filiale de Molson qui se spécialise 
dans les produits chimiques de nettoyage et d’hygiène, 
a fait l’acquisition d’Oxford Chemicals d’Atlanta et de 
Sanfax Industries de Montréal...Canadien Pacifique a 
déclaré un dividende trimestriel de 20 cents l’action- 
. Quebecair a créé une nouvelle division dite « Québec 

84 » pour remphr le contrat signé sur la prestation des 
services de l’hébergement dans le cadre de la fête Qué­
bec 1534-1984... L’emprunt de $250 miUions négocié par 
Hydro-Québec cet été a été porté à $295 millions...Le 
ministère du Revenu national. Douanes et Accise a ou­
vert une enquête anti-dumpmg relative aux turbmes hy- 
drauhques et pièces composantes à la suite de plaintes 
portées contre des importations nippones par Marine 
Industrie et Dominion Engineering...

Claude Turcotte

Le taux de croissance de l'embauche fléchit

En août, le taux de chômage a diminué à 11.8 %
DTTAWA (PC) - On 

comptait 1.365.000 chômeurs 
aux pays durant le mois 
d’août, soit 44.000 de moins 
que le mois précédent. Le 
taux désaisonnalisé du chô­
mage s’établit donc à 11.8 %, 
au regard de 12 %en juillet 

Cependant, Statistique Ca­
nada fait remarquer que 
même si le taux de chômage 
est à son plus bas niveau de­
puis juillet 1982, alors qu’il 
s’établissait également à 
11.8 <!(„ le taux de croissance 
de l’embauche a fléchi au 
cours du mois d’août après

SIX mois de progression lé­
gère mais constante

« .Alors que tant le taux de 
chômage que le niveau pro­
jeté des sans-emploi ont flé­
chi durant le mois d’août, il y 
a également eu une légère 
baisse dans l’importance des 
effectifs des travailleurs», 
note Statistique Canada.

La diminution est princi­
palement attribuable aux 
jeunes gens âgés de 15 à 24 
ans qui ont quitté le marché 
du travail, précise l’agence 
fédérale.

On a enregistré au cours

du mois d’août une légère 
hausse du taux désaisonna- 
lisé de l’embauche, alors que
10.727.000 de Canadiens oc­
cupaient un emploi.

Il y a eu une augmentation 
de 15,000 emplois dans le sec­
teur manufacturier, tandis 
qu’il y a eu regression de
5.000 emplois dans la cons­
truction et baisse de 7,000 
emplois dans les secteurs de 
la finance, de l’assurance et 
l’immobilier. On ne signale 
pas de fluctuation dans les 
autres secteurs.

Dans la plupart des provm-

ces, le niveau du chômage 
est demeuré inchangé par 
rapport à juillet De légères 
régressions ont cependant 
été enregisitées au Mamtoba 
et en Ontario, et de légères 
hausses en Saskatchew an et 
en Columbie-Bntamiique 

Le taux des sans-ciiiploi a 
fléchi de 0 2 à 19 % à Terre- 
Neuve.dcO4à 13 làl’lledu 
Prince-Edouard, de 0.5 à 
13 % en Nouvelle-Ecosse, de 
0.3 à 14.8 au Nouveau-Bruns 
w ick, de 0 3 à 10 1 en Ontario 
et de 0.8 à 8.8 % au Mamtoba 

Pai ailleurs, le taux de

chômage a augmenté de 0.6 à 
7.3 % en Saskatchewan, de 0.4 
à 14 1 % en Columbie-Britan- 
nique et de 0.1 à 14 %au Qué­
bec. Le taux de chômage est 
demeuré stable à 11 1 % en 
.Alberta

Ce sont les jeunes gens du 
sexe iiiasculin qui demeurent 
les plus dureiiient frappés 
pai le chômage Le taux de 
chômage chez les jeunes 
hoiiiiiies âgés de 15 à ’24 ans a 
régi essé de seulement 0 1 à 
22% Chez les jeunes feiii 
mes du même groupe d’âge, 
le taux a lléclii de 0 4 à

16.4%
Chez les personnes âgées 

de 25 ans et plus, le taux a dé­
cliné de 0 4 à 9.2 % chez les 
hommes et est demeuré in­
changé à 9 4 % chez les fem­
mes

Des principales villes ca­
nadiennes, Montréal a le 
taux le plus éle\ é. 13 2 'i„ con­
tre 12 9 ‘'i, en juillet, tout 
juste au dessus de Saint- 
•lolin’s, l'erre Neuve, à 
13 1 Le taux reste in­
changé à 'l’oroiito (8 5 >\,) et 
augmente à Vaiicoiuer, de 
11 4'i„ ù 12 4",,.

Le CRD de Québec se prépare au sommet en 
mettant en cause le rôle moteur de la capitale
Marie-Agnès Thellier

.A deux semaines du Som­
met de la grande région de la 
Capitale, le Conseil régional 
de dé\ eloppement de Québec 
(CRDQ) organise aujour­
d’hui à Cap-Rouge un col­
loque « Place aux régions » 
où il remettra en question le 
rôle moteur de la capitale et 
les stratégies employées jus­
qu’ici par les organismes 
para-pubhcs, notamment par 
la Communauté urbaine de 
Québec (CUQ) et par la So­
ciété Inter-port.

Cette initiative, qui ne peut 
que contribuer à mieux pre­
parer le Sommet proprement 
dit, marque une certaine 
mauvaise humeur de l’orga­
nisme de concertation régio­
nale: le CRDQ estime en ef­
fet que le Sommet néghge les 
sept régions qui entourent la 
Communauté urbaine de 
Québec. Il désire aussi y dis­
cuter d’auties alternatives 
de développement de la ré­
gion administrative de Qué­
bec que celles jusqu’ici envi­
sagées par les participants 
au Sommet. Le colloque est 
ouvert à tous et un service

d’autobus a même été orga­
nisé à partir du centre-ville.

Le conseil régional a ré­
cemment présenté sa propre 
vision des choses dans un do­
cument de 91 pages, « Place 
aux régions pour une alter­
native au développement de 
la région de Québec 03 » et 
dans une plaquette destinée 
à une diffusion plus large. La 
thèse principale du docu­
ment est simple, depuis 15 
ans, à cause de l’échec de la 
stratégie du « pôle de crois­
sance », l’industrie de la ré­
gion 03 a décUné tandis que le 
secteur tertiaire connaissait

Les producteurs d’oeufs ont la 
moitié de ce qu’ils demandaient

e üli
la région est engagée dans 
une voie de garage par l’ac­
tuelle obsession de devenir 
un « pôle technologique ».

Le CRDQ conseille au con 
traire de mettre l’agglonié- 
ration de Québec au service 
de ses sept sous-régions. Se­
lon le conseil, il faudra donc 
consolider le développement 
économique et culturel des 
régions rurales, diversifier 
récoiiüiiiie des sous-régions, 
augiiieiitei leur conipléinen 
tarifé avec la métropole (ce 
qui signifie renforcer certai­
nes fonctions métropolitai­
nes de Québec), soutenir les 
initialives populaires et ob­
tenir de l’Etat et de ses socié­
tés d’Etat un rôle écoiio

nuque plus iiiiporlant (sous 
traitance, contrats, filières 
de productioiuiianqiiantes, 
etc) Cette alternative n’est 
cependant pas chiffrée en 

.•réaterme de création d’emplois 
et en ternie de création de ri­
chesse collective à moyen et 
à long ternie

Le document, signé par 
deux universitaires, Francois 
llulbert et Paul Villeneuve, 
contient des propositions pré­
cises pour les sous régions 
Portneuf, Lotbiiiière, Nord 
de la CUQ, Charlevoix, Côte 
du Sud, Bellechasse Etche 
mm, Beatice, Amiaiile 11 .sou 
ligne quelques tiaits de la 
zone iiiétropolitaine départ 
des familles et des enli eiiri 
sesducoeui urbain cl même

de la CUQ au prolil de ban­
lieues éloignées, sous-utilu 
sation d’équipemenls publics, 
multiplication d'organisniei^ 
de jiroiiiotioii industrielle, né­
cessité d’un .schéma régional, 
etc

Kécemment, le Secréta- 
iiat des conlérences socio- 
économu|ues ijui oi gani.se le 
Sommet a publié un « Etat 
de la situation » suggérant 
certaines pistes d’action 
Deux documents n’ont pas 
encore été dévoilés l’un a 
été léalisé par les services 
de la Ville de Québec, l’au 
tre, nréparé par le Secréta 
rial a l’aménagement et à la 
décentralisation, contiendra 
la position du gouvernement 
du Québec sui son rôle

OTTAWA (PC) — A partir 
de lundi, les producteurs 
d’oeufs recevront deux cents 
de plus la douzaine, a an­
noncé vendredi l’Office fé­

déral de mise en marché des 
oeufs. C’est là seulement la 
moitié de la hausse que les 
producteurs auraient dû re­
cevoir à la suite de la hausse

NOUVEAUX
ASSOCIÉS

Les associés des cabinets de comptables agréés 
Charette, Fortier, Hawey/Touche Ross 
et Gauthier, Tremblay, Legault, Boivin, 

Oallaire, Turcotte & Associés
annoncent la fusion de leur pratique professionnelle 

à compter du 1 er septembre 1983 
avec bureaux au Québec 

dans les villes de Montréal, Québec,
Hull, Chicoutimi, La Baie, Roberval, 

St-Félicien, Dolbeau, Chibougamau et 
La Malbaie, et dans les principales 

villes du Canada ainsi que dans 
les principaux pays du monde par le 

truchement de Touche Ross International

<110^

Camil Bergeron C A 
Chicoutimi

Pierre Bergeron C A 
Chicoutimi

Andre Biron C A 
Chibougamau

Denis Boivin C A 
Chicoutimi

Roger Boivin C A 
Chicoutimi

Rosaire Boivin C A 
Chicoutimi

Yvon Carrier C A 
Chicoutimi

Gilles Couture C A 
Chicoutimi

Egide Dallaire C A 
Chicoutimi

Alain Fortin C A 
Chicoutimi

Andre Gauthier C A 
Chicoutimi

Roger Launault C A 
Saint-Felicien

Pierre Legault C A 
Chicoutimi

Gilles Moisan C A 
Roberval

Luc Simard C A 
La baie

Charles Tremblay CA Gilles Turcotte C A
Chicoutimi Chicoutimi

GAUTHIER, TREMBLAY, LEGAULT, BOIVIN, 
DALLAIRE, TURCOTTE & ASSOCIÉS

110 RACINE EST, C.P. 730, CHICOUTIMI, QUÉ. G7H 5E1 — (418) 545-4149
maintenant

û
Charette, Fortier, Hawey / 'louche Ross

de leurs coûts.
Le comité ministériel qui 

voit à la réalisation du pro­
gramme fédéral visant à li­
miter à 5 % les hausses du 
prix des oeufs cette année, 
prendra plus tard une déci­
sion sur la part de l’augmen­
tation encore prévue.

Pour l’année se terminant 
en juin 1983, l’augmentation 
du prix des oeufs a été li­
mitée à 6 %, mais la hausse 
réelle n’a été que de 1.4%.

Pour expliquer la hausse 
des coûts, on cite surtout les 
coûts plus élevés de la nour­
riture ainsi que les suites des 
dommages causés aux récol­
tes par la sécheresse dans 
l’ouest du pays et des Eltats- 
Ums.

Légère 
haussé du 
prix de 
gros US

WASHINGTON (AFP) - 
L’indice des prix de gros aux 
Etats-Unis a progressé de 
0.4 % en août, poussé par une 
hausse des prix agricoles 
causée par la sécheresse, a 
annonce vendredi le dépar­
tement du Commerce.

Les prix des produits ali­
mentaires ont augmenté au 
total de 0.4%avec notam­
ment des hausses des prix à 
la production des légumes, 
des poulets, des oeufs et du 
porc.

Les spécialistes avaient 
annoncé que la vague de cha­
leur et la sécheresse qui ont 
frappé cet été les Etats-Unis 
auraient des conséquences 
sur les prix des produits agri­
coles l’an prochain, mais la 
rapidité avec laquelle ces 
hausses se font sentir uidique 
que les effets de la séche­
resse pourraient être plus 
gravess que prévu.

Néanmoins, la hausse des 
prix de gros pourrait demeu­
rer cette année la plus basse 
enregistrée aux Etats-Unis 
depuis 1967. Les prix de gros 
n’ont en effetpratiquement 
pas augmenté au cours des 
sept premiers mois de l’an­
née. Pour les 12 mois précé­
dant août, la hausse des prix 
de gros ressort à 1.4 %.

En août, les prix de ^os de 
l’énergie ont progressé de 
0.3 %, tandis que les biens en 
capital augmentaient de 
0.7%.

LE RELAIS DE VOS AFFAIRES
- <c Depuis plu­

sieurs années, pour 
mes besoins de réu­
nions et d'héberge­
ment, Je choisis l'Au­
berge des Gouver­
neurs. »

JEAIN-GUY DIOrNINE
l’re.sidciit, Textile Diontie Inc.

o5o AUBERGE
(VS GOIIVf UlU-UkS

Krscrvcitions s.ins (i.iis: I HOO

Cégep du Vieux Montréal
Éducation permanente

FORMATION EN GESTION 
POUR LA PME (petiteET
• I \ moyenne ENTREPRISE

11 cours offerts à la session 
automne 1983

1- Tenue de livres et comptabilité
2- Les 10 commandements do la finance
3- L'impôt, votre entreprise et vous
4- Comment lancer une petite entreprise
5 L'ordinateur à votre service
6 Principes généraux de marketing
7 Stratégie de marketing
8 Rentabiliser la publicité et la promotion
9 Gestion efficace pour votre entreprise

10- Comment exploiter un commerce de détail 
1 1 - L'ABC de la vente

Dépliant disponible au collège 
Coût : 40$ par cours Durée : 30 heures 
Début des cours : octobre et novembre 
Admission-inscription :
1 3 et 14 septembre
de 16h00 à 1 9hOO, local A6.32 >*.

Renseignements :
Cégep du Vieux Montréal 
255, rue Ontario est, Montréal 
Tél. : 284-7300/7253

f

certificats de
DÉPÔT
GARANTI
dout^ment
avantageux

TRUST GEMCRAL
tnibtution infcbte i la 

Régie de raaaufancc-dépdudu Québec

Montant maximum gMantb 
60 000»i>arcl«nt

Nous sommes située eu ccntrc-ville, à deux pas des stations de métro Sherbrooke, (P

(Sans)

PORTEFEUILLE- 
PLACEMENTS GRATUIT! 
Demandez-le à Pun de 
nos conseillers financiers.

Intérêt annuel 
Dépôt minimum 1 000 $

O
(15 mois)

Mantréal/Unlvcrslty:riiiy:
1100, (Iniveratty, 871-7300
n«ntréai/Place VilUi-Mairtat 
Qalerla des Boutiques, ,,,
Outremont:
1, Vincent d'Indy,intérêt à l’échéance 

Dépôt mirdmum 1 000 $

a Dmx sujets 
hcorÂrmalkm

ifUltÜd
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Fox propose le 
Télidon au Japon

TOKYO (AP) — Le minis­
tre Fancis Fox a suggéré 
hier au Japon d’envoyer une 
mission commerciale à Ot­
tawa pour étudier la possibi­
lité d’acheter une plus 
grande quantité d’équipe­
ments de communication au 
Canada, a fait savoir le mi­
nistère des Postés et Télé­
communications.

Des hauts fonctionnaires 
du ministère ont précisé que 
M. Fox avait fait une de­
mande en ce sens lors d’une 
rencontre avec son homo­
logue japonais, M. Tokutaro 
Higaki. Le ministre canadien 
se trouvait à Tokyo après des 
visites en Chine ét à Hong 
Kong. Dans la capitale japo­
naise, il doit participer à la 
Conférence mondiale sur les 
Communications, qui débute 
lundi.

Au cours de ses conversa­
tions avec M. Higaki, M. Fox 
a rappelé qu’en 1982 le Ca­
nada avait fourni pour 850 
millions de yen ($3.46 mil­
lions US) d’équipements de 
communication à la Nippon 
Telephone and Telephone 
Public Corp., sociétéd’Etat 
des télécommunications ja­
ponaises. M. Fox souhaiterait 
que cette commande aug­
mente cette année, ont in­
diqué les fonctionnaires du 
ministère canadien.

Selon eux, M. Higaki aurait 
promis de transmettre la 
suggestion canadienne à son 
collègue M. Hisashi Shino, 
président de la corporation 
nationale.

M. Fox aurait également 
suggéré au Japon d’adopter 
Telidon, le système de télé­
communication visuel infor­
matisé créé au Canada.

La balance commerciale 
du Japon lui est très favo­
rable comme en témoignent 
les derniers résultats publiés. 
Les exportations japonaises, 
encouragées par la reprise 
économique aux Etats-Unis, 
ont progressé de 11.5% en 
août par rapport au même 
mois de 1982 pour atteindre 
$11.619 milliards, selon le mi­
nistère des Finances.

C’est la première fois de­
puis octobre 1981 que les ex­
portations progressent de 
plus de 10 %, a-t-on précisé 
de même source.

De leur côté, les importa­
tions ont diminué de 4.8 % à 
$9.757 milliards. Le Japon a 
donc dégagé un excédent 
commercial de $1.862 mil­
liard, à rapprocher d’un dé­
ficit de $35 millions en août 
1982. La progression des ex­
portations est ^notamment 
due aux ordinateurs, aux 
semi-conducteurs et aux ma­
gnétoscopes.

Carrières et professions
Les phles sont offerts également 
aux hommes et aux femmes

École Vanguarfj
Pour l’année scolëire 1983-84

PROFESSEUR 
D’ÉDUCATION PHYSIQUE

(bilingue)
Avec permis légal en enfance inadaptée.
Envoyer curriculum vitae à:

École Vanguard Liée 
6520, bout. Gouin ouest 
Montréal, QC. H4K 1B2

La librairie LE CARREFOUR
Edmonton, Alberta
est à la recherche

d’un (e) LIBRAIRE
pour le poste de gérant(e)-adjoint(e)

La personne recherchée doit posséder les 
connaissances littéraires, une formation 
commerciale et l'expérience de gestionnaire re­
quises à ce poste.
La connaissance de l'anglais est essentielle.
Fonctions:
—Assurer le fonctionnement quotidien des acti­

vités de la librairie; achats, service aux librai­
ries régionales et à la clientèle.

—Organiser et coordonner le travail du person­
nel.

— Participer à l'élaboration et à l'exécution de 
programmes de promotion et de pulicité.

—Assumer toute autre tâche connexe.
Rémunération intéressante, caisse de retraite et 
autres avantages.
Les entrevues auront lieu à Québec, Montréal et 
Ottawa.
Faire parvenir votre demande d’emploi et curri­
culum vitae avant le 24 septembre 1983 au:

Dossier 1132 
Le Devoir 
c.p. 6033
suce. Place d’Armes 
Montréal, H2Y 3S6

fil. i:l'llili

TECMNICIENS(NES) EN HYGIÈNE DU TRAVAIL 
(TROIS (3) POSTES À PLEIN TEMPS)

Le C L S.C Sasuenay-Nord s'est vu confier la responsa­
bilité d'organiser les services de santé au travail pour 
toute la région du Saguenay, en attendant la création 
d'un réseau complet de C L S.C Les personnes embau­
chées seront appelées à travailler dans trois (3) points de 
service situées à Chicoutimi. Jonquière et La Baie. 
FONCTIONS:
Les techniciens(nes) en hygiène du travail étudient et 
évaluent au niveau du poste et de l'environnement de tra­
vail les facteurs du milieu ou de stress occasionnés par 
une ambiance de travail, qui peuvent causer des mala­
dies ou des blessures aux travailleurs ou les mettre dans 
l'inconfort, et fait les recommandations appropriées 
QUALIFICATIONS:
— Diplôme pertinent reconnu au niveau collégial avec 

une attestation d'études collégiales de perfectionne­
ment en hygiène industrielle ou certificat en santé au 
travail.

— L'expérience est un atout important et peut suppléer 
à l'absence de diplôme de perfectionnement.

— Capacité de travailler en équipe multidisciplinaire tout 
en ayant une forte autonomie professionnelle.

— Posséder une automobile.
CONDITIONS:
Selon les normes en vigueur dans le réseau des Affaires 
sociales
Faire parvenir l’offre d'emploi accompagnée de votre 
curriculum vitae pour le 18 septembre 1983 a monsieur 
Henri Brade!, directeur général.

CKNTPK LOCAL DB 
MPVICES COMIVNJNAUTAIMS 
■AOUEIM AY - IMOPO
ttt HM Sl4pbf«m. ChteoyHmVMord, Oué. • Q7Q IWI 
TèL:

Carrières et professions Les postes sont offerts également 
aux hommes et aux femmes

Nous sollicitons des candidatures pour le poste de:

CHEF DU SERVICE 
DE RECHERCHE

Le poste:
Le titulaire est appelé à identifier les orientations et 
les objectifs spécifiques du service en regard de la 
vocation particulière de l’Hôpital et des besoins cli­
niques de sa clientèle. En ce sens, il planifie, orga­
nise, coordonne et évalue les activités de recher­
che, favorise l’évolution des travaux et assure la dif­
fusion des résultats.
Les exigences:
• formation universitaire en sciences de la santé: M. 

D. (psychiatrie) ou Ph D. (service social, nursing 
ou psychologie):

• expérience pertinente en recherche et en milieu 
clinique de santé mentale.

Toute personne intéressée est priée de faire parve­
nir son curriculum vitae au plus tard le 26 septem­
bre 1983 au:

Maison d’édition québécoise 
établie à Montréal 

recherche

REPRÉSENTANT(E)-DÉLÉGUÉ(E) 
PÉDAGOGIQUE.

Adresser curriculum vitae détaillé au:

DOSSIER 1155 
Le Devoir
C.P. 6033, Suce. Place d’Armes 
Montréal, QC. H2Y 3S6

AVOCAT

AVOCAT

Directeur du personnel 
HÔPITAL RIVIËRE-DES-PRAIRIES 
7070, boulevard Perras 
Montréal (Québec) H1E 1A4

O

Université de Montréal
Faculté des arts et des sciences
Département de communication

Poste de professeur 
à plein temps

Fonctions
Enseignement et recherche

Exigences
Ph D. (ou l'équivalent). Etre spécialisé 
en communication organisationnelle. 
S’intéresser aux impacts sociaux 
des nouvelles technologies 
de communication Posséder certaines 
connaissances en informatique et avoir 
dirigé des projets de recherche

Traitement
Selon les normes de la convention collective 
en vigueur.

Date d'entrée en fonction
Le 1er janvier 1984

Date de clôture des candidatures 
Le 30 septembre 1983

Les candidats sont priés de faire parvenir 
leur curriculum vitae à:

Mme Annie Méar 
Directeur

Département de communication 
Université de Montréal 
C.P. 6128, succursale A 

Montréal (Québec)
H3C 3J7

Nous sommes à la recherche d’un(e) avo­
cate) ayant de une (1) à trois (3) années 
d’expérience dans le domaine corporatif, 
commercial et immobilier.
S. V.P. faire parvenir votre curriculum vitae 
à:

Godin, Raymond, Hudon & Charest 
630 boul. Dorchester Ouest 
Montréal, QC.
H3B 1S6

Compétence de Me Marie Sullivan Raymond

Un important cabinet est à la recherche 
d’un avocat ayant de 2 à 5 ans de pratique 
spécialisée en droit corporatif.
Faire parvenir curriculum vitae à:

Directeur du personnel 
C.P. 242, Tour de la Bourse 
Place Victoria 
Montréal, QC.
H4Z 1E9

COMPTABLE AGRÉÉ(E)
Nous sommes à la recherche d’une(un) 
comptable agréée possédant un haut degré d’i­
nitiative et d’autonomie pour travailler principa­
lement au niveau de la vérification des groupes 
communautaires.
Bureau de taille restreinte en pleine expansion, 
ambiance de travail intéressante et fonctionne­
ment permettant une implication personnelle.

Faire parvenir curriculum vitae au:

Dossier 1154 
Le Devoir
C.P. 6033, Suce. Place d’Armes 
Montréal H2Y 3S6

NOTRE RUBRIQUE

CARRIÈRES ET 
PROFESSIONS

a été créée spécialement 
dans le but d'établir un lien 
sensible entre nos lecteurs 
et les institutionsou maisons 
d’affaires. Les annonces 
publiées sous cette rubn> 
que coûtent 1.00S la ligne 
agate. Nous accordons la 
commission habituelle aux 
agences Je publicité.
Le service de dossiers ne 
coûte que huit doHare et 
est strictement confidentiel 
La date limite pour réception 
de ces annonces est fixée 
à 46 heures avant parution. 
Pour suggestion, rédaction, 
montage...

Téléphona ou écrirez à:

LE DEVOIR
211,rue du 

Saint-Sacrement, 
Montréat H2V 1X1

Compétence:
Mictialine Turgaon,

Rana.: 844-3361

Assemblée 
nationale

Concours ouvert également aux hommes et aux femmes

DIX (10) EMPLOIS D’AOSNT DE RECHBRCHS - Trois (3) à. la
Direction du Conseil en 
droit parlementaire 

- Sept (7) au
Secrétariat des commissions 
parlementaires

DIBBCTION DV CONSEIL EN DKOIT FABLEMENTAIBE:
Fonctions;
Sous Tautorliè^'-àu directeur, le conseiller en droit parlementaire effectue notam­
ment des recherches en droit parlementaire (analyse de la doctrine et de la 
Jurisprudence, Interprétation de la loi, du règlement et des règles de pratique de 
l’Assemblée nationale:

Maintient une collaboration constante avec les secrétaire^ de coi-nmisslon. 
À l’occasion, 11 peut être appelé à conseiller les présidents des commissions 
parlementaires confrontés â un problème de procédure et â rédiger des projets 
de décision.
Collige les décisions pour mettre au point un précis de droit parlementaire à 
l’usage des membres de l’Assemblée nationale.
Peut être appelé, â la demande de son directeur, à agir comme secrétaire d’une 
commission parlementaire ou â accomplir toute autre tâche.

Exigences ;
Détenir un diplôme universitaire de premier cycle en droit et de préférence être 
membre du Barreau du Québec ou de la Chambre des Notaires du Québec. Posséder 
deux (2) années d’expérience pertinente, si possible en droit parlementaire.

SBCBÊTARIAT DES COMMISSIONS PAELBMENTAIBES:
Fonctions;
Sous l’autorité du directeur du Seci’êtarlat, le Secrétaire de commission prend toutes 
les dispositions nécessaires au bon fonctionnement de la commission et des 
sous-commissions parlementaires auxquelles il est affecté:

Il participe â l’orgamsatlon de leurs travaux; prépare leurs déplacements, s’il y 
a lieu; établit leurs ordres du Jour et leurs procès-verbaux et assure la rédaction 
de leurs rapports.
Donne les avis pré-vus au règlement et dans les règles de pratique.
Expédie les convocations, les mvltatlons et les assignations; se charge de la 
correspondance et de la diffusion des documents officiels.
Renseigne le public, les organismes et les ministères sur les travaux en cours 
ou â venir
Reçoit les mémoires et tous autres documents; commande la documentation et 
les études requises; coordonne le travail des experts et celui du personnel de 
soutien.
Reçoit les serments et les déclarations solennelles.
Conseille la comipission, ses sous-commlssions et leurs présidents en matière 
de procédure.
Peut être affecté, pour une période déterminée, â la Direction du Conseil en droit 
parlementaire.

Exigences :
Détenir un diplôme universitaire de premier cycle en droit, en sciences politiques 
ou en histoire et posséder deux ( 2 ) années d'expérience pertinente aux attributions 
de l'emploi ’’

Traltament:
Pouvant s'échelonner entre 21353 S et 43 277 S.

Inscription:
Expédier un curriculum vitae accompagné des a(testatlons d'études avant le 
83 septembre 1B8S, â l'adresse suivante:

Direction du personnel 
Assemblée nationale 
876, Grande-Allée Est, 4e étage 
Québec (Québec)
QIR 4Y8

CHUS
CENTRE 

HOSPITALIER 
UNIVERSITAIRE 

DE SHERBROOKE „

DIRECTION DES SOINS INFIRMIERS
Deuxième concours

Notre centre est à la recherche d’une personne d’expérience 
pour assumer, sous l’autorité immédiate du Directeur général, 
la direction des activités relatives aux soins infirmiers dans un 
établissement universitaire de soins ultra spécialisés.
Possédant un diplôme universitaire en sciences de la santé 
(sciences infirmières) au niveau de la maîtrise plus une année 
de spécialisation en administration ou l’équivalent, cette per­
sonne fera preuve d’accomplissements certains tant dans le do­
maine de la gestion des soins infirmiers que dans la pratique de 
sa profession auprès des bénéficiaires.
Les conditions de travail de ce poste sont régies par le MAS et 
la rémunération qui y est attribuée se situe dans la classe 20. 
Toute candidature répondant à ces exigences sera prise en 
sérieuse considération et devra être adressée confidentielle­
ment, avant le 24 septembre 1983, au:

Directeur général 
CENTRE HOSPITALIER UNIVERSITAIRE 

DE SHERBROOKE 
Sherbrooke (Québec) J1H 5N4

Commission de ia Fonction 
publique du Canada

Public Service Commission 
of Canada

Directeurs,
Planification de 
l’exploitation des terres 
du Nord canadien
Affaires indiennes et du Nord Canada 
Ottawa, Yellowknife et Whitehorse

Nous cherchons trois gestionnaires compétents dont le mandat 
consistera à coordonner un programme de planification de 
l'exploitation des terres dans le Nord canadien, et ce, dans le but de 
déterminer les us^es appropriés des terres et des cours d’eau, de 
minimiser les conflits qui pourraient survenir â cet égard, et enfin, 
d’assurer l'exploitation â long terme la plus judicieuse possible des 
terres et des richesses que recèle le Nord canadien.

I Directeurs régionaux
Nous chei chons deux professionnels chevronnés qui dirigeront une 
équipe d’experts techniques et scientifiques et de planificateurs de 
métier dans l’élaboration de programmes d’ensemble d’exploitation des 
terres â travers les Territoires du Yukon et du Nord-Ouest, Vous serez 
chargé d’établir de bonnes relations de travail avec des organismes 
gouvernementaux locaux et fédéraux, des regroupements autochtones, 
l’induÿrie privée et d’autres groupes intéressés â la conservation et au 
développement du Nord canadien. Sous la direction fonctionnelle du 
directeur général de la région. Programme des Affaires du Nord, vous 
relèverez, néanmoins, des Commissions de planification de l'exploitation 
des terres en ce qui a trait aux activités de planification.

Directeurs, Siège social
Nous cherchons aussi un spécialiste pouvant mettre sur pied et gérer 
une politique d’exploitation des terres, tout en prêtant main forte aux 
comités consultatifs s’occupant des aspects techniques et administratifs 
de la planification des terres.

Vous cherchez â faire valoir votre vaste expérience en élaboration et 
gestion de programmes d’envergure portant sur les champs d’activités 
suivants : développement social et économique, planification et 
exploitation des terres, gestion des ressources et protection de 
l’environnement. Ces trois postes requièrent une solide formation en 
consultation et négociation à divers niveaux hiérarchiques auprès du 
gou-vemement, de l’industrie privée, des associations autochtones ou de 
regroupements populaires. Votre grande sensibilité et votre tact sont les 
qualités qui vous permettront de travailler harmonieusement avec des 
organismes gouvernementaux et la population autochtone. Il s’agit de 
trois affectations temporaires qui sc termineront en 1985.
Nous offrons une rémunération située entre 47 000 S et 57 000 I, en 
fonction de vos qualificatioas et expérience. Une prime d’éloignement 
s’ajoute au traitement offert pour les postes situés dans le Nord.

Adressez votre curriculum vltae et/ou votre demande 
d'emploi en indiquant l'endroit où vous aimeriez travailler et le 
numéro de référence 83-MC-484(49), 3 ;
Cecil de Bretigny (613) 992-5135 
Commission de ta Fonction publique du Canada 
Ottawa (Ontario) K1A0M7

Date limite : le 15 octobre 1983.
This information is available in English by contacting the person 
mentioned abate.

La Fonction publique du Canada 
offre dc5 chances égalés d'emploi a tous'Canada
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Carrières et professions Les postes sont offerts également 
aux hommes et aux femmes

V

RESPONSABLE 
DES ACHATS

Désirons personne avec expérience de 
deux ou trois ans en librairie, capable de 
prendre la responsabilité des achats et de 
la facturation.

C.P. 697 
Station “N”
Montréal, Qué. H2X 3N4

liÀAi collège
marie-victorin

ANIMATEUR DE PASTORALE
Nature de la fonction
Organisation et assistance aux étudiants pour le 
développement et la réalisation de programmes 
d'activités ayant trait à la vie chrétienne: culte, 
pastorale, liturgie, counselling spirituel et moral.
Qualifications requises
Détenir un diplôme universitaire terminal de 
premier cycle dans un champ de spécialisation 
approprié: théologie, sciences religieuses, pas­
torale.

L’horaire est variable selon les besoins de la 
fonction et le traitement de base est établi selon 
la politique administrative et salariale pour le 
personnel cadre et professionnel.

Les personnes intéressées à ce poste doivent 
faire parvenir leur curriculum vitae avant le 20 
septembre, au:

Bureau du Secrétaire général 
Collège Marie-Victorin 
7000, rue Marie-VictorIn 
Montréal (Québec) H1G 2J6

Société québécoise d’information juridique 
SOQUIJ

Directeur(rice) général(e)

Fonctions de la Société
SOQUIJ publie, traite, et diffuse l’information juridique, exploite à cette fin l’infor­
matique et les techniques et instruments de travail propres à favoriser l'accessibi- 
lité des justiciables et du monde juridique à cette documentation.

Attributions
Le Directeur général est nommé par le conseil d’administration et il est responsa­
ble de l'administration de la Société dans le cadre de ses règlements.
Il est responsable de la gestion, de la planification, de l’organisation, de la direc­
tion, du contrôle et de l’évaluation de l’ensemble des activités, des programmes et 
des ressources de la Société.
Il dirige le personnel de la Société en accord avec le règlement concernant la no­
mination et la rémunération des employés
Il représente la Société et il assure la coordination de ses activités avec celles des 
organismes gouvernementaux et privés, oeuvrant dans des domaines connexes.

Qualifications minimales requises
— Diplôme universitaire, (de préférence en droit ou en administration)
— Vaste expérience reliée à la fonction ou à un des champs d’activités de 

SOQUIJ
— Capacité éprouvée à résoudre des problèmes administratifs et techniques 

complexes.

Classification et rémunération
Administrateur classe II 48 157,00$ à 58 628.00$
Adresser votre demande avant le 22 septembre 1983, accompagnée d'un curricu­
lum vitae à l’adresse suivante.

SOQUIJ
Concours Directeur général 
276, rue St-Jacques 
Suite 310 
Montréal, Québec 
H2Y 1N3

ÉCOLE POLYTECHNIQUE ^ 
DE MONTRÉAL

ASSOCIÉ PROFESSIONNEL 
DE RECHERCHE

Ce poste relève du directeur du département de 
Génie physique et participera à différents projets de 
recherche sur la technologie photoacoustique appli­
quée à la détection et la spectroscopic d'aérosols et 
d’agents polluants atmosphériques.
Qualifications requises
Le candidat devra pouvoir démontrer une expérience 
reconnue des techniques photoacoustiques et déte­
nir un diplôme de Ph.D. ou de M Sc.A.
Durée de l’emploi
Une année commençant au cours de l'année 1983 
avec possibilité de renouvellement pour une seconde 
année
Traitement
Le salaire sera déterminé selon les qualifications du 
candidat et la politique salariale en vigueur à l'École 
pour cette classe d’emploi.
Les personnes intéressées sont priées de faire parve­
nir leur candidature avant le 30 septembre 1983 ac­
compagnée d’un curriculum vitae au: '

Service du personnel
École Polytechnique de Montréal
C.P. 6079, Succursale “A”
Montréal (Québec)
H3C 3A7

PROFESSEUR-CHERCHEUR
Fonction:
Initier et effectuer des travaux de recherche fonda­
mentale au sein d’une équipe multidisciplinaire, 
dans le cadre du programme d’étude de la biologie 
moléculaire du vieillissement, conformément aux 
objectifs spécifiques de l’INRS-Santé 
Le candidat sera appelé par ses connaissances 
générales en biologie moléculaire, à contribuer à la 
mise en oeuvre de travaux de recherche reliés à 
l’étude des phénomènes biologiques et biochimi­
ques reliés au vieillissement, notamment par l’étude 
de l’effet de l’âge sur les mécanismes de réparation 
des acides nucléiques etjiar l’étude de l’apparition 
de phénomènes d’auto-immunité.
Exigence:
Biologiste, généticien ou immunologiste détenteur 
d’un Ph D. dans une discipline appropriée, avec 
quelques années d’expérience de recherche perti­
nente en biologie moléculaire ou cellulaire.
Lieu de travail:
INRS-Santé 
Pavillon Gamelin 
7401, rue Hochelaga 
Montréal, Québec 
Traitement:
Selon la convention collective des professeurs.
Date limite de réception des candidatures: 10 octo­
bre 1983.
Toute candidature sera traitée confidentiellement. 
Les personnes intéressées à ce poste sont priées de 
faire parvenir leur curriculum vitae en y indiquant le 
numéro du concours SP 83-11, au:

Directeur du personnel
Institut national de la recherche scientifique
2700, rue Einstein
Case postale 7500
Sainte-Foy
Québec
G1V4C7

Université du Québec
Institut national de la recherche scientifique

DÉPARTEMENT DES SCIENCES 
ÉCONOMIQUES ET ADMINISTRATIVES 
POSTE DE PROFESSEUR
L’Université du Québec à Chicoutimi est à la recherche d’un pro­
fesseur pour combler un poste de professeur régulier en finance 
corporative.

EXIGENCES:
Le candidat choisi devra participer aux fonctions habituelles des 
membres du corps professoral: enseignement, recherche, admi­
nistration, service à la collectivité. Il devra posséder soit un doc­
torat ou une maîtrise avec expérience pertinente dans le domaine.

MODALITÉS GÉNÉRALES:
Traitement; les conditions de travail sont régies par la convention 
collective en vigueur. Le traitement est établi selon les qualifica­
tions et l’expérience du candidat

Entrée en fonction; aussitôt que possible.

Date limite: on fait parvenir son offre de service avant le 23 sep­
tembre 1983 au; Doyen de la gestion académique. Université du 
Québec à Chicoutimi, 555, boulevard de l’Université, Chicoutimi 
(Québec) G7H 2B1.

Université du Québec à Chicoutimi

VICE-RECTEUR À 
L'ADMINISTRATION ET 
AUX FINANCES
FONCTIONS:
Sous l'autorité du recteur, le vice-recteur à l’administration et aux finances
a) est notamment responsable

— de la direction des activités budgétaires, de financement et d’adminis­
tration de l’Université.

— du recrutement et de la gestion du personnel non enseignant.
— de l'aménagement et de l’entretien des terrains et bâtiments,
— de l’acquisition et du fonctionnement des équipements,
— des services auxiliaires et de sécurité,

b) élabore les politiques et les prcx;édures administratives de l'Université,
c) applique les politiques et les procédures administratives approuvées
d) voit à la préparation des budgets de fonctionnement et d'investissement, des 

rapports financiers de l’Université et à l’établissement des mécanismes de 
contrôle,

e) est membre du Conseil d’administration
EXIGENCES:
Le candidat doit posséder
— une formation universitaire de préférence de 3e cycle,
— une large expérience de l’enseignement et de la recherche universitaires,
— une connaissance appropriée des structures académiques et administra­

tives de l’UQAM. de l’UQ et de l’ensemble du réseau universitaire,
— une connaissance étendue de la gestion universitaire
TRAITEMENT:
Selon la politique salariale des cadres supérieurs de l’UQAM
DATE LIMITE:
Les candidatures accompagnées d’un curriculum vitae devront être reçues 
avant 17 heures, le vendredi 23 septembre 1983 â l’adresse suivante
Me Pierre Broasard 
Secrétaire général 
Université du Québec à Montréal 
Case postale 8888 - Succursale "A"
Montréal (Québec) H3C 3P8

Université du Québec à Montréal

Direction
Générale

Ô
uite à une reorganisation adnunistrative. la Stx'iéte du 

W^Orand Thé.àtre du ()uébee est à la reclierehe d’un direc­
teur général.

Fonction
Relevant du Conseil d'adniinistration, la personne titulaire 
aura la responsabilité de bien inenei à teinie le mandat (jue 
lui confiera le Conseil. Klle de\ la planifier, dingei et contrôler 
une équipe d’environ 5 à (i directeui s de ser\ ice et administrer 
un budget annuel d’opération de ciuekjues millions de dollars.

(jualifïcutions requises
La personne recherchée possède une exjieiience éprouvée 
dans radministration publuiue et a une bonne connaissance du 
milieu culturel et ai1isti(|ue. Son style de leadership, son dyna­
misme ainsi que son intérêt envois les relations [lubliques lui 
auront pennis de se fail e connaître auprès du public (|uebecois. 
La personne devra également connaître la region de (Quebec.

Rémunération
La rémunération sera eiiuivalente à celle d’un .poste com­
parable dans la fonction piibluiue.

Les personnes intéi'Pssèes sont jiiiei^ de fane jiai venir leur 
cun iculum vitae en se refeiant au dossier 2S 11 .027 au plus 
tard lundi, le 2b septembre 1982, à 1():()() heure.s, a l’endroit 
indiqué ci-après.

Lillies J P. tiriiulx, .^^slK'le 
CIIAHKTTK, FOKTIKK. ll.WVK'i \SsOLll S 
880, Chemin Ste Fov. Suite 8(i0 
Quebec, (Jiiebec (ilS 21.2

CV t>i)htc est e^iili niciil oiirnl iiii\ hdiiiiin \ 11 nnx h iiinii s

Charette, Fortier, / hiwey <Sc' AssoeUW 
Touche Ross ^ Associes

CONSEILLERS EN ADMINISTRATION
MEMBRES DE LASSOCIAtlON CANADIENNE DLS CONSEIt 11 HS E N ADMINISTRATION

Gouvernement du Quebec
Ministère de la Science et 
de la Technologie

CONCOURS DE
JOURNALISME SCIENTIFIQUE 1983-1984

Ce concours a pour but de favoriser la diffusion de la culture scientifique 
en offrant des stages de formation en journalisme scientifique Les trois 
lauréats du concours auront la possibilité d’effectuer un séjour de trois 
mois dans l’un des organes de presse participants. Il s’agit du Soleil, de 
Québec Science, d’Hebdo Science, du Courrier Médical, de Science et 
Technologie, de l’Actualité médicale et de la Société Radio-Canada'
Admissibilité:

Sont admissibles à ce concours, tous les résidents du Quebec, hommes 
et femmes, n’ayant jamais occupé d^emploi régulier dans un’organe de 
presse, ni déjà tiré la majorité de leurs revenus d'une activité de rédacteur 
scientifique ou de journaliste à la pige Les lauréats des concours précé­
dents ne sont pas admissibles.

, Participation:
Les candidats devront présenter, sur un theme scientifique ou techni­

que de leur choix, quatre copies d'un dossier comprenant
— une description de l’ensemble des recherches, lectures, interviews et 

démarches préparatoires a la redaction,
— le produit final de leurs travaux, un article inédit de 5 à'10 feuillets, 

dactylographié à double interligne sur du papier blanc de format 215 
X 280 mm;

— un curriculum vitae mis a jour
Les quatre exemplaires du dossier devront parvenir au Ministère de la 

Science et de la Technologie au plus tard le 31 janvier 1984 Aucun 
dossier, ou pièce de dossier, ne sera retourné aux candidats
Évaluation

Un jury composé de trois experts, évaluera chaque dossier selon les 
critères suivants:

1. le niveau de la langue, la qualité de l’ecriture journalistique et la 
vivacité du style,

2. le sens critique du journaliste et sa capacité de synthèse,
3. la qualité des recherches, la diversité des entrevues et de la docu­

mentation;
4. la pertinence sociale du sujet traité, et
5. la polyvalence du rédacteur, i.e., sa capacité d'aborder adéquate­

ment un sujet en dehors de sa formation académique ou profession­
nelle. '

Ce jury classera dans l’ordre les trois lauréats selon leur mérite Les’ 
décisions du jury sont finales et sans appel.

Les résultats du concours seront annoncés par le ministre de la Science 
et de la Technologie vers le 30 mars 1984
Stage de formation

Les trois lauréats dans l’ordre de leur classement choisiront'celui des 
organes de presse participants ou ils désirent effectuer un stage d'une 
durée de trois mois, aux dates de leur choix. Chacun des lauréats touchera 
pour cette période une allocation-salaire de 3 900 $
Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec: 

Georges Lagacé
Ministère de la Science et de la Technologie 
875 est, Grande-Allée, Édifice «H»
3e étage, Québec (Québec)
G1R4Y8
Tél.: (418) 643-5570

Québec a n



La ÜTCUM entend présenter une contre-preuve

Lm avl« de dicé* doivent 
noue parvenir avant 16 heurea 
pour publication la lendemain.

FRËRE
ANDRÉ PROVENCHER

.< De la communauté des 
Krères des Écoles Chré­
tiennes de Montréal, le 
frère André Provencher est 
décédé mercredi le 7 sep­
tembre à la Résidence De- 
l.a-SaUe de Ville de l.aval à 
l'âge de 70 ans.

Outre sa famille reli­
gieuse, il laisse dans le deuil 
sa soeur, Mme Germaine 
Jolm.son, ses frères Roger, 
Léopold, Jean-Claude, Lau­
rent, Gérard, Yvon et de 
nombreux neveux et nièces.

La dépouille mortelle est 
exposée à partir de 19 heu­
res samedi soir au 300 rang 
du Bord-de-l'Kau à Ville de 
Laval où les funérailles au­
ront lieu lundi le 12 septem­
bre à 10 heures, »

par Bernard Morrier
I.e Syndicat des transports 

de Montréal ayant terminé 
sa défense hier, devant l’ac­
cusation d’outrage au tri­
bunal qui pèse contre lui et 
les membres de son exécutif, 
l’avocat de la CTCUM, Me 
Gaston Pouliot, a aussitôt ré- 
élamé un ajournement de 
deux semaines, afin de lui 
permettre de présenter une 
contre-preuve dans ce dos­
sier.

L’accusation d'outrage au 
tribunal découle du non-res- 
pèct d’une injonction de la 
Cour supérieure ordonnant le 
1 etour au travail de tous les i 
employés d’cnlreUen de la 
CTCUM, à la suite de leur ! 
grève illégale des 11 et 12 
mai derniers. L'Assemblée 
nationale devait par la suite

Massey- 
Ferguson: 
entente de 
principe

TORONTO (PC) - Les né­
gociateurs pour Massey- 
Ferguson et le syndicat des 
Travailleurs unis de l’auto­
mobile sont parvenus à un 
accord, liler, autour d'un con­
trat oui pourrait mettre fin à 
ia grève entamée jeudi par 
1,600 travailleurs dans cinq 
usines de Toronto et Brant­
ford, en Ontario.

Le comité de négociation 
syndical recommande à ses 
membres l’acceptation du 
contrat, qui conserve pour 
l’essentiel les conditions du 
contrat antérieur, sauf pour 
quelques modifications mi­
neures.

Le contrat proposé prévoit 
notamment le maintien de 
l’indexation au coût de la vie, 
ce qui, d’après le syndicat, 
entraînera une augmentation 
d’environ $1.20 l’heure à Té- 
chéancc du contrat, le 1er 
septembre 1985.

Cet ajustement porterait 
de $13.25 à $14.45 le salaire 
horaire d’un monteur.

La seule différence d’im­
portance avec le contrat pré­
cédent concerne les primes 
pour le travail effectué sans 
interruption.

voter une loi spéciale qui, 
tout en ordonnant le retour 
au travail sous peine de sanc­
tions très sévères, décrétait 
la tutelle du Syndicat des 
transports de Montréal.

Hier, les quelque 12 syndi­
qués entendus en défense ont 
affirmé, comme d’ailleurs 
l’avaient fait une dizaine 
d’autres de leurs confrères la

veille, qu’ils ignoraient tota­
lement que la Cour supé­
rieure avait émis une injonc­
tion leur ordonnant le retour 
au travail dans la journée du 
11 mai.

Ces derniers témoins ont 
ainsi affirmé qu’ils n’étaient 
pas retournés a leur domicile 
après l’assemblée houleuse 
tenue dans la soirée du 11

mai ou, encore, qu’étant ren­
trés très tardivement chez 
eux, ils n’avaient pu prendre 
connaissance de l’avis de la 
Cour supérieure, celui-ci 
ayant été remis à des pro­
ches (épouse, père, mère ou 
autres) qui, lors de leur ar­
rivée, dormaient. Tous ont 
affirmé que c’est dans la 

, journée du 12 mai seulement

qu’ils avaient appris l’ordon­
nance du tribunal.

Après avoir entendu la re­
quête de Me Pouliot, le juge 
Denis Durocher a déclaré 
qu’il n’entendait pas éter­
niser la procédure dans ce 
dossier et, contrairement à 
la demande d’un délai de 15 
jours, le magistrat a fixé à 
mardi et mercredi prochains

■flnnonceâ claôôéQô 286-7200
I Antiquités

ENCAN D'ANTIQUITÉS
DIMANCHE, 11 SEPTEMBRE A 13h. 

Seront vendus aux enchères plus de 
300 Items Ensemble de salle à man­
ger en ac3|0u de style Ouncan Five 9 
morceaux, armoire en pin. buffet en 
chêne à pattes de lion, table ronde 
en noyer, commode en pin, chaises 

pressed back", ensemble victorien 
sculptures à motifs rose et chardon 
comprenant causeuse médaillon et 2 
chaises droites, secrétaire en chêne, 
commode miroir, glacière en chêne, 
coffre en pin, caisse National, vitraux 
et de nombreux autres items 

L'encan se tiendra à 

LA BARRE 500, 2019 boul.
Taschereau, Longueuil. 

LA BELLE ÉPOQUE 
ANTIQUE 1-224-5346

EXCEPTIONNEL Style Jacobin, mobilier salle 
à manger complet 3,000 $ 272-0308. 13* 
9^3

UNIQUE pour c.c. double, magnifique collec­
tion de meubles Louis XV, 10 pièces. Marque!- 
terie acajou, bois de rose, seau 1869, fabrica­
tion 1910 Haute valeur, prix à discutâi. Ache­
teur sérieux, vente cause dépan 287- 
9096 13-9-83

■ Appartement^ / Logements

LE LALANDE
9840 ouest Boul. Gouin
1'/2 2'/2 3'/2 4y2

270,$ 325 $ 350 $ 390 $

683-6121 15-09-83

EDOUARD MONTPETIT près Decelles Grand 
penthouse 3‘ avec terrasse privée. Occupa­
tion imm 400$/mois. 733-6349-342-
5401 JN.O

WESTMOUNT av Clark, bas de duplex, élé­
gant ' spacieux 2 c c/2s b. beau s.s fini, 
planchers en pin, station. 1.000.$/mois 
chauffé Réfé requises Occ immédiate 931- 
8682,744-5788 14-9-83

N -BORDEAUX, grnd b'h tapis mui a mur, im­
peccable, rét libre sept 334-7747 soir 
13-09-83

EOÜUARO-MONTPETIT, face UdeM, G'/i 
chauffe, 475$ / mois, libre immédiatement, 
garage disponible 739-0498, 733-2043, 342- 
1503 13-09-83

COURT TERME, meublés, superbe app, mai­
sons, tout inclus 6 à 12 mois Troc-Vacances 
87^2577. 19-09-83

NOUVEAU CARTIERVILLE. Bachelor 2% non 
chauffé, équipé, idéal pour jeune personnel 
Références requises tél 334-5201 12-09-83

RUE LAVAL près Carré Sl-Louis l'h entière­
ment rénové 725$/mois * chauffage 521- 
4798 22-09-83 _____________________

OUTREMONT 6'/? rénové, Wiseman face au 
parc Kennedy, entrées laveuse/sécheuse 
585$/mois int 279-7485. 12-09-83

PRÈS PARC LAFONTAINE Vh. 3e, éclairé, 
non-chautfé, rénové, 525$/moisocc immé­
diate 526-9781 12-09-83

OUTREMONT Willowdale 3%. 8e, vue splen- 
dide 467 $/mois. 342-6532. 12-9-83

OUTREMONT 2^ s.s. cuisine, frigo, chauffé, 
éclairé' 275 $/mois 1 chambre avec s. de b. 
150$/mois. Près université et collèges. 273- 
6494 14-9-83

AHUNTSIC ouest Grand 5!i^. haut duplex, 
chauffé, impeccable Références requises. 
387-6259 12-9-83

AV ISABELLA, beau haut duplex. 7!6 équipé, 
chauffé balcon libre 731-1026. 13-9-83

OUTREMONT rue Nelson. 5^. salle de lavage 
750$, garage 50$ 672-1576 ou 276- 
7589. 12-9-83

C.D N Bas duplex, beau 616 chauffé, enso­
leillé. balcon. Personne sérieuse avec référen- 
ces. Préférences adultes 738-1467 12-9-83

N.D.G. Haut duplex 6V^. meublé du 1er déc au 
1er juin 84 484-7151 12-9-83

CON. / SNOWDON. Grand, éclairé, belle 
vue. distingué. 4W à louer, équipé, chauffé, 
métro 733-9518 12-9-63________________

MÈTRÜ BEAUBIEN, grand bVt, poêle, frigi­
daire, rénové, tapis mur à mur. foyer, libre d^ 
but octobre 475 $ 271-373; 12-9-83

CHEMIN CÔTE STE-CATHERINE. près Uni­
versité, 7'/i, bas de duplex, très propre, 
chauffé, garage, 750$ 737-8015. 12-943

■ Appartements à sous-louer

VIEUX-MONTREAL, dégagé, central, magni­
fique studio tout compris 450$ mois, libre 
1er oct 288-8565 12-9-83

Près hôpital Jean-Talon, 3^1 ensoleillé, 2e. 
semi-meuMé200$/mois 273-3404 13-9-83

SHERBROOKE et ST-DENIS. Immeuble de 
luxe Grand 11^ 9e, balcon, piscine, commo­
dités. sept. oct. 295 $/mois tout inclus. 598- 
9919. 12-943

FRANÇOIS DE MASSY

s?

“La vie, c'est du chinois", disait François. Et ceia le faisait 
souffrir de ne pas comprendre. Alors, il s’est mis à apprendre 
le chinois. Et, petit à ^tit. en y travaillant avec ardeur, il a 
découvert que le chinois avait un sens. Il ne cessait de s'exta­
sier sur la beauté, la finesse, l’humour et la poésie qu’il y 
découvrait. Et son dernier voyage devait lui permettre d’ap­
profondir sa connaissance du chinois, le rapprocher de la 
Chine, de l’Empire Céleste.
Il a atteint l’Empire Céleste.
Continueront avec lui â comprendre le sens de la vie, à en 
découvrir de plus en plus toute la beuté, la finesse, l’humour et 
la poésie, et à travtiüler pour la paix et l’harmonie dans le 
monde, ses enfants Thomas et Malthé, leur mère Brigitte, sa 
compagne Isabelle, ses soeurs Catherine et Sophie, ses frères 
Phlbppc et Michel, ses 16 nièces et neveux, ses très nombreux 
amis, et tous les membres de la grande famille humaine trou­
blée par le tragique accident qui l’a frappé ainsi que ses 
compagnes et compagnons de voyage.
Ses parents et amis se réuniront pour lui rendre hommage 
mardJ, le 13 septembre 1983, à 18:00 heures, en l’église Ste- 
Françoise Romaine, 1850 rue St-Antoine. Lachine.
Les personnes qui voudraient envoyer des fleurs sont priées 
d’envo 
colas, 1
d’envoyer plutôt leur don à: UNICEF-QUÉBEC, 353 rue St-Ni- 

, Montréal, QC H2Y 2P1

I Art

PANNEAUX PEINTS par Roland Pichet Pour 
murs (j'escalier Prix à discuter 273- 
9393 12-09-83

I Autos à vendre

DODGE CaT 1981. 55.000 km, rouge, 
comme neuve, prix $4,300 pour inf. 478- 
0409 12-9-83

■ Ameublements à vendre

MOBILIER de salle à dîner, sculpté, style 
Chippendale, table à 2 panneaux de rallonge 
(8 places), 6 chaises dont une avec bras, des­
serte a 2 tiroirs, vaisseilier et buffet avec mé­
daillon de marquetterie mosaïque à motifs flo­
raux 15" X 18" Prix demandé $10.000 931- 
6948 13-09-83

MOBILIER, salie à diner antique Victorien Ta­
ble. 6 chaises, bahut, vaisseilier: 1,500$. 524- 
5345 12-09-83

■ Bureaux à louer

BUREAUX refaits à neuf pour professionnels, 
avec stat 1500 pi' 850$/mois 844-3663. 256- 
7227 1249-83

BUREAUX incluant salle d'attente et confé­
rence, meublés, électricité, chauffage, con­
ciergerie, photocopieuse, de $250 à $425. 

255-5612,621-3162. 12-09-63_______

BOULEVARD ST-JOSEPH PRÈS MÉTRO. 2 
bureaux pour psychiatre, psychologue, etc 
Ménage tait, tapis mur à mur, insonorisés, 
système électronique, stationnement 323- 
8398.2794202, 12-09-83

■ Cours

COURS DE MATHÉMATIQUES
— Rattrapage, recyclage
— Préparation aux examens.
— Niveaux secondaire et 

collégial.
— Professeur qualifié.
— Pedagogue d'expérience.

276-9632 12-9-83

COURS DE PIANO
Pour enfants. Privé ou se­
mi-privé. Méthode dynami­
que. Formation musicale 
complète. Cours privés 
pour adultes et enfants. 
Préparation aux diplômes. 
Professeur expérimenté. 
387-4490. 13-9-83

COURS DE VIOLON, tous les niveaux d'ap­
prentissage. dpnne par professeur qualifié 
526-3284 16-9-83

HOHLOGERIE-KJOUTERIE quarte Dépliants 
gratuits 1012 est Mont-Royal, Mil, 523- 
7623. 26-09-63

COURS D'ASTROLOGIE, ORIAN INC pro­
grammé complet, léte année à maèlrise. Tél 
254-6923 12-09-83

FLÛTE A BEC. FormaOon petits ensembles 
Culture musical adaptée aux entants. Début 
des cours (entants / aduHes)' 3 oct. Rensei­
gnements 484-3335 12-9-83

LEÇONS PRIVÉES de piano par prof quali­
fiée Enfants, adultes. Rép. classique. Outre­
mont Mlle Armand 277-2084. 12-9-83

COURS DE PIANO prof, diplômé de l'École 
Vincent d'Indy Inscription malnlenanl 271- 
7958 12-9-83

COUPS inlensits d’acupuncture. Renseigne­
ments 276-9922 12-9-83

COURS de piano entants-adultes. bac mlisi- 

que, atlilié Vincent d'Indy Métro Beaubien 
272-5490 12-9-63

DONNERAIS COURS de dessin-peinture artis­
tique el/ou lechnlques. Entants et adultes. 
274-8062 12-9-63

CLASSE D’AQUARELLE Judy Gartin M.F.A., 
prnlesseur d'ail à l'Université. Lundi 19n à 
22n. débutant le 19 septembre 256 étudiants 
maximum Tous niveaux d'expérience. 272- 
9139 jour et soir 15-9-83

■ Couture

FERAIS coulure prix raisonnables, femmes, 
entants, expérimentée, donnerais aussi cours 
rapides de couture Tél: 521-8379 après 
t8n 13-9-83

J'IRAIS cher vous taire entretien de lingene- 
maison, femmes et entants 7694925. 13- 
9-83

I Camions à vendre

Pick Up Mazda 82
7’V2, 50,000 km 

tout équipé, comme neuf 
garantie

jusqu’à 80,000 km. 
particulier 622-2830

12-09-83

■ Condominium à louer

STE-ADÉLE, prés pistes de ski du Chante- 
clerc. saison hiver, 3 c.c., foyer, appareils mé­
nagers, lapis mur à mur 271-0979 12-09-83

BAHAMAS-FREEPORT, condo 314 ''Jansen 
Court", saison ou 2 mas min Int 274- 
1013 12-9«

VILLE ST-LAURENT. CONOO penthouse. 614 
vue splendide, tout compris S800/mois 274 
1013 12-9-83

I Propriétés à vendre I Propriétés à vendre

ST-LAMBERT 614 700$: 744 750$. Site ban- 
quille, très bien situé, construction récente. 
Foyer, tapis mil à mur, patio, garage. 766- 
3504.363-4294 12.9«

■ Co-propriétés à louer

iLE DES SOEURS Luxueux condo Grand 414 
libre 1er oct. rer-de-chaussée. vue neuve, cui­
sine équipée, 2 s de b compléle, lapis, au cli­
matise, securité, sauna, piscine, garage inté­
rieur 715.$'mois électncité incluse Portion 
loyer payable en francs verses en France Sur 
semaine Jour 655-2010 Sar 769-8698 
12-09-83

I Copropriétés à vendre

OUTREMONT 5'';. co-propiiete dans triplex, 
partiellemenl rénové Rue Ouerbes près Lau­
rier 275-6840 03-1083

OUTREMONT, 714. rue Ouerbes, en très bon 
état, replâtré, repeint, planchers bois Iranc. 
Pnx $60.500 849G020.279-9787. 19-983

ROSEMONT, grand 514, parbaltemenl rânovâ, 
grande cour, stationnemont privé, tue calme, 
521-2036 12-»83

CONOO i vendre Moniréel-Nord Grand lu­
xueux 514. prés dé rivière, 2 garages et 1oy« 
Piscine inlériaur, saune. 2 $, de b. Pas d'i- 
gent 69,000$ doit vendre 327-9306, 259- 
3187 12-903

CENTRE-VILLE près métro, face parc, rue 
calme, grand 7l4 partaite état 521-2624 12- 
9B3

À LA CAMPAGNE

B

DOMAINE
Situé au Sud de Montréal à 30 min. du pont Mercier, maison 
centenaire en pierre, rénovée, comprenant: 4 ch. à coucher, 
salon, salle de séjour, salle à dîner, cuisine, salle de lavage. 
2'/2 salles de bain, foyer, poêle Franklin; garage double. Ter­
rain de 84 acres semi-boisé, paysagé. Piscine extérieure 
creusée. Écurie. Prix à discuter à partir de $175,000.

Tél.: rés. 1-825-2872 ou bur.: 932-2161
I2-9-B3

AHUNTSIC
Superbe duplex détaché

Boiseries et portes de chêne, lustres anciens, 7,500 pi.’, 
près métro Bourassa, clinique médicale, piste cyclable, etc. 
Prix: 175,000$ à négocier.

Tél: 381-7026 ou 1-886-2836 i2 09-b3

I Chalets à vendre

VAL MORIN

Chalet en bois rond, 3 
chambres à coucher, foyer 
en pierres, vue superbe sur 
lac Raymond, terrain boisé 
de 40,000 pieds. Prix: 
$25,000. Information: 
Réjane Payette, 435-3443.

12-09-83

I Chalets à louer

VERMONT Chalet à louer, pour une période 
de 4 ou 6 mois Tout contort, superbe pano­
rama. 5 mi de Smuggler's Notch 500$/mois 
733-2481 après 18h 12-9-83

VAL MORIN 2e avenue Chalet suisse, loyer, 
saison 2,500 $ 523-8746 12-09-83

VAL DAVID luxueux chalets neufs; 3. 5, 6 
chambres. Près pentes de ski. loyer, sauna, 
lave-vaisselle 525-0962,527-5903,1-819-322 
6546. 28-9-83

STE-ADÉLE Coquene petite maison. 2 c.c. 
loyer Beau site. Ski alpin et randonnée, soif 
sur semaine et samedi malin: 272-7759. 12- 
9-83

ESTÉREL, Lac du Nord, chalet à louer saison 
6 pièces, meublé, loyer, $3,500. plus services 
Références obligaloires: Jean Riendeau. sam 
et dim 1-514-288-3226 12-903

■ Chambres à louer

CHAMBRE A LOUER. 214, cuisine privée': tou­
tes dépenses incluses sauf tétéphone, 56$/se- 
maine 738-1467 12-9-83

IS Demandes d'ameublement

ACHÈTERAIS bassinette avec matelas en bon 
état. Sar et weekend 341-6850. 12-09-83

I Locaux à louer

CARTIERVILLE, 2 locaux à louer pout éleclro- 
lyse et boutique de linge dans salon de coif- 
lure établis depuis 4 ans. 337-7425. 10-9-83

Pour atelier tranquille, grand salon double à 
louer rue Laurier. $100.276-9922 12-0903

I Logements à partager

OUTREMONT, grand S'/t meublé, récemment 
rénové, en copropriété $250./mois. nourriture 
en sus. cherche personne calme et autonome. 
aventurier(ère) s'abstenir Tél. 277-3376.

12-09-83

I Maisons à louer

ESTRIE, 3 km du Monl-Ortord, résidences mo- 
dernes. style unique, entièrement meublées, 
situées.sur terrain jxivé de 40 acres, disponi­
bles pour saison $800/moi$, 2 c.c.. 1,000$ 
/mois, 4 c.c. Tél.: jour 733-7196, soir 464- 
7512. 12-09-83

BAIE ST-PAUL, belle vue, près pistes de ski, 
meublée, saison nov. à mai $2,500. Appeler le 
jour (418) 643-1903, le soir (418) 663- 
0348. 12-09-83

■ Maison à vendre

ROSEMONT A Cité Jardin. Cottage très 
bonne condition, face au golf. Pas d'intermé­
diaire, 112,000$, 256-7227,844-3653.

12-09-83

■ Maisons de campagne

VAL-OAVID, magnifique site en montagne, 3 
C.C.. toute équipée, inf.. René Derouin (819) 
322-7167 12-09-83

■ Occasions d’affaires

Homme d'affaires recherche 10 associés, in­
vestissement minimum $10,000 et plus men­
suellement 670-6824 12-09-83

I Offres d’emploi

I Déménagements

CONSEILLER en petits et gros déménage­
ments Jean-Paul 670-7729 J N.O

A BAS PRIX appelez Pierre Déménagements 
en tout genre estimation gratuite 937- 
9491 J NO _

DISPONIBLE en tout temps déménagements 
Spécialité cuisinière relngerateur Local, lon­
gue distance emballage, entreposage, assu­
rance complète 253-327S JNO___________

ACCEPTERAIS déménagements de tous gen­
res Spécialité appareils électriques Assu­
rances Bien-être social accepté Téléphoné 
253-4374 JNO

I Divers

Reémaille sur place
baignoires, lavabos, tuiles 
à la couleur désirée.

ESTIMATION nn/t i i "il 
GRATUITE OOO- I IOO

980 Ouimet, V1II« Sl-Leuienl 12-9-83

TAPIS MAROCAIN, 100% lame 3’x6' Tons 
brun et béige 728-6994 12-0963

■ Hébergement

MAISON STE-URSULE au coeur du Vieux 
Québec Chambres avec cuisme Pni réduits 
$15 et plus Rés (418) 694-9794 10-10«

■ Instrumenta de musique

VIOLONCELLE tchécoslovaque, étui et archet 
comme neul Pnx $800 Tél 738-5707 13- 
0983

■ Locaux commerciaux

RUE CHERRIER. espace â bureeux; 700 pi.’ é 
louer ou i vendre, rer-de-enaussée 521- 
4798 22-0963

COMPAGNIE ÉTABLIE DEPUIS 1872 
recherche

REPRÉSENTANT(E)
pour Montréal

travail permanent, salaire ga­
ranti durant la formation 
Avantages complémentaires 
Possibilité $35,000 et plus 
Sec V.
Avoir automobile. 
Communiquez avec

, Jacqueline Pepin 
725-2032 entre lOh et 15h.

i&ûâiââ.

COMMIS COMPTABLE 
POUR P.M.E.

(homme ou femme) 
Compagnie de distribution en 
gros de meubles importés d’Ita­
lie. bureaux situés é Longueuil. 
Expérience requise. Salaire à 
discuter. Envoyer C.V à 646 
Giffard. Longueuil. J4G ITB.

12-09-83

ADMINISTRATEUR, salle de spectacles en 
plein essort cherche administrateur d'expé- 
nence (théâtre, spectacles). Parttcipalion fi­
nancière contre participalian aux profils. 
Communiquez sans tarder au C.P. 642. suce. 
Place d'Armes. Mit H2Y3H8 136963

le moment pour entendre la 
contre-preuve.

Quant à Me Rénald Lab- 
bée, qui représente les syn­
diques, il a obtenu du juge 
Durocher la permission de 
présenter au même moment 
des argumentations pour 
sentence, si jamais ses 
clients étaient déclarés cou­
pables.

FRANCHISE
Nouveau concept de franchi­
ses maintenant disponible au 
Québec dans le domaine du 
vêtement. Formation complète, 
expérience non requise. Inves­
tissement minimum, possibi­
lités financement. Information 
M. Villa B42-1813 jour: 585- 
6958 soir. 12-09-83

I Propriétés à vendre

TRUST
GÉNÉRAL
OUTHEMONT ADJ: Boul. 
St-Joseph, belle co-pro­
priété bien située. I. Vlaud 
341-4391,735-6433 
OUTREMONT ADJ: Wilder- 
ton près Willowdale, grand 
duplex, possibilité co-pro- 
priété. J. Drouault 733-9753 
OUTREMONT: Bas de du­
plex rénové B'/z, très clair, 
cuisine "dernier cri", belle 
décoration. Mme Trudeau 
731-4338
OUTREMONT; Charmant 
cottage familial près parc 
Joyce, 4 chambres, sous- 
sol fini, $149,000. M. Asse- 
lin 279-9803
OUTREMONT EN HAUT: 
Site en hauteur, maison 
détachée, grand jardin pay­
sager. 3 chambres. Mme 
Asselin 279-9803 

courtier
12-09-83

Imrneubles
Charlevoix
(XHJRTIER
Louise BuPaquet
418 4356221

ILES DE LA MADELEINE

DOMAINE AVEC VUE UNIQUE
Endroit paisible, idéal pour ar­
tiste ou écrivain. Très belle mai­
son de bois plus dépendances

Occasion exceptionnelle
13-09-83

le Permanent

QUÉBÉCOISE, au­
thentique, 1940, boul. 
Gouin, riverain, pierre 
des champs, 4 cham­
bres, sous-sol fini, 
foyer, à voir. G. LAU- 
ZON, B. BERGERON 
254-4591.

12-09-83

Propno d’un petit commerce d'aliments natu­
rels plus calé, cherche associéfe) ou acqué­
reur. Possibilités intéressantes M4-1405.

12-0963

Requis pour travailler en Arabie Saoudite: 1 
gérant d’entretien, 1 conlremailre de canali­
sation. 1 estimateur mécanique(H.V A C ), 1 
ingénieur éleclficien Envoyer c v à 4210 
Kensington Ave N.-D.-G. Montréal. H4B 
2W1 12-963

Secteur Paie Lafontaine. Secrétaire médicale 
avec expérience à l'accueil Remplacements 
occasionnels prévus Envoyer c.v â C P 581 
suce 0utremonlH3V4N4 12-963

I PROPOSITIONS D’AFFAIRES
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Une dépression située près de la 
Baie James affectera presque tout le 
Québec en apportant des nuages, des 
averses et des orages surtout au 
nord. L'extrême sud du Québec sera 
peu affecté par ce système. Un autre 
système fera ensuite son entrée dans 
l’ouest en apportant encore des nua­
ges et des averses.

MONTRÉAL
Ciel variable. Minimum: 12. Maxi­

mum: 27. Demain: peu de change­
ment.

QUÉBEC

Régions d'Abitibi-Témiscamingue, des 
réservoirs Cabonga et Gouin: nuageux 
avec quelques averses. Minimum: 10 â 13.

Maximum: 21 â 23. Précipitations: 50 %. De­
main: peu de changement.

Ponliac-Gabneau et Lièvre. Laurenlides: 
plutôt nuageux avec quelques averses 
Mm.: 10 â 13. Max.: 23 â 25. Précipitations: 
50 % Demain: peu de changement.

Outaouais. Montréal. Trois-Rivières et 
Drummondville. Québec. Estrie-Beauce: 
ciel variable. Mm.: 12 à 14. Max.: 25 à 27. 
Précipitations: 20 % Demain: peu de chan­
gement

Lac-SI-Jean. Saguenay. Mauricie, Ré­
serve des Laurenlides. Rivière-du-Loup et 
La Malbaie: nuageux avec quelques aver­
ses. Min.: 9 â 11. Max: 20 à 22. Précipita- 
bons: 50 % Demain: peu de changement.

Rimouski-Malapédia, SIe-Anne-des- 
Monts et Parc de la Gaspésie, Gaspé-Parc 
Forillon, Baie-Comeau. Sept-lles: nuageux 
avec quelques averses Min.: 8 â 10. Max.: 
17 à 19. Précipitations: 60 %. Demain: peu 
de changement.

Basse côte nord-Anticostl: ensoleillé 
avec passages nuageux. Min.: 4 â 7. Max.: 
12 â 14 Dimanche: beau.

FRELISHBOURG: 15 min. de Sutton, maison 4 
saisons longeant lac. 3 c.c., loyer en pierres. 
Jour demandez Dais 6424114, weekend 
1-295-2136. 12-0963

MAISON DE PIERRES environ 150 ans, res­
taurée avec SOUCIS d'authenticilé, belle vue 
arriére, située â Laval, secteur agricole, à 10 
min. de Montréal. Prix $135,000. 622- 
4176 12-0963

N.D.G Duplex, excellenle condition, prés 
Monkland, 2 toumaises, 2 entrées 200 amps, 
etc. Madeleine Latrance 463-2770, 484-9716. 
MH Trust Courtier. 12-0963

VISITES LIBRES dim 2h à 4h - HAMPS­
TEAD, bungalow détaché. 3 c.c., 2 loyers, 
sous-sol, garage, air climatisé central, sys­
tème d'alarme. IMM. PAL courtier. 489 
1260 12-0983

SNOWSOWN, joli petit cottage. 3 c.c.. Circle 
Road. Seulement $110,000. Madeleine La- 
trance 483-2770,4846716 12-0963

ST-JOSEPH-DU-LAC, Région d'Oka, maison 
centenaire restaurée, chauttage électrique, 
petit verger, site champêtre, doil vendre rapi- 
dement Tél : 4726075. 12-0963

LAVAL, Ste-Rose, cottage tO ptéces. 3 s.b., 
salle à manger, sous-sol fini avec foyer, pis­
cine creusée, garage $89,000. Jour 681-9249. 
soir 622-7294. weekend trais virés 0-229 
2611. 12-0963

WESTMOUNT. Au sommet de la montagne, 
vue sur la ville. Bungalow de pierre détaclié. 3 
plus 1 C.C., 3 salles de bain. Occupation im­
médiate A vendre ou â louer. Claire Duhamel 
484-6924. 934-1618. Montréal Trust Cour- 
tiets 12-09-83

PRÉS U. DE MONTRÉAL. Aubaine. Superbe 
condo. 2 chambres â coucher. 2 salles de 
bain. Vue sur montagne. 2 balcons. Garage. 
J.N Brault 932-0566,934-1816. Montréal Trust 
Courtiéfs. 12-0963

N.D.G Duplex semi-détaché 6K-7K s.s. fini, 
loyers, botseries. garages, très bonnes condE 
lions 140,000$. 4864563. 136963

REPENTIGNY, Canadienne 1726, rénovée, 
29,340 pi.ca. de terrain, bord de l’eau. M. SF 
Pierre 354-2950, 471-5500. Trust Général, 
courtief. 12-0963

N.D.G. Duplex S/D, 5)96M, occ. des 2 log., 
site Intéressant, beau jardin, garaw Jean­
nette Laplanle 651-9381.672-1576. Trust Gé- 
néral, courtief. 12-0963

Duplex S/D. 1x615, 1x7%, excellenle condi­
tion. Peaux logements, prix raisannable. sec­
teur de choix. Joelte Weizman 7474289,337- 
5170. Trust Royal, courtier 12-0963

ST-BASILE Bungalow 4 C.C., grand lerram, 
piscine hors-lerre $54,900. Pour qui? Francine 
Brosseau 853-2496. 6536177. Montréal Trust 
Courtief 12-09-83

ST-BASILE Canadienne pièce sur pièce 
15,000 p.c. terrain, foyer, central, A voirt Fran­
cine Brosseau 8^2496, 6590177. Montréal 
Trust Courtiefs 12-0963

ST-BRUND Cottage exceptionnel, sile fabu­
leux, liane montagne. 6 chambres, loyers, pis­
cine vérandas. Claudette Martineau 6592496. 
6596392 Montréal Trust Courtlars. 12-0963

VIEUX-MONTRÉAL, Condo spacieux 1300 pi', 
2 5. de b., vue sur jardins, bonne hypotti., pnx 
intéressant. Faut voir. 845-8633. 12-09-83

'VILLE MONT-ROYAL, vente pnvée, 4 c.c.. 1% 
5 b. air climatisés, loyer, alarme 159.000 $. 
731-9750 après 18h. 15-963

ST-SAUVEUR DES MONTS prés pentes de 
^1 Magnifique résidence de 9 pièces. 6 piè­
ces au r 6 -c. 2 pièces finies au s.-$.. salle de 
lavage. 2 salles de bam. loyer en pierre, bien 
isolée, toituie neuve, terrain de 9.000 pi ' Tét 
270-5606 12-0963

■ Propriétés demandéss
Particulier achèterais pcopnéie non rénovée, 
prix raisonnables 725-0990. 12-0963

■ Propriétés à vendre 1 ■ Propriétés à vendre

jmH NORMANS
MANOIR A VENDRE 

$1,300,000

MANOIR SEIGNEURIAL sis au sommet d’une butte, sur 42 
acres près de Hudson, avec écurie pour 7 cheveauk, pad­
docks, étangs à truite, tennis, etc. — tout pour le châtelain 
comblé. Lannide Langavant, 273-3464.

BUREAU: 731-6817 12-09-83

■ Propriétés à vendre

VIEUX-MONTRÉAL, UNE VÉRITABLE OC­
CASION. Condo à vendre: 1 ch â coucher, 
5e étage, 389 0. St-Paul. Ascenseur, poutres 
et plafond en pin blanc, mur exposé à la bri­
ques, foyer, air climatisé, cuisine en céra­
mique avec lave-vaisselle, trigo et cuisinière, 
terrasse. 79,000.$ Ou échange pour terme 
dans les Cantons de l'Est. Appelez joui: 937- 
5701, soir: 284-1757 fin de semaine: 1-569 
3266. Mlle Bireau. 12-0963

OUTAOUAIS. Fermette, % mi. sur rivière Ou­
taouais face Hawkesbury, maison moderne. 
11 pièces, style Breton. Dépendance, grange, 
étable. 562-2483/|our, t-6t9-242-9l04- 
iSOir. 199-83

■ Piano

PIANO YAMAHA, modèle C3 parfait état. 
15,000$ à débattre 4834037. 12-963

PIANO vertical, 53", Radie New-York, excel­
lent étal. Vente cause départ. 481 -8561.

12-0963

I Terre à vendre

BAS ST-LAURENT. Maison de campagne, 
chauttage boix -i étectricité, garage et re­
mise. terre: tOO acres, 60% boisée, érablière. 
40,000$. Le soir: 4197244928. 12-0963

I Voilier

VOILIER à louer, 38 pi., à Newport, R.l. 639 
8573. 12-963

I Ventes de biens

Les samedi 10 sept, et dimanche 11 de 9 à Th 
p.m Du lundi au jeudi suivant de 9 â 6h p.m. 
et vendredi de 9 â 2h. A VENDRE: Ensemble 
de salle à manger sculpté main PESTONO et 
plusieurs autres pièces. Couvert Wallace en 
argent sterling pour 12 et d'autres pièces â 
service. Service à ttié avec cabaret Shetfield 
ainsi que plusieurs bibelots incluant Maison et 
Sevref français. En plus, chinoiseries et ser­
vice à diner pour 12. Plusieurs autres items 
disponibles. 1311 boul. Mt-Royal ouest Outre- 
mont. 277-2725. 1909-83

L...
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Horizontalement
I —Serpent à lunettes. — De

Tchécoslovaquie.
2— Enlevai les branches inu­

tiles d’un arbre. — Fond 
de certaines choses.

3— Se dit d’un cheval qui 
s’appuie sur la pince en 
marchant. — Cap de la 
Seine-Maritime.

4— Préparation culinaire. — 
Ancêtre des animaux.

5— Rubidium. — Partie an­
térieure d’un projectile.

6— Principe liquide des hui­
les et des graisses. — 
Prénom féminin.

7— Chemin de halage. — 
Médicament à base de fa­
rine de moutarde.

8— Pluie subite et passagère. 
Erbium.

9— Regarder du coin de 
l’oeil. — À toi.

10—Que l’on possède sans 
l’avoir acquis par l’étude 
ou l’expérience. — Mem­
bre de certaines congré­
gations religieuses.

II —Fer. — Organe du vol. —
Ruisselet.

12—Toile. — Secte bouddhi­
que.

Verticalement
1 —Élude des reins.
2—Oui concilie des intérêts 

opposés. — Seul.

3— Anneau. — En Afrique du 
Nord, réception.

4— Poisson. — Action d’é­
pier (faire le...).

5— Avions la bonté de.
6— Qui concerne le tarse. — 

Le meilleur en son genre.
7— Tragi-comédie de Cor­

neille. — Habile.
8— Partie latérale du visage. 

— Plante herbacée an­
nuelle.

9— Répétition d’un son due à 
la réflexion des ondes so­
nores par un obstacle. — 
Grand-mère.

10— Recherchons. —
11— Algue verte marine. — 

Négliger.
12— S’exhalera des corps. — 

Seul.

Solution d’hier
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Orosco protège la victoire des Mets, 5-4; Raines, 108 points

Seaver stoppe la poussée victorieuse des Expos
' par Gaétan Lauzon
!

(PC) — Les Expos com- 
( ptaient bien l’emporter, hier 

soir, sur les détenteurs du 
dernier rang de la section 
Est pour remporter une cin­
quième victoire d’affilée et 
ainsi égaler le record de l’é­
quipe. cette saison

Les Mets de New York ont 
cependant déjoué les calculs 
des observateurs en battant 

* les tlxpos 5-4 devant 35,600 
spectateurs et le 2,000,000e 
amateur à franchir les tour­
niquets du Stade olympique, 
en 1983

Le vétéran Torn Seaver (8- 
‘ 13) s’est chargé d’annihiler 

les ardeurs des Expos en ne 
i concédant que six coups sûrs 

en huit manches et un tiers 
Il a toutefois eu besoin de 
l’aide du gaucher Jesse 
Orosco, qui a protégé son 16e 
triomphe de la saison.

Orosco a sorti les marrons 
du feu en retirant le frappeur 
suppléant Jim Wohlford et 
Tim Rames au bâton lorsque 
Jerry White, un coureur sup­
pléant en remplacement de 
Terry Francona, et Brad 
Mills étaient postés aux deu­
xieme et premier coussins

En méritant son deuxième 
triomphe en trois décisions 
aux mains des Expos, Seaver 
a enregistré un 273e gain en 
carrière, ce qui lui permet de 
rejoindre Red Ruffing, un 
membre du Temple de la re­
nommée, au 21e rang dans 
l’histoire du baseball majeur.

Si Seaver a excellé, le droi­
tier Bryn Smith (4-9) a peut- 
être connu sa pire perfor­
mance en huit départs en 
qualité de partant, cette sai­
son Il a accordé huit coups 
sûrs et quatre points en six 
manches et un tiers. Smith a 
éprouvé de graves ennuis

contre trois frappeurs des 
Mets Darryl Strawberry. 
Keith Hernandez et Junior 
Ortiz, qm ont récolté sept des 
huit coups sûrs de leur 
équipe Strawberry a obtenu 
trois coups sûrs, Hernandez 
et Dretiz, deux chacun.

Smith a connu de vérita­
bles ennuis en quatrième 
manche lorsque les Mets, 
après deux retraits, ont rem­
pli les buts Après que les 
Mets eurent rétréci la marge 
à 2-1 à la suite du simple 
d’Ortiz, Smith a concédé un 
but sur balles à son rival 
Torn Seaver, une passe gra­
tuite qm poussait Strawberry 
au marbre Smith s’est en­
suite ressaisi en retirant 
Mookie Wilson sur trois pri­
ses et il a ainsi mis fin a la 
manche

Strawberry a produit l’au­
tre point à la suite d’un long 
triple au champ centre au

moment où Hernandez oc­
cupait lé premier coussin, à 
la smte d’un simple 

Smith a tiré sa révérence 
lorsque Wilson, posté au deu­
xième coussin, attendait d’ê­
tre poussé au marbre Her­
nandez a accueiUi le releveur 
gaucher Dan Schatzeder en 
cognant un simple bon pour 
un pomt C’était son 59e point 
produit de la saison BobJa 
mes a suppléé à Schatzeder 
en début de hmtième manche 
et a été victime d’un point 
non mérité en neuvième 

En neuvième. Al Oliver a 
gaffé sur un relais de James 
George Foster a produit le 
point d’assurance des Mets 
en frappant un simple au 
champ gauche.

Les Expos avaient pour­
tant entrepris la rencontre 
comme une équipe cham­
pionne, ils ont inscrit un 
point sans qu’un joueur ne

parvienne à frapper en heu 
sûr en première manche.

Rames a soutiré un but sur 
balles à Seaver avant de 
réussir son 69e vol de but de 
la saison. Des roulants de 
Manny Trilloet Andre Daw­
son ont permis à Raines de 
marquer le premier point du 
match

Il s’agissait du 108e point 
de Rames cette saison, un re­
cord d’équipe Quant à Daw­
son, à l’aide de son 101e point 
produit, il s’est alors appro­
ché de la marque de 109 
points que détient Al Oliver, 
depuis l’an dermer.

Pendant huit manches, 
Seaver a été intraitable. il a 
permis quatre maigres coups 
sûrs, deux à la troisième 
manche, deux à la quatrième 
manche Ce sont au cours de 
ces deux repnses que les Ex­
pos ont inscrit leurs autres 
points Rames et Francona

ont alors fait compter un 
point chacun, respective­
ment en troisième et en qua­
trième

Ce fut le silence total par 
la suite Rames s’est fait me 
naçant en cinquième, mais 
Seaver s’est chargé de la 
stopper au troisième coussin 
L’expérimenté droitiei lui a 
octroyé une passe gratuite II 
a aggravé la situation en ef 
fectuant un mauvais relais 
au premier-but Hernandez 
dans sa tentative de prendre 
le rapide coureur à contre- 
pied

Avec Rames au troisième 
coussin et aucun retrait, Sea­
ver a muselé Manny Trillo, 
Dawson et Oliver sans que 
Raines ne fasse un pas de 
plus

Hier, Andre Dawson était 
de retour après une absence 
de deux rencontres, afin de 
soigner un malaise à son ge-

Connors devrait affronter Lendl, demain

Navratilova-Evert-Lloyd: une finale royale
NEW YORK(AFP)-Les 

deux meilleures joueuses du 
monde, les Américaines Mar­
tina Navratilova, numéro un, 
et Chris Evert-Lloyd, nu­
méro deux, tenante du titre, 
se rencontreront, cet après- 
midi à Flushing Meadow, en 
finale des Internationaux des 
États-Ums

Le titre mondial 83 sera 
alors l’enjeu de cette finale 
royale Evert-Lloyd a gagné 
cette année les Internatio­
naux de France à Pans. Na­
vratilova a triomphé à Wim­
bledon.

Ce sera la 54e fois depuis 
1973 que les deux joueuses se­
ront face à face Evert-Llovd

a gagné 30 fois et Navrati­
lova 23 fois Mais Navrati­
lova, qui n’a jamais gagné 
PUS Open, a remporté les 
cinq derniers matches dis­
putés depuis 1982 Evert- 
Lloyd a gagné six fois l’Open 
américain (1975,1976, 1977, 
1978,1980 et 1982) Elle dis­
puterasa huitième finale du 
championnat américam.

Navratilova, qui a disposé 
facilement de sa compatriote 
et partenaire de double Pam 
Shriver, 6-2,6-1, hier en demi- 
finale, partira logiquement 
grande favorite pour s’attri­
buer pour la première fois le 
titre de championne des 
États-ums.

Ligue Nationale
Hier

New York 5, Montréal 4 
St Louis 6, Chicago 5 (10 

manches)
Philadelphie 4, Pittsburgh 3 

(13 manches) 
Cincinnati à San Diego 
Atlanta à Los Angeles 

Houston à San Francisco 
Aujourd’hui

St Louis, Forsch (8-11) a Chi­
cago, Rainey (14-10), 
14 h 20

Houston, Knepper (5-13) à 
San Francisco, Breining (9- 
11), 16 h 05

Philadelphie, K Gross (4-5) à 
Pittsburgh, McWilliams 03- 
6), 19 h 30

New York, Lynch (9-9) à Mont­
réal, Gullickson (14-11), 
19 h 35

Atlanta, McMurtry (12-9) à Los 
Angeles, Valenzuela (13-9), 
22 h 05

Les meneurs
(Parties d’hier non comprises) 

pb es moy.
Madlock, Pgh 457147 322
Cruz, Hous 515 164 318
Dawson, Mtl 535170 .318

Les frappeurs 
(partie d'hier non comprise)

pb es PP ec moy.
Carter 458 124 65 15 271
Cromarlie 356 99 43 3 278
Crowley 34 7 2 0 206
Dawson 535 170 100 29 318
Flynn 405 96 23 0 237
Francona 148 33 12 1 223
Fuentes 1 0 0 0 000
Little 318 79 31 1 248
Mills 1 0 0 0 000
Oliver 533 160 72 8 300
Rames 521 152 61 8 292
Ramos 51 12 5 0 235
Salazar 11 2 2 0 182
Speier 238 60 20 1 252
Stenhouse 22 3 2 0 136
Trillo 52 18 12 2 346
Vail 47 13 4 2 277
Wallach 512 144 64 18 281
Wohitord 130 38 11 1 292
Buts volés: Raines, 68, Dawson, 
23, Cromartie 8, Little, 4, Flynn, 2, 
Speier, 1, Oliver, 1, Carter, 1

Les lanceurs
g-p ml pm rab mpm

Bargar 2-0 152 11 5 6 32
Burris 4-6 139 1 52 84 3 36
Gullickson .14-11 206 0 87 1 04 3 80
James . . (W) 322 13 33 3 58
Lea 14-8 188 2 65 121 3 1 0
Reardon 5-6 73 2 24 56 2 93
Rogers 17-9 242 1 78 128 2 90
Sanderson 5-6 69 0 33 51 4 30
Schatzeder 5-2 77 2 25 41 2 90
Smith 4-8 120 0 34 74 2 55
Victoires protégées- Reardon 20. 
Smith, 3 James 3. Schatzeder, 2 
Sanderson. 1

Hendrick, StL 456145 318
Murphy, Atl 507159 314
LoSmith, StL 403126 313

Circuits: Schmidt, Philadel­
phie, 34, Murphy, Atlanta, 30, 
Dawson, Montréal, 29; Evans, 
San Francisco, 28 

Points produits: Murphy, 
103, Dawson, Montréal, 100; 
Schmidt, Philadelphie, 95 

Buts volés: Raines, Mont­
réal, 68; Wiggins, San Diego, 
53

Lanceurs: Orosco, New 
York, 13-5, 1 30, Denny, Phi­
ladelphie. 14-6, 2 44, McWil­
liams, Pittsburgh, 13-6, 315, 
Ryan, Houston, 13-6, 2 36, Ro­
gers, Montréal, 17-9, 2.90.

Ligue Américaine
Hier

Milwaukee 2, Detroit 1 (1er 
. match)

Oakland 7, Toronto 5 
Boston 6, (Cleveland 4 

New York 5, Baltimore 3 
Californie à Chicago 

Kansas City au Minnesota 
Texas à Seattle 

Aujourd'hui
Oakland, Conroy (6-8) à To­

ronto, Stieb (14-11),
13 h 30

Boston, Hurst (11-10) à Cleve­
land, Sutcliffe (16-9),
14 h 05

Kansas City, Rasmussen (2-4) 
au Minnesota, Viola (7-12), 
14 h 15

Baltimore, G Davis (12-5) et 
Boddicker (12-7) à New 
York, Rawley (14-11) ef 
Montetusco (2-0), 17 h 30 

Detroit, Berenguer (7-4) a Mil­
waukee, Candiotti (4-0), 
20 h 30

Californie, Zahn (8-11) à Chi­
cago, Bannister (14-10), 
20 h 30

Texas, Smithson (8-13) à Seat­
tle, B Clark (6-7), 22 h 35

Les meneurs
(Parties d'hler non comprises) 

pb cs moy.
Boggs. Bos 503183 364
Carew, Cal 430152 353
Trammel, Det 419135 322
Moseby, Tor 490156 318
Simmons, Mil 513 163 318
Griffey, NY 378119 315
Whitaker, Det 549173 315
Bonnell, Tor 361 113 313
McRae, KC 515161 313
Cooper, Mil 565175 310

Circuits: Rice, Boston. 34, 
Kittle, Chicago, 32 

Points produits: Cooper, 
Milwaukee, 111, Rice, Boston, 
109

Buts volés: Henderson. Oa­
kland, 96, R Law, Chicago, 
67

Lanceurs: Haas, Milwaukee, 
12-3, 3 37, McGregor, Balti­
more, 17-5, 2 95, Righetti, New 
York, 14-5, 3 11 Heaton, Cle­
veland, 10-4, 3 42

LIGUE NATIONALE
Section Est

S P moy. dm.
PHILADELPHIE 72 67 518 —

MONTRÉAL............ .......................... 71 67 .514 Vi
ST LOUIS 71 68 511 1
PITTSBURGH 71 69 507 1 'h
CHICAGO 62 78 443 10’/z
NEW YORK 59 81 421 lO’/z

Section Ouest
LOS ANGELES 81 59 579 —

ATLANTA 79 61 564 2
HOUSTON 73 66 525 IVt
SAN DIEGO 70 72 493 12
SAN FRANCISCO 67 74 475 U'/z
CINCINNATI 64 78 451 18

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

BALTIMORE 82 55 599 —

NEW YORK 79 60 568 4
MILWAUKEE 79 61 564 4yz
DETROIT 78 62 557 5'/z
TORONTO 77 66 539 8
BOSTON 68 73 482 16
CLEVELAND 63 78 447 21

Section Ouest
CHICAGO 81 59 579 —
KANSAS CITY 66 73 475 14'/2
TEXAS 66 75 468 15'4
OAKLAND 67 76 469 15V4
CALIFORNIE 64 76 457 17
MINNESOTA 59 82 418 22 V4
SEATTLE 53 86 381 21'h

En jouant pratiquement 
un match sans faille, Navra­
tilova a en effet étalé sa 
grande classe face à un ad­
versaire dont elle avait tout 
heu de se méfier, puisque Sh­
river avait provoqué une 
énorme surprise en 1982 en 
l’éhmmant en quart-de-fmale 
de cette compétition.

« Je SUIS satisfaite de mon 
jeu Cette saison, je suis 
beaucoup mieux préparé 
mentalement et physique­
ment pour enlever finale­
ment rOpen américain », a 
confié Navratilova qui, avant 
d’attemdre pour la deuxième 
fois le stade de la finale (elle 
avait été battue en 1981 par 
Tracy Austin) n’a pas perdu 
un seul set en cmq parties, ne 
concédant même que 15 jeux 
à ses rivales

Evert-Lloyd, tenante du ti­
tre, s’est qualifiée pour la fi­
nale en battant en demi-fi- 
nale la Britannique Jo Dune 
(numéro 14) en deux man­
ches, 6-4, 6-4 •

En lever de rideau de la 
première demi-finale, les 
quelque 18,000 spectateurs 
ont assisté à la première fi­
nale des Internationaux, 
celle du double messieurs Là 
encore, aucune surprise, 
puisqu’elle a permis à la 
paire américaine Peter Fle- 
ming-John McEnroe de pren­
dre aisément la mesure de 
leurs compatriotes F’ritz 
Buehning-Van Winitsky en 
trois sets par 6-3,6-4,6-2 Le 
tout, vite et bien fait, en 87 
minutes. Pour F’ieming- 
McEnroe, incontestablement 
la meilleure paire de double

mondiale, ce succès consti­
tue le troisième titre des In­
ternationaux des États-Unis 
Ils avaient en effet enlevé le 
championnat de double en 
1979 et en 1981 

Demain, la finale du sim­
ple messieurs devrait logi­
quement opposer, sur le cen 
tral de Flushing Meadow, 
comme Tannée dernière, TA- 
méricain Jimmy Connors, te­
nant du titre, et le Tchécos­
lovaque Ivan Lendl 

Connors, 31 ans, numéro 
trois du tournoi, devrait nor­
malement vaincre aujour 
d’hui en demi-finale son com­
patriote Bill Scanlon Bien 
que celui-ci ait montré de 
formidables quahtés pour éh- 
miner le favori numéro un, 
TAméncain John McEnroe, 
Connors parait à Tabri d’une

mauvaise surprise Entre 
1976 et 1980, Connors a battu 
Scanlon cinq lois en cinq 
matches Depuis, les deux 
joueurs n’ont jamais eu Toc 
casion de se retrouver 

Dans l’autre demi-finale, 
Lendl, tête de série numéro 
deux, toujours à la recherche 
d’un titre majeur, rencon 
trera T Américain Jimmy 
Arias, numéro neuf, vain 
queur jeudi soir du Français 
Yannick Noah (numéro qua 
tre) après cinq sets superbes 
Les deux joueurs se sont ren 
contrés une seule fois C’était 
à Washington en 1982, sur 
terre battue, et Lendl Tavait 
emporté 6-3, 6-3 11 devrait 
confirmer ce succès sur le ci­
ment de Flushing Meadow 
grâce notamment à la puis 
sance de son coup droit

Le Manie peut-il surprendre 
le Cosmos à deux reprises?
par Francis Miilien

Le Manie a peut-être gagné par sur­
prise la bataille des planètes face au 
Cosmos de New York, mercredi soir, 
mais il devra remporter la bataille des 
tranchées, lundi, s’il n’entend pas re­
tourner dans Tantre cosmique pour une 
troisième rencontre

Ce fut tout un exploit de l’emporter à 
New York, mais comme le dit si bien la 
formule consacrée, le plus dur reste à 
faire

Remporter une victoire quand on n’a 
rien à perdre et tout à gagner est une 
chose, mais récidiver face à une équipe 
acculée au mur et faisant face à Téli- 
mination, c’est une autre chanson, sur­
tout quand Tadversau-e s’appelle le Cos­
mos de New York

Les hommes d’Andy Lynch le savent 
et après l’exultation du moment, tous 
sont revenus les pieds sur terre II n’en 
existe pas un pour penser que le billet 
pour les demi-finales est déjà dans leurs 
poches

Le Cosmos reste toujours cette puis­
sante équipe qui a marqué la Ligue 
nord-américaine de soccer depuis de 
nombreuses années. La victoire acquise 
lors du premier match de la série est 
aut ant à mettre au crédit d’une bonne 
performance des joueurs montréalais 
que sur le compte d’une bien piètre ex­
hibition de toute Téquijie nevjyorkaise

Surpris par la tactique utilisée par la 
troupe de Lynch et surtout par sa dis­
cipline à respecter un plan de jeu des­
siné à l’avance, Julio Mazzei, Tentraî- 
neur du Cosmos, va sûrement tenter 
d’innover comme s’il s’agissait d’une 
partie d’échecs.

Ses atouts sont nombreux. Ils se nom­
ment Franz Beckenbauer, Vladislav Bo-

gicevic, Roberto Cabanas et Giorgio 
Chmagha, entre autres, alors que le Ma­
nie, quand à lui ,base sa performance 
sur un jeu collectif fort cohérent qui 
semble le desservir à merveille

Derrière ce deuxième match se ca­
che également une deuxième bagarre, 
celle de la survie du Manie dans sa 
forme actuelle, et les joueurs donnent 
ainsi à leur public montréalais l’occa­
sion de venir une fois de plus exprimer 
son choix quant à la formule à adopter 
dans le futur

Il est certain que si le public a eu 
cette saison plusieurs raisons de bouder 
le club, il n’a plus maintenant, avec la 
possible qualification du Manie lors de 
la prochame rencontre au Stade, aucune 
raison de ne pas appuyer les joueurs 
Ceux-ci viennent de démontrer, contre 
vents et marées, que le Marne n’est pas 
mort, malgré les nombreux coups du 
sort, ces derniers mois.

Il faut également remarquer que Té- 
quipe qui a réalisé l’exploit de mercredi 
dernier était composée de sept joueurs 
nord-américains et d’un petit noyau 
d’excellents joueurs étrangers et spec- 
taculames, au surplus

Au moment où la LNAS étudie la pos­
sibilité d’orgamser un calendrier mixte 
où se rencontreraient les équipes pré­
sentes, plus quelques équipes europ^n- 
nes, la composition actuelle de Téquipe 
montréalaise paraît d’ailleurs idéale 
j)our ce genre de compétition

Une idée farfelue comme tant d’au­
tres, peut-on penser, mais il faut recon­
naître que ce sont les nombreuses op­
positions d’équipes de clubs européens, 
qui ont remis sur pied la plupart des ca­
lendriers de ligues commençant à bat­
tre de Taile dans cette partie du monde

tSIIICtlM»
Ligue Nord-Américaine

Mardi
(sénés 2 de 3)

Tulsa3, F Lauderdale 2 
Montréal 4, New York 2

Mercredi
Golden Bay 6, Chicago 1

Jeudi
Vancouver 1 Toronto 0

Aujourd’hui
Golden Bay à Chicago 
Tulsa a F Lauderdale

Lundi
New York à Montréal 
Vancouver à Toronto 

Le mercredi
14 septembre

F Lauderdale à Tulsa, 
SI nécessaire 

Montréal a New York, 
SI necessaire 

Chicago a Golden Bay, 
SI nécessaire 

Le jeudi
15 septembre 

Toronto à Vancouver,
SI nécessaire

Ligue Canadienne
Hier

Saskatchewan 29. Ottawa 28
Aujourd’hui

Montréal à Winnipeg 
Toronto à Vancouver

Dimanche
Hamilton a Edmonton

Ligue Nationale
Jeudi

San Francisco 48, 
Minnesota 17

Dimanche
Buffalo à Cincinnati 
Cleveland à Detroit 

Dallas à St Louis 
Denver à Baltimore 

Houston à Raiders LA 
N -Angleterre à Miami 
N -Orléans à Rams LA 

Giants NY à Atlanta 
Pittsburgh à Green Bay 

Seattle à Jets NY 
Tampa Bay à Chicago 

Washington à Philadelphie 
Lundi

San Diego à Kansas City

LIGUE CANADIENNE
Section Est
P) g P n PP PC pts

TORONTO 8 6 2 0 227 173 12
HAMILTON 8 4 4 0 225 216 8
OTTAWA 9 3 6 0 207 239 6
MONTREAL............... .... 8 1 7

SecUon Ouest
0 149 240 2

C -BRITANNIQUE 8 6 2 0 258 155 12
CALGARY 8 5 3 0 219 197 10
WINNIPEG 8 5 3 0 208 200 10
EDMONTON 8 4 4 0 203 170 8
SASKATCHEWAN 9 3 6 0 214 314 6

Hinault montera 
ses propres vélos

LE QUESS()Y(AP) — Bernard Hinault, qui vient de 
rompre son association avec Renault, a défim ses pro 
jets professionnels hier au cours d’une conférence de 
presse dans sa maison du Quessoy, une petite bourgade 
des côtes du Nord il sera le propre patron de son 
équipe et montera ses propres vélos.

Pour atteindre son objectif, il s’est associé Philippe 
Crépel, le directeur sportif que La Redoute vient de b- 
cencier et avec l’ancien champion espagnol Luis 
Ocana Le premier sera le manager et s’occupera um- 
quement des problèmes d’intendance. Le second sera 
l’entraîneur selon le mot de Bernard Hmault, car il n’est 
pas question d’avoir un directeur sportif tel qu’on le 
conçoit actuellement

« Je veux instaurer un dialogue permanent, a-t-il dé­
claré, et que l’entraîneur soit très proche des coureurs 
Il ne faut pas qu’il se disperse dans de multiples activi­
tés. »

Ce projet défini, il s’agit maintenant de trouver un 
commanditaire Bernard Hmault est confiant. Huit 
commanditâmes lui ont déjà fait des propositions. Deux 
d’Italie, Malvor, une marque de produits de beauté et 
Samson, le fabricant de glaces qui a jadis fait courir 
Francesco Moser; un de Belgique, Europ-Décor, deux 
d’Espagne, Ceka et Kelme, et trois de France. Auchan, 
Merbn et Michebn.

Il suppose que l’un d’eux se laissera convaincre 
Ajoutons pour conclure que le quadruple vamqueur du 
Tour de France reprendra son activité beaucoup plus 
tôt que prévu, fin octobre dans des cyclo-cross.

Par contre ü ne disputera aucune course de six jours, 
pas même celle de Pans.

nou gauche, au poste de vol­
tigeur de centre, une position 
qu’il n’occupera pas jusqu’à 
la fin de sa camère.

« Je ne peux me plaindre 
pour Tinstant parce que je 
SUIS encore en mesure d’évo­
luer au champ centre, mais 
je ternunerai vraisemblable­
ment ma carrière au pre­
mier but », a dit Dawson, qui 
a subi l’extraction d’une pe­
tite quantité d’eau au genou 
gauche, mercredi. Les mé­
decins ont dû procéder à une 
intervention chirurgicale au 
genou droit, au terme de la 
saison 1982, et Dawson devra 
se soumettre à une arthros­
copic au genou gauche cet hi­
ver

Ces multiples malaises 
sont causés par l’exigeant 
poste qu’occupe Dawson De 
par ses fonctions, il doit cou­
vrir une large surface de jeu 
et évoluer, plus souvent 
qu’autrement, sur des sur­
faces synthétiques, nette­
ment plus dures pour les 
jambes d’un athlète 11 re­
pousse toutefois Tidée de pa 
trouiller le champ gauche 
alors Que Tim Rames, lui, se­
rait délégué au centre. « Ce 
sera au centre ou au premier 
but », a-t-il répété avant le 
match ^

Dawson ne connaît cepen­
dant pas le moment ou le 
changement s’avérera néces­
saire « Le malaise est inter­
mittent Je dois me soumet­
tre à des extractions à raison 
de deux ou trois fois par an­
née parce que mon genou de­
vient rigide Je ressens alors 
une profonde douleur. »

Le vétéran de 29 ans se 
sent cependant frais comme 
une rose. « Je suis prêt en 
vue de cette fin de saison et 
de la course au champion­
nat »
Echos...Terry Francona a 
commencé hier un deuxième 
match d’affilée pour la pre­
mière fois depuis les 17 et 18 
août, à San Francisco.. Les 
droitiers Bill Gullickson (14- 
11) et Ed Lynch (9-9) seront 
les lanceurs partants, ce soir

Hlor
NfWVOKK s MONTKtAl 4 

ob P U |>p ob P et PP
3 111
4 0 0 0
3 0 0 1
4 0 0 0
3 10 0
4 110 
4 0 3 1 
0 0 0 0 
3 110 
10 0 0 
0 0 0 0 
10 11 
0 0 0 0 
10 0 0 
0 0 0 0 
10 0 0 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
10 0 0

33 4 6 4
NtwYorV 000 310 101— 5
Montrai 101 100 001— 4

Pproduit vidontui — K Heinoncbi (9)
E—Olivff Stovtf, iomtv, GCoder OJ—Mon- 

ItmI 1 Yori 10 MontrMi 6 3B—loi
nés, Froncono 3b— Strowbtfry IV—Rotnes (69), 
Wilson (44) S—e Smith

ML CS 9 NN U RI
Ntw Y«Hi
Seavef G,813 8136 4 4 3 4
Orosco S16 33 0 0 0 0 3

SSmilh P49 6138 4 4 3 4
Schlidi 33 I 0 0 0 1
James 3 1 I 0 3 S

API—Dowson pof Seover, Oquendo por 8 
Smith D-305 A-3S,600

Wilioncc 5 3 10 Rongt cg
érookt 3b 5 0 0 0 TnHo3b
KNrndt 1b 3 3 3 1 Dawton cc
Fottgr cg 5 0 11 Oliv«r Ib
Strwbf)/ cd 4 13 1 GCofttr r
Gtlti 3b 3 0 0 0 Wolloch 3b
Stoub h 10 0 0 Froncon cd
éoilor 3b 0 0 0 0 JWhrtta
Ortit r 4 0 3 1 Flynn oc
Ogutod oc 3 0 0 0 Crowly h
Soavtr1 3 0 0 1 A^ioir oc
OroKO 1 0 0 0 0 MKhh

litMe et
éSmtIhl
Schttdr i
Sltnboi h
Jomgt i
Shmtt H
Whifrdh

Totaux 36 5 10 5 Totaux

'■'■S; 15

où le foot est roi
Cette formule, proposée par Peter 

Bridgewater, président des Whitecaps 
de Vancouver, a déjà reçu Tappui du 
président de la Ligue nord-americame 
de soccer. Howard Samuels, ainsi que 
de la direction du Cosmos Elle permet­
trait, entre autres, au public de se ren­
dre compte de la valeur du soccer nord- 
américain et aux joueurs de se frotter à 
plusieurs styles de jeu

Au plus fort de la bataille, alors que le 
Manie surprend le Cosmos, que Golden 
Bay rosse Chicago ou que Tulsa peine 
pour battre Fort Lauderdale, voilà de 
quoi redonner des ardeurs nouvelles à 
tous et chacun

Mais prenons les choses une à la fois. 
Il importe maintenant que le Manie con­
firme les espoirs qu’il a lui-même al­
lumés dans le coeur des partisans mon­
tréalais.

Combien seront-ils’ C’est là une au­
tre question que Ton doit encore se po­
ser. Hier, tout semblait cependant indi­
quer que le record d’assistance de la 
saison — 15,158 personnes contre le Cos­
mos, le 6 août — sera largement dé­
passé

Il est vrai que voir le Manie éliminer 
le Cosmos de New York des séries de 
fin de saison en deux matchs, ce n’est 
pas monnaie courante et cela vaut le dé­
placement

P.S; Franz Mathieu a mérité hier la 
Coupe Laurentide 83 devant Briann 
Quinn et DWight Lodeweges Dale Mit­
chell a remporté la troisième et der­
nière tranche mais Mathieu a remporté 
les deux premières tranches Les deux 
joueurs ont par ailleurs reçu un un chè­
que de $ 1,000, hier midi, lors d’un dîner 
au restaurant Hélène de Champlain

■ Tremblay: trou d’un coup
LENNÜXVILLE - Yves Tremblay, du Club Royal 

Québec, a réussi un trou d’un coup en utilisant un fer 7 
au huitième trou, d’une distance de 150 verges, lors de 
la deuxième journée du Championnat Labatt Bleue des 
pêofessionnels qui s’est jioursuivi hier au Club de golf de 
Milby, à Lennoxville. Tremblay a réussi l’exploit pour 
la troisième fois de sa carrière, en compétition. Il a 
déià réussi des trous d’un coup à Toronto, Tan dernier, 
et a Boucherville, en 1974, alors qu’il était encore jumor.

Hier, Adrien Bigras a ramené une carte de 71, deux 
coups .sous ta normale, et il a rejoint Gilles Larochelle 
en tete, à 145, un coup sous la normale Carlo Blanchard 
et Jean-Louis Lamarre, le tenant du titre, suivent à 147 
coups Duke Doucet, Bruce McCarroll, Marcel Dion et 
Serge Thivierge totalisent quant à eux 148 coups avant 
d’entreprendre la ronde fmale, aujourd’hui. Un total de 
64 golfeurs poursuivent la compétition, 40 golfeurs 
n’ayant pu jouer 160 coups et moins pour éviter l’exclu­
sion

■ Delorme: tMs ans
— Le défenseur Gilbert Delorme, 21 ans, qui n’a man­

qué que deux matchs la saison dernière, a signé hier un 
nouveau contrat de trois ans, plus une année d’option, 
avec le Canadien La nouvelle a été annoncée par le di­
recteur général Serge Savard qui a aussi offert des con­
trats de trois ans à Keith Acton et de deux ans au défen­
seur Bill Root, plus une année d’option. Le Canadien a 
également cédé Taiber droit Ivan Joly aux Whalers de 
Hartiord en retour d’un choix de quatrième ronde Le 
gardien Richard Sévigny a par ailleurs refusé les offres 
du Canadien et il a choisi de jouer son option, cette sai­
son

A Québec, les Nordiques ont quant à eux annoncé que 
le défenseur Dave Pichette a signé un contrat de deux 
ans, plus une année d’option

■ Domination des Brabham
MONZA (AFP) — Les Brabham BMW du Brésilien 

Nelson Piquet et de TItalien Riccardo Patrese ont do­
miné la première séance d’essais officiels du Grand 
Prix d’Italie de Formule un, hier après-midi sur le cir­
cuit de Monza Cette dommation des Bcabham pourrait 
toutefois ne pas être aussi éclatante en course, demain, 
puisque les performances de Piquet et Patrese s’exph- 
quent par un dispositif d’aspersion d’eau sur les radia­
teurs destiné à refroidir Tair de suralimentation Un 
système qui ne peut être efficace que durant quelques 
tours seulement Pour leur part, René Arnoux et Pa­
trick Tambay (Ferrari), troisième et quatrième quaü- 
fiés, ne désespèrent pas d’obtenir une place en pre­
mière ligne sur la grille de départ, aujourd’hui, à l’oc­
casion des derniers essais
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L’arbitraire
Vous me donnerez vos votes et je vous 

donnerai un pont », disait M. Duplessis 
aux électeurs de son ♦'■mps, un pont, un 

hôpital, une école ou une université...Si le contrat 
était respecté, on gérait alors l’arbitraire. On finis­
sait toujours par trouver une rivière ou un champ 
pour y installer le monument et on v raccordait gé­
néralement les routes. Les ministères refaisaient 
leurs plans et coulaient le béton et l’argent là ou le 
chef et le peuple avaient scellé leur concertation. Le 
troc permit au régime de durer.

Mais ces moeurs ne sont plus avec nous, pensez- 
vous, le Québec ayant subi les révolutions succes­
sives que l’on sait. Aucun chef de gouvernement 
n’aurait recours à de tels procédés. D’ailleurs la ri­
gueur actuelle et la gentille concertation s’ajoutant 
au effets néfastes de l’odieux système, une telle mé­
thode ferait des malheurs pour qui oserait copier M. 
Duplessis.

Ce qu’aucun chef de gouvernement n’oserait faire 
ne lie pas nécessairement les ministres. Ainsi dans le 
cas de l’établissement de services universitaires à 
Ville Laval, M. Bernard Landry n’a pas craint d’em­
prunter à l’histoire. Le ministre du Commerce exté­
rieur a enjambé le conseil des ministres, son col­
lègue de l’Éducation, M. Laurin, la direction géné­
rale de renseignement supéneur du MEQ, le Conseil 
des universités, les universités et les centres de re­
cherche situés dans la grande région de Montréal 
Tous ces beaux esprits n’ont qu’à caler leur bonnet. 
Quand le ministre fait un triple saut, il s’inquiète as­
sez peu des « partenaires » selon l’expression consa­
crée dans la littérature des sommets. Encore une ex­
pression propre à l’Union nationale de la fin des an­
nées 50.

M. Landry n’a pas besoin d’eux pour planifier le 
développement de l’enseignement supérieur et de la 
recherche au Québec. Ils feront poinçonner leur je­
ton une autre fois. Le recteur de l’Université de 
Montréal, M. Paul Lacoste ne se trompait pas de dé­
cennie en dénonçant mercredi dernier le caractère 
inusité et inacceptable de l’annonce de ce projet, et 
l’arbitraire qui suinte d’une telle mentahté.

M. Lacoste aurait pu aller beaucoup plus loin et 
mettre en doute même la véracité du contenu du 
communiqué émis par le cabinet du ministre du 
Commerce extérieur le 17 juin dernier, pour annon­
cer la création de nouveaux services universitaires à 
Laval. On y évoque allègrement les discussions et les 
travaux menés depuis de nombreux mois en colla­
boration avec M. Laurin et les autorités de l’Univer­
sité du Québec. Mais au ministère de l’Éducation, on 
ne se reconnaît pas de paternité dans le projet. Il 
semble que le ministre de l’Éducation en ait une con­
naissance plutôt limitée et que le sous-ministre ait 
participé à une seule séance de travail avec les par­
rains du nouvel établissement. S’il en était autre­
ment, il faudrait alors demander des comptes aux 
patrons du MEQ qui auraient négligé de soumettre 
au Conseil des universités, comme la loi leur en fait 
l’obligation, le dossier de ce développement impor­
tant.

S’agissant de l’Université du Québec, il serait faux

de prétendre que l’établissement a mené depuis plu­
sieurs mois (avant le 17 juin) des travaux et des dis­
cussions sur la question que l’on sait. Certes son pré­
sident, M. Gilles Boulet, a brassé lui-même la sauce 
de M. Landry. Mais tout président qu’il soit, M. Bou­
let n’est pas l’Université du Québec. Ce n’est que 
deux semaines après l’annonce du décret Landry 
que l’Assemblée des gouverneurs de l’UQ a été saisie 
de la question et a consenti un mandat à M. Boulet, 
mandat qui a d’adleurs couvé dans le chapeau avant 
qu’on sorte le lapin. Les membres de l’Assemblée 
des gouverneurs de l’UQ, pour dire le moins, ont dis­
pose de peu de temps pour réfléchir à l’hypothèse 
que l’on cherchait a leur vendre. Huit d’entre eux 
seulement l’ont achetée en cette douce fin de juin, où 
le quorum s’amenuisait. Quelques semâmes plus tôt, 
les gouverneurs avaient reçu un dossier de planifi­
cation tnennal pour le développement du réseau. Au­
cune trace du projet d’ensei^ement umversitaire à 
Laval n’apparaît dans ce document.

L’arbitraire doit être désamorcé. La pohtique doit 
être bannie de la planification de l’enseignement et 
de la recherche universitaire. Le projet Landry-Bou­
let doit être abandonné. Faut-il oui ou non dévelop­
per des services umversitaires à Laval? La question 
est suffisamment importante pour qu’elle fasse l’ob­
jet d’un examen sérieux par les corps constitués à 
cette fin. Les groupes socio-économiques de l’île Jé­
sus pourront y faire valoir leurs arguments.

Il est cependant évident que la société québécoise 
ne dispose pas des ressources requises pour lancer 
de nouveaux établissements d’enseignement supé­
rieur, en supporter les charges administratives, les 
doter des installations de recherches requises et du 
personnel pour y dispenser des enseignements de 
quahté. L’arbitraire se conjuguerait rapidement à la 
médiocrité. Mais comme l’a démontré le recteur La­
coste, et comme le prouvent aussi certaines initia­
tives de rUQAM, il serait faux de prêter aux institu­
tions existantes une attitude passive smon une msen- 
sibiüté face aux besoms des cüentèles de Laval.

Les institutions existantes qui ont subi les foudres 
du mimstre de l’Éducation et la chirurgie du Conseil 
du trésor, et avec elles tous ceux qui s’inquiètent de 
l’avemr de l’enseignement supérieur et de la recher­
che chez nous, doivent dire tout haut ce qui se dit 
partout bien bas. L’affaire Landry illustre la tenta­
tion de l’arbitraire qui niche dans ce gouvernement. 
Elle trahit aussi l’espèce de désengagement du mi- 
mstre actuel de l’Éducation pour les dossiers de l’en­
seignement supérieur et de la recherche. Comment 
expliquer autrement son étrange silence dans ce dé­
bat qui le regarde au premier chef?

Le recteur de l’Umversité de Montréal a eu le cou­
rage de dire publiquement ce qui apparaît être l’in­
térêt conjugué de son institution et de la société. On 
doit souhaiter qu’après lui, d’autres acteurs brise­
ront le mur du silence si étanche dans ces milieux 
pour dénoncer la confusion des mandats et la plani­
fication occulte, ces deux sources de l’arbitraire.

— JEAN-LOUIS ROY

lise
bissonnette

Étranges retrouvailles
ÉTRANGES retrouvailles que celles 
auxquelles se livrent depuis mercredi 
dans la capitale espagnole les minis­
tres des Affaires étrangères des 35 
pays qui, il y a tout juste 10 ans, ou­
vraient ce qu’il est convenu d’appeler 
le « processus multilatéral » de la Con­
férence sur la sécurité et la coopéra­
tion en Europe et, il y a trois ans, qn- 
tamaient à Madrid une nouvelle phase 
du même processus, la plus pénible de 
toutes et dont le hasard a voulu qu’elle 
se termine au beau milieu d’un des 
plus graves incidents aériens de l’a- 
prè.s-guerre

Il est vrai que ces rendez-vous ont 
servi tout aussi bien à l’invective qu’à 
la négociation d’accords de coopéra­
tion Déjà au début de 1982, plusieurs 
des mêmes ministres s’étalent retrou­
vés à Madrid pour dénoncer le coup de 
force du général Jaruzelski en Polo­
gne La crise de l’Afghanistan a pesé 
de bout en bout sur les travaux. MM 
Gromyko et Shultz s’expliquent ce 
mercredi sur la destruction du Boeing 
sud-coréen au moment même où Mos­
cou vient d’admettre la paternité de la 
décision fatale Mais il est vrai que le 
forum de Madrid, tout autant que 
TON U et son Conseil de sécurité, est

destiné à servir d’exutoire à l’indigna- 
tion et de caisse de résonance pour les 
empoignades verbales

Mais le travail des diplomates par­
ticipant au dit « processus » ne s’arrête 
pas là. La lecture du document final 
de Madrid est instructive à plus d’un 
titre. D’une part, certains hommages à 
la détente, que les signataires se di­
sent décidés à transformer en « pro­
cessus tout à la fois effectif, continu, 
de plus en plus viable et global, de por­
tée universelle », apparaissent singu- 
hèrement dépassés à l’heure où le mot 
même de détente est généralement 
banni du vocabulaire occidental Plus 
dérisoire encore, après la destruction 
de l’avion civil coréen, le voeu que « le 
non-recours à la menace ou à l’emploi 
de la force soit strictement et effecti­
vement respecté».

Mais le texte contient aussi nombre 
de promesses qui valent d’être rele­
vées. Les citoyens des pays de l’Est 
qui attendent l’autorisation d’émigrer 
seront heureux d’apprendre qu’une ré­
ponse devra maintenant leur être don­
née dans un délai déterminé et qu’ils 
ne devront pas être sanctionnés pour 
leur démarche Les journahstes occi­
dentaux à Moscou apprendront avec 
intérêt que leur travail sera faciüté et.

plus encore, que leurs publications fe­
ront l’objet d’une diffusion « plus hbre 
et plus large »

Sans doute les intéressés seront-ils 
sceptiques sur la volonté des gouver­
nements concernés de respecter l’es­
prit et même parfois la lettre de ces 
engagements C’est amsi que le Monde 
s’est vu refuser il y a un an l’accrédi­
tation à Moscou du correspondant qu’il 
avait choisi Mais la pression qu’exer­
cent les documents de ce genre sur les 
gouvernements autoritaires n’est pas 
négligeable. Déjà la publication de 
l’Acte final d’Helsinki en 1975 avait 
renforcé les vents de hberté à l’Est.

La CSCE, c’est enfin un vaste calen­
drier de rencontres dans tous les do­
maines: des réunions qui vont com­
mencer dès cet automne sur les « me­
sures de confiance militaire » au ren­
dez-vous de Vienne, en 1986, pour un 
nouvel examen des « suites » de la con­
férence, en passant par des rencontres 
d’experts sur les droits de l’homme, la 
liste établie à Madrid est impression­
nante. Elle prouve au moins que, mal­
gré la tension et les désaccords, per­
sonne n’entend renoncer au « proces­
sus ».
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Un pari: Paris pas cher
Jean francoeur
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MON RÊVE décrocher un emploi de 
chroniqueur de tourisme dans un quo­
tidien prestigieux réservé à une chen- 
tèle très sélecte Je me spécialiserais 
dans les voyages pas cher.

Exemple a Pans pour $40 par 
jour ' Facile II suffit de savoir comp­
ter 20 dollars pour la chambre, je 
soustrais de 40, il reste 20 pour les re­
pas, les tickets de métro et le prix 
d’entrée à la porte des musées D’au­
tres combinaisons sont possibles 35 
dollars pour une chambre avec salle 
de bain, occupation double (cela se 
trouve en cherchant bien), restent 
cinq dollars pour manger, on fait Pa­
ns . à pied et on contemple le Lou­
vre de l’extérieur (déprimant') Pour 
les autres variantes (comme: cham­
bre à 40 dollars et vous apportez votre 
lunch), je vous laisse à les imaginer.

J’ai voulu pousser le système jus­
qu’à sa limite extrême mettre toutes 
mes économies dans l’achat d’un billet 
d’avion (aller seulement) et débar­
quer à Pans sans un rond Juste pour 
voir.

Dans mon scénario, la chance me 
sourit Dès l’arrivée, à la porte de l’aé^ 
rogare, une lim.ousine de grand luxe, 
sans chauffeur, portière ouverte, mo­
teur en marche J’y saute avec mon 
sac et démarre en trombe Derrière, 
un domestique en livrée s’agite sur le 
quai, hurlant — quelque chose du 
genre « Ben quoi 1 On arrive à Pans 
et on ne salue même pas les gens Ma­
lappris ! »

Je file droit à l’autoroute, mets le 
cap sur la tour Eiffel et fonce vers le 
centre-ville.

Mais une fois là, la voiture, moteur 
calé, s’est s’immobilisée juste au car­
refour des boulevards Raspail et 
Saint-Germain J’ai dû l’abandonner 
au milieu de la chaussée, après en 
avoir verrouillé les portières et jeté la 
clé à l’égout

L’effet a été prodigieux
De la terrasse d’une brasserie en 

face, j’ai observé le spectacle II en va­
lait la peine En un rien de temps, un 
embouteillage tel que la capitale fran­
çaise n’en a jamais vu Plus rien ne 
bougeait — de la place de la Concorde 
jusqu’à la tour Montparnasse et, 
d’ouest en est, depuis tes Invahdes jus­
qu’à la place du Québec Même la ca­
ravane de M Mauroy, qui de rilôtel 
Matignon se dirigeait vers le Pa’ ns- 
Bourbon, a été prise dans la souri­
cière Le coeur de la France avait 
cessé de battre.

Impavide, j’avalais tout à loisir un 
croque-monsieur et un verre de bière, 
en attendant de monter dans un bus 
qui réussit à se tirer de là Le chauf­
feur m’en fit descendre au premier ar­
rêt, prétextant que je n’avais ni titre 
de tran^rt m piécettes pour m’en of­
frir un. Cela m’etait égal le garçon de 
café, qui avait couru derrière, un pla­
teau d’une main et, de l’autre, l’addi­
tion que je n’avais pas réglée, finale­
ment de guerre lasse avait abandonné 
la course.

Cette nuit-là, je dormis près de la 
Seine sous le pont Alexandre III

Au petit matin, comme tous les Pa­
risiens, je passai chez le boulanger 
Juste le temps de subtiliser une ba­
guette et de fuir vers la station de mé­
tro la plus proche J’allais enjamber le 
tourniquet, lorsqu’une main se posa 
sur mon épaule «Deux mots, jeune 
homme...»

Et c’est ainsi que je sortis du métro, 
menottes aux poings, encadré par 
deux agents

La bonne étoile qui ne m’avait pas 
quitté jusque-là me valut d’être con­
duit, quai des Orfèvres, dans le bureau 
même qu’occupait autrefois le vieux 
commissaire Maigret le poêle y est 
toujours, même si on a installé le 
chauffage central, de même que l’hor­
loge de l’administration, et le petit pla­
card où Maigret dissimulait sa bou­
teille d’un excellent marc Tout a été 
conservé, comme au musée. Les mé­
thodes pohcières aussi 

Ainsi toute la nuit, l’interrogatoire 
s’est poursuivi. Les inspecteurs se re­
layaient en dévorant sous mon nez des 
plateaux entiers de sandwiches et de 
demis qu’un garçon montait de la 
brasserie Dauphine 

J’ai tout tenié pour ma défense. 
Lancé des noms de gens qui ont le 
bras long Yves Michaud, par exem­
ple J’ai dit qu’il sera bientôt rappelé 
au pays, nommé à la SAQ d’où il or­
ganisera le boycottage du cognac et 
du pineau des Charentes. Aucun effet 
Jacques-Yvan Morin qui s’évertue à 
nous obtenir la double citoyenneté, 
service militaire en prime Rien à 
faire J’ai parlé de Bernard Landry 
(Bernard qui ’ ont-ils demandé)

J’ai tenu 27 heures, puis j’ai craqué. 
Ils m’ont eu « à la chansonnette » J’ai 
« mangé le morceau », comme Us di­
sent.

Il ne restait plus à la police qu’à me 
refouler Et à M. Mitterrand d’ajouter 
mon nom à la liste de 25,000 terroristes 
internationaux qu’il a fait dresser de­
puis son accession à l’Élysée. On m’a 
escorté jusqu’à Roissy-en-France et 
mis à bord du premier vol à destina­
tion de Montreal à leurs frais. 

J’avais gagné mon pan

Il y a dix jours que la chasse sovié­
tique a tiré, et que 269 citoyens du 
« monde libre » ont trouvé la mort 

dans cet acte de guerre. Une soixan­
taine des victimes étaient de la puis­
sance la plus ennemie de l’URSS, la 
mieux armée, plusieurs fois surarmée 
en fait, pour répliquer. Ses missiles 
sont restés dans leurs silos, ses géné­
raux derrière leurs bureaux, ses chas­
seurs dans leur espace aérien. À toute 
la quincaillerie militaire qu’il aime 
tant acheter, le président américain a 
dû préférer les représailles psycholo­
giques, du torrent d’indignation de la 
presse mondiale à la fermeture des 
bureaux d’Aeroflot qui ne volait déjà 
plus aux USA. Ami et alhé, le Canada a 
les moyens d’aller un peu plus loin- il 
coupe le tourisme vers l’URSS à partm 
de Mirabel, et prive ses petits enfants, 
à la guerre comme à la guerre, des 
acrobaties du cirque de Moscou. Ce 
n’est pas demain que les Moscovites 
vont prendre, de crainte de rétorsion, 
le chemin de leurs abris anti-nucléai- 
res

h^n 1914, il a suffi que tombe une 
seule tête, celle de l’archiduc d’Autri­
che François-Ferdinand pour que s’en­
flamment définitivement les tensions 
accumulées en Europe, et que s’en­
clenche la Première guerre mondiale 
qui ne s’est terminée, au fond, qu’avec 
la Deuxième. Aujourd’hui, froide, gla­
cée, brutale même, devant ces 269 
morts, la paix entre grandes puussan- 
ces semble devoir rester la paix 

Tant pour les pacifistes que pour les 
faucons, cet explosif incident qui ne 
détone pourtant pas, devrait être un 
choc pour les idées reçues, les credos 
trop parfaits Pour toutes les généra­
tions, dont la mienne, qui sont dites de 
l’après-guerre et qui la connaissent 
plutôt d’à côté, par des massacres sur 
écrans de télévision, c’est aussi l’oc­
casion de frôler de plus près certains 
paradoxes, d’accepter au moins de les 
voir.

La réaction des pacifistes à cette af­
faire est curieuse et aveugle. Le quo­
tidien Le Monde rapportait cette se­
maine avoir envoyé un journaliste sur 
les lieux d’une manifestation anti-nu- 
cléaire en préparation, pour recueillir 
des réactions a l’affaire du Boemg sud- 
coréen. Il fallut d’abord que le scribe 
convainque ses mterlocuteurs de l’im­
portance de l’incident. Puis vint le 
credo: tout cela prouve bien qu’il faut 
désarmer, puisque les tensions ont at­
teint un tel point de nervosité meur­
trière. La prochaine gâchette sur la­
quelle pèsera un exécutant pourrait 
bien détruire la planète, aussi facile­
ment, automatiquement, qu’elle vient 
de le faire d’un avion civil en croisière 
de nuit.

Tout cela est juste. Mais le raison­
nement pourrait bifurquer. Pourquoi

L’ombre des 
mégatonnes
personne, à Washington ou à Moscou, 
n’a appuyé sur la prochaine gâchette’’ 
Parce qu’elle détruirait la planète et 
que la politique de la peur, celle qui 
fait réagir ùne chasse soviétique pa­
ranoïaque, est aussi celle qui retient 
les puissants de commettre l’irrépa­
rable. Aussi cruel que cela paraisse, 
les 269 victimes de la guerre froide 
sont aussi un témoignage de la sohdité 
d’une paix qui a maintenant 38 ans, et 
qu’on ne voit pas parce qu’elle se ca­
che, selon l’expression énervante, « à 
l’ombre des mégatonnes » Elle serait 
tellement plus belle, la paix, si tous les 
hommes vivaient d’amour, si les 
avions civils étaient seuls au monde, si 
les armées travaillaient aux champs à 
nourrir les plus démunis. Mais nous 
n’avons qu’une paix sous la terreur et 
la laideur du nucléaire. Et c’est quand 
les petites puissances ne disposent pas 
de cette arme finale — l’Iran et l’Irak, 
Israel et ses voisins arabes — que les 
représaüles accumulent les victimes à 
rmfini À moins de rayer tous les fusils 
de la surface du globe, désarmer, ce 
serait aujourd’hui revemr à la guerre 
conventionnelle, celle que Beyrouth 
étale tous les soirs sous nos yeux qui 
ne voient plus, celle qui tue les masses 
à petit feu, et qui semble éternelle

Se situer, dans ce monde réel, ce 
n’est jamais choisir entre le mal et le 
bien, comme on aimerait tant Mais 
entre un mal et un autre mal. Per­
sonne ne dit que c’est facile, ou agréa­
ble, ou simple.

Ce l’est encore moins quand ceux 
qui ont bâti cette « dissuasion », qui la 
défendent, ont toujours l’air de ne rê­
ver que de menacer la paix Et que 
leur donner partiellement raison fait 
leur jeu. Il fallait voir le président des 
États-Unis, mardi soir sur tous les 
grands réseaux améncams, tirer théâ­
tralement parti des morts de la Ko­
rean Airlines, pour réclamer l’accrois­
sement des budgets de défense. Pour 
poursuivre, en somme, l’escalade dé­
sormais absurde qui ne fait le profit 
que d’un complexe militaro-industriel 
qui n’aura jamais assez de sa ponction 
des fonds publics. C’est une chose, en 
effet, de reconnaître que la stratégie 
de la dissuasion obtient les résultats 
escomptés, c’en est une toute autre 
que de vouloir la pousser bien au delà 
de son potentiel destructeur actuel et 
que d’exacerber soi-même la tension 
^ur y arriver

L’écoutant, parler fort et jouer le 
shérif de l’Ouest, on pouvait presque

palper le danger que ce type de leader 
pré^nte lui-même, la confusion entre­
tenue entre la fermeté et l’agressivité 
Pourquoi l’opinion préfère-t-elle ce ton 
à celui de son prédécesseur, Jimmy 
Carter? C’est peut-être l’une des me­
sures de la paranoïa dans laquelle l’A­
mérique vit elle-même, tout en 
croyant que seul le peuple soviétique 
en souffre vraiment. Car enfin, les dé­
cisions finales sont les mêmes. À lire 
la presse américaine louanger en 
choeur, le lendemain, la modération 
des sanctions, je me rappelais le sort 
tout autre qu’elle réservait à M. Car­
ter, durant la longue année de l’affaire 
des otages américains en Iran On le 
bombardait de conseils, il fallait agir, 
riposter, sanctionner, couper tous les 
ponts, affamer l’Iran ou même, sug- 
gérait-on dans les rangs républicains, 
envahir Téhéran. Or la seule solution 
raisonnable, si on voulait revoir ces 
otages vivants, était évidemment de 
temporiser, de garder les canaux di­
plomatiques ouverts, et de jouer sur 
l’indignation de l’opinion mondiale. 
Exactement ce que fait M. Reagan au­
jourd’hui, parce qu’il n’a pas le choix, 
mais en sonnant de la trompette pour 
faire croire qu’il n’hésiterait pas, lui, à 
faire tomber les murs de Jéricho Et 
on l’applaudit au lieu de le traiter, 
comme l’ancien président, de chiffe 
molle. On ne saurait mieux illustrer le 
pouvoir terrible de l’image, dans le 
leadership politique

C’est ce style provocateur, tout 
comme la brutahte aveugle d’un poste 
de commandement soviétique, qui 
maintiennent les tensions à leur ni­
veau, et qu’on devrait rejeter à l’Ouest 
SI l’on espère qu’un jour la peur pa- 
mque baisse à l’Est Ce ne sont pas des 
objectifs simples, m aussi enthousias­
mants que les sit-in contre « la» 
bombe, pour un mouvement pacifiste, 
mais il faudrait commencer par là. Un 
combat constant pour une sorte d’a­
doucissement des valeurs, pour l’élec­
tion de femmes et d’hommes que n’ha- 
bite pas l’esprit de domination, qui ne 
craignent pas de passer pour des fem­
melettes en cherchant d’abord et 
avant tout la détente (ce mot devenu 
tabou à Washington), en refusant de 
teinter la fermeté de caporalisme 
pour avoir l’air de mieux nous « pro­
téger ».

Il est douteux que disparaisse ja­
mais l’équilibre de la peur, comme 
condition de la paix. Mais qu’arrivent 
au pouvoir des gens qui ne pensent 
plus que, pour mamtemr cet équihbre, 
il faut aussi nourrir constamment la 
peur, et peut-être que les innocents se­
ront moins souvent victimes de la vio­
lence-réflexe, qui tme avant de parler, 
de savoir, de comprendre. L’Améri­
que, quand elle laisse cours comme 
maintenant à son goût des aboyeurs, 
en est certamement comphce.

Une université à Laval?
PAUL LACOSTE

Extraits d’un mémoire au ministre 
de l'Éducation du Québec rendu 
public jeudi par le recteur de 
l'Université de Montréal
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AU DÉBUT du mois de juillet der­
nier, des organes de presse infor­
maient la population qu’un Service 
universitaire d’enseignement et de 
recherche serait mis sur pied à Ville 
de Laval dès l’automne 1983 Ces or­
ganes de presse se référaient, en 
l’occurrence, à un communiqué de 
presse émanant du cabinet du mmis- 
tre du Commerce extérieur, rendu 
pubhc le 17 juin 1983 Le 8 juillet 1983, 
la direction de l’Université de 
Montréal faisait savoir qu’elle avait 
Tintention de réagir de façon plus 
précise à l’annonce d’un tel projet, ce 
qu’elle fait par le présent mémoire.

Le communiqué de presse annon­
çait « que le projet de doter Ville de 
Laval d’un Service universitaire 
d’enseignement et de recherche est 
en voie d’aboutissement et qu’il de­
vrait se concrétiser dès l’automne 
1983 » Le mmistre du Commerce ex­
térieur y confirmait que l’aboutiss- 
sement d’un tel projet résultait de 
discussions et de travaux de concer­
tation qu’il menait depuis de nom­
breux mois, en collaboration avec 
son collègue, le ministre de l’Éduca­
tion, et les autorités de l’Université 
du Québec, et sè concrétiserait par 
l’implantation à Ville de Laval d’ac­
tivités majeures de recherche et 
d’enseignement supéneur. L’Umver- 
sité du Québec était invitée à donner 
priorité à l’étude et à la mise en oeu­
vre de ce projet

Les seules indications fourmes sur 
les champs d’enseignement et de re­
cherche évoquent « trois hypothèses 
de programmes clés: un important 
campus de sciences de la santé, un 
vaste programme des sciences et de 
la technologie concentré dans les do­
maines de la technologie informati­
que, de la technolome biologique, des 
sciences de l’ingénieur et, finale­
ment, un programme de sciences 
économiques et administratives 
orienté vers le développement régio­
nal, tant au plan industriel qu’agri­
cole» Le communiqué du ministre 
affirme, en terminant, que « les pro­
grammes du Service umversitaire de 
Ville de Laval seront soit nouveaux, 
soit complémentaires de ceux déjà 
offerts dans les autres universités 
québécoises Dans certains cas, ils 
ouvriront de nombreux débouchés 
dans des programmes contingentés 
dans d’autres imiversités».

Vous nous permettrez tout d’abord 
d’exprimer notre étonnement et no­
tre incrédulité devant la façon inu­
sitée et, à notre avis, inacceptable 
dont un projet d’une telle envergure 
a été dévoilé Notre étonnement et 
notre incrédulité proviennent de ce

que nous avions compris du message 
que le ministre de l’Education, pre­
mier responsable gouvernemental 
en matière d’enseignement supé­
rieur, avait livré aux universitaires 
dans le discours qu’il prononçait à 
rUmversité de Montréal, le 3 février 
1981.

Nous avions compris, entre autres 
choses, que les temps étaient à la ri­
gueur — tout un train de mesures 
plus rigoureuses les unes que les au­
tres est venu confirmer que nous 
avions bien compris. Nous avions 
aussi compris que le ministre de TÉ- 
ducation reconnaissait le bien-fondé 
des mécanismes d’évaluation et de 
concertation mis en place, à la suite 
de beaucoup d’efforts et d’une expé­
rience déjà longue, avec l’accord des 
universités, du Conseil des univer­
sités et du mimstère de l’Éducation. 
Nous avions compris, enfin, que le 
mmistre de l’Éducation estimait que 
la région métropolitaine comportait 
déjà un large éventail de program­
mes d’enseignement universitaire et 
qu’il proposait comme objectifs à 
poursuivre « l’harmonisation de la 
programmation, l’intégration ou la 
mise en commun de certains servi­
ces, le partage des aires de dévelop­
pement », de même que « la coopé­
ration des deux réseaux liguisti- 
ques»

L’annonce mopinée d’un projet ap­
paremment déjà avancé de création 
d’un nouveau Service universitaire 
d’enseignement et de recherche par 
le cabinet du mimstre du Commerce 
extérieur, nous paraît heurter de 
front et contredire l’analyse de la si­
tuation et tes déclarations du minis­
tre de l’Éducation. Il appert soudain 
que les ressources hier encore trop 
rares, existeraient pour mettre sur 
pied à grands frais et dans un délai 
très court de nouvelles « activités 
majeures de recherche et d’ensei­
gnement supérieur » dans la région 
métropolitaine, un important cam­
pus des sciences de la santé, un vaste 
programme des sciences économi­
ques et administratives...

À lire le communiqué, toutes les 
décisions semblent déjà prises, 
avant même que les organismes 
compétents en matière d’évaluation 
de la quahté et de l’opportumté d’im­
plantation de nouveaux programmes 
n’en aient été saisis Alors que la 
moindre imtiative innovatnce d’une 
umversité déjà bien étabhe est ütté- 
ralement scrutée à la loupe par plu­
sieurs organismes internes et exter­
nes, alors que les explications les 
plus circonstanciées et les garanties 
les plus ngoureuss doivent être four­
nies à la satisfaction de nombreux 
examinateurs légitimement exi­
geants, avant que le miiustre de TÉ- 
ducation n’envisage d’allouer quel­
que ressource supplémentaire, il 
semble dans le cas présent que rien 
de tout ceci ne soit requis Ainsi se 
trouvent allègrement contournés les 
principaux moyens d’évaluation, de 
concertation et de contrôle, pourtant 
SI laborieusement mis en place.

Enfin, compte tenu du nombre et 
de la diversité des programmes d’en­
seignement supérieur dans la région 
métropohtame, compte tenu aussi de 
l’importance et de l’ampleur des pro­
grammes envisagés pour le nouveau 
Service universitaire, vous compren­
drez notre scepticisme devant l’affir­
mation que « les programmes du Ser­
vice universitaire de Ville de Laval 
seront soit nouveaux, soit complé­
mentaires de ceux déjà offerts dans 
les autres universités québécoises » 
et que « dans certains cas, ils ouvri­
ront de nombreux débouchés dans 
des programmes contingentés dans 
d’autres universités».

Laconique, le communiqué de 
presse émis par le cabinet du mims- 
tre du Commerce extérieur pointe 
« trois hypothèses de programmes 
clés » qui, toutes, concernent des 
champs d’enseignement et de re­
cherche dans lesquels les universités 
de la région métropolitaine, et TU- 
mversite de Montréal en particulier, 
sont déjà fortement engagées et où 
elles s’efforcent d’établir, au milieu 
de difficultés et d’obstacles de toutes 
sortes, les bases d’une concertation 
et d’une collaboration plus étroite.

Si la façon habituelle d’évaluer les 
projets de nouveaux programmes 
est respectée, les prétentions à la 
nouveauté, à la complémentarité ou 
à une accessibilité accrue des pro­
grammes clés du nouveau Service 
umversitaire devront être rigoureu­
sement confrontées avec les pro­
grammes en vigueur. Nous comp 
tons qu’un tel examen critique sera 
fait et nous entendons bien y parti­
ciper activement en portant, au be­
soin, à la connaissance des organis­
mes concernés les données qui per­
mettent de juger de la nouveauté. Se 
la complémentarité et de l’accessi- 
bihté des programmes envisagés par 
rapport à ceux qui existent déjà, no­
tamment, à l’Université de Montréal.
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Bombardier 
a-t-il vraiment besoin 
d’un métro 
de $600 millions?

^1'
li ^TT

ANDRÉ BOURDEAU

Ces lignes sont extraites d'une prise 
de position rendue publique par le 
député de Laporte et porte-parole de 
^'opposition à l'Assemblée nationale 
èn matière de transport. Dans la 
partie de son analyse que nous 
avons élaguée. M. Bourdeau remet 
én question l'évaluation faite par le 
ÇOTREM des coûts de construction 
du métro de surface projeté (ligne 6).

L’aménagement du transport en 
commun dans le nord-est de l’tle de 
Montréal, donne lieu à un débat 

majeur au Québec. Ce débat est essen­
tiellement centré sur un choix, qui op­
pose la plupart des autorités politiques 
locales au ministère des Transports du 
Québec et à son organisme montréalais, 
le COTREM. Les parties en cause ont 
fournis et critique plusieurs plans d’a­
ménagement pour finalement faire res- 
fortir deux options.
■ Le COTREM propose la construction 
d’un métro de surface, la ligne 6, qui re­
lierait Ville Saint-Laurent à Pointe-aux- 
ïrembles, en empruntant une emprise 
ferroviaire existante du CN. De plus, la 
construction du métro souterrain pré­
vue de Notre-Dame-de-Grâce à Anjou 
serait interrompue au quartier Saint- 
Michel.
- Les autorités locales favorisent plutôt 
la poursuite du métro souterrain jus­
qu’aux Galeries d’Anjou, avec la possi­
bilité d’un embranchement vers Mont­
réal-Nord. Saint-Léonard, sous cette 
deuxième option, serait desservie par 
les deux embranchements.

Ce débat comporte des enjeux impor­
tants à plusieurs égards. Première­
ment, le nord-est de l’île doit être adé­
quatement desservi par le réseau de 
transport en commun, au même titre 
que le reste du territoire de la CUM. 
Deuxièmement, plusieurs centaines de 
millions de dollars d’immobilisation 
sont en cause. Finalement, un élément 
important de stratégie industrielle, le 
développement d’une expertise québé­
coise internationalement reconnue dans 
la construction d’équipement de trans­
port, justifie l’implication du gouver­
nement du Québec dans le dossier.

l

Le défi technologique — Le Québec 
en effet a la possibilité de devenir le 
plus important centre nord-américain 
de fabrication de matériel de transport 
sur rails. L’expérience solide acquise 
dans la construction du métro de Mont­
réal a donné l’expertise nécessaire à 
l’industrie québécoise pour compétition- 
ner sur le marché nord-américain. En 
effet, suite au contrat de voitures du 
métro de Montréal, Bombardier obtint 
un contrat de fabrication de 180 voitures 
au Mexique, d’une valeur de $400 mil­
lions avec un contenu québécois de 
80 %. Par la suite, Bombardier reçut 
d’importants contrats à New York et à 
Portland en Oregon. Bombardier est de­
venu le plus gros exportateur canadien 
de produits manufacturiers et un des 
trois plus importants fabricants de ma­
tériel de transport en commun en Amé­
rique du Nord. Le défi industriel du Qué­
bec est de maximiser la pénétration po­
tentielle de Québécois sur les marchés 
internationaux de l’équipement de 
transport en commun, et en particulier 
celle de sous-,traitants qui emprunte­
raient, en quelque sorte, le véhicule 
« Bombardier » pour pénétrer ces mar­
chés. Soixante pour cent du contenu 
d’un contrat est fabriqué par des sous- 
traitants qui pourraient être québécois.

Pour s’assurer d’une position straté­
gique continue dans le marché nord- 
américain, il est important d’élargir le 
champ d’activité de l’industrie québé­
coise en matière d’équipement de trans­
port en commun. Montréal est reconnu 
pour son métro sur pneumatique. Tou­
tefois, le métro sur roues de fer repré­
sente un marché beaucoup plus impor­
tant. L’octroi à Bombardièr et à ses 
sous-traitants québécois d’un contrat de 
voitures de metro sur fer à Montréal, 
leur permettrait de faire la démonstra­
tion de leur capacité technologique et 
accroîtrait grandement leur potentiel 
de pénétration des marchés étrangers. 
D’où l’importance statégique que le gou­
vernement du Québec accorde à la ligne 
de métro 6 qui serait un métro sur roues 
de fer et qui permettrait de faire la dé­
monstration de l’expertise technologi­
que de nos fabricants. C’est cette raison 
qui a été invoquée par le gouvernement 
du Québec pour presser les municipa­
lités d’endosser cette option.

Une solution moins coûteuse — Deux 
objectifs sont donc visés par les parties 
dans ce débat: desservir adéquatement 
le nord-est de l’ile et permettre l’accré­
ditation de la technologie québécoise 
pour la fabrication de systèmes de mé­
tro-fer. Le projet favorisé par les auto­

rités locales — le métro souterrain jus­
qu’aux Galeries d’Anjou avec un em­
branchement vers Montréal-Nord — sa­
tisfait le premier objectif. Il en coûte­
rait, en dollars 1983, environ $272 mil­
lions, un estimé relativement fiable. Les 
coûts de construction du métro souter­
rain de Montréal sont bien connus et ils 
sont stables. La qualité du roc et l’ex­
périence acquise font de notre métro 
souterrain, et plus spécifiquement de 
ses additions, le métro souterrain dont 
les coûts de construction sont les plus 
bas au monde et les plus prévisibles. En 
fait, les coûts de construction du métro 
de Montréal se comparent aux coûts de 
la plupart des métros de surface actuel­
lement en construction au monde. Il n’y 
a donc plus de surprise dans cette pre­
mière option. La population locale sem­
ble favoriser cette solution à celle du 
projet de COTREM. Le métro souter­
rain va chercher le gens là où ils demeu­
rent. C’est un parachèvement logique 
du système actuel.
, Reste le second objectif, la démons­

tration de la technologie québécoise 
pour le métro sur roues de fer. Point 
n’est besoin à cet égard d’un projet mé­
galomane dont le coût devrait s’élever à 
$600 millions (au lieu des $350 que pré­
voit le COTREM). En 1981, le gouver­

nement du Québec signait avec le gou­
vernement fédéral une entente sur la 
modernisation des trains de banlieue. 
La principale ligne concernée, la ligne 3, 
part de la gare centrale et se dirige via 
le tunnel sous le Mont-Royal, à Outre­
mont, Ville-Mont-Royal, ViÙe-Salnt-Lau- 
rent et par la suite dans le West Island 
vers Deux-Montagnes. Cette ligne élec­
trifiée est en fait un métro de surface 
qui fonctionne avec un équipement vé­
tuste. *

Pour une somme de $20 millions, on 
pourrait changer tout l’équipement rou­
lant. Bombardier pourrait mettre en 
service, en moins de deux ans, des voi­
tures de métïo-fer construites au Qué­
bec et où participeraient les sous-trai­
tants québécois, ce qui permettrait d’en 
faire la démonstration technologique. 
De plus, pour un montant global de l'or­
dre de $50 à $70 millions, on pourrait mo­
derniser l’ensemble de la ligne, entre 
autres: réaménager les stations, mo­
derniser le système d’électrification, 
améliorer le lit sur lequel les rames re­
posent et réparer ou construire quel­
ques viaducs. On aurait alors un sys­
tème tout aussi moderne que le projet 
de $600 millions du COTREM et beau­
coup plus utile puisqu’il est plus acha­
landé. Deux derniers avantages à sou­
ligner. D’une part, il reste $25 millions 
de fonds fédéraux sur lesquels Québec 
pourrait compter. D’autre part, les pre­
mières rames pourraient rouler en 1985, 
deux ans, sinon plus, avant celles du mé­
tro du COTREM.

Évidemment, il y a encore des points 
à éclaircir et c’est là-dessus que le dé­
bat public devrait porter. Par exemple, 
devi'ions-nous construire une station in­
termodale à Vincent-d’Indy pour faire 
le transfert avec la novuelle Ûgne 5 est- 
ouest du métro souterrain et mettre l’U­
niversité de Montréal et son centre

sportif à cinq minutes du centre-ville 
De même la population du West Island 
préférerait-elle, au-delà de Ville-Saint- 
Laurent, un tracé « alternatif » plus au 
sud que le tracé actuel de la ligne de 
chemin de fer (dans l’emprise d'une li- 
pie de l’Hydro-Québec) ? Ce sont de tel­
les questions sur lesquelles on devrait 
s’attarder.

Vite et correctement — On doit sou­
tenir le développement de l’Industrie 
québécoise d’équipement de tran.sport 
sur rails. Nous avons une occasion uni­
que de consolider l’avance de Bombar­
dier dans ce secteur et d’amener un 
grand nombre de sous-traitants à y par­
ticiper. Pour ce faire, il faut agir vite et 
correctement.

La ligne 3 nous offre la possibilité de 
développer la technologie du métro-fer 
tout en laissant au gouvernement fé­
déral le soin de ramasser une bonne 
partie de la facture. L’option privilégiée 
par les milieux montréalais du trans­
port en commun est relativement moins 
dispendieuse et de loin préférable sur le 
plan du service à la population. Son pre­
mier volet résout, sans risque financier, 
les problèmes de transport du nord-est 
de nie. Son second volet permet à l’in­
dustrie québécoise de s’attaquer à la 
technologie du métro-fer, et ce très ra­
pidement. Sa supériorité est indéniable 
et son choix, une affaire de gros bon 
sens.

Néanmoins, il y a lieu d’avoir certai­
nes appréhensions. Il faut se rappeler 
que le ministre des Transports du Qué­
bec, M. Michel Clair, aura réussi à en­
gouffrer une centaine de millions dans 
Quebecair sans un seul vote de l’Assem­
blée nationale, ni sans véritable débat 
public. Il pourrait être tenté de réci­
diver et cette fois-ci se payer un train 
électrique de $600 millions dans le nord- 
est de Vile de Montréal.

La régionalisation: une vision municipale
FRANCIS DUFOUR

Extraits de l'allocution prononcée 
hier à Montréal par le président de 
‘.l'Union des municipalités du Québec 
à l'ouverture du colloque provincial 
de cet organisme sur le livre blanc:
« Le choix des régions »

NOUS nous attelons à une tâche ca­
pitale: élaborer une position mu­
nicipale sur un vaste projet gou­

vernemental visant à créer un terrain 
propice au développement des ré­
gions ... par les régions.

■ Il est évident que le document dans 
lequel le gouvernement révèle ses in­
tentions — le Livre blanc intitulé « Le 
•choix des régions » — constitue beau­
coup plus qu’une tentative de jeter les 
bases d’un nouveau dynamisme régio­
nal. Car, pour atteindre ses objectifs de 
développement régional, le législateur 

.propose toute une série de mesures dé­
partageant les responsabilités entre les 

■ divers intervenants régionaux. Et 
même si, dans le document ministérieL 

•la décentralisation fait figure de moyen 
, permettant d’atteindre la régionalisa­
tion, il n’en demeure pas moins que nous 

, avons enfin en mains une première ver- 
‘sion de ce que pourrait être, dans Tave- 
<nir, un Québec décentralisé.

Car « Le choix des régions », c’est une 
I pièce majeure dans la démarche pour­
suivie par Québec depuis près de cinq 

■ ans, depuis en fait le sommet Québec- 
municipalités tenu en 1978, et qui a ou­
vert la voie à des législations telles que 
la loi sur la démocratie municipale, la 
réforme de la fiscalité, sans oublier la 
loi 125 sur l’aménagement et l’urba­
nisme. «

La carte que le gouvernement vient 
de mettre suf la table n’est donc pas iso- 

• lée, il ne s’agit pas d’un projet sectoriel, 
mais bien d’un « jeu » bien structuré.

Les Jalons
d'un Québec remodelé
Cette carte c’est d’ailleurs, à mon 

sens, une « carte-ma îtresse » : elle pose

les jalons d’un Québec remodelé, sug­
gère la création de nouvelles instances 
régionales, ainsi qu’un réaménagement 
des instances existantes, définit de nou­
velles responsabilités et propose des 
moyens financiers pour les assumer. 
Même si, jusqu’à présent, l’ensemble du 
projet n’a soulevé que peu de passions, 
même si les médias se sont faits plutôt 
discrets à ce sujet, il s’agit néanmoins 
d’un élément au moins aussi important, 
et peut-être même plus, que la loi 125. 
Car si la loi 125 a créé les municipalités 
régionales de comté, « Le choix des ré­
gions » consacre celles-ci comme pivot 
du développement régional, et fait lar­
gement déborder leur champ d’action 
au-delà des limites prévues initiale­
ment.

Même si elles sont en apparence ab­
sentes du Livre blanc sur le dévelop­
pement régional, et c’est d’ailleurs fort 
regrettable, les municipalités sont tou­
chées au premier chef par cet impor­
tant projet de réforme. En tant que pre­
mières instances politiques immédia­
tement à la portée des citoyens, elles 
sont donc pleinement justifiées de pré­
ciser concrètement leur propre vision 
de ce nouvel ordre politique qui risque 
de modifier en profondeur leur voca­
tion.

Nous avons donc un mot à dire dans 
le débat. D’ailleurs, même en faisant 
abstraction de tout le volet « décentra­
lisation », les municipalités sont de toute 
évidence touchées par tout ce qui a trait 
au développement, qu’il s’agisse de dé­
veloppement économique, social ou cul­
turel. En ce domaine, elles sont, en quel­
que sorte, sur la ligne de feu...

Les élus locaux disposent en effet 
d’une bonne expertise en matière de dé­
veloppement. Par ailleurs, il est évident 
qu’ils ne peuvent en aucun cas s’opposer 
au développement régional, ce serait 
nier les acquis de nombreuses expérien­
ces menées, dans le passé, de façon 
spontanée et à l’extérieur des struc­
tures gouvernementales dans différents 
coins du Québec. Après tout, il est évi­
dent que seul le dynamisme des régions 
peut garantir la santé économique et so­
ciale du Québec, et que la concertation, 
c’est le « gros bon sens »...

Cependant, et c’est à ce niveau que se 
situe notre intention, aucun objectif.

aussi louable soit-il, ne sera atteint si les 
moyens proposés ne sont pas adéquats.

Une vision municipale
du développement
Riches de leur expérience et d’un cer­

tain pragmatisme qui découle de leur 
confrontation quotidienne aux réalités 
locales, les élus municipaux ont peu à 
peu élaboré une vision municipale d’un 
développement régional efficace. La 
consultation menée par l’Union des mu­
nicipalités du Québec entre septembre 
1982 et avril 1983, ainsi que les discus­
sions tenues à l’occasion du dernier con­
grès de notre organisme, nous permet­
tent aujourd’hui de tracer les grandes li­
gnes de cette vision qui recueille Tas- 
sentiment de l’ensemble des élus locaux 
de la province.

Ainsi, en premier lieu, il est clair que 
les élus municipaux se sentent respon

af ...........AL I

— et il s’agit là d’un postulat fondamen­
tal — que tout moo

sables du climat susceptible de stimuler 
le dynamisme local. Ils croient en outre 

ipostv"
dèle de développe­

ment doit être flexible, qu’il doit pouvoir 
s’adapter aux particularités de chaque 
coin du Québec.

Les élus estiment par ailleurs que la 
régionalisation ne doit pas être un car­
can imposé de façon uniforme à tous les 
intervenants; ils croient fermement au 
principe de l’adhésion volontaire à toute 
collaboration sur la scène régionale en­
tre les différents acteurs locaux.

Dans ce même esprit, les élus muni­
cipaux perçoivent la MRC comme un 
outil qui doit émaner du pouvoir local et 
non se substituter à lui pour les déci­
sions politiques. Durant toute la tournée 
de consultation, les élus ont été una­
nimes à refuser toute tentative de la 
part de Québec visant à parachuter de 
nouvelles compétences à la MRC. La ré­
solution adoptée à la fin du congrès d’a­
vril et qui résume clairement la position 
municipale à ce sujet, stipule que les 
municipalités doivent être le point d’an­
crage de toute nouvelle responsabilité 
délétée par le gouvernement.

C’est aux élus locaux que devrait re­
venir le soin de confier certaines de ces 
responsabilités, et seulement lorsque le 
besoin s’en fait sentir, à la municipalité 
régionale de comté.

Photo Jacques Grenier
M. François Gendron, ministre de 
l’Aménagement du Québec: un pro­
jet discret mais qui n’en pose pas 
moins « les jalons d’un Québec re­
modelé ».

Le titre même du document 
nous laisse perplexes
En somme, la vision municipale du 

développement régional s’appuie sur les 
quatre principes suivants: flexibilité, 
volontariat, respect des différences et 
reconnaissance de la municipalité lo­
cale comme seul décideur politique.

Le Livre blanc sur le développement 
régional répond-il à ces quatre princi­
pes ?

Le titre même du document peut 
nous laisser perplexes...

En effet, alors que les élus locaux, au 
terme de leur longue opération de réfle­
xion, ont clairement choisi la municipa­
lité locale comme principal agent de dé­
veloppement, le gouvernement, lui, a 
« choisi les régions ».

Par aUleurs, une première analyse du 
document gouvernemental nous pèrmet 
de constater que Québec se propose de

mettre en place un appareil décisionnel 
complexe, impliquant beaucoup d’inter­
venants, asseyant élus et non élus au­
tour d’une même table et multipliant les 
niveaux d’approbation et les contrôles. 
Cette « machinerie lourde » risque, se­
lon nous, de mettre en cause l’efficacité 
du projet gouvernemental. Car, à notre 
avis, qui dit « efficacité » dit aussi auto­
nomie locale, capacité de réagir vite à 
des problèmes immédiats, marge de 
manoeuvre suffisante pour pouvoir 
prendre les bonnes décisions aux bons 
moments.

J’aimerais en conséquence attirer vo­
tre attention sur Tune des propositions 
que TUMQ soumet à votre analyse.

Cette proposition, dont l’importance 
nous parait capitale, constitue une solu­
tion aux problèmes découlant de l’éven­
tuel regroupement au sein d’un conseil 
régional de concertation et d’interven­
tion (le CRCI du livre blanc), des repré­
sentants de tous les milieux (municipal, 
scolaire, culturel, économique, etc.)

Ce regroupement pose un problème 
de taille aux élus municipaux. En effet, 
exception faite des représentants du 
monae scolaire, les intervenants muni­
cipaux seraient les seuls élus à siéger 
au CRCI. Ils pourraient difficilement te­
nir le même langage que leurs voisins à 
cette grande table de concertation. 
Leur situation d’élus les oblige à justi­
fier toute décision, et avant même que 
celle-ci ait fait ses preuves, devant leurs 
citoyens. Cette différence est tellement 
fondamentale qu’il ne saurait être ques­
tion que les édiles se retrouvent pieds et 
mains liés par des orientations fixées 
ar une majorité ne partageant pas 

eurs préoccupations.
C’est pourquoi nous proposons que le 

gouvernement reconnaisse le rôle spé­
cifique joué par les élus locaux en pré­
voyant la mise sur pied d’une Confé­
rence régionale des municipalités: ce 
serait la CRM.

Elle réunirait les représentants mu­
nicipaux à des périodes données, selon 
le besoin de chaque région. Elle pour­
rait être représentée au CRCI selon des 
modalités qui seraient fixées par les 
élus eux-memes, et qui, là encore, ré­
pondraient aux besoins régionaux par­
ticuliers.

fe

Cette façon de procéder permettrait 
aux élus de s’exprimer en leur nom pro­
pre au moment de la conférence an­
nuelle régionale convoquée par le minis­
tre chargé du développement régional. 
Elle leur permettrait de faire valoir 
leurvision de laproblématique régio­
nale, sans avoir a faire approuver leur 
point de vue par les autres intervenants 
régionaux.

Laisser libre le
•marché de la concertation»
La formule que nous proposons s’ins­

pire de certaines expériences qui ont 
été vécues récemment en Abitibi et 
dans la région de Saint-Jean, par exem­
ple. Dans les deux cas, il s’agissait de 
rencontres réunissant élus municipaux 
ainsi que d’autres intervenants pour des 
discussions sur le thème de Taména- 
gement et du développement. Et il nous 
semble capital que cette espèce de 
« marché de la concertation » demeure 
aussi libre que possible, que les régions 
puissent répondre à des besoins diver­
sifiés par des moyens différents.

Ainsi, avec « Le choix des régions », le 
gouvernement a franchi une étape de 
plus dans la formulation de ses inten­
tions en matière de développement et 
de décentralistion. Le document rendu 
public par le ministre délégué à l’Amé­
nagement et au développement régio­
nal, M. François Gendron, s’impose dès 
aujourd’hui comme un projet majeur, 
une trame de fond sur laquelle pour­
raient se greffer, à l’avenir, d’autres ré­
formes. Nous savons aujourd’hui que 
l’horizon politique immédiat nous ré­
serve déjà l’étude de certaines législa­
tions nourries de ce même souci de 
vaste réorganisation socio-politique du 
Québec : la réforme électorale, par ex­
emple, ou encore le projet de loi 40 sur 
la réforme scolaire en sont autant d’e­
xemples. Nous devrons donc garder à 
l’esprit que notre réflexion, aujourd’hui 
et demain, risque de nous engager pour 
des années à venir. Qu’il ne s’agit pas 
d’un simple exercice théorique, mais 
bien d’une prise de position dont le gou­
vernement devra tenir compte, puis­
qu’elle exprimera la volonté de milliers 
de personnes directement élues par les 
citoyens de tous les coins du Québec.

“LES FILLES DU ROY” I pour l Europe
hrunch^'’

Le dimanche de II hrs à 15 hn... notre fameux brunch 
bien connu avec musiciens (12,95$)

Sur semaine, repas d’affaires, table d’hôte

415 rue Bonsecours • Vieux Montréal • 849-3535

O  ■
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4 Archipel
trois volets: régulation des eaux, ame­
nagement des rives et assainissement 
des eaux; un non presque unanime au 
volet hydroélectrique de la part des ri­
verains des deux côtés du fleuve ( La- 
chine, La Salle, et Verdun et Kahna­
wake). Une opposition que sont venus 
renforcer les groupes intéressés à la 
protection de l’environnement

Pour conclure à l’arrêt de mort du 
projet Archipel, le ministre délégué à 
l’Aménagement et au Développement 
régional s’est notamment appuyé sur 
les recommandations formulées dans 
l’étude que le gouvernement avait com­
mandée à la firme CERAC. Dans ce vo­
lumineux document, l’économiste Luc 
Michaud affirme que le transfert de la 
rente hydroélectrique qua, au point de 
départ, avait un sens, ne tient plus. Et 
que l’hypothèse initiale d’autofinance­
ment des volets hydroélectrique et ré­
gulation des eaux doit être rejetée.

^ Présidentielles
à les intéresser au processus électoral, 
on décidera du prochain président des 
Etats-Unis

.lesse Jackson a cependant déclaré 
qu’il ne se présenterait pas comme can­
didat indépendant aux élections prési­
dentielles, au grand soulagement des 
candidats démocrates, car cela ruine­
rait leurs chances de reprendre posses­
sion de la Maison Blanche.

Le but de Jesse Jackson est d’abord 
de stimuler l’électorat noir, augmenter 
sa participation, et également d’influen­
cer avec cette force politique la plate­
forme du Parti démocrate Il donnera 
ses VOIX au candidat démocrate le plus 
capable de prendre en considération la 
force pohtique qu’il représente.

L’effet Jackson en tout cas préoccupe 
les candidats déclarés du Parti démo­
crate ils sont SIX à briguer l’investiture 
du parti

Selon certains observateurs, Walter 
Mondale, ancien vice-président de 
M.Carter, aurait le plus à perdre d’une 
candidature Jackson II est celui qui a la 
plus grande popularité auprès des 
Noirs, mais face à Jackson, il perdrait 
cet appui, SI Jesse Jackson va jusqu’à la 
convention démocrate

M. Mondale est lusqu’ici le candidat 
de tête chez les démocrates, c’est lui 
qui a l’organisation la plus puissante et 
la plus efficace; il est pratiquement sür 
d’obtenir le soutien officiel des syndi­
cats AP’L-CIO, et NO A (National Edu­
cation Association).

Sa cote de popularité est bonne au 
près des minorités, des mouvements fé­
ministes. Son association passée avec 
M. Jimmy Carter n’est pas son meilleur 
atout et M Mondale en joue avec pru­
dence l’ancien président est toujours 
très mal vu aux Etats-Unis, et les par­
tisans de Walter Mondale préfèrent 
qu’on oublie qu’il a fait équipe avec lui 
M. Carter est aussi discret il s’est pro 
noncé officiellement en faveur de la 
candidature Mondale, mais il a ajouté 
qu’il ne prendrait pas une part active à 
la campagne

L’histoire américaine montre cepen­
dant que la première place en début de 
campagne électorale n’est pas nécessai 
rement la meilleure. Celle qu’occupe le 
sénateur John Glenn, ancien astronaute 
et héros national, est peut-être plus en­
viable . les sondages le placent second 
derrière Walter Mondale pour l’investi 
tude démocrate

Mais, fait plus étonnant, on pense qu’il 
battrait Ronald Reagan s’il y était opp 
posé dans une élection générale Selon 
un sondage Gallup réalisé entre le 12 et 
le 15 août dernier, une confrontatin 
Glenn-Reagan donnerait 46% des voix 
au sénateur, contre 40% à l’actuel pré­
sident Une lutte Mondale-Reagan don­
nerait l’avantage à M Reagan La 
Maison Blanche prend ces sondages au 
sérieux, et on considère qu’en 1984, la 
menace pour M Reagan ou un autre ré- 
pubbcain, c’est John Glenn

John Glenn se présente comme le 
candidat capable de rassembler toutes 
les tendances du Parti démocrate II est 
sénateur de l’ühio et si son action au 
Congrès ne lui a pas amené d’amis in­
défectibles, elle ne lui a pas valu d’en­
nemis jurés non plus

Il n’a jamais pris l’initialive de cam­
pagne pour les droits des minorités, les 
droits égaux pour les femmes, mais il a 
toujours voté en faveur de l’amende­
ment pour l’égablé des droits (ERA), du 
libre choix à l’avortement, des pro­
grammes pour l’éducation, pour les per­
sonnes âgées, etc II a aussi appuyé les 
mesures budgétaires et fiscales du pré­
sident Reagan, et il est bien vu par le 
miheu des affaires.

Le dernier sondage Gallup effectué 
au mois d’août donne au sénateur Glenn

10 septembre
par la PC et l'AP

U82 Marc l.alonde devient mini.stre 
de.s Kinances, remplaçant Allan Ma 
cKachen
1S86: Zhao Ziyang est élu premier mi­
nistre par te Parlement chinois en 
remplacement de Hua Guofeng 
1S7J. ouverture à Londres de la con 
férence sur la Rhodésie Zimbabwe 
U7S- deux avions de ligne se heurtent 
en plein vol au dessus de la Yougos 
lavie. faisant 176 morts 
1S67 les électeurs de Gibraltar se pro­
noncent pour le maintien des liens 
avec la Grande Bretagne et contre le 
retour sous la souverameté espagnole 
1966: fondation du Ras.semblement 
pour l'indépendance nationale, et de 
l’Action socialiste pour l'indépen­
dance du Québec
1956: le président Nasser rejette les 
propositions intemaüonales sur le ca­
nal de Suez, saisi en juillet par t’K- 
gypte
1946: des bombes endommagent le pa­
lais de Buckingham au cours d'un raid 
allemand
1937. plus de 1.500 cas et 58 décès dans 
l’épidémie de paralysie infantile qui 
s’est déclarée au Canada 
1928: nationalisation de l’industne pé­
trolière en Argentme 
1755: déportation des Acadiens

25 % des VOIX pour l’investiture démo­
crate, après Walter Mondale qui re­
cueille 41 % des suffrages. Les quatre 
autres candidats sont loin derrière' le 
sénateur de la Californie, Allan Crans- 
ton, vient en troisièeme position avec 
7 %, le sénateur du Colorado, Garry 
Hart le suit avec 4 %. Le sénateur de la 
Caroline du Sud, Ernest Hollings, et 
l’ancien gouverneur de la Flonde, Rubin 
Askew, sont les lanternes rouges avec 
chacun 2 % des intentions de vote.

Il faudra peut-être ajouter bientôt un 
septième nom sur la liste démocrate : 
George McGovern, pourrait bien entrer 
en lice lui aussi. Ancien membre de la 
Chambre des représentants et du Sénat, 
Il avait essuyé la pire défaite de l’his­
toire américaine contre Richard Nixon 
à l’élection présidentielle de 1972.

Du côté républicain, il n’y a encore 
aucun candidat officiel tout le monde 
attend que Ronald Reagan annonce sa 
décision. S’il se porte candidat, les Ré­
publicains se rallieront à lui II est un 
président critiqué mais encore person­
nellement populaire. Bien que sa cote 
ait baissé le mois dernier selon un son­
dage du magazine Times réalisé du 29 
au 31 août dernier, 44 % des personnes 
interrogées approuvent la façon dont 
Ronald Reagan s’acquitte de sa tâche. 
Le pourcentage était de 52 % en juillet.

De plus, M Reagan semble se plaire 
dans ses fonctions de président et son 
entourage le confirme.

Cet été on l’a vu se démener pour con­
solider, avec plus ou moins de bonheur, 
les points faibles de son gouvernement, 
il a courtisé la minorité hispanophone, 
qui avec la minorité noire, est la plus 
touchée par le chômage

Il a nommé une commission bipartite,

Crésidée par Henri Kissinger, pour éla- 
orer une politique à long terme vis- 

à-vis de l’Amérique centrale II a étabh 
une autre commission pour étudier les 
problèmes de sous-alimentation aux 
Etats-Ums.

Après qu’un rapport d’une commis­
sion spéciale eut tiré la sonnette d’a­
larme sur la piètre qualité de l’éduca­
tion, il a promis d’étudier sérieusement 
la question, et il a abandonné son projet 
de démanteler le département de l’E­
ducation

Enfin, assailli par les critiques de 
mouvements fémimstes, il a demandé à 
sa fille Maureen de le conseiller et de 
l’aider à corriger son image négative 
auprès de l’électorat fémimn.

Pendant ce temps, les adjoints du 
président ont déjà commencé à mettre 
sur pied un comité de réélection et pré­
parent des plans pour une deuxieme 
campagne de Ronald Reagan 

Ces plans pourraient tomber à l’eau si 
M Reagan décidait de prendre sa re­
traite comme certains rmsinuent dans 
les miüeux politiques à Washington. L’o­
rateur de la Chambre des représen- 
tants, le démocrate Thomas O’Neil, est 
un de ceux qui croient que M.Reagan ne 
se portera pas candidat en 1984 II dit 
que cette conviction est purement intui­
tive, mais 11 y a bien des éléments qui 
peuvent étayer la conviction de M O- 
^Neü

Le gouvernement de M.Reagan est 
toujours à la recherche d’un succès dé 
politique étrangère qui valoriserait la 
stature de leader du président Mais il 
n’y a toujours pas de résultat concret 

L’initiative de paix au Moyen-Orient, 
lancée il y a un an, est embourbée. le 
Liban est encore occupé par des trou­
pes étrangères et les tentatives d’amor­
cer un dialogue sur une entité palesti- 
menne n’ont pas abouti.

Du côté des relations américano-.so- 
viétiques, jusqu’à récemment, la possi­
bilité d’un sommet Reagan-Andropov 
était dans l’an- Mais les événements re­
latifs au Boing 747 de la Corée du Sud 
abattu par des avions chasseurs sovié­
tiques, viennent compromettre le pro­
jet, et avec lui l’occasion de montrer 
Ronald Reagan dans le rôle de super- 
grand auréolé d’un prestige internatio­
nal à la Richard Nixon 

La politique de la Maison-Blanche en 
Amérique Centrale n’a pas non plus rap­
porté beaucoup de dividendes monnaya­
bles à l’approche d’une élection Elle a 
suscité bien des critiques aux Etats- 
Unis et ailleurs, auprès des alliés euro­
péens, canadiens et mexicains 

Selon des analystes toutefois, il est 
encore possible d’user de doigté sur 
cette question (par exemple promou­
voir le rôle de l’ambassadeur spécial en 
Amérique centrale, Richard Stone, et 
celui de la Commission Kissinger) pour 

aiser l’hostilité qu’a provoqué.appaiser l’hostilité qu'a provoquée au 
Congrès et dans le public l’annonce des 
grandes manoeuvres américaines dans 
la région.

En ce qui concerne la politique inté­
rieure, les élections de 1984, en plus de 
choisir un président, risquent de modi­
fier le paysage parlementaire des 
Etats-U ras. les républicains pourraient 
perdre le contrôle du Sénat, cela laisse­
rait à Ronald Reagan — s’il se présente 
et s’il est réélu — la perspective peu at­
trayante de devoir conduire la pohtique 
du pays avec les deux chambres du Con­
grès contrôlées par l’opposition démo­
crate

Les Républicains sont maintenant en 
majorité au Sénat (54 à 46), et en mino­
rité à la Chambre des représentants (167 
à 268) Il faudrait un renversement 
spectaculaire pour qu’ils détrônent la 
confortable majorité des démocrates de 
la Chambre des représentants. Et au 
Sénat ils auront besoin de chance pour 
préserver leurs sièges. 14 sénateurs dé­
mocrates et 19 sénateurs républicains 
arriveront au terme de leur mandat en 
1984

Les sièges démocrates ne sont pas 
menacés, mais plusieurs républicains 
auront à mener une rude bataille, no­
tamment Jesse Helms de la Carohne du 
Sud, qui est déjà considéré en difficulté 
Deux places fortes répubhcaines sont à 
la portée des démocrates avec le retrait 
de la course de deux puissants séna­
teurs républicains: John Tower du 
Texas, président de la Commission des 
f'orces armées du Sénat et Howard Ba­
ker, sénateur du Tennessee et leader de 
la majonté au Sénat.

Si pour toutes ces raisons, M Reagan 
décidait de ne pas solliciter un 
deuxième mandat, les républicains dé­
marreront en flèche pour rattrapper les 
démocrates déjà avancés dans la cam­
pagne

Au moins trois d’entre eux sont prêts 
et n’attendent que le signal. George 
Bush, vice-président, est considéré 
comme le choix le plus probable des ré- 
pubhcains. Sa macnme électorale a été 
rodée en 1980 et ses partisans sont nom­
breux. 11 s’est taillé au poste de vice-pré­
sident une réputation de discrétion, de 
loyauté envers Ronald Reagan et d’ef­
ficacité dans ses relations avec le Con 
grès.

Le sénateur Howard Baker envisage 
lui aussi de tenter sa chance en 1984, de

même que Jack Kemp, représentant ré- 
pubhcain de New York, un des parrains 
au Congrès de la politique économique 
du gouvernement Reagan.

La campagne électorale est engagée, 
avec SIX candidats officiels, plusieurs 
pomts d’interrogation, et une certitude 
pour les 14 mois à venir, la place est la 
politique électorale au Congrès et au 
gouvernement.

A suivre

4 Remaniement
qui fait partie des projets immédiats du 
gouvernement Plus précisément, M. 
Bédard emploierait toutes ses énergies 
à préparer les conditions favorables à la 
prochaine campagne électorale

Une élection générale pourrait être 
plus rapprochée qu’on ne l’estime, sur­
tout SI M Robert Bourassa, le candidat 
préféré du gouvernement Lévesque au 
leadership du Parti hbéral, devait l’em­
porter à la mi-octobre Quand le caucus 
des députés du Parti québécois montre 
les dents, comme il vient de le faire à 
Gatineau, le premier ministre garde 
une menace dans sa poche arrière II 
l’avait laissé échapper en privé, au 
terme du houleux congrès biennal du 
Parti en décembre 1981, menaçant qu’il 
« les amènerait en élection s’ils ne sont 
pas contents»

M Pierre-Marc Johnson, actuelle­
ment titulaire des Affaires sociales, 
remplacerait M Bédard à la Justice. Le 
ministre du Travail, M. Raynald Fré­
chette, serait invité, lui, à remplacer M. 
Jean-François Bertrand comme leader 
du gouvernement. M. Bertrand conser­
verait par ailleurs le portefeuille des 
Communications.

Les rapports entre M. Bertrand et la 
députation seraient un peu tendus, rap- 
porte-t-on, et le premier ministre tien­
drait à confier la tâche de diriger les 
travaux de la Chambre à un « senior » 
M. Fréchette, au temps du gouverne­
ment Johnson de l’Union nationale, fut 
président de l’Assemblée nationale et il 
est famiher avec ses procédures.

Le Dr Camüle Launn, titulaire de l’É­
ducation, aurait demandé lui-même au 
premier ministre d’être muté soit à un 
ministère très mineur, soit de siéger 
comme simple député M. Laurin, qui 
revient de son voyage de noces, se sent 
épuisé par les deux grands débats qu’il a 
pilotés jusqu’ici, d’abord celui de la 
Charte du français, puis la réforme sco­
laire, un dossier par certains côtés ex­
plosif et un débat qui ne fait pourtant 
que commencer.

Deux ministères disparaissent. D’a­
bord celui de la Fonction publique, ad­
ministré par Mme Denise Leblanc, puis 
celui des Ti avaux pubhcs et de l’Appro­
visionnement, dont M Alain Marcoux 
est le titulaire. Une loi récente a fait dis­
paraître le premier de ces ministères, 
tandis que les Travaux publics seront 
convertis en une société d’État.

Mme Leblanc hériterait dès lors du 
Revenu, un portefeuille que cumule 
pour l’heure M. Marcoux, tandis que ce 
dernier pourrait remplacer M Michel 
Clair aux Transports. Rappelons qu’au 
caucus de Gatineau, M. Marcoux, qui re­
présente la région de Rimouski, y a jugé 
très sévèrement la performance ré­
cente du gouvernement II y a réclamé 
un remaniement mmisténel important

Le ministre actuel de la Main-d’oeu- 
vre et de la Sécurité du revenu, M 
Pierre Marois, ferait partie, à la suite 
du remaniement prévu, du Comité des 
priontés, car le cabinet a choisi de fame 
de l’emploi et de la lutte au chômage la 
tête de ses priontés pohtiques immédia­
tes.

11 semble que la rivalité entre les mi­
nistres du Commerce extérieur, M. Ber­
nard Landry, et des Affaires intergou­
vemementales, M. Jacques Yvan Mo­
rin, soit bien enterrée M. Landry con­
serverait son ministère, mais M. Morin 
jwurrait être muté

S’il paraît acquis que MM Rodrigue 
Biron (Industrie et Commercer, Guy 
Tardif (Habitation), Jacques Leonard 
(Affaires municipales) et Jean Garon 
(Agriculture, Alimentation et Pêche­
ries) garderont leur ministère respectif, 
le Dr Denis Lazure, lui, chargé des Re­
lations avec les citoyens, pourrait ne 
plus siéger au cabinet

Enfin, trois députés seraient promis à 
un poste de ministre D’abord M Jac­
ques Rochefort, député de Montréal- 
Gouin. Il fut lonrtemps un orgarasateur 
clé du Parti québécois, c’est un homme 
de confiance du premier ministre de­
puis belle lurette aussi et il a d’excel­
lents amis au cabinet de M. Lévesque.

Autre ministrable à court terme, le 
député Jacques Brassard, du comté de 
Lac-Saint-Jean. Le départ récent de M 
Claude Vaillancourt, de Jonquière, qui 
était président de l’Assemblée nationale 
et est devenu juge de la Cour provin­
ciale, laisse un vide au cabinet, habitué 
à y avoir deux représentants de la ré­
gion du Saguenay-Lac-Saint-Jean, tra­
ditionnellement très fidèle au Parti qué­
bécois

Enfin, le député de Laval-Vimont, M 
Jean-Guy Rodrigue, un ancien cadre 
d’Ilydro-Québec, aurait pris du galon 
depuis sa performance devant la com­
mission parlementaire tenue plus tôt 
cette année sur l’affaire du règlement 
hors cour touchant le saccage des ins­
tallations de la Baie James.

A l’échelle des sous-ministres, plu­
sieurs changements ont eu lieu récem­
ment et on en prévoit de nombreux au­
tres. Presque le branle-bas D’abord, M 
Germain Halley, sous-ministre associé 
à la Justice vient de passer à la Régie 
de l’assurance-maladie du Québec, à ti­
tre de directeur général adjomt

Toujours à la Justice, M WiUiam At­
kinson, qui était directeur général de la 
division du droit administratif, retourne 
à la pratique privée du droit La rumeur 
circule, persistante, que le sous-minis- 
tre en titre à la Justice, M. Daniel Ja­
coby, voire d’autres sous-ministres ad­
joints du même ministère, soient mutés 
Cependant, le bureau du ministre, M 
Marc-André Bédard, apporte à ces in­
formations un démenti formel

M Jean-Robert Nadeau était jusqu'à 
tout récemment chef de cabinet du mi­
nistre de la Justice II a cédé cet été son 
poste à son adjomt, M Charles Grenier, 
et il prend actueUement de très longues 
vacances. Il voyagera pour un bon mo­
ment; il se repose pour l’heure en Cali­
fornie Comme Me Nadeau était depuis 
longtemps un proche collaborateur du 
ministre, on s’attend à une nomination 
importante dès son retour

A la Justice, le renouvellement de la 
classe des sous-ministres a commencé à 
la fin de l’an dernier, avec le départ de 
MM Aubert Ouellette pour le ministère 
de la Mam-d’oeuvre et Paul-Arthur Gen­
dreau, ce dernier pour la pratique pri­
vée Mme Christine Toungny et M Ro­
bert Diamant les avaient alors rempla­
cés

Le sous-ministre en titre aux Com­
munications, M. Pierre A. Deschênes, 
vient d’être nommé pdg de la Société de 
développement des industnes de la cul­
ture et des communications, organisme 
d’Etat qui relève des Affaires culturel­
les.

M. Gilles Loiselle, qui dirigeait jus­
qu’à récemment la délégation du Qué­
bec à Londres, vient d’être affecté 
comme sous-ministre adjomt aux Affai­
res culturelles. Au nouveau ministère de 
la Science et de la Technologie, M. Ca- 
miUe Limoges remplace le sous-mmis- 
tre, M. Gilles Bergeron, qui reste en dis- 
pombihté

Hier, M Jean-Yvès Babm, sous-minis- 
tre adjoint (administration) à l’Environ­
nement, a été nommé pdg de la Société 
québécoise d’assamissement des eaux, 
organisme d’État qui relève du même 
mimstère. Il y remplace M. Pierre Des­
jardins.

Par ailleurs, quatre autres sous-mi- 
nistres pourraient changer bientôt de 
fonctions Mme Paule Leduc, sous-mi- 
nistre en titre aux Affaires intergouver­
nementales depuis le départ de M. Ro-. 
bert Normand pour les Finances, fait 
circuler elle-même, dit-on, la rumeur de 
son départ prochain de ce mmistère où 
elle se sentirait peu à l’aise

Parallèlement, M. Jean Vézina, sous- 
ministre en titre au Commerce exté­
rieur, pourrait être muté lui aussi bien­
tôt. D’autre part, le sous-mirastre en ti­
tre de l’Education, M. Jacques Girard, 
serait le procham pdg de Radio-Québec, 
en remplacement de M. Gérard Barbm.

Le secrétaire du Conseil du Trésor, 
M. Robert Tessier, qui y a rang de sous- 
mimstre, passerait prochainement à la 
direction d’une société d’État Par ail­
leurs, le premier mirustre, M. René Lé­
vesque, a annoncé hier que M. Marcel 
Gilbert, l’ancien coordonnateur des né­
gociations du Front commun dans le 
secteur public et qui enseignait au Cé­
gep Maisonneuve de Montréal après 
avoir été la CSN de 1977 à 1982, est 
nommé secrétaire adjomt au Conseil du 
Trésor.

D’autres postes se libèrent à la tête 
de certains organismes gouvernemen­
taux. Mme Claire Bonenfant quitte la 
présidence du Conseil du statut de la 
femme. Il en va de même de Mme Lau- 
rette Champigny-Robillard, présidente 
de l’Office des personnes handicapées 
du Québec. Enfin, le Dr Jean-Gil Joly, 
récemment nommé président du Fonds 
de recherche en santé du Québec, vient 
tout J uste d’annoncer qu’il abandonne 
ses fonctions
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dans l’appareil judiciaire. Également, 
citoyens et avocats n’auront plus à se 
famihanser avec de nouvelles règles de 
procédures, de pratique et de preuve à 
chaque fois qu’ils changent de tnbunal. 
La nouvelle cour pourra unifier les rè­
gles.

Le second objectif, tout aussi impor­
tant, est d’assurer une meiUeure admi­
nistration de la justice. Tous les tribu­
naux seront placés sous l’autorité d’un 
seul juge en chef, qui devrait adopter 
des méthodes uniformes de gestion et 
d’administration. Cela pourra régler les 
problèmes administratifs qui se sont po­
sés par exemple au Tnbunal de l’expro­
priation, comme LE DEVOIR en a ré­
cemment fait état.

Au lieu de deux seules divisions géo­
graphiques, comme actuellement, la 
nouvelle cour en aurait cinq. Cela assu­
rera une meilleure répartition du tra­
vail. Ces divisions seraient dirigées par 
des juges en chef associés, assistés de 
juges coordonnateurs responsables de 
chacune des chambres dans leurs divi­
sions respectives.

Cette réforme permettra par ailleurs 
une spécialisation des juges dans des 
secteurs particuhers du droit. EUe per­
mettra aussi une plus grande mobilité 
des juges qui ne peuvent actuellement 
aller d’un tribunal à l’autre sans être 
obhgés de se soumettre à nouveaux con­
cours. À l’avenir, le juge en chef de la 
Cour du Québec pourrait, s’il le juge op­
portun, muter un collègue d’une cham­
bre à l’autre. Cela accroîtrait la moti­
vation des juges, dont les plans de car­
rière seraient ainsi élargis.

La réforme pourrait avoir le plus 
d’impact sur les tribunaux administra­
tifs. Les gouvernements ont multiplié 
leur nombre, croyant que les tnbunaux 
traditionnels ne sauraient pas assurer 
l’efficacité, la souplesse, la rapidité et 
l'accessibilité qu'exigent ce genre de li­
tiges. C’est parfois vrai, reconnaît M. 
Bédard, mais selon lui les tribunaux ju­
diciaires sont capables de s’adapter. 
Déjà, de nombreux juges de la Cour 
provinciale siègent à des tnbunaux ad­
ministratifs Et cette cour, avec le 
temps, a dû recevoir les appels de nom­
breux tribunaux administratifs.

Le ministre propose l’unification de 
seulement treize tnbunaux administra­
tifs pour l’instant. Il s’agit de ceux qu’il 
qualifie de « véritables tribunaux ad­
ministratifs » et qui exercent essentiel­
lement une fonction d’adjudication, 
comme le Tnbunal des professions. Les 
régies ou les commissions, comme la 
Commission des transports, qui exer­
cent des fonctions de régulation éco­
nomique et technique, seraient exclues 
à moins que la consultation des pro­
chains mois n’aboutisse à un consensus 
en sens mverse.

L’umfication des tribunaux adminis­
tratifs pose le problème du flou consti­
tutionnel quant à la compétence qué­
bécoise en ce domaine. EUe est contes­
tée par certains, et il faut s’assurer 
qu’on ne créera pas plus de problèmes 
qu’il n’en existe déjà. Le ministre fé­
déral de la Justice a proposé de céder

Le réacteur de 
Gentiily il est 
remis en marche

TROIS-RIVIÈRES (PC) - Le réac­
teur de la centrale nucléaire GentiUy II 
de Bécancour a été remis en marche, 
hier matin, cinq mois jour pour jour 
après un arrêt qui avait permis de dé­
couvrir des défectuosités à la turbme.

Le réacteur avait été arrêté le 9 avril 
pour permettre aux techniciens de faire 
des ajustements. Mais au moment de le 
remettre en marche, ceux-ci avaient 
constaté que les paUes de la turbine s’é­
talent déformées.

Un porte-parole d’Hydro-Québec a in­
diqué que la turbine fera dorénavant 
l’objet d’une étroite surveillance. Plu­
sieurs instruments ont été mis en place 
afm de préverar de nouveaux bris.

La centrale devrait produire ses pre­
miers mégawatts la semaine prochaine 
et atteindre sa pleme puissance à la fm 
du mois.

Le premier ministre du Canada, M Pierre Trudeau, a procédé hier au lance­
ment du Formule Tag, le plus grand catamaran au monde, qui portera les 
couleurs canadiennes dans la course Québec-Saint-Malo, l’été prochain, 
marquant le 450e anniversaire de la traversée de Jacques Cartier

(Photolaser PC)

aux provmces la compétence sur les tri­
bunaux administratifs, ce qui pourrait 
résoudre définitivement le problème. 
Cependant Québec trouve la proposition 
fédérale peu mtéressante, en comparai­
son des ententes déjà négociées lors de 
conférences constitutionnelles où il 
avait été convenu de donner également 
aux provinces la compétence en ma­
tière de droit famihal.

Le projet de réforme de M. Bédard ne 
touche pas les cours municipales, qui 
sont de compétence québécoise. Celles- 
ci ont été exclues en raison de leur si­
tuation particuhère. Toutefois, précise 
le ministre, on étudie des modifications 
à leur fonctionnement et à leur organi­
sation.
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tre appareil de la DCA situé devant lui, 
a-t-il exphqué.

De ce fait, notent les observateurs, le 
maréchal n’a pas mis en doute la véra­
cité des enregistrements japonais et 
américains de conversations en vol qui 
sont à la base des déclarations occiden­
tales sur le déroulement de la tragédie

Interrogé sur l’éventualité de répa­
rations aüx familles des victimes, M. 
Kornienko a estimé qu’il appartenait « à 
ceux qui ont envoyé ces gens à la mort 
d’en faire ».

A propos des recherches, les respon­
sables soviétiques ont indiqué que « des 
débris » avaient été trouves, mais « au­
cun corps ». Ces recherches sont effec­
tuées par des bâtiments soviétiques, ja­
ponais et américains, et les débris re­
trouvés seront « remis à qui de droit ».

La conférence de presse n’a apporté 
aucune nouvelle accusation contre les 
États-Unis. La Maison Blanche reste 
pour le Kremlin à l’origine de cette 
« provocation » et de cette « missioi 
préméditée de reconnaissance dirigée à 
partir de Waslungton et Tokyo ».

« Il serait mtéressant que le président 
Reagan se regarde dans un miroir pour 
savoir qui doit présenter des excuses », 
a déclaré M. Kornienko.

Le gouvernement américain a qua­
lifié « d’insuffisantes » les explications 
du maréchal Ogarkov. « Le monde at­
tend toujours de l’URSS des explica­
tions ainsi que des assurances que des 
avions civils ne seront plus pris pour des 
cibles », a déclaré un porte-parole du dé­
partement d’État, M. Alan Romberg

Les Soviétiques, a-t-il ajouté, « n’ont 
donné aucune preuve pour étayer leur 
affirmation selon laquelle l’appareil 
(sud-coréen) effecttait une mission de 
reconnaissance ».

Le maréchal Ogarkov « n’a fourra au­
cune preuve que les Soviétiques aient 
tenté d’identifier l’avion de la KAL ou 
aient cherché à le contraindre à se po­
ser», a déclaré le porte-parole.

Les responsables soviétiques n’ont 
par ailleurs pas expliqué pourquoi ils 
n’ont pas cherché à contacter les auto­
rités américaines ou japonaises avant 
d’ouvrir le feu sur l’appareil, a indiqué 
M Romberg.

Il a enfin dénoncé le refus des Sovié­
tiques « d’autoriser les États-Ums à re- 
cherchr dans leurs eaux territoriales la 
boîte noire» de l’avion sud-coréen.

De son côté, M. Caspar Weinberger, 
secrétaire à la Défense, a accusé Mos­
cou de tenir les navires de secours de 
Corée du Sud, du Japon et des États- 
Unis éloignés du lieu du drame parce 
qu’il veut prouver que l’avion était en 
mission d’espionnage.

Interviewé à la télévision, Weinber­
ger a déclaré: « Je pense qu’ils agissent 
ainsi parce qu’ils vont essayer de fabri­
quer une preuve quelconque et produire 
une boîte noire recouverte d’algues, et 
prétendre qu’elle prouve que le pilote 
coréen était un espion ou quelque chose 
comme ça».

Le corps d’un enfant et des débris qui 
pourraient provenir de l’empennage du 
Boeing 747 de la KAL ont été rejetés au 
rivage sur la côte nord de l’île d’Hok- 
kaido, jeudi, et vendredi, a annoncé hier 
la police d’Hokkaido

Un petit morceau de métal a été re­
trouvé dans la tête du corps de l’enfant, 
qui est partiellement arrachée du tronc. 
Les policiers ont également remarqué 
des éclats de verre dans la poitrine de 
l’enfant. Le corps a été retrouvé par des 
pêcheurs japonais à 100 mètres de la 
côte de l’ile.

On a procédé à une autopsie vendredi 
pour déterimner si l’enfant était l’un des 
269 passagers du Boeing abattu par la 
chasse soviétique L’enfant a entre six 
et 11 ans Le < orps n’est pas entier il 
manque la jambe et le bras droit et une 
partie de la tête. Le séjour dans l’eau a 
détérioré l’épiderme au point qu’il n’a 
pas été possible de déterminer de visu 
la race de l’enfant, a déclaré le profes­

seur Hiroshi Ishibashi, de la faculté de 
médecine Asahikawa.

D’après la police de Wakkanai, il faut 
environ une semaine aux courants ma­
rins pour rejetter sur le rivage des dé­
bris tombés en mer près des îles Mone- 
ron. Le corps de l’enfant a été découvert 
jeudi après-midi, mais la police n’a an­
noncé sa découverte que vendredi.

Outre le corps de l’enfant, une ving- 
‘taine de débris métalliques ont été re­
jetés au rivage depuis deux jours. L’un 
d’eux est une plaque de 70cm sur 80cm, 
de couleur rouge et portant la lettre 
« L » à la peinture blanche, ainsi qu’une 
partie de ce qui pourrait être un « H »

Un représentant de la KAL au Japon, 
M. Park Chung Hong, a déclaré que 
cette plaque provient du Boeing abattu. 
Il a précisé que les dérives de direction 
des avions de la KAL sont peintes en 
rouge et qu’elles portent les lettres 
« HL», suivies de quatre chiffres

La plaque a été retrouvée vendredi 
matin, à Hamatonbetsu-Cho, à 65 km au 
sud est de Wakkanai. Les débris ont été 
envoyés à Tokyo pour analyse.

Un conseiller de l’ambassade sovié­
tique qui s’est rendu vendredi matin au 
ministère des Affaires étrangères ja­
ponais, a déclaré que les « documents » 
repêchés par les bateaux de recherche 
soviétiques, près des îles Moneron, se­
ront remis au Japon « dans les meilleurs 
délais ».

Les systèmes de communication et 
de navigation du Boeing 747 fonction­
naient mal, a-t-on appris hier à Séoul. Le 
commandant de bord, M. Choi Taik- 
Yong, qui avait effectué le vol New- 
York Anchorage, première partie du vol 
007 New York-Séoul, a affirmé dans un 
rapport officiel remis à la direction de 
la KAL qu’il avait remarqué que « l’ho­
rizon artificiel » (honzontal situation m- 
dicator - H SI) qui place automatique­
ment l’avion sur une route prédétermi­
née, ainsi que le système d’avertisse­
ment de l’instrument central fonction­
naient mal

Les techniciens devaient réparer les 
instruments lors du ravitaillement en 
kérosène à Anchorage. Mais le vol 007 
de la KAL avait été autonsé à effectuer 
la dernière partie du vol, d’Anchorage à 
Séoul, avec un nouvel équipage après 
que les instruments furent jugés en état 
de fonctionner, précise-t-on de même 
source.

Selon les enregistrements des vols 
précédents, le système de navigation du 
Boeing, qui associe trois centrales iner- 
tielles, est tombé sept fois en panne de­
puis le début de l’année et a dû être ré­
paré.

Le rapport du capitaine Choi affirme 
également que des bruits dans le sys­
tème radio VH F de l’appareil rendaient 
les communications difficiles Les pro­
blèmes radio pourraient expliquer le si­
gnal sonore capté par la station de con­
trôle de Narita quelques minutes avant 
que l’avion ne soit abattu au-dessus de 
111e soviétique de Sakhahne.

Selon certains journaux, citant des 
spécialistes de Taviation, le mauvais 
fonctionnement du HSI pourrait expli­
quer que l’avion ait dévié de sa route.

Le rapport du capitaine Choi a été ac­
cueilli avec une grande surprise à Séoul 
où les responsables de l’aviation ont jus­
qu’à présent soutenu que le matériel de 
bord était tout à fait fiable.

Le Mouvement Respect de la 
Vie-Monvement d’éducation tien­
dra son assemblée générale an­
nuelle de 9 h 30 à 16 h 30 au Centre 
diocésain, 1073 boul. Sbint-Cynlle 
à Québec

■
Afin de souligner l’année mon­

diale des communications, le Cen­
tre informatique offre des cours 
aux personnes désireuses de s’i­
nitier à la programmation de mi­
cro-ordinateurs. 525-7313 Ces 
cours gratuits ont lieu ce samedi 
et le samedi 17 septembre.

■
Il y aura Nuit de la Poéie à la 

Maison des jeunes de Boucher­
ville Il faut s’inscrire en télépho­
nant au 655-4342.

■
L’Association des familles uni- 

parentales, chapitre de Laval, 
tient une sonée dansante à comp­
ter de 20 h 30 au sous-sol de l’è- 
glise Saint-Martin, 4080 boul 
Saint-Martin, à Chomedey 669- 
0697
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L’OSM ET LES MONTRÉALAIS
Un demi-siècle de séduction
par
GILLES POTVIN

KS Concerts symphoniques de 
// I Montréal sont confiants dans 
a' * l’appréciation du public et l’as­

surent déjà qu’avec son concours fidèle 
ils pourront faire de cette entreprise 
une institution permanente digne des 
Canadiens-français de cette ville.»

C’est par cette phrase aux accents 
prophétiques que se terminait le texte 
de présentation publié dans le pro­
gramme du premier concert d’un nou­
vel orchestre symphonique donné à 
l’Auditorium du Plateau, au parc Lafon­
taine, le 14 janvier 1935.

À l’aube de la 50e saison de cette « en­
treprise » devenue l’Orchestre sympho­
nique de Montréal, il faut reconnaître la 
justesse de vision de l’auteur de ce texte 
anonyme, fort justement intitulé « No­
tre Orchestre », Car aujourd’hui, l’OSM 
est devenu avant tout l’Orchestre des 
Montréalais, un ensemble de grande 
classe qui suscite la plus légitime fierté.

Il faudrait naturellement des pages et 
des pages pour retracer les circonstan­
ces particulières qui ont présidé à sa 
fondation en pleine crise économique 
alors que Montréal possédait déjà un or­
chestre, à prédominance anglophone; 
ou encore pour traiter du répertoire 
abordé au fil des ans, et des change­
ments dans le personnel qui, parallè­
lement à la direction artistique, ont af­
fecté la sonorité propre de l’orchestre 
de même que son style.

Il y aurait aussi beaucoup à dire sur 
l’évolution des structures administrati­
ves, la part importante jouée par le bé­
névolat, particulièrement durant les

LA CRÉATION d'un orchestre symphonique dans Test de Montréal répond à 
une demande longtemps formulée par la population française de notre ville. 
Le groupement qui se présente, ce soir, pour la première fois devant le 
public, est composé aux deux tiers d'instrumentistes canadiens-français.
Ses chefs et ses solistes ont été choisis parmi les nôtres plus spécialement 
parmi les boursiers du Prix d'Europe. Car c 'est au gouvernement provincial 
que les Montréalais doivent, en grande partie, un orchestre symphonique 
comme celui-là.
L honorable Athanase David s'est fait le champion de cette idée. Il a obtenu 
que la province de Québec accorde une somme de $3,000 à l'orchestre des 
« Concerts Symphoniques de Montréal ». Puis, il a lui-même sollicité tous les 
concours, appelé auprès de lui toutes les bonnes volontés Le succès est 
venu couronner ses efforts, de généreuses souscriptions l'ont aidé à garantir 
toutes les dépenses de l'orchestre avant même que les premiers billets ne 
soient en vente.
C'est maintenant au public de se prononcer.
(Texte extrait du programme du premier concert donné par l’OSM à 
l’Auditorium du Plateau, le 14janvier 1935)

c/

L’OSM lors du grand concert Beethoven donné au Forum de Montréal le 2 juin 1982 sous la direction de Charles Du- 
toit. L’OSM revient ce soir au Forum, où II exécutera la Neuvième Symphonie de Beethoven.

premièi cs annét's, alors que les subven­
tions des pouvoirs publics étaient mi­
nimes. Tout cela a bien changé et l’on 
IH'ut dire que sans l’appui imixirtant des 
trois paliers de gouvernement, l’OSM 
aurait cessé d’exister.

L’orchestre doit beaucoup également 
à un homme comme Pierre Beique, ad­
ministrateur de roSM durant près de 40 
ans et qui, de l’avis unanime, en a été le 
grand architecte. Sous sa tutelle, l’OSM 
a surmonté bien des crises et c’est 
grâce à son dévouement et à sa déter­
mination de voir Montréal posséder un 
orcheslre majeur que l’OSM n’a cessé 
de progre.sser sous tous les rapports.

Mais l’histoire de tout grand orches­
tre est d’abord et avant tout le reflet des 
chefs qui l’ont dirigé. A cet égard, on 
peut dire que l’OSM a été particulière­
ment favorisé.

Premier chef canadien ayant accédé 
à une carrière internationale, Wilfrid 
Pelletier était tout désigné pour pré­
sider à la naissance du nouvel orchestre 
composé de 67 instrumentistes, dont les 
deux tiers étaient canadiens-français. 
Vu le petit nombre de concerts durant

'‘ÿi

les premières sai.sons et le peu de temps 
que lui laissait son activité au Metropo­
litan Opera, il ne réussit pas toujours à 
obtenir te niveau de qualité qu’il souhai­
tait mais on reste étonné de voir figurer 
à ses programmes des oeuvres de Pro- 
kofieff, Shostakovich et même Stra­
vinsky à une époque où ces composi­
teurs étaient peu connus ici. On doit 
aussi à ce pionnier la création des Ma­
tinées pour la jeunesse et les Concerts 
d’été au Chalet du Mont-Royal, fort po­
pulaires durant un quart de siècle.

Sous le mandat de Pelletier, l’orches­
tre avait commencé à accueillir, outre 
des Québécois, des chefs et solistes de 
l’étranger. L’un d’eux fut Désiré De- 
fauw, chef belge de grande réputation 
dont le séjour au long des années 40 al­
lait exercer une influence marquante. Il 
fil travailler les oeuvres en profondeur, 
particulièrement le répertoire roman­
tique.

Il devint vite populaire auprès du pu­
blic, ce qui nécessita l’addition d’une re­
prise le mercredi des concerts du

Suite à la page 32

SUZANNE JACOB
Mais qui donc est Laura Laur?
par
MADELEINE OUELLETTE- 
MICHALSKA

ASuzanne Jacob, Laura Laur, 
Éditions du Seuil, 1983,185 pages.

AUX premières pages de Laura 
Laur, on croit retrouver l’air de 
famille démarquant l’aile québé­

coise publiée au Seuil. Jean, faible d’es­
prit chargé de présenter sa soeur, tire 
un peu du côté de Verceval des Fous de 
Bassan. Ou se demande : va-t-on nous 
faire encore une fois le coup du Fé- 
mina ?

Et puis, comme au Patriote et au 
Conventum où Suzanne Jacob a déjà 
donné des spectacles, la magie soudain 
commence a agir. Derrière les phrases 
incisives d’un monologue apparemment 
très simple, émerge une musique, un 
ton, un tempérament.

Laura Laur prend place. Ses traits se 
précisent. Elle a l’allure revêche et sau­
vage de Flore Cocon, la même insolente 
lucidité, la même aptitude à déchirer 
les masques et à pulvériser les lieux 
communs.

Laura Laur est irrévérencieuse, lu­
brique et tendre. Elle est étrange. Som­
nambule et cependant dangereusement 
éveillée, vorace mais détachée de tout 
ce qui atteste l’identité: domicile, 
adresse, statut civil, elle se promène 
avec des capsules de cyanure en pen­

dentif. Ses mots sont de la dynamité, ses 
gestes des signaux d’alarme. Elle pose à 
ses amants bohémiens, ou pétrifiés dans 
le carcan de la respectabilité et de la 
routine — scotch en apéro, hivers à La 
Barbade, épouse à qui l’on dit maman — 
la lancinante question de l’existence dé­
maquillée.

Avant même d’ouvrir la bouche, 
Laura Laur impose l’épreuve de vérité. 
Sa vie, comme ses mots, reste une 
énigme. Qui est Laura Laur ? Comment 
saisir cette mutante échappant à toute 
analyse, toute attache, tout désir de pos­
session ? Où rejoindre cette anarchique 
forcenée, cette envoûteuse ambulante 
qui laisse les hommes l’envier, les fem­
mes l’approcher, et leur file ensuite en­
tre les doigts comme une comète ?

Tout l’art de Suzanne Jacob réside

dans cette façon d’imposer Laura Laur 
à travers ses absences. Le personnage 
nous est révélé par des protagonistes 
fonctionnant par paires: deux frères et 
soeurs, deux amants, le père et la mère, 
tous assumant l’une ou l’autre des cinq 
parties du récit qui nous livrent une 
pièce du puzzle pouvant constituer un 
fragment de cette femme indéchiffra­
ble.

Mais l’énigme ne sera pas éclairée. 
Au dénouement, on apprend sa mort à 
la suite d’événements, à peine soulignés, 
que je ne suis pas sûre d’énumérer dans 
l’ordre: un mariage, un avortement sca­
breux, le départ pour les États-Unis, le 
retour à Amos, pays d’origine.

Suzanne Jacob fuit le lyrisme et le
Suite à la page 32 Suzanne Jacob: au-delà des apparences

MAURICE BÉJART
« J’adore te ballet que je ferai demain
mais je n’aime pas voir ceux que j’ai déjà faits »

Maurice Béjart: un art direct, accessible

par
CAROL BERGERON

Le souffle nouveau qu’une Ma­
ria Callas a su donner à l’opéra, 
Maurice Béjart, chorégraphe de 
génie, l’aura donné au ballet. Sa pré­

sence parmi nous et celle de sa compa­
gnie, Le Ballet du XXe siècle, est un 
événement aussi rare qu’exceptionnel 
puisque la dernière fois remonte à 1975.

Les 15,16,17 et 18 septembre, à la 
salle Wilfrid-Pelletier de la Place des 
Arts, la compagnie présentera deux bal­
lets récents et un troisième plus ancien 
au pubüc montréalais, tout juste avant 
d’entreprendre trois semaines de repré­
sentations au City Centre de New York: 
Eros Thanatos (Amour et Mort) ou, 
comme l’a écrit un critique européen, 
« ... cet hommage à la mort (qui) est fi­
nalement un hymne à la vie », Wien, 
Wien nur du allein (Vienne, Vienne, 
nulle autre que toi) une fable sur la fin

d’un monde, le nôtre, et enfin Boléro, 
dans la version pour hommes seule­
ment.

Il y a quelques jours, entre deux 
avions qui le menaient de Tokyo à New 
York, Béjart s’est accordé une halte de 
quelques heures à Montréal pour ren­
contrer la presse. Personnage légen­
daire, Maurice Béjart est, en réalité, un 
être exquis, d’une gentillesse et d’une 
simplicité remarquables. Peu bavard, 
ses propos atteignent souvent la profon­
deur de ceux d’un sage. En groupe, c’est 
davantage à Maurice Béjart, le direc­
teur, que Ton s’adresse. En interview, on 
a parfois l’impression de parler à Mau­
rice Berger, le doublé de Béjart, le fils 
du philosophe Gaston Berger. Lui parle- 
ra-t-on d’hier, d’aujourd’hui ou de de­
main ?

« Je suis quelqu’un qui ne s’intéresse 
pas au passé. Je ne m’intéresse pas du 
tout à mon passé ; cela peut avoir Tair 
théâtral mais c’est profondément vrai. 
Disons qu’il y a, (en moi), un directeur 
qui, professionnellement, est obligé de 
tenir compte de certains facteurs, mais

l’homme privé, Maurice Berger, ne s’in­
téresse pas du tout à Maurice Béjart et 
à son oeuvre. » Il ajoute encore : « J’a­
dore mon oeuvre, mais dans l’avenir. 
J’adore le ballet que je ferai demain, 
j’adore la compagnie que je crée cha­
que jour mais le passé, non seulement il 
ne m’intéresse pas mais encore il me 
gêne. »

« Je n’aime pas voir ce que j’ai fait », 
souligne-t-il Et quand il le voit, il lui ar­
rive de le « détester ». C’est ainsi qu’il y 
a peu de temps, Béjart a fait interdire 
de représentation sa chorégraphie de 
L'Oiseau de feu d’Igor Stravinsky. « Et 
ça m’a coûté cher, en droits d’auteur, 
car ce ballet était dansé un peu partout 
dans le monde. »

« Je refuse mon oeuvre parce qu’elle 
me rappelle trop moi et je n’aime pas 
me voir dans une glace. Je suis quel­
qu’un qui profondément ne croit pas à 
Tégo, donc je refuse le mien. » Cela ne 
l’empêche toutefois pas d’apprécier 
l’oeuvre des autres, celle de Balanchine, 
par exemple: « Balanchine, c’est très 
différent de moi. J’adore. Il fait des oeu­

vres abstraites, pures, ce n’est pas du 
tout comme moi. »

Mais il revient sur cette notion du 
passé. Il insiste : « Je crois que le passé 
vous influence toujours, ce n’est que le 
mien qui ne m’intéresse pas; je suis un 
homme sans passé. Celui de l’humanité, 
par contre, m’intéresse beaucoup car le 
connaître, c’est pouvoir se projeter dans 
l’avenir. Et pour créer l’avenir, il faut 
reconnaître le passé sinon on se dé­
truit. »

Parler du passé, c’est faire appel à la 
mémoire que Ton a de ce qui nous pré­
cède, de nos origines, de nos racines. 
Mais n’est-ce pas précisément cette fa­
culté qui semble cruellement faire dé­
faut aux jeunes générations d’aujour­
d’hui ?

« C’est dramatique ! » s’exclame Bé­
jart. Ajoutez à cela que la jeunesse n’a 
plus tellement de place dans un monde 
où les grandes causes comme les 
grands objectifs qui ont modelé nos so­
ciétés d’après-guerre ont été défendus
Suite à la page 32
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LA VIE 
LITTÉRAIRE
Dans plusieurs villes ca­

nadiennes, des écrivains 
manifesteront, le jeudi 15 
septembre, afin d’obtenir 
un paiement pour le prêt de 
leurs volumes dans les bi­
bliothèques publiques. Un 
programme est, paralt-il, 
déjà prêt en ce sens et dort 
sur les tablettes au Conseil 
des Arts. L’Union des écri­
vains québécois appelle à 
une « manif » jeudi pro­
chain, à 12 h 30, devant la bi­
bliothèque municipale de 
Montréal, au 1210, Sher­
brooke est (face au parc 
Lafontaine). Ce pro­
gramme de compensation 
aux écrivains existe déjà 
dans une dizaine de pays.

cette semaine par la com­
mission canadienne de l’U- 
NKSCO, 5.5 % des adultes 
canadiens ont moins de 
cinq ans de scolarité et plus 
de 28 % n’ont pas terminé 
leur neuvième année. Anal­
phabétisme chez les adul­
tes au Canada : réflexion 
pour une action est dû à Au­
drey M. Thomas, une spé­
cialiste en alphabétisation, 
de Victoria. L’étude estime 
que l’analphabétisme n’est 
pas principalement un pro­
blème d’éducateurs mais 
un problème^litique.

Le Regroupement des au­
teurs-éditeurs autonomes 
(RAEA) tient sa prochaine 
rencontre le mardi 13 sep­
tembre à 21 h à la galerie 
du Frère-Jérôme, 1601 rue 
Saint-Denis. L’invité à Écri­
ture d’ici sera Marcel Ri­
vard, poète, qui sera pré­
senté par Jean Lefebvre.

■
Un stage* Animation de 

l’heure du conte » se tient 
les jeudis 15 et 22 septem­
bre (19 h à 22 h) au 1415 
Jarry est, sous la respon­
sabilité de la Fédération 
québécoise du loisir litté­
raire (374-4700, postes 405 et 
407). Au même endroit, le

samedi 17, de 9 h à 16 h 30 
l’on peut s’inscrire à l’ate­
lier Ecrire ...ses émotions.m

Un organisme québécois 
de diffusion linguistique 
vient de naître. Alliance 
Champlain vise la promo­
tion et la diffusion interna­
tionales du français; le re­
groupement, hors Québec, 
des Québécois, des amis du 
Québec et de la francopho­
nie; et voudrait disséminer 
de l’information sur les réa­
lisations québécoises et 
francophones. Moyens en­
visagés pour arriver à ces 
buts ? Implantation d’é­
coles ou de comités, tour­
nées, camps d’été... On 
vise à l’autofinancement. 
Pour de plus amples rensei­
gnements : Alliance Cham­
plain, C.P. 900, Succursale 
C, Montréal H2L4L6. Té­
léphone à Québec: 681-4661, 
ou à Montréal : 526-6653.

■
Les éditions Triptyque et 

les éditions Guernica con­
vient à un lancement de 
trois oeuvres le mercredi 14 
septembre, au 3835 rue 
Saint-Denis. Oeuvres qui 
viennent de sortir des pres­
ses : La Main chaude de 
Marie-Christine Larocque; 
Indigences de Raymond 
Martin et Irpinia de Fulvio 
Caccia. (De 18 h à 20 h).

■
L’infirmière québécoise 

Marie-Andrée Leclerc si­
gne, aux éditions internatio­
nales Alain Stanké, un ou­
vrage intitulé Je reviens, 
qu’elle a rédigé en partie en 
Inde et qui devrait « mettre 
fin à toutes les spéculations 
imaginaires et sensation­
nelles à mon sujet ». Auto­
risée par l’Inde à revenir au 
pays pour y subir un trai­
tement contre le cancer, 
Mlle Leclerc avait été con­
damnée pour meurtre. Son 
livre, qui doit paraître 
lundi, relate sa vie avec son 
« complice » Sobraj et son 
expérience de prisonnière.

Primeur, un « laboratoire » de l’édition
par
Clément Trudel

Entiché de technique, 
Pierre Turgeon s’ima­
gine sur orbite, faisant 
son tour de terre... si les lis­

tes d’attente ne se gonflent 
pas trop dans les agences de 
voyage pour l’espace. Il me 
parle du jour non lointain où 
Guerre et Paix pourra tenir 
sur deux cartes de crédit ( ! ) 
à insérer dans un mini-lec­
teur “ joie de cosmonaute in­
tellectuel?

Pour dissiper toute équi­
voque sur un dérapage pos­
sible dans la science-fiction, 
l’éditeur de la nouvelle 
maison « Primeur » me cite 
le cas concret d’un auteur 
américain, Arthur C. Clark, 
qui, sans bouger d’Hawaï, a 
rédigé 2010 sur un appareil de 
traitement de texte, alimen­
tant l’éditeur et imprimeur 
quelque part au New Jersey.

Il est même possible que 
l’exploit de Ciark ait quelque 
influence sur la méthode de 
travail de Marie-Claire Blais 
dont « Primeur » doit publier 
bientôt Printemps 81. Tur­
geon me confie l’intérêt que 
porte la romancière québé­
coise à cette façon moderne

Photo Jacques Grenier
Pierre Turgeon: «Guerre et Paix» sur deux cartes de crédit

de procéder et l’on pourrait 
même anticiper le jour où, de 
son domicile montréalais, 
elle serait reliée à son édi­
teur parisien ainsi qu’à Pri­
meur par ces circuits de mi­
cro-ordinateurs qui permet­

tent de transmettre 250 pa­
ges en 20 minutes...

Dans ce bureau de Bates 
Road où il fait face aux ins­
tallations Marconi, le pdg de 
la compagnie Le Nordais-Lo- 
giciel n’a pas qu’à se préoc­

cuper de « gadgets ». Ayant 
quitté au printemps le 
groupe Sogides avec l’inten­
tion de ne plus toucher à l’é­
dition, il dit avoir été rejoint 
par des amis/auteurs qui 
l’ont persuadé de renouer

courrier / La question de l’écriture
Le cahier Culture et So­

ciété accorde à juste ti- 
tre une grande place à 
l’écriture. À ce sujet, on en lit 

de toutes les couleurs.
Mais qu’est-ce qu’écrire au 

juste? Est-ce un métier 
comme un autre, à cette 
énorme différence près que 
celui-là ne serait pas du tout 
payant, c’est ie moins qu’on 
puisse dire?

Est-ce que n’importe qui- 
peut écrire? Suffit-il de s’as­
seoir, de prendre une plume 
et du papier et de s’y mettre? 
Ou bien s’agit-ii de construire 
une fiction, une histoire, un 
roman? Qu’y a-t-il dans l’é­
criture qu’il n’y aurait pas 
dans les autres arts?

Tout d’abord, je pense que

c’est tout à fait à tort qu’on 
parle de l’écriture, sans spé­
cifier. Car en fait, il existe 
plusieurs sortes d’écriture. 
Comment peut-on, par exem­
ple, mettre sur le même pied 
l’écriture d’un Hôlderlin, d’un 
Nietzsche ou d’un Kleist, et 
celle d’un auteur de best-sel­
lers? Comment se fait-il que 
certaines oeuvres ne seront 
jamais des best-sellers bien 
qu’eiles traverseront toutes 
les époques de l’humanité, 
continuant à dire quoique 
chose d’essentiel? Que reste- 
ra-t-il dans cent, deux cents 
ans, si Dieu nous prête vie, de 
toute ia littérature actuelle, 
contemporaine?

Tel est le problème d’un 
cahier comme Culture et So-

vu
Suite à l’incendie qui a eu lieu dans l’immeuble voisin
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ciété. Faisant partie d’un 
journal, il s’adresse forcé­
ment à un vaste public, et qui 
plus est, il est un peu enfoncé 
dans le goût du jour, les phé­
nomènes de mode et lié à la 
nécessité de rendre compte 
de manière presque exciu- 
sive des nouvelles parutions. 
Alors, forcément, l’image de 
l’écriture qui en ressort est li­
mitée et n’est pas la plus 
forte qui existe.

Le problème de fond est 
celui-ci: il existe toute une 
écriture assez facile, suscep­
tible de plaire, et d’ailleurs 
faite pour plaire. C’est tou­
jours ce type d’écriture qui 
prend la première place. 
Derrière cette écriture,' en 
retrait pour ainsi dire, en 
marge, il existe un autre type 
d’écriture, produite avec le 
sang de l’artiste, comme ce 
fut le cas pour Hôlderlin, 
Kleist, Artaud.

Une telle écriture est trop 
dure, trop profonde, trop exi­
geante pour être capable de 
plaire. Artaud considérait ta 
littérature comme de « la co­
chonnerie ». Il voulait dire 
par là que la plus grande par­
tie de la littérature est l’oeu­
vre de « tricheurs», qui se 
gargarisent de littérature de 
manière onaniste. Ils jouent 
avec celle-ci, ils se font un 
nom grâce à elle, pour eux 
elle n’est qu’« une bonne af­
faire ».

Ils occupent les devants de 
la scène, ils parviennent 
même à faire identifier la lit­
térature avec ce qu’ils font. À 
côté d’eux, il existe de rares 
individus, parmi lesquels pré­
cisément Artaud, qui écri­

vent avec ce qu’ils ont de 
plus fondamental en eux, 
pour qui l’écriture est un ter­
rible acte de cassure, au 
point que bien souvent ils y 
laissent la raison.

Or, malheureusement, ce 
qui ressort d’un cahier 
comme Culture et Société 
est très loin d’une aussi haute 
conception et pratique de l’é­
criture. Ce qui ressort, au 
contraire, c’est un drôle de 
goût dans la bouche, devant 
trop de complaisance, de 
narcissisme, et d’auto-satis­
faction. On ne peut rendre 
compte que d’oeuvres qui s’y 
prêtent. Mais les oeuvres 
dont je parle et qui m’appa­
raissent les plus importantes 
de toute la littérature défient 
tous ies comptes rendus.

Pierre BERTF1AND
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avec ce métier.
Le premier auteur publié 

par la maison Primeur (le 
lancement a lieu mardi pro­
chain au Piano Nobile de la 
Place des Arts) est Monique 
Leyrac, avec Mon enfance à 
Rosemont. Les titres vien­
dront au rythme de cinq par 
mois environ. Il est probable 
que Maurice Champagne- 
Gilbert publiera chez Pri­
meur un essai de 250 pages 
(Construire ou détruire le 
Québec). L’association avec 
un très jeune éditeur fran­
çais (Sand et Tchou, dirigé 
par Cari Van Eiszner, né aux 
Etats-Unis et élevé en 
France) permet à Primeur 
d’envisager un grand succès 
d’édition avec des livres tel 
celui de John Naisbitt sur les 
« Mégas changements »» - li­
vre qui a tenu 10 mois durant, 
aux Etats-Unis, sur la liste 
des best-sellers.

Chez Primeur l’on se spé­
cialisera dans le littéraire, 
les essais, l’histoire et les li­
vres pour grand public, sans 
se laisser rebuter par des pu­
blications à tirage plus ré­
duit : René Lapierre y si­
gnera son premier roman. 
Comme des mannequins, et 
Gilles.Marcotte un essai: La 
Prose de Rimbaud). Très 
peu de cuisine; du sport, pra­
tiquement pas et des livres 
pratiques « beaucoup moins 
que chez Sogides », qui cha­
peautait six maisons d’édi­
tion.

Le patron de Primeur en­
tend conserver à sa maison 
« cohérence et rigueur » et 
s’ouvrir à des publications 
susceptibles de déranger. 
Ainsi L’Establishment mili­
taire de Peter C. Newman 
pointe du doigt les faiblesses 
de la défense canadienne 
(comme sentinelles du Nord, 
au total, 334 hommes d’infan­
terie ! et en guise de détec­
teurs de mines, un ancien na­
vire de pêche italien ayant 
subi des radoubs). Avec

Newman, Turgeon croit que- 
les milliards consacrés à lau" 
défense ne sont pas toujour»- 
versés aux bons postes... T- 

L’éditeur québécois per-, 
çoit sa maison d’édition 
comme « un laboratoire » qui 
a la chance de se trouver à 
un point de convergence (on 
s’y occupe intensément de lo­
giciels et, sur le marché fran­
çais, l’association avec Ma- ; 
tra assure une distribution- 
optimale). S’agissant d’édi-' 
tion par traitement de textes, 
Turgeon voit là « un espace 
économique électronique à . 
l’échelle de la francopho-. 
nie... Il faut que les franco­
phones s’organisent... et là^ 
dessus le Québec a une' 
chance qui ne va peut-être- 
pas se répéter ». j

J’étais venu interroger un- 
éditeur sur des « livres 
Force est de constater que- 
Pierre Turgeon me renvoie àT 
une quincaillerie honnie par 
ceux qui la craignent (ré­
flexe de copistes à Tavene- 
mentde Gutenberg?), mais 
outil privilégié pour les nonï 
timorés. j

À 35 ans, cet homme joue 
la transparence (les notée 
qu’on m’a remises me livrent 
même son numéro d’assu­
rance sociale!), Il a l’aplomb- 
du passionné qui a su lire les- 
phénomènes de son temps, 
sans appréhension, déter­
miné à prendre toutes les va­
gues « vent debout ».

Sa rentrée dans le do? 
maine de l’édition -- depuis; 
huit ans, il a été responsable- 
de la parution de 800 titres 
aux Quinze, aux PUM et chez 
Sogides - ne peut que raviver, 
la concurrence et pousser à 
un dynamisme accru dans 1© 
monde de l’édition. Pour 
l’instant, Pierre Turgeon n’a 
pas le temps de douter, c’est 
sans doute la vraie « pri­
meur » qu’il nous sert en une 
ère où la morosité érode bien 
des domaines où les tradi­
tions sont bousculées.

NOUVEAUTES
SALUT, JÉSUS!
par Jean Richard 
Coll. <1 Sève Nouvelle » no 37 
96 pages *5.50$
Cet ouvrage est rédigé dans le 
style d'une longue et intéres­
sante lettre adressée à Jésus.
Dans sa lettre, l'auteur s'expli­
que avec Jésus sur à peu près 
tous les sujets qui enchantent 
ou étonnent ou font mal à sa 
vie de tous les jours. Son dia­
logue est très ouvert. Ce qu'il y 
a surtout de captivant dans sa 
lettre, c’est l’attitude respec­
tueuse et familière qu'il 
adopte. Le lecteur, devant un 
tel ouvrage, devrait se surpren­
dre à se retrouver dans la peau 
de l'auteur. De telle sorte, qu’à 
un moment ou à un autre, il se 
retrouve en situation bienfai­
sante de prière.

TON NOM
par Jean Rousseau 
Coll. <1 Contemplation » no 3 
80 pages. *4.50$
L'auteur. Jean Rousseau, en 
choisis.sant pour son recueil le 
titre TON NOM. exprime 
l'importance que prend pour 
lui la rencontre. Son travail de 
médecin l'amène à se pencher 
régulièrement sur la souf­
france. et cette volonté, qui in­
cite à scruter plus profond­
ément. l’amène aussi a décou­
vrir sans cesse de nouvelles 
raisons de mieux connaître la 
personne qui se présente à lui.
Ces textes jaillissent du coeur 
d’un croyant, et ils nous rejoi­
gnent par les émotions qui 
sont aussi les nôtres. Ce livre 
produit de la foi. inspire à la 
prière et communique le Nom 
qui s'inscrit en nos coeurs.

DINA BÉLANGER
Itinéraire spirituel 
par Ghislaine Boucher 
Coll. « Des idées & des 
hommes » no 12 
244 pages *9$
Née en 1897 d'une famille ty­
piquement québécoise. Dina 
Bélanger peut être comparée à 
la grande mystique cana­
dienne. Marie de l'Incarna­
tion. Dina. appartenant bien à 
notre siècle marqué par la 
technique et les sciences, n'a 
cependant pas été mêlée, 
comme son émule du dix-sep­
tième siècle, à l'histoire politi­
que et socio-culturelle de notre 
pavs. -route son histoire est 
spirituelle et intérieure.
Elle n'en peut pas moins figurer à côté des grandes mystiques qui 
ont illustré la vie de notre pays à ses débuts: Catherine de Saint- 
Augustin. Marie de l'incarnâtion. Marguerite Bourgeoys et au­
tres. Cet ouvrage propose une analyse (-Symbolique» de l'itin­
éraire ^irituel de Dina Bélanger, bien connue sous le nom de 
Soeur Cteile de Rome. L'auteur souligne la primauté du spirituel 
que la vie de Dina Bélanger rappelle non seulement aux 
consacrés, mais à tous ceux qui cherchent Dieu.

En vente chez votre libraire habituel

DINA
BÉLANGER
Itinéraire spirituel

ÉDITIONS
PAULINES

3965 boul. Henri-Büurassa est 
Montréal, Qué. HIH ILl 
Tél.: (514) 322-7341m éditions hurtubise hmh Itée

Planète 
en panne
lllustrBtlons en couleur 
accompagnées d’un code 
secret à déchiffrer.
26 pages - 6,95 $

7360, boul. Newman, LaSalle, Qc H8N 1X2 tél.: 364-0323

V f <

DES GEANTS Des Géants YJENN
•mmmm tBmmm

Textes faciles à lire et
merveilleusement
Illustrés.

26 pages • 5,95 $

YJenn Jenny
Un livre sans dessus 
dessous. Des textes 
clairs et Intéressants.

26 pages - 6,95$

Disponible 
chez votre 
libraire et chez 
Marcel Didier 
2050 rue de 
Bleury suite 
500, Montréal, 
tél; 288-7191

collection
ira un« Fols
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Exorciser la « créature animale assoiffée de sang »

Julien BIgras: les affres de la psychanalyse

par
Gilbert Tarrab

* Julien BIgras, Ma vie, ma 
folie, Boréal Express, 
Montréal et Mazarine, 
Paris, 1983, 212 pages.

Jm ai lu ce livre-témoi­
gnage d’une traite. Je 
vois mal comment on 

pourrait faire autrement. 
C’est qu’une fois l’ouvrage 
entamé, il vous prend aux tri­
pes — dans votre archaïté la 
plus profonde, la plus pri­
maire plus exactement — et 
ne vous lâche plus; c’est un

témoignage littéralement 
fascinant, au sens étymolo­
gique du terme.

Kn fait, ce roman-vérité 
vous avale, vous ingurgite, 
vous happe et vous digère : il 
vous laisse en menus mor­
ceaux. Kn tout cas, il vous 
renvoie à vous-même, à vo­
tre être essentiel.

De quoi s’agit-il ? Dans le 
prolongement du Psychana­
lyste nu {Laifoni, 1979), Ju­
lien Bigras nous livre, cette 
fois de façon encore plus poi­
gnante et dans un style tout à 
fait maîtrisé, le noyau de son 
être. Et ce, à travers une his­
toire romancée mais qui a 
beaucoup à voir avec sa vie 
personnelle: la Marie de ce

conte, une patiente d’origine 
iroquoise, fut vraiment sa pa­
tiente, Anne est vraiment son 
épouse et Alexandre nul au­
tre que l’un de ses trois fils. 
Les prénoms ont changé: les 
personnages sont réels, pé­
tris de chair et d’os. Et sur­
tout de sang: ils ont tous — 
Anne mise à part, peut-être 
— quelque chose de cette 
« créature animale assoiffée 
de sang et d’amour » qui tra­
verse, troublante et ef­
frayante, l’ensemble de ces 
pages.

Bigras est sans doute le 
seul psychanalyste québécois 
qui sait ainsi mettre son âme 
à nu, qui sait se raconter (et 
raconter du même coup sa

Éditeurs canadiens à la foire de Moscou
À la quatrième exposition- 

foire du livre qui se tient à 
Moscou jusqu’à demain, on a 
enregistré la participation de 
90 pays environ. Du Canada, 
étaient présents une tren­
taine d’organismes dont les 
Éditions coopératives Al­
bert-Saint-Martin, les Édi­
tions Orphée, Progress 
Books (Toronto), New Star 
Books (Vancouver), Kobzar 
Publishing Company, de To­
ronto, et plusieurs autres.

L’agence Novosti signale 
que, d’après le comité d’or­

ganisation, quelque 2,500 fir­
mes d’édition, organisations 
pour la diffusion de la litté­
rature, associations de droits 
d’auteur et agences théâtra­
les prennent part à l’événe­
ment. À noter que l’agence 
de l’URSS pour les droits 
d’auteurs, ou V A AP, a signé 
depuis 1974 avec le Canada 
des contrats pour l’édition et 
l’interprétation dans les deux 
pays de 57 oeuvres. Parmi 
ceUes-ci, 35 sont d’auteurs ca­
nadiens et s’adressent au pu­
blic soviétique et 22 sont édi­
tées au Canada.

Sont surtout disponibles en 
URSS des auteurs tels Far­
ley Mowat, Morley Callag­
han et Raymond Suster ainsi 
que les oeuvres de vulgari­
sation scientifique produites 
par feu Hans Selye. Selon l’U- 
N ESCO, c’est l’U RSS qui oc­
cupe la tête de peloton quant 
au nombre d’oeuvres tradui­
tes. L’Union soviétique édite 
chaque année environ 83 mil­
lions de livres et brochures 
atteignant le total impres­
sionnant de deux milliards 
d’exemplaires.

technique analytique unique 
en son genre ! ) de manière 
absolument authentique, tous 
masques baissés et sans les 
fioritures habituelles.

Mais non impunément: ce 
n’est pas un hasard si l’insti­
tution analytique québécoise 
le tient à l’écart et l’a mar­
ginalisé une fois pour toutes. 
Mais Bigras n’en a cure : de­
puis son Enfant dans le gre­
nier {Parti Pris, Montréal, 
1976), il poursuit inlassable­
ment son chemin contre 
vents et marées, tient une pa­
role qui fait fi des modes et 
qui se tient magnifiquement 
avec une superbe qui l’ho- 
nore, debout et seul !

Car qui, ici ou ailleurs, 
pourrait raconter cette his­
toire de Marie, sa « folie », de 
la façon dont il le fait ? Quel 
analyste, fût-il en rupture de 
ban, pourrait décrire cette 
symbiose, cette fusion entre 
sa patiente et lui, via les Syl­
vie et les Aubert, qui font 
partie de son paysage fami­
lier ?

Qui pourrait énoncer avec 
tant de force et de violence, 
que la loi, finalement, la 
vraie, n’est guère celle que 
les hommes ont instituée ni 
même celle des femmes 
qu’on fornique allègrement 
aux détours des broussailles, 
mais bien celle de la mère 
qui reste — et attend — à la 
maison ?

Qui pourrait nous narrer

ce cauchemar dans lequel 
Frank, qui l’adopta en quel­
que sorte après la mort de 
son père,*lui transmit cette 
langue hongi'oise que Bigras 
apprit sans le savoir et qui le 
marqua, comme une em­
preinte, pour le restant de 
ses jours et de ses nuits ?

Le Noeud de vipères 
d’Hervé Bazin n'est que de 
l’historiette en comparaison 
avec ce que Bigras, avec sub­
tilité mais de manière têtue, 
nous donne à voir et à sentir 
à travers ces séries d'identi­
fications qui parcourent ce li­
vre de long en large et de 
haut en bas: Bigras/Marie, 
Bigras/Winterman le maître- 
analyste, Marie/sa mère, Bi- 
gras/Aubert, Bigras/Sylvie, 
jusqu’à l’apparition, à la 
toute fin, du tiers-médian qui. 
Judas, trahit cette relation 
privilégiée entre Ma­
rie ------ la folle — et Bi
gras — le loup nocturne, le 
vampire, le monstre (ou est- 
ce l’inverse ?): ce tiers-mé­
dian qui n’est nul autre que le 
fils de Marie, que celle-ci 
amena un jour (malencon­

treusement ? heureuse­
ment?) avec elle pour sa 
séance avec Bigras.

Mais il y a plus: il y a le 
« mythe », celui des ancêtres 
de Bigras, dont la violence le 
poursuivit et le poursuit tou­
jours jusque dans sa chair 
(son fils Alexandre), violence 
qui d'ailleurs le Ue infaillible­
ment à Marie — l'Iroquoise, 
dont le sang indien et les hur­
lements de louve ressem­
blent étrangement à ceux 
que Bigras, secrètement, 
dans les affres cauchemar­
desques de sa propre trajec­
toire historique, {wusse sans 
cesse dans les alcôves de son 
cabinet professionnel.

Et, finalement, ce merveil­
leux épilogue où Bigras, 
chargé de tous les maux de 
ses ancêtres et les portant 
quasiment sur ses épaules, 
vient s’en exorciser devant 
sa mère comme pour se dé­
barrasser de cette tare an­
cestrale qu’il portait dans son 
ventre, bien malgré lui, de­
puis sa naissance: cette 
« créature animale assoiffée 
de sang et d'amour »...

t)ui, il faut lire ce témoi­
gnage, pour sa beauté, pour 
ses interrogations, pour son 
délire. Pour connaître encore 
mieux, et encore plus profon­
dément, un psychanalyste 
qui, à coup sur,'marquera à 
tout jamais les sciences hu­
maines québécoi,se.

Pour y apprendre que, si le 
psychotique fait générale­
ment si j>eur au monde, c’est 
parce qu’il risque de réveiller 
ces vieilles angoisses (de na­
ture psychotique), profon­
dément et irrémédiablement 
enfouies et enracinées en 
chacun de nous. Parce que le 
psychotique parle un langage 
— le langage « chien » pour 
Marie, le « hongrois • pour

Bigras — qui, en dernière 
analyse, connaît en chacun 
de nous des résonances, lar­
vées certes, mais potentiel­
lement réactivables.

On y verra surtout pour­
quoi la « folie » de toute Ma­
rie est tellement menaçante 
à la sécurité — à la « vie » — 
de tout Bigras qui sonimeille 
en chacun. •

Qui est
LAURA
LAUR?

Le contrôle social du crime • »■
Par Maurice Cusson.

Au moment où le débat sur le système pénal risque de 
s’enliser dans la confusion, ce livre fait le point. Il présente 
une synthèse raisonnée des connaissances actuelles sur 
l’efTicacité des moyens de la lutte contre le crime.

(ÀiUecnon "Socioht^t's ’ Jmgée fkir KuymonJ BouJon cl Fratiçtm BoumcauJ. 
l*ré/ücc J'Aldtn Pcyrcjiite. 352f>agcs

ij:s i.ivRiùs DI S l’t I Qt ’iisii()\\i \ I i.i: mondi.

COLLOQUE 
^ sur
les rapports culturels

entre le Québec
et les États-Unis

Ce colloque, organisé conjointement par l'Université 
du Québec à Trois-Rivières et l'Institut québécois de 
recherche sur la culture aura lieu au Pavillon Albert- 
Tessier de rUQTR, du 21 septembre à 19 heures jus­
qu'au 24 septembre à 12 heures.
Le colloque a pour objectif de taire le point sur les tra­
vaux portant sur les rapports culturels entre le Québec 
et les États-Unis. Plus d'une trentaine de spécialistes 
québécois et américains de disciplines diverses appor­
teront leur contribution au cours des conférences et 
des tables rondes prévues au programme.
Des sujets variés seront abordés tels que la colonisa­
tion du continent américain, les idéologies, la littéra­
ture. les arts, l'émigration québécoise, l'américanisa­
tion, l'arrière-plan économique et politique, les média 
et l'industrialisation de la culture, l'enseignement et la 
recherche, les «nouvelles cultures». Deux tables ron­
des seront présentées: l'une sur l'enseignement et la 
recherche sur les États-Unis dans les universités qué 
bécoises, et sur le Québec dans les universités améri­
caines; l'autre, sur notre orientation culturelle en Amé­
rique du Nord.
Parmi les invités, on note le ministre des Attaires inter­
gouvemementales, monsieur Jacques-Yvan Morin, 
monsieur Fernand Dumont, président de l'IQRC, mon­
sieur Georges Balandier, de l'université de Paris, mon­
sieur Elliot Feldman, du Center for International Affairs 
de Cambridge, monsieur Edouard Tiryakian, de Duke 
University, madame Lise Bissonnette du Devoir, et plu­
sieurs autres.
Les intéressés pourront s’inscrire sur les lieux du collo­
que au coût de 25,$ (incluant les Actes du colloque); 
pour les étudiants, l'inscription est de 3.$.

Pour de plus amples Informations: 
à Trols-RIvitres, Claude Savary, tél.: (819) 376-5342 

à Québec, Léo Jacques, tél.: (418) 643-4695

APPROUVÉS OFFICIELLEMENT PAR LE MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION DU QUÉBEC

Mathématique Soleil
«AuiiA Aé ^Arri#«AA\ M(2e édition revue et corrigée)

Madeleine Drolet / Hélène Rochette
(premier et deuxième secondaire)
La collection "Mathématique Soleil” intègre les différentes notions ensei­
gnées par les mises en situation simples et pertinentes, établit des liens 
entre ces notions, les autres disciplines et la vie courante. L’ensemble des 
exercices favorise des activités de synthèse par la mathématisation de si­
tuations et par la résolution de problèmes. Ces manuels sont conformes 
en tous points au nouveau programme.
Premier secondaire:
1__Manuel de l'élève — disponible — ISBN 2-7601-0946-1,530 pages 14.95 $
1__Guide du maître (disponible) — ISBN 2-7601-0975-5,619 pages 29.95 $
2—Cahiers d'exercices (facultatif) cahier I 268 pages 5.00 $
Didacticiel (Logiciel pour l'enseignement) en préparation

Deuxième secondaire:
1—Manuel de l'élève — à paraître sous peu 14.95 S
1— Guîde du maître — à paraître sous peu 29.95 $
2— -Cahiers d'exercices (facultatif) à paraître sous peu 
Didacticiel (Logiciel pour renseignement) en préparation
Les cahiers d'exercices regroupent les mêmes exercices qui se trouvent 
dans le manuel de l'élève, donc, facultatifs.
Troisième secondaire. Quatrième secondaire. Cinquième secondaire et 
Option I — Option II (à paraître en 1984).

PRINTÀIRE: a ^

Collection pnPf
Programme intégré de lecture, d’oral et d’écrit, dirigée par Alain 
Vézina, avec la participation de Gilles Primeau (consultant pédagogi­
que)
Manuel de l’élève (par niveau)........................................................9.95 $
Cahier non périssable (par niveau)................................................4.95 $
Cahier périssable — A (par niveau)................................................2.50 $
Cahier périssable — B (par niveau)................................................2.50 $
Guide du maître (par niveau)....................................................... 19.95 $
6ème année — PILOÉ DIT ET CONTREDIT (disponible)
Sème année — PAROLE DE PILOÉ (disponible)
4ème année — LES DIRES DE PILOÉ (à paraître bientôt)
3ème année — L’ÉCRITOIRE DE PILOÉ (à paraître en 1984)
2ème année — PILOÉ PORTE-PLUME (à paraître en 1984)
1ère année — LES MOTS DE PILOÉ (à paraître en 1984)
Les manuels de l'élève présentent chacun vingt-cinq (25) modules, 
chaque module abordant un thème qui intéresse le groupe d’âge au­
quel il est destiné.
Dans chacun des modules, on trouve au moins trois textes, une situa­
tion de communication orale et une situation d’écrit. Abondamment 
illustré de photographies et de gravures en quatre couleurs, ce ma­
nuel saura plaire aux élèves et développer chez eux le goût de la lec­
ture.

Pour une pensée écologique
(2e édition revue et corrigée)

Jacques Viel et Paul Darveau
• Manuel de l'élève 314 pages 12.95 $
• Guide du maître 343 pages 28.95 S

comprenant tableaux d évaluation pour chacun des modules
• Recueil de tableaux et d’illustrations 96 pages 3.00 $

pour les travaux et de questionnaires formatifs pour l’autoévaluation
• La méthodologie utilisée dans le manuel permet à l’élève d’acquérir 

l'esprit scientifique grâce à une démarche progressive commençant 
par la simple observation, en passant par la formulation d’hypothèses, 
l’expérimentation et l’interprétation des résultats pour finir avec la 
confirmation d’hypothèses et la prédiction à long terme.

• Nouvelle approche pédagogique permettant à l'élève d’effectuer un 
travail autonome libérant le professeur presque entièrement des cours 
magistraux.

• L’élève apprend à son propre rythme
• Le manuel favorise une évaluation formative et un enseignement cor­

rectif pratiques, facilement applicables dans la classe.
• Le manuel est divisé en cinq (5) modules dont chacun est subdivisé en 

quatre (4) sections: observation, expérimentation, documentation et 
communication.

• 371 illustrations facilitent l’appi'entissage de l’élève: 256 photographies 
en couleurs prises par les auteurs du manuel, 81 dessins noir et blanc 
et 34 dessins en couleurs exécutés par une graphiste.

«

Les Éditions Guérin
4501 Drolet, Montréal — 842-3481

4560 ruè Saint-Denis 
Montréal. Québec 
Tel, (514) 849-1112. .

Station Métro-Longueuil 
Longueuil. ôuébec 
Tél (514) 677-6525 r

168 est. rue Sainte-Catherine 
Montréal. Québec 
Tel :(514) 861-5647 •

4440 rue Saint-Denis 
Montréal. Québec 
Tel (514) 843-6241
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Au rythme puissant de la mer
par
Guy Trottier

* G. B. Edwards, Sarnia, 
Maurice Nadeau/Papyrus, 
1983, 540 pages.
* John Cowper Powys,
Les Sables de la mer, 
Christian Bourgeois, 1983,. 
509 pages.
* Malcolm Lowry, Écoute 
notre voix, 6 Seigneur, 
Maurice Nadeau/Popyrus, 
1983, 348 pages.

Soyons bref : Sarnia est 
un livre génial. Par son 
idée d’abord; pendant 

des années, son auteur a vu 
le monde changer, et il a su 
noter les changements qui 
défiguraient son île.

Anglais né en 1899 à Guer- 
nesey, Gerald Basil hklwards 
commence son livre à l’âge 
de 60 ans. 11 meurt en 1976, à 
près de 80 ans, sans le voir 
publié. Il est l’auteur pos­
thume d’un livre unique.

Maurice Nadeau le dit ex­
cellemment dans sa préface: 
« Sa façon de raconter, lente 
et précautionneuse, précise 
jusqu’à la dernière minutie, 
simple et colorée, tisse fil à 
fil un champ de réalité où 
l’air, l’eau, le ciel, les rochers 
et les hommes sont pris dans 
le réseau d’une écriture qui 
se confond avec la vie.»

Sarnia, c’est le nom latin 
d’une des îles anglo-norman­
des: Guernesey. Kt le livre 
se présente comme l’autobio­
graphie d’Kbenezer Le Page 
qui n’a jamais quitté l’île où il 
est né vers 1880. Le narrateur 
est célibataire, un peu grin­
cheux et égoïste, sa vie est 
tissée d’événements minus­
cules, il est surtout le témoin 
irremplaçable d’un monde 
qui change, qui se dégrade et 
s’enlaidit avec le « progrès ».

C’est un livre de murmure 
et de patience, de sugges­
tions poétiques et de stricte 
réalité.

John Cowper Powys

Bref, le contraire du best- 
seller tonitruant et artificiel.

C’est un livre magique. Qui 
nous entraîne à la frontière 
indécise de la fiction et de 
l’autobiographie.
, G. B. Edwards sait dire 
parce qu’il sait voir, et parce 
qu’il sait voir il sait montrer.

Nous n’avons pas l’impres­
sion de lire, mais d’être plon­
gés dans la vie même.

★ ★ ★
Fils de pasteur, mystique, 

mais doué d’une sensualité 
dévorante, John Cowper Po­
wys (1872-1963) parcourt 
l’Angleterre et les Etats-Unis 
en donnant des conférences 
littéraires. Il ne commence à 
écrire qu’à l’âge de 50 ans. Il 
est grand vivant, enthou­
siaste et déchiré. Il aime pas­
sionnément le soleil, la mer, 
les algues, les fillettes aux lè­
vres écarlates, et Thomas 
Hardy, auteur de Tess d’U- 
berville.

La réédition des Sables de 
la mer nous remet au coeur 
d’une oeuvre magistrale, une 
oeuvre vaste et visionnaire : 
poèmes, essais, une quin­
zaine de romans.

L’auteur des Sables de la 
mer (1934), de Givre et sang 
(1925), de La Fosse aux 
chiens ( 1952), de Les Monta­
gnes de la lune 119571 et

Malcolm Lowry

d’une géniale Autobiographie 
(1935), est une sorte de titan 
littéraire. Rarement, sauf 
Rabelais, Shakespeare ou 
Hugo, un écrivain aura dé­
ployé de telles forcfs, une vi­
talité aussi panthéistique. Le 
terme de sensualité paraît 
faible pour définir l’appétit 
gigantesque qu’il ressent...

Sa magnifique prose, touf­
fue, fantastique, lourde par­
fois, souvent comique jus­
qu’au grotesque, range Po­
wys parmi les créateurs que 
leur génie solitaire con­
damne à une place d’excep­
tion.

Les Sables de la mer est la 
chronique ardente et tour­
mentée d’une petite ville por- 
tuaire. C’est un roman 
énorme, interminable et 
épuisant, bien dans la ma­
nière de Powys ... À l’aube 
du XXe siècle, une petite 
ville au joli nom, Sea Sands, 
évocateur d’un éternel va-et- 
vient, d’un éparpillement qui 
n’en finit pas, d’un perpétuel 
ressac.

Scène marine, portuaire, 
où s’ébattent quelques des­
tins d’azimutés ordinaires, un 
riche homme d’affaires, un 
caboteur, un répétiteur de la­
tin, un philosophe, un adoles­
cent fou, un médecin avor-

teur et séducteur, un clown 
répondant au nom de Sylva- 
nus, et les petites garces ha­
bituelles, vierges salaces aux 
jambes fascinantes et à la 
blondeur sensationnelle ... 
Vies mêlées au grand chaos 
de l’univers, rythmées par 
ses grandes pulsations fon­
damentales, les marées, l’al­
ternance du jour et de la nuit. 
Les coeurs se serrent à la vi­
sion des grandes masses 
d’eau refluant en silence ! 
Toutes et tous sont étran­
gement sensibles à l’accable­
ment de leurs propres vies 
frappées sans rémission par 
un «pathétique indicible».’

Il y a là de ces êtres mons­
trueux ou innocents que Dos- 
toievski affectionnait déjà...

★ ★ ★
Au-dessous du volcan (1947), 

de Malcolm Lowry, a mar­
qué plusieurs générations. 
Mais peu nombreux sont 
ceux qui connaissent Écoute 
notre voix, ô Seigneur (1962), 
série de sept nouvelles qu’il 
écrit dans sa retraite des 
bords de l’estuaire à Vancou­
ver et qu’il remanie jusqu’à 
sa mort. Elles se regroupent 
autour du thème de l’écriture 
de l’écrivain chez lui où à Té- 
tranger.

Maurice Nadeau, ami et 
découvreur de Lowry, réé­
dite l’excellente traduction 
parue en 1961 et depuis long­
temps épuisée.

Mais qui au juste est Mal­
colm Lowry ? Né en 1909 à 
Birkenhead, Cheschire, en 
Angleterre, dans une famille 
d’industriels, il s’engage, en 
1927, comme garçon de ca­
bine sur un paquebot et 
voyage en Chine, au Japon et 
aux Indes. Études à l’univer­
sité de Cambridge puis, en 
1933, mariage avec Jan Ga­
briel. Voyages en Espagne, 
Scandinavie, aux États-Unis, 
au Mexique. En 1939, il se 
fixe en Colombie-Britanni­
que, divorce de sa première 
femme, épouse Margerie 
Bonner, voyage en Haïti, au 
Mexique, à New York, en

Livres de poche: d’autres 
collections qui s’affirment
par
Gilbert Grand

Dans son effort de di 
versification, le Livre 
de poche ne pouvait 
laisser de côté le secteur des 

essais. Certains ont certes 
déjà été publiés dans la 
grande collection (exemple 
récent; les Carrère d’En- 
causse) mais ils y sont 
comme noyés dans ce flot de 
fictions.

En 1977, pour faire pièce 
aux Idées/Gallimard, Points- 
/Seuil, Champs/Flammarion

et autres 10/18, le Livre de 
poche lançait Pluriel sous la 
direction de Georges Lié- 
bert. En dépit d’une bro­
chette d’auteurs prestigieux 
(Aron, Duby, Revel, Polia­
kov, Bettelheim, etc.), d’une 
ouverture sur la sociologie, 
l’économie, l’histoire et la 
musique, cette collection, qui 
a publié de nombreux inédits, 
connaît un succès mitigé qui 
force Hachette à la rapa­
trier, en en changeant le for­
mat, dans son departement 
de littérature générale.

Profitant de son 30e anni­
versaire, le Livre de poche 
confie à Bernard-Henri Lévy, 
un de ces « nouveaux phili-

sophes » liamboyants qui a le 
sens du marketing, la tâche 
de relancer ce secteur. Et 
voici donc Biblio-essais, pro- 
metteust série lancée avec 
fracas en mai.

D’emblée la facture, em­
pruntée à cette petite mer­
veille qu’est Biblio, séduit 
l’oeil: .sobre couverture blan­
che avec illustration en cou­
leurs, papier de qualité et 
grande lisibilité du carac­
tère.

Le programme de B.ILL. 
est ambitieux : « Biblio-essais 
doit être une collection en­
cyclopédique, ouverte à tous, 
sans esprit partisan ». De la 
sorte, toutes les orientations

Le Préambule
Enquêtes
au Proche-Occident,
philosophie de la culture
Claude Gagnon
14,95$

Écrit sur un ton vif, très 
documenté, et ne manquant 
jamais d'humour ni d’à-propos, 
ce livre veille à nous ouvrir 
les yeux, d’un regard neuf, et 
à nous mettre à l’écoute de nos 
propres expectatives.

Cl.iiiJc (i.iunon

Enquêtes au 
Pixiche-Occident

France et en Italie. Il meurt 
subitement en Angleterre en 
1957... Au-dessous du vol 
can, son chef-d’oeuvre, ainsi 
qu’Ultramarine (1933) (récit 
de jeunesse, initiation à la 
mer, à la vie) figurent au li­
vre de poche.

Dans Écoute notre voix, ô 
Seigneur, pas de volcan, mais 
la plaine canadienne, la forêt, 
la mer; plus loin, peut-être, 
une île. Deux thèmes domi­
nent: l’amour conjugal et l’a­
mour de la nature. On re­
trouve les obsessions de l’é­
crivain hanté par des fantas­
mes dont la forme et le con­
tenu importent moins que 
l’intensité avec laquelle il les 
vit, les réclame.

Et de l’écrivain qui hante 
une fois encore un arrière- 
paysage de livres, une géo­
graphie où le nom de Dos­
toïevski est repère, jalon, 
promesse, climat, mais où 
l’ombre du Consul, cette fois, 
n’apparaît plus comme dans 
Sombre comme la tombe de 
mon ami (1968).

Ces nouvelles nous rappel­
lent que l’Homme fut d'abord 
naturel et ce naturel de la na­
ture coule de source ici... 
Les connaissances botani­
ques, maritimes et nuageu­
ses de Lowry; sa violence, 
parfois retenue, parfois ex­
presse; sa façon si particu­
lière de mêler sans cesse et 
sans efforts le présent au 
passé proche, puis au passé 
lointain, de même qu’un pein­
tre, maître de son art, joue­
rait à l’infini des perspec­
tives pour rendre également 
sensible la beauté du brin 
d’herbe et celle des plus loin­
taines étoiles, le tout enve­
loppé ou, pour mieux dire, dé­
doublé dans le regard de l’ê­
tre aimé, font de ces nouvel­
les une magnifique introduc­
tion à la lecture ou à la relec­
ture d’Au-dessous du volcan 
et de Sombre comme la 
tombe de mon ami.

Le Préambule
Par monts et 
par mots
Bernard Noël
8,95$

l’.ir muni'' cl 
par mois

OÙ fai trahi 
tant de légendes
Gilbert Moore
8,95$

Où l'ai irahi 
lanl «.le lcccn«.lcs

Ce troisième volume de la collection 
«Prisme» nous révèle un auteur 
parfaitement sûr de son style et surtout 
de son inspiration dans l'élégie 
amoureuse et lu recherche du sens.

Dans ce livre, construit à l’aide 
de réflexions ironiques, de gestes 
malicieux et d'amours inquiètes, l’auteur 
nous fait participer à la dimension 
fantaisiste des objets et nous conduit pas 
à pas dans un univers poétique élaboré 
selon l’humeur du temjps.
Déjà paru dans la collection «Prisme»; Réverbérations, de François D’Apollonia

Le Préambule

ATELIERS
• Écriture
• Animation 

du Livre
Loisir iittéraire du 

Québec
1415 est, rue Jarry 
Montréal H2E 2Z7 

(514) 374-4700, po«lm 405,407

1 Université de Montreal
1 Service d’animstion culturelle

Des ateliers pour tous
Le Service d'animation culturelle de l’U de M 
organise, chaque session, des ateliers d’initiation 
et de perfectionnement dans différents domaines.

Pour la session automne 1983, le S.A.C. propose au public
les ateliers suivants:
Théâtre Mouvements expressifs Techniques diverses
Improvisation Danse sociale Menuiserie
Improvisation et créativité Danses folkloriques Mécanique automobile
Interpretation T'ai Chi Ch'uan Recyclons nos vêtements'
Maquillage de theatre Baladi (danse orientale) Montage de mouches
Decors et costumes Ballet-jazz Navigation côtiere

Danse moderne Video
Musique Chorégraphié • Initiation aux appareils
Leçons individuelles • Creation • Le tournage
(11 instruments) • Stage technique Astrologie
Chorale • Repertoire La vie sur les berges du
Expression sonore Danse creative St-Laurent
Flûte a bec Danse en aerobie Le Mont-Royal la nature
Guitare classique Auto-defense (femmes) en ville
Guitare populaire Massages

PhotographieJam session • Suédois
Littérature musicale classique • Shiatsu Materiel et apprentissage de
Théorie musicale et • Travail corporel holiste la camera 35mm
lecture vocale

Arts plastiques
Techniques de prise de vue et 
chambre noire N/B

Artisanat Sculpture Prise de vue en photo de
Céramique Dessin modèle vivant bâtiment
• Tournage Peinture (gouache) Prise de vue en photo de
• Techniques mixtes Peinture (huile) nature
• Atelier libre Techniques de la copie
Fabrication de papier Loisirs littéraires Techniques du montage
Vitrail (Tiffany) Initiation a l'ecriture audio-visuel
Tricot a l'aiguille Ecriture journalistiquê Techniques de chambre
Broderie japonaise Choisir et animer les livres noire N/B
Fabrication de bijoux pour enfants Techniques de chambre noire 1

L entrevue (radio-TV) couleur
Encadrement Ecrire de l'ebauche au droit Atelier libre
Encadrement 1 et II d auteur
Montage sur bois 
Atelier libre

Bandes dessinees »

Ces ateliers auront heu durant la penodedu 26 septembre au 2 décembre 1983 la plupart J j
a raison d'un soir/semaine et certains en stages de fin de semaine Les inscriptions 
se font en personne au secretariat du S A C . local C-2524 du Centre communautaire, 
2332 Edouard-Montpetit (métro Laurier ou Snowdon, autobus 51 ) du 12 au 16 septembre 
1983, de 09:30 à 20:00 et du 19 au 23 septembre 1983, de 09:30 à 17:00.

1
*

Note: les frais d'inscription doivent être payes en argent comptant ou par cheque certifié
(cheques personnels et cartes de credit refusés)
Pour renseignement: 343-6524

»

L’actualité littéraire au Québec 
c’est ^ué^éco^C^e^

Leflipj
qi

idéologiques, tous les choix 
politiques pourront cohabiter 
hors des querelles de chapel­
les.

Lévy fait remarquer en 
outre l’incroyable richesse 
de la production d’essais en 
France au cours des deux 
dernières décennies: « fin de 
l’existentialisme, structura­
lisme, néo-marxisme, nou­
velle critique, renaissance de 
l’Histoire, approche diffé­
rente de la philosophie ». Au­
tant de courants de pensée 
qu’entend refléter Biblio-es­
sais.

Les quatre premiers titres 
•publiés donnent le ton, mê­
lant les genres et situant les 
interventions dans des do­
maines de réflexion très di­
versifiés:
Alexandre Zinoviev, Le 
Communisme comme 
réalité, Biblio-essais/ Le 
Livre de poche, 382 pages;

Renonçant au torrent ver­
bal, au collage absurde et 
drôle à la fois de séquences 
révélatrices de la vie quoti­
dienne qui faisaient le prix de 
ses oeuvres de fiction (Les 
Hauteurs béantes, L’Avenir 
radieux, La Maison jaune, 
etc.), Zinoviev explique, dis­
sèque « le communisme 
comme réalité » qu’U a vécue 
et subie jusque dans sa chair. 
Le réquisitoire est terrible et 
plus que jamais essentiel en 
ces temps où l’opinion publi­
que occidentale succombe 
aux sirènes pacifistes du 
Kremlin. Le communisme, 
selon Zinoviev, est le produit 
achevé de l’aspiration popu­
laire au « communauta­
risme », tendance naturelle 
tapie en chaque homme, qui 
pousse au « laisser-aller »,à la 
facilité et aux jouissances^ 
immédiates, instinct irrésis-' 
tible qui érige en règles de 
vie ce qu’il y a de plus bas et 
de plus vil.
Claude Lefort, L’Invention 
démocratique, Biblio- 
essais/ Le Livre de poche, 
350 pages.

Au pessimisme de Zino­
viev, Lefort oppose sa foi en 
l’mvention démocratique. Un 
des plus constants critiques 
du totalitarisme, avec Cas- 
toriadis, l’auteur analyse ici 
les limites de ce système de 
domination. Les événements 
de Pologne, et auparavant 
ceux de Tchécoslovaquie et 
de Hongrie, ont prouvé que
Suite à la page 22
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SOMMAIRE 31
Éditorial 
Présentation 
On nous écrit 
Dits et faits 
Le Roman I
Entre l’aube et le jour d'Hélène Brodeur 
et Vulpera de Suzanne Robert par Ga- 
brielle Poulin
Le Roman II
Sur le Chemin Craig de Madeleine Perron 
par Louise Mllot
Le Roman lit
Le Valet dé plume de Jacques Folch-Ri- 
bas par Gilles Pellerin'
Le Roman IV
La Québécoise de Régine Robin par Ma­
rie Couillard
Le Roman V
Le Cercle des arènes de Roger Fournier 
par André Vanasse 
Le Conte et la Nouvelle 
L'Herbe de tendresse de Yves Thériault 
par Gilles Cossette et De quoi t'ennuies- 
tu, Éveline? de Gabrielle Roy par Adrien 
Thério
SF et Fantastique
La Fille arc-en-ciel de Pierre Chatillon et 
Propos d'un vieux radoteur de Négovan 
Ra|ic par Michel Lord
La Poésie I
Poèmes 1956-1982 de Pierre Chatillon 
par Caroline Bayard.
La Poésie II
Le Noroît en 1982-83 par Richard Gi- 
guère.
La Poésie III
Gravité de Guy Gervais par Robert Yer- 
geau.
Le Théâtre qu'on joue

par André Dionne
Relecture
La Bagarre et le Libraire de Gérard Bes­
sette par Patrick Imbert
Études littéraires
Gabrielle Roy et Margaret Laurence, 
deux chemins, une recherche de Ter- 
rance Hughes et les derniers numéros de 
Voix et Images et Études françaises 
consacrés à Perron et VLB par Agnès 
Whitfield 
Autobiographies
Désobéir de CLaude Charron par Jean- 
Louis Major
Questions de littérature
Les Éditions du Jour de Claude Janelle et 
Lorsque notre littérature était jeune de J 
P Guay-Tisseyre par Jean-Louis Major
Réédition
Un part! pris anthropologique et Un parti 
pris révolutionnaire de Paul Chamberland 
et Pierre Maheu par Réal Ouellet 
L'Essai
Trois essais sur l'insignifiance de Pierre 
Vadeboncoeur et Le Désir êt le pouvoir 
de Nairh Kattan par Robert Vigneault
Porte ouverte
Première étape du projet Corpus d'édi- J 
lions critiques par Roméo Arbour. 
Présentation de Roman québécois 
contemporain et clichés de notre collabo­
rateur Patrick Imbert par Agnès Whitfield. 
Présentation de TEcrivain devant son 
oeuvre de notre collaborateur Donald 
Smith par Andrée Vanasase.
Lectures.
A retenir pour vos lectures.
Livres reçus.
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CULTURE ET SOCIETE

Un tiers-mondiste chez les socialistes
par
François
Brousseau

♦ René Dumont, Finis les 
lendemains qui 
chantent... I. 
Albanle/Pologne/NIcara 
gua, Seuil, 1983, 320 
pages, (tomes à venir: 2. 
Chine; 3.
Inde/Bangladesh.)

DKVANT les scepti­
cismes actuels, les 
remises en question 

globales, le désarroi si con­
temporain des idéologues 
progressistes ou supposés 
tels, des contributions 
comme celle-ci sont bien­
venues. Voici un livre con­
cret, basé sur une vaste ex­
périence et des observa­
tions souvent directes, qui 
tente un bilan pragmatique 
du « socialisme », de ce qui 
reste de cet idéal et de ce 
qu’il peut encore représen­
ter, à travers quelques ex­
emples précis.

René Dumont, tiers-mon­
diste, « agronome de la 
faim », a beaucoup voyagé 
et a souvent relaté à ses 
lecteurs ses pérégrinations 
en Afrique, en Asie et en 
Amérique latine. Cette fois- 
ci, en plus d’être retourné

René Dumont

dans un pays latino-améri­
cain — le Nicaragua — au­
jourd’hui sous les feux de la 
rampe, il s’est frotté au 
« socialisme réel », en al­
lant braquer sa lorgnette 
sur la Pologne ... et l’Al­
banie.

L’association est cu­
rieuse, mais donne cepen­
dant lieu à des développje- 
ments dignes d’intérêt, 
même si l’auteur ne livre 
certes pas ici un chef-d’œu­
vre théorique ou méthodo­
logique. Les digressions et 
réflexions personnelles se 
mêlent en effet aux anec­
dotes et aux détails souvent 
très précis d’ordre agro­
nomique — déformation 
professionnelle comme l’es­
pacement des rangs de

maïs à Esteli ou l’alimen­
tation des porcs de la ré­
gion de Szczecin !

Il n’empêche que l’en­
semble est aussi un témoi­
gnage et une réflexion gé­
nérale sur les hens à établir 
entre, d’une part, la problé­
matique tiers-mondiste, à 
laquelle il demeure fidèle, 
et d’autre part les questions 
posées par l’existence de 
pays se réclamant du socia­
lisme, mais n’y correspon­
dant pas tout à fait...

Dumont commence par 
l’Albanie: le tableau qu’il 
en dresse est moins apoca­
lyptique que certains anti­
communistes auraient pu le 
souhaiter. Voilà, dit-il, un 
exemple de « stalinisme in­
tégral », qui semble pour­
tant jouir de l’appui de la 
population, et qui produit 
d’appréciables quantités de 
céréales, de fruits et de lé­
gumes, sous un régime d’é­
tatisation totale de l’agri­
culture: de quoi faire se 
dresser sur la tête les che­
veux d’un paysan polonais !

Ici, une absence com­
plète de libertés et une 
mainmise absolue de l’État 
sur tous les aspects de la 
vie, sous la gouverne du 
Très-Haut Enver Hodja, a 
produit, n’en déplaise à cer­
tains critiques antitotalitai­
res, un consensus de fer re­
posant sur un nationalisme 
obsidional et sur un niveau

de vie minime mais assuré.
Ce stalinisme intégral, 

tout oppressif qu’il soit, 
reste pourtant, insiste Du­
mont, un mal bien moindre 
— et voilà la question cen­
trale — que celui des vil­
lages desséchés du Sahel ou 
des bidonvilles de Recife 
qui sont, eux, « le vrai der­
nier cercle de l’enfer». 
N’en disconvenons pas: il 
vaut sans doute mieux être 
endoctriné et robotisé. Sans 
aucun droit propre, que de 
n’avoir même pas l’exis­
tence. Mais l’auteur aurait 
pu ici développer quelque 
peu sur cette dialectique, 
qui ressemble souvent à 
une fatalité, entre le totali­
tarisme d’une part, le chaos 
et la faim d’autre part.

Il insiste tout de même, 
pour conclure, sur le carac­
tère éventuellement né­
faste, voire fatal, d’une telle 
absence de libertés politi­
ques sur le développement 
ultérieur d’une économie 
qui tôt ou tard devra s’ou­
vrir et se diversifier. Du­
mont voit dans le « suicide 
arrangé » du premier mi­
nistre Shehu en 1981, un si­
gne avant-coureur de « len­
demains qui déchantent », 
au moment où la succes­
sion de Hadja arrive à l’or­
dre du jour.

Notre auteur-globe-trot­
ter arrive ensuite en Polo­
gne. Voilà justement un

pays où des structures po- 
litioues de type totalitaire 
ont bloqué de façon catas­
trophique le développe 
ment social et économique. 
Quelques exemples sai ou- 
reux d’absurdités causées 
par cette contradiction 
dans le domaine de l’agri­
culture émaillent cette deu­
xième partie, qui retrace 
les étapes par lesquelles un 
pays jadis producteur d’a­
bondants surplus de nour­
riture, en est arrivé aujour­
d’hui à devoir quémander 
l’aumône internationale 
pour subsister; un pays où 
les lapins privés (majoritai­
res) produisent peu, mais 
où les fermes d’État suré­
quipées ,.. produisent en- 

-core moins !
Et Dumont de tirer les 

leçons de cette triste his­
toire: les « libertés formel­
les », si diminuées par les 
marxistes, sont « insuffisan­
tes mais indispensables » ; 
la Pologne est un cas uni­
que de pays européen « en 
voie de tiers-mondisation », 
où « le marxisme repré­
sente une véritable agres­
sion de la ‘ civilisation ’ ur­
baine contre les campa­
gnes»; et les révoltes de 
1980-83 prennent, à l’échelle 
historique et mondiale, « le 
caractère d’un événement 
de première grandeur »... 
Propos qu’il fait du bien de 
lire sous la plume d’un

tiers-mondiste.
Le Nicaragua et sa diffi­

cile « révolution dans la li­
berté ■ sont finalement vi­
sités. Exemple quasi-par­
fait de ce « mal-dévelop- 
pemcnî > structurel dans le­
quel l’intégralion d’un pays 
du Sud au marché mondial 
passe par la déviation de 
l’économie intérieure aux 
seules fins des exportations 
et au seul profil d’une poi­
gnée d’oligarques sans 
scrupules. Le régime So- 
moza a laissé aux sandinis- 
tes un héritage terrible que 
l’auteur décrit en brossant 
à larges traits l’histoire du 
pays, marquée par les in­
terventions américaines et 
la résistance nationale 
symbolisée dans les annéi's 
30 par Cesar Sandino, le­
quel, insiste en passant Du­
mont, « n’était pas com­
muniste ».

1, auteur évoque ensuite 
les difficultés énormes cau­
sées par la situation éco­
nomique du pays et l’encer­
clement dont il est l’objet, 
au regard des promesses de 
pluralisme et de liberté fai­
tes à l’époque du inunfode 
juillet 1979. Et s’il men­
tionne la « tentation totali­
taire » de certains des diri­
geants sandinisles, réelle à 
son avis, ce n’est que pour 
mieux en blâmer « l’impé­
rialisme yankee » qui par 

Suite à la page 22

Les poges littéraires du DEVOIR 
pcjbiiécs ICI tous les somedis sont 
uti excellent heu do rericontre pour 
les lecteurs, outeurs. éditeurs, 
libraires Air'isi donc la publicité 
étalée dans ces pages devient 
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Une cacophonie en noir et blanc
par
Roger Duhamel

■ir André Brink, Sur un 
banc du Luxembourg,
Stock, 1983, 272 pages.

Depuis quelques années, 
la réputation de M. An­
dré Brink a largement 
-dépassé les frontières de son 

"pays natal. Cet écrivain afri- 
-kaner qui approche la cin- 
tquantaine entend assumer 
-pleinement l’ambiguïté de sa 
Esituation.
' Profondément attaché à 
"sa patrie, il lui est néanmoins 
impossible de s’identifier à 
un régime qui s’écarte des 
principes de l’humanisme

VIENT DE 
PARAÎTRE

LIBERTE
]ACUl.l-S(,01)llbl I 1

chrétien — bien que lui- 
même ne^se réclame pas du 
christianisme formel. S’il a 
songé à rayer toutes ces con­
traintes et à émigrer défini­
tivement, de trop fortes ra­
cines Tont retenu au sol afri­
cain qu’il ne peut ni ne veut 
rompre.

Ce volume renferme une 
quinzaine d’articles et d’en­
tretiens rédigés en ces der­
nières années. L’auteur s’ex­
cuse de répétitions inévita­
bles, mais elles ne sont guère 
gênantes, elles contribuent 
au contraire à mieux faire 
saisir au lecteur étranger la 
complexité du drame hu­
main qui se joue là-bas.

À ce genre d’ouvrage qui 
autrefois portait souvent l’é­
tiquette peu compromet­
tante de « mélanges », pour­
quoi avoir donné ce titre inat- 
tendu ? C’est qu’il date du 
printemps 1960, sur un banc 
du Luxembourg, sa nais­
sance véritable, son émer­
gence à la conscience. Com­
ment ne pas éprouver un sen­
timent de connivence frater­
nelle pour celui qui trace ces 
mots: « Mon roman d’amour 
avec Paris durera toute ma 
vie» !

Quelques points de repère

Qui est
LAURA
LAUR?

André Brink
pour tenter de cerner le pro­
blème sud-africain. Les pre­
miers colons blancs débar­
quent au Cap en 1652, à une 
époque où les tribus indi­
gènes de traditions nomades 
sillonnent en tous sens un 
vaste territoire sans s’y fixer 
en permanence. À ce mo­
ment-là, « il n’y eut pas main­
mise sur des terres apparte­
nant à d’autres».

Il en résulte que l’Afri­
kaner d’aujourd’hui se con­
sidère comme Africain de 
naissance, ce qui le différen­
cie radicalement des Anglais 
en Inde ou des Français en 
Algérie. Si cette ancienneté 
de rétablissement des Eu- 
rop^ns en terre africaine ne 
justifie en rien la pratique de 
l’apartheid, elle explique tou­
tefois qu’ils ne se ^rçoivent

pas comme des usurpateurs, 
les instruments détestés d’un 
impérialisme anonyme et 
lointain.

Au surplus, ce qui n’ar­
range rien du tout, les Blancs 
sont dès le départ divisés. Il y 
a les Hollandais, avec les­
quels font généralement 
cause commune les hugue­
nots français, et il y a les Bri­
tanniques qui ont tenu long­
temps le haut du pavé.

Les rapports entre ces 
groupes ont varié au cours 
des âges. Ainsi, au siècle der 
nier avons-nous vu des Afri­
kaners et des Africains noirs 
lutter de conserve contre 
l’impérialisme britannique, 
les deux camps étant con­
vaincus hors de tout doute 
qu’ils appartenaient égale­
ment à leur continent. En 
somme, le malheur survint 
quand « la découverte de dia­
mants et d’or ralluma le vieil 
instinct mercenaire et colo­
nialiste des Britanniques ».

André Brink soumet une 
explication psychologique 
d’un très vif intérêt et qui ris­
que de coller assez étroite­
ment à la réalité. Pour assu­
rer leur survie physique, 
pour faire échec a l’anglici­
sation systématique, pour 
sauvegarder leur identité, les 
Afrikaners, descendants des 
rudes colons hollandais, ont 
effectué un transfert tragi­
que : « Il était impossible de 
vaincre les Anglais; et on se 
vengea de ses frustrations 
sur les Noirs.»

Ce n’est pas la première ’ 
fois dans l’histoire qu’un peu­

ple persécuté se fait à son 
tour persécuteur. Malgré le 
renversement relativement 
récent du rapport des forces 
politiques, ce sentiment d’in­
sécurité subsiste: « Quand 
les Afrikaners prirent la di­
rection polit jue du pays, en 
1948, toute la structure éco­
nomique de l’Afrique du Sud 
était aux mains des An­
glais ... l’Afrikaner conti­
nuait à se sentir menacé. » 
Quand et comment parvenir 
à instaurer enfin un climat 
de confiance réciproque ?

Au sein de ces tensions 
continuelles, on s’explique 
l’attachement passionné des 
intellectuels pour leur par 
lure afrikans; sans doute 
n’hésiteraient-ils pas à con­
venir que la langue est aussi 
une patrie. Si des écrivains 
se disent incapables d écrire 
dans une autre langue, c’est 
que l’anglais, trop européen, 
demeure souvent éloigné des 
réalités africaines, et que les 
dialectes locaux manquent 
d’une dimension européenne 
qui f-orme une part essen­
tielle de l’expérience des 
écrivains blancs.

Cela dit, M. Brink ajoute 
subtilement: « J’écris en an­
glais: mais je ne serai ja­
mais un écrivain de langue 
anglaise », contrairement, pr 
exemple, à Nadine Gordi- 
mer, à Dan Jakobson ou à Al­
lan Paton. Pourquoi ? C’est 
que « l’anglais que j’emploie 
doit supporter le poids de ma 
langue afrikans, de mon afri-

Sulte à la page 23

înfo-cassettes
l’Université sur cassettes 

présente un document exceptionnel

Le Père 
Émile Legault
La dernière entrevue accordée 
par le Père Emile Legault dans 
laquelle il raconte sa petite en­
fance ainsi que les étapes de sa 
carrière. Une cassette qui vous 
fera découvrir une autre facette 
de ce grand homme.

-Bon de commande
Veuillez me faire parvenir la cassette suivante

LE PÈRE LEGAULT.................................................................................. ....................................14,95$
(1 cassette de 90 minutes)
IMPORTANT: Ajoutez à toute commande la taxe provinciale de vente, soit 9% et envoyez

votre chèque ou mandai payable comme suit:
INFO-CASSETTES INC., C.P. 6033 Montréal H2Y 3S6

NOM.......................................................TÉLÉPHONE.........................................................
ADRESSE..............................................................................................................................
VILLE........................... PROVINCE...........................  CODE POSTAL...........................
TOTAL
oi-ioint...................................................................................................... incluant la taxe de vente (9%)
(plus 1 $ pour les frais de poste et de manutention). Pour un total de 17,30$
Prière de noter que les échanges et les remboursements ne sont pas acceptés.

COURS, CONFÉRENCES, INTERVIEWS EXCLUSIVES CONÇUS 
DANS UN LANGAGE CLAIR ET ACCESSIBLE À TOUS

JACQUESGODBOUT
Journal d’hiver

JULIO CORTAZAR
Paroles Inaugurales

Nouvelles de

Daniel^agnon

JOCELYNE DORAY 

JEAN THIERCELIN

Chroniques sur

GABRIELLE ROY 

PIERRE VADEBONCOEUR 
GÉRARDTOUGAS 

UMBERTO ECO 

LE CUBISME 

L’ART MAROCAIN 
L’HÉROÏSME 

ETC,

L'exemplaire: 4S 
L'abonnement annuel 

(six numéros): 15S

Retournez ce coupon à:

LIBERTÉ
C.P. 399 

Outremont 
H2V 4N3

LIBERTE est aussi 
en vente dans toutes 
les bonnes librairies

EDITIONS NflflnflN

C.P. 697
SHERBROOKE (QuébfC, Canada) 
J1H5K5
Tél.: (S19) 563-1117

OBJECTIFS
Créées en 1973. et continuant Cosmos qui remonte à 1969. les 

Éditions Naaman de Sherbrooke œuvrent sur les plans régional, pro­
vincial, national, continental et universel.

Dirigées par le professeur Antoine Naaman (O.E.S. Journalisme: 
E N.S. de Saint-Cloud: O.E.S., D U. et D és L. d'État, Sorbonne) se­
condé par une pléiade de spécialistes, elles se proposent, entre autres, 
de promouvoir l’écriture française et de favoriser le dialogue entre les 
différentes cultures et civilisations. Elles croient au pluralisme et à 
l'équivalence des valeurs

D’AUTRES ACTIVITÉS

Les Éditions Naaman gèrent Numin Dllll, Lm Ail (association 
créée en 1977). la revue Éerltare Innçalu dans le monde et Li Cédalf

DOCUMENTATION SUR DEMANDE

Le catalogue Aatam de lingue française (80p.) et les Listas de
tttrae graegte (32p.) sont envoyés gracieusement, sur demande. Les 
domaines couverts sont: l'Afrique noire, les Amériques, les Antilles, le 
Monde arabe méditerranéen (le Maghreb et le Machreq), l'Asie et 
l'Océanie, le Canada, le Québec. l'Europe, la France, les classes 
d'immersion (français langue étrangère), des titres de langue anglaise 
et d'auteurs néo-canadiens, etc.

NOUVEAUTES JANVIER-JUILLEl 
^ 1983

1. La chair. Le verbe. roman. Claudine Deleuze (Chicoutimi) 132p.
Création 118 ISBN 2-89040-237-1 .................................  S 6.00

L'érotisme apprivoisé par l'écriture

2 Vlcngci et Hnrmonigies. poésie. Jean-Paul Mauranges (Qué­
bec). 96p Création 119. ISBN 2-89040-239-8 .......... $ 5.00

Saveur d'harmonie au sein d'un univers tourmenté

3. Lu Planète mauve et autres nouvelles. .Safia Ketou (Alger) 144p.
Création 120. ISBN 2-89040-240-1 .................................  S 7,00

Fragments de temps et d'espaces, des parcelles de vies (. . .] 
Contes pour adultes.

4. Eulra cal ettouibe Gérard Guillet (Nantes). 80p Lectures brèves
4. ISBN 2-89040-238-X .................................................  $ 5,00

Deux légendes bretonnes illustrées par Yvon te Roy ( 10 dessins)

5. BattUcebarbelée, poésie. Tahar Djaout (Alger). 64p. CréaticnS.
Réédition ISBN 2-89040-060-3 ......................................  B 4,00

Respiration syrKxtpée d'un corps qu’on achève, mais qui'renait à 
chaque lois

Editions Naaman. C.P. 697. shcrcrooke (Québec. Canada) J1H 5KS

6. Amie Cllhere. poèmes. Safia Ketou (Alger). 80p. Création 44
Réédition. ISBN 2-89040-001-8 ....................................... $ 5.00

La poétesse célèbre la paix et dénonce (a misère, rinjustice, 
l'exploitation, le racisme. Elle écrit pour les cinq continents.

7. Les Nouvelles 7endancet du roman algérien de tangue fran­
çaise Guy Daninos (Libreville). 164p. Thèses ou Recherches 8. Réé­
dition. ISBN 2-89040-020-4 ............................................ $15,00

Le message essentiellement humaniste des romanciers algériens 
contemporains à partir des années 1964-1965.

8. Les Inutiles, poèmes illustrés Ghislain Landry (North Hatley) 
Dessins de l'auteur. 128p. Création 121. ISBN 2-89040-244-4 $ 6,00

La poésie exprime l'humain et sa finalité fondamentale.

teviiRK

9. Je cours glus vite que la lycoia. poèmes illustrés Danièle Simp­
son (Montréal). Dessins par Jacques Tremtjlay. 64p. Création 122.
ISBN 2-89040-245-2 ....................................................... $ 4,00

Le poème force la vie à s'ouvrir et à se relever pour recevoir son 
cadeau de beauté.

10. Comme marge entamée, poèmes illustrés. Lisc'Yekcman (Qué­
bec). Dessins par Christiane Roy-Vekemarr. 64p. Création 123. ISBN
2-89040-247-7 ...............................................................  $ 4,00

Le texte se fusionne au corps et se renouvelle.

11 Le Voyage des Mots Sous la direction de Susy Lebrun et de 
Suzanne Brûlotte (Rock Forest). Textes et dessins en couleurs 
d'éléves de onze ans 80p. Jeunesse 5. ISBN 2-89040-243-6

S 6.00
Expérience pilote de créativité dans une école élémentaire 
québécoise (Le Boisjoli de Rock Forest) Textes qui dévoilent 
la pureté des sentiments et le boulevepement de l’enfance 
face à la vie Bains de poésie

12. 0 Canada, Canada. Short Stories. Michel M.J. Shore (Ottawa). 
80p English Series: Fiction 1 ISBN 2-89040-247-9 . S 5,00 

A gallery of Canadian portraits and a collection of images unique 
to the Canadian Landscape.

13. Contasatnouvtlltsdalangaulranqaiu.ConcoursS. 144p.
Création 124, ISBN 2-89040-241-X...........................  S 7,00

Sept auteurs: d'Afrique (2). de Belgique (3) et du Québec (2). 
Sept textes, choisis parmi 86 par un jury dont faisait partie 
Yves Thériault. Le lauréat sera désigné par les lecteurs. 
Bulletin de vote à l'intérisur du î:•••re.
Date limite pour l’envoi de manuscrits peu’ le concours 6:1" 
novembro 1984.

14. Les Mots fi'ArlequIn, petits poèmos pour rin cl peur cha.-.ter. 
Pierre Léon (Toronto) Dessins de l'auteur GOp Création 125 ISBN
2-89040-252-5 ......................................................... . $5,00

La virtuosité langagière du recueil crée un mende ludique et 
onirique.
Sherbrooke, carrefour des alf

15. Pays de vair, poésie et prose Raymond Godard (Amas). 80p
Création 126. ISBN 2-89040-253-3 .............................. $ 5,00

L'cspacc abitibien pcsstdc le poète. La géographie de l'enfance 
est accordée à la tradition.

16. Le Conte du lion de ttcldciberg Nancy Binns Reed (Burke). 
Illustrations. Traduction française de Monique M Williams (Mechanic- 
sville). 32p. 'Lectures brèves 5. ISBN 2-89040-251-7 t 4,00

Récit allemand qui raconte comment le lion de Heidelberg a aidé, 
avec noblesse, ut: dragon en détresse.

17 Madame Tomate dans sa planète Jardin Lady Mendora (Le 
Rœulx, Belgique) Dessins (4 couleurs) par Yvon le Roy. 32p,
Jeunesse 7, ISBN 2-89040-249-5 ............................. $ 5.00

Ce premier livre des «Grands Voyages de madame Tomate* 
raconte la visite du jardin d'hiver et le retour au jardin d'été. 
Exercices

18. L'Ère de rien. Freindraprose Martin Giroux (Sherbrooke/Mon­
tréal) Dessins de l'auteur. 104p Amorces 27 ISBN 2-89040-254-1

B 6,00
Monde insolite qu'l nef" «ère de rien» Quand prendrons-nous 
conscience de nos pnreoptions diftérentes?

19 Le Temps et ta Forme: essai de modèle et lecture de trois 
récits québécois. Pierre Hébert (Sherbrooke/Toronto). 112p
Études 39. ISBN 2-89040-250-9 ............................... $12,00

Synthèse entre la théorie du récit et la théorie de l'informa­
tion. Applications il l'Appel da la reçu, i Poauiére sur la 
villa et à Qaelqu'an pour m'écoutar.

20. Nasse 9t leu, poèmes illustrés Jacques Flamand (Ottawa)
128p. Les Edifions du v-msiror (Ottawa). ISBN 2-89040-00-6 Naa- 
rrian Dili!................................................................ $ 6,00

Seule'lo tc'dressn p*"* toim 'sarrage au néant de la mort.

21. Le Pain C'orge lîo l'ertlant perdu, poemes (berbère-français) 
Arezki Mcki (Paris'Algéric). Introduction de Paulette Galand-Pernet, 
Préface de Alfred Kastter. 100p. Traduction 6 ISBN 2-89040-246-0

$ 6.00
Les poèmes, attachants, émouvants, en transis et en berbère, 
évoquent les joie: du feyer kabyle, le souvenir des tètes et des 
saints locaux, la musique des isefra

m
22 Dictionnaire des œuvres lltléralras négro-afrlcalMs da lan­
gue trançalse. . . Cqllcidit (93 collaborateurs), sous la direction 
de Arr.èroise Kom (Shcrbrocke/Rabal) et avec le concours de 
l'ACCT. du CELEF, de l'AUPELF cl du CÉDALF 672p. Dictionnaires
1. ISBN 2-89040-242-8 ...........................................  $40,00

Synthèse de l'Hicloirs is l'écriture française dans le continent 
aîricoln. Insîrjmcnf indispensable de référence et de travail 
Index dec outour; précentés et des genres. Liste et coordon­
nées des collaborateurs

Les alf= Les auteurs de langue 
française

23 Aline et son chien Thérèse Chami (Montréal) Illustrations (noir 
sur blanc) de l’auteur 40p Jeunesse 8 ISBN 2-89040-257-6 $ 4,00 

Une jeune fille de dix ans. aimable et atfectueuse. se prend 
d'amitié pour Frouiy qui lui révèle sa vie mouvementée de chien 
Elle raconte abondamment un magnifique Noél en famille prépa­
ratifs, messe de minuit, cadeaux, etc

24 U Famille des notes Ghislaine Beaudoin (Rimouski/Mon- 
tréal). Illustrations (4 couleurs) par l’auteur 32p Jeunesse 9
ISBN 2-89040-259-2 ..............................................  $ 4,00

Ce livre tait suite au Solfège en s'amuunt ($3,00) Aux 
notions londamenlales, s'ajoutent de nouveaux sujets, 
comme la famille des silences, les nuances et la notation des 
mesures, présentés par des jeux De nombreux exercices. On 
donne ainsi aux jeunes le goût de la musique.

25 Rèvei Intkrdltt. poemes suivis de La Révolte dit griob et de
Rêves retrouvéi Préface de Jack Corzani Ada Ugah (Gradignan/ 
Calabar) 72p. Création 127. ISBN 2-89040-255-X........... $ 5,00

«Le poète nigérian a observé et photographié les Occidentaux 
Les clichés ne sont peut être pas plaisants Ne saisissons pas 
la pelllcute Sachons au contraire en tirer profil.» (J.C )

26 Hiil Schweiz DiX'Sept nouvelles Jean-Marie Bouchain (Lutry)
80p «Création 128 ISBN 2-89040-256-8 ........................$ 5,00

Ce recueil (Vive la Suisse, en allemand) emporte tout sur son 
passage, comme une tornade blanche II fera rire ou pleurer et 
grincer des dents

27 Le Voyage qui luit, poésie et prose. Guy Bessette (Salnt-Jean-sur.
Richelieu). Photographies par l'auteur. 80p Création 129 ISBN 2- 
89040-262-2 ..................................................................  $ 5.00

«Contribution i Tetfort collectif de prise de la parole, qui nous 
amène à ncus réaliser. 8 la fois, comme individus, comme peuple 
et comme espèce. . . Ce chant qui nous réinvente est ainsi 
responsable de notre survie et de notre espérance » (G.B.)

28 PInIpéde, le blçnchon, conte. Mario Cotté (Rimouski) Dessins
(noir sur un tond de couleur) par Paul-Henri Dubé. 32p Lectures 
brèves 6. ISBN 2-89040-258-4 ...................................... $ 4,00

La vie passionnante des phoques, de leurs voyages et. de 
leurs mésaventures. Un ravissant blanchon se fait nommer grand 
chef, à la suite d'qn combat vidiorieux contre un ours polaire

29 Anihoiagle de nouvelitt blélorvutt. Dix-neuf auteurs In­
troduction par l'van Navoumenka. Notices biobibliographiques. 
220p, .Anthologies 3. ISBN 2-89040-261-4 $15,00

Textes choisis, traduits et présentés par les soins de la 
CoiTimission ^cialiste Soviétique de Biélorussie. Publication 
autorisée par l'Union des Ecrivains de la RSS de Biélorussie. 
Version finale relue par Gilles Giche et Laurence Camiglieri. 
Collection Unesco d'œuvres représentatives; Série euro­
péenne.

30 Lt Père Noil a-l-il oublié It 8ii du flMivt? Roselme Grand- 
Maison (Rimouski) Réalisation graphique .(4 couleurs) par Michel
Caillouette. 32p. Jeunesse 10. ISBN 2-89040-260-6 ......... $ 5.00

Le 24 décembre au soir, en se dirigeant vers Rimouski. le Père 
Noél rencontre une série d'obstacles: la corne droite d'un renne 
est brisée, le traîneau s'entonce dans la glace, etc. Le sauvetage 
s'organise immédiatement. Le Père Noël arrive à Rimouski à 
temps.
Rosellne a déjà publié 00 ttt I* trou du nebur PnraéT ($4.00)

EdHions Naaman 
C P 667
SHERBROOKE (Qudbtc, Canada)
J1HSKS
Tél.: (1111 663-1117
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CULTURE ET SOCIETE

Socialisme et 
tiers-mondisme
Suite de la page 21

sa politique semble tout 
faire pour « pousser le Ni­
caragua dans les bras de 
l’URSS ».

Sur le plan économique, 
Dumont déplore que le po­
tentiel agricole du pays, 
très important, ne soit pas 
mieux mis en valeur. L’a­
gression extérieure et les 
difficultés financières n’ex­
pliquent pas tout: une cer­
taine foi en des « vertus ma­
giques de la Révolution », 
quelques irrationalités dans 
l’exploitation des terres, et 
surtout la,prédominance 
persistante de la ville sur la 
campagne, et par là le 
maintien d’emplois impro­
ductifs pour pallier au chô­
mage urbain alors que les 
régions rurales manquent 
de main-d’oeuvre, voilà 
quelques éléments de cri­
tique qu’il adresse aux san- 
dinistes, tout en réaffir­
mant son appui à leur 
cause. 11 termine cette par­
tie de son périple par un 
plaidoyer pour la « ri­
gueur » indispensable dans 
la construction d’une « éco­
nomie autocentrée, seul re­
mède possible au mal-dé­
veloppement ».

« Finis les lendemains 
qui chantent», finis pour 
tout le monde, martèle-t-il 
dans les dernières pages. 
Pour les « socialismes 
réels » qui sont une impos­
ture; pour les nouvelles ré­

volutions qui doivent renon­
cer aux utopies préfabri­
quées et aux promesses in­
tenables. Mais finis aussi 
pour l’Occident dont notre 
vibrant auteur catalogue 
une fois de plus les turpi­
tudes, reliées le plus sou­
vent à la misère du Sud.

Moralisme mièvre ? 
Tiers-mondisme primaire 
consistant à battre sa 
coulpe pour chasser la 
mauvaise conscience ? Du­
mont échappe à ces criti­
ques à la mode par le ca­
ractère pragmatique, terre- 
à-terre, de ses observa­
tions, par son absence d’in­
tellectualisme globalisant. 
En revanche, la candeur 
occasionnelle du ton, les in­
dignations spontanées, l’é­
criture « à bâtons rompus », 
tout cela pourra quelque­
fois faire sourire ou sus­
citer des réserves.

De fait, ce livre ne révo­
lutionnera pas la pensée po­
litique. Fit le « socialisme » 
pour lequel plaide malgré 
tout René Dumont ressem­
ble plus à un souhait ou à 
une éthique diffuse qu’à un 
projet délimité. Mais ce 
contact d’un inlassable dé­
fenseur du tiers-monde 
avec les réalités de « l’au­
tre » grande oppression, 
d’un auteur revenu.des uto­
pies sans avoir renié ses 
convictions pour autant, 
fournit au lecteur un impor­
tant témoignage valant 
sans aucun doute la peine 
d’être lu et médité.

Collections 
de poche
Suite de la page 20

les sociétés totalitaires ne 
sont pas inébranlables et que 
l’esprit démocratique consti­
tue un formidable contre-feu 
idéologique, dont nous n’a­
vons pas encore su évaluer la 
véritable dimension.
Régis Debray, Le Scribe, 
Biblio-essais/ Le Livre de 
poche, 350 pages.

Dans cette réflexion sur 
l’intellectuel et le pouvoir à 
travers les âges, Régis De­
bray instruit en fait, avec un 
certain courage, son propre 
procès. Des scribes égyp­
tiens aux intellectuels d’au­
jourd’hui en passant par les 
sophistes grecs, les clercs de 
Charlemagne, les humanis­
tes de la Renaissance, les 
philosophes des Lumières, 
Debray repère une cons­
tante: la servitude du clerc, 
son asservissement aux pou­
voirs du moment. L’intellec­
tuel a toujours été, sera tou­
jours, et par nécessité, la bé­
quille des Princes, conclut 
celui qui est maintenant le 
conseiller du président Fran­
çois Mitterrand.
René Girard, Des choses 
cachés depuis la fondation 
du monde, Biblio-essais/
Le Livra de poche, 638 
pages.

Questionné par deux psy­
chiatres au fait de ses tra­
vaux, René Girard livre ici la 
somme de ses réflexions qui 
ont secoué les sciences hu­
maines. Parallèlement à une 
analyse approfondie des mé­
canismes qui règlent la vie 
des sociétés (spécialement 
sa théorie du « désir mimé­
tique »), il développe et com­
mente en outre ce qu’il es­
time être l’antidote contre la 
violence: la parole biblique. 
Stimulant.

Une vingtaine de titres par 
an devraient paraître dans 
cette collection prometteuse. 
Les deux prochains : Esthé-

Françoise Chartrand
L ^aventure du Théâtre Félix-Leclerc doit absolument réussir...

tiques sur Carpaccio de Mi­
chel Serres et surtout Devant 
la guerre de Cornélius Cas- 
toriadis, essentiel pour com­
prendre les problèmes du dé­
sarmement et révolution du 
système soviétique.

★ ★ ★
Que le fonds Gallimard re­

gorgeait de richesses, on s’en 
doutait bien sûr. Mais grâce 
au procédé d’impression pho­
tomécanique, on en a main­
tenant la preuve éclatante 
dans la collection L’Imagi­
naire.

Sous une couverture blan­
che égayée par des titres en 
couleurs, le papier de qualité 
compense l’inévitable mul­
tiplicité des caractères d’im­
pression, les ouvrages repro­
duits s’étalant sur plus de 50 
ans. Le catalogue de quelque 
120 titres fourmille de trou­
vailles, selon la devise même 
de la collection qui se veut 
« axée sur les constructions 
de l’imagination dans les lit­
tératures romanesques fran­
çaise et étrangères ». Flxplo- 
rons donc quelques ouvrages 
parus récemment:

Jacques Stephen Alexis, 
L’Espace d’un cillement, 
L’Imaginaire/ Gallimard.
348 pages.

Par l’un des grands roman­
ciers haïtiens, capturé, tor­
turé et assassiné par Duva­
lier après une tentative de 
débarquement sur l’île en 
1961, la rencontre d’une pros­
tituée ravissante et d’un mé­
canicien syndicaliste. Pre­
mier volet d’une trilogie mal­
heureusement inachevée, 
cette histoire d’amour exem­
plaire rutile de tous les feux 
d’une écriture flamboyante 
et sensuelle.

Jean Rhys, Les tigres sont 
plus beaux à voir,
L’Imaginaire/ Gallimard, 
238 pages.

Celte romancière britan­
nique tomba dans l’oubli 
après une brève gloire dans

par
Mireille Simard

Tout au long de la con­
versation, une crainte 
resurgit sans cesse: 
celle de décevoir Félix Le­

clerc.
Car Françoise Chartrand 

a hérité de l’insigne privi­
lège de baptiser son théâtre 
nouvellement acquis du 
nom du père de la chanson 
québécoise. Aussi désire- 
t-elle s’assurer que les spec­
tacles qui y seront présen­
tés feront honneur au grand 
chansonnier exilé sur son 
île.

« Il est tellement grand 
qu’il ne doit pas compren­
dre la faiblesse », mur­
mure-t-elle songeuse, en 
évoquant la possibilité d’af­
ficher un « mauvais » spec­
tacle. Décevoir F’élix, ce se­
rait subir une opprobre in­
soutenable...

Au tout nouveau Théâtre 
Félix-Leclerc, la saison dé­
bute demain soir par un 
événement grandiose: un 
gala-bénéfice offert en 
hommage à Félix Leclerc 
lui-même et auquel assis­
tera notamment le premier 
ministre du Québec, René 
Lévesque. Pour $100 le bil­
let, les spectateurs pour­
ront voir à l’oeuvre une 
vingtaine d’artistes, dont 
Marc Favreau, Gilles Vi- 
gneault, Sylvain Lelièvre et 
Monique Leyrac, un orches­
tre de 20 musiciens et une 
troupe de danseurs qui ont 
tous accepté de verser in­
tégralement leurs cachets 
à la Fondation Félix-Le­
clerc. Et comble des félici­
tés, ils pourront voir en 
chair et en os le grand 
homme qui a accepté de se 
déplacer pour l’occasion.

L’argent recueilli servira

Françoise Chartrand, propriétaire du Théâtre Félix-Leclerc, en compagnie de ses deux partenaires dans cette 
entreprise, Guy Roy (à gauche) et Lucien Richard

à alimenter la Fondation, 
qui vise à permettre l’éclo­
sion de nouveaux talents. 
Déjà, le ministère des Af­
faires culturelles a annoncé 
qu’il faisait don de $5,000 à 
la toute jeune fondation 
dont les largesses envers la 
relève ne se feront pas sen­
tir avant l’année prochaine.

Avant de commencer à 
distribuer des bourses aux 
artistes de talent qui le de­
manderont, les organisa­
teurs veulent fignoler le 
système d’attribution et ac­
cumuler suffisamment

d’argent pour assurer un 
fonds de roulement respec­
table. Il est à noter que les 
bourses seront attribuées 
par le conseil d’administra­
tion de la Fondation, indé­
pendant de celui du Théâ­
tre Félix-Leclerc.

Aussi étrange que cela 
puisse paraître, Françoise 
Chartrand n’a jamais rêvé 
de posséder son propre 
théâtre. C’est plutôt celui 
qui allait devenir son asso­
cié, Guy Roy, qui en rêvait 
depuis toujours. Mais pas­
sionnée par les nouveaux

défis, elle s’embarque ré­
solument dans cette aven­
ture en compagnie d’un 
troisième actionnaire, Lu­
cien Richard. Son enga­
gement n’est cependant pas 
dépourvu d’un intérêt tout 
personnel: aménager au 
sous-sol de l’édifice un café- 
théâtre pour lancer de jeu­
nes artistes qui lui tiennent 
à coeur.

Depuis 10 ans, Françoise 
Chartrand, productrice, 
agent d’artistes et femme 
d’affaires, s’active à faire 
connaître de nouveaux ta­

lents. Des Séguin à André 
Gagnon, d’Edith Butler à 
Breton-Cyr, elle a organisé, 
géré et produit au Québec 
plus de 20 spectacles par 
année et planifié pour ses 
artistes chéris des tournées 
au Mexique, en Europe et 
aux Eats-Unis. En plus d’a­
voir amené aux Montréa­
lais Mikis Théodorakis, 
Mercedes Sosa et Ivan Re- 
broff.

Aujourd’hui, elle a ralenti 
ses activités, beaucoup à 
cause du Théâtre F'élix-Le- 
clerc, un peu par lassitude

aussi. « Il faut aimer les ar­
tistes en maudit pour être 
impresario. Un artiste, ça 
draine beaucoup de ton 
énergie et ça te donne peu 
en retour. C’est au public 
qu’il se donne tout entier. A 
toi, il réserve ses caprices, 
ses complaintes et ses an­
goisses. Ça finit par devenir 
lourd. »

Plongée jusqu’au cou 
dans l’aventure Félix-Le­
clerc, la blonde productrice 
(première femme à exer­
cer ce métier au Québec) 
ne rêve que de grandes et 
belles choses pour son théâ­
tre: des salles combles, des 
spectacles de qualité, une 
relève qui prend son envol.

Le tout sans avoir re­
cours aux subventions gou­
vernementales: « Une faut 
pas compter sur les subven­
tions. C’est Teneur que font 
la plupart des théâtres. Ils 
sont tellement sûrs d’être 
subventionnés d’une année 
à l’autre qu’ils prennent 
l’habitude d’enre^trer des 
déficits. Nous (les trois pro­
priétaires du théâtre Felix- 
Leclerc), dans notre métier 
de producteurs, on n’a ja­
mais pensé à demander de 
l’aide. Pour le Théâtre Fé­
lix-Leclerc, ce sera la 
même chose, à l’exception 
d’une subvention pour Ta- 
mélioration des équipe­
ments techniques. »

Pour Françoise Char­
trand, cette aventure se 
doit d’être un succès. 
« C’est ma pension de vieil­
lesse, ce théâtre-là, avoue- 
t-elle sans ambages. J’y ai 
investi une fortune et tou­
tes mes énergies. »

Et comme une astro­
logue lui a prédit qu’elle vi­
vrait jusqu’à 100 ans, sa 
pension de vieillesse risque 
de lui être fort utile. Pen­
dant de longues et fructueu­
ses années.

les années 20, pour être re­
découverte au cours des 
deux dernières décennies. 
Elle est depuis l’objet d’un 
véritable culte par ceux qui 
ont eu le bonheur de la lire. 
C’est que ses nouvelles sur le 
Paris bohème et son équiva­
lent londonien sont étonnam­
ment modernes de fond et de 
style, avec une rare maîtrise 
elliptique du récit. Comme le 
note son traducteur Pierre 
Leyris, « avec énergie, faite 
de souffrance et de compas­
sion indignée, elle nous ex­
horte à cesser d’être des ti­
gres, puisque nous n’en avons 
pas la beauté ».

Brice Parain, Joseph, 
L’Imaginaire/ Gallimard,
214 pages.

Par un philosophe re­
nommé, un court roman sur 
la crise d’un couple, plein de 
réflexions et d’aphorismes 
éclairants, tel celui-ci: 
« C’est peut-être un des se­
crets de l’amour, qu’il faut 
savoir s’attendre, avançant 
l’un par l’autre ».

Léon Bloy, L’Ame de 
Napoléon, L'Imaginaire/ 
Gallimard, 88 pages.

Un texte délirant et su­
perbe à la fois de ce pam­
phlétaire chrétien pour qui 
les choses sont simples: Bo­
naparte n’a pu être que l’ins­
trument de la volonté divine, 
pour changer la face du 
monde et tenir l’argent en 
échec.

À rapprocher du Napoléon 
d’Élie Faure ( Médiations/ 
Denoël-Gonthier ) qui, lui, 
établit un parallèle entre Na­
poléon et Jésus. Ce classique 
inspira Abel Gance pour son 
fameux film. Vive l’Empe­
reur !

Le best-seller qu’il faut lire! Bon de commande

Je désire recevoir.... exemplaire (s) de
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Isabelle Huppert et Miou Miou dans «Coup de foudre», de Diane Kurys, réalisatrice de «Diabolo Menthe»

Diane Kurys: gagner 
le droit de faire des films
par
Francine
Laurendeau

( • était en mai dernier. 
J’errais dans Cannes, 
désoeuvrée, sous la 

pluie. En ce premier jour du 
P'estival, on ne projetait que

le film d’ouverture et je l’a­
vais déjà vu.

Que faire à Cannes quand 
il pleut ? pans un cinéma lo­
cal, on passait le dernier film 
de Diane Kurys. J’avais 
adoré son premier film, Dia­
bolo Menthe, et assez aimé 
son deuxième, Cocktail Mo­
lotov, pour lequel je trouve 
qu’on a été bien sévère. Alors 
je suis entrée dans cette salle 
et j’ai vu son dernier film,
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Coup de foudre.
J e l’ai revu avec le même 

plaisir avant de rencontrer 
Diane Kurys, de passage à 
Montréal cette semaine pour 
la sortie de Coup de foudre. 
Une jeune femme dans la 
trentaine, aux traits fins et à 
l’air décidé, simple, directe, 
qui répond gentiment et

En noir 
et blanc
Suite de la page 21

kanité ». Ce n’est pas une en­
treprise facile, c’est un défi 
quotidien.

L’auteur se défend bien de 
s’abaisser à l’agitation stérile 
de la littérature engagée ; il 
entend cependant témoigner 
pleinement, sans rien trahir 
de ses obligations de créa­
teur et d’artiste. Comme il 
est un écrivain et non un 
homme politique, il craint de 
n’être pas toujours très con­
cret dans sa façon d’aborder 
les problèmes.

Il n’y a pas lieu de lui en te­
nir rigueur, puisqu’à vrai dire 
personne n’a encore proposé 
une solution équitable et pa­
cifique au dilemme sud-afri­
cain. Sans doute l’avenir est- 
il en grande partie aux mains 
des Noirs et nous voulons 
croire que dans les milieux 
de langue afrikans, « quelque 
chose est en train de naître 
pour tempérer la violence de 
l’éventuelle transition vers 
un gouvernement par la ma­
jorité, qui est l’impératif his­
torique ».

C’est là un voeu généreux. 
L’exemple de plusieurs peu­
ples en gésine nous a démon­
tré que l’accouchement sans 
douleur confine au miracle. 
Si nous condamnons morale­
ment les procédés odieux et 
indignes de l’apartheid, tout 
en reconnaissant avec M. 
Brink lui-même certains 
adoucissements récents, il 
faut essayer de comprendre 
la panique des Afrikaners, 
qui ne peuvent se replier en 
France comme les pieds- 
noirs du Maghreb ou en 
Grande-Bretagne comme les 
planteurs dépossédés de la 
Rhodésie-Zimbabwe. Pour 
eux, en cas de coup dur, la 
seule perspective, c’est la 
mer. On s’explique leur ver­
tige ...

abondamment à mes ques­
tions.

Nous parlons des admira­
bles comédiennes qui incar­
nent les deux rôles princi­
paux. Mais si Isabelle Hup­
pert et Miou Miou sont désor­
mais indissociables de Léna 
et de Madeleine, irrésistible­
ment attirées l’une vers l’au­
tre par un amour qui ne dira 
pas son nom, ce n’était pas 
du tout évident au départ.

« Comme il s’agissait d’un 
film cher, explique la ci­
néaste, j’ai été obligée de 
choisir des vedettes, il n’était 
absolument pas question de 
prendre des inconnues. Ce 
qui limitait le choix. Des ve­
dettes de 30 ans, nous n’en 
avons pas tellement en 
France. Pour Isabelle Hup­
pert, ça s’est imposé naturel­
lement. Intérieurement, elle 
est Léna. Extérieurement, 
comme le film se passe dans 
les années 40 et 50, je n’avais 
pas d’inquiétude. Isabelle a 
l’habitude des rôles d’époque 
(La Dame aux camélias, Les 
Héritières, Les Soeurs 
Brontë), elle sait comment 
évoluer dans des costumes et 
des perruques. »

« Tandis que Miou Miou

est très marquée, elle, par 
son image de femme mo­
derne et ça prenait un réel 
effort d’imagination pour la 
voir incarnant une dame des 
années 50. J'avais emie de la 
voir brune, plus femme, plus 
mûre. Elle a une personna­
lité forte. Elle n’est pas seu­
lement ce petit oiseau qui ri­
gole. Miou Miou est quel­
qu'un de beaucoup plus pro­
fond, de meurtri. Et elle est 
donc, finalement, le person­
nage de Madeleine, qui porte 
en elle une blessure cachée. »

Dans L'Amie, que nous 
avons pu voir récemment au 
Festival des films du monde, 
Margarethe von Trotta, réa­
lisatrice allemande, décrit 
elle aussi un sentiment très 
fort qui unit deux femmes. 
Pourrait-on, de ces exem­
ples, déduire qu’une femme 
peut, mieux qu’un homme, 
raconter une amitié entre 
femmes ? Cela lui paraît lo­
gique et, en même temps, 
Diane Kurys hésite à répon­
dre affirmativement parce 
que cela tendrait à dire 
qu’une femme saurait moins 
bien qu’un homme parler 
d’une amitié entre hommes.
« Alors qu’une femme peut 
ne pas sentir une amitié en­
tre femmes et qu’un homme 
peut la sentir très bien. Pre­
nez Bergman. »

« C’est vrai, précise-t-elle, 
que dans Coup de foudre, je 
montre des choses qu’un re­
gard d’homme ne capterait 
pas de la même façon. Mais 
je crois qu’il y a avant tout 
des êtres humains, hommes 
ou femmes, qui sont plus 
doués que d’autres pour par­
ler des émotions, des rela­
tions humaines.

« Dans Julia, Fred Zinne- 
mann décrit très bien une 
amitié entre femmes. Et di­
riez-vous que Portier de nuit, 
de Liliana Cavani, est un film 
féminin ? Autrefois, c’était 
peut-être différent, mais au­
jourd’hui, je ne pense pas 
qu’il y ait un tel fossé entre 
les sensibilités féminine et 
mascuUne. Et puis je n'aime 
pas qu’on parle de films de 
femmes, j’ai peur que ça 
nous enferme dans un 
ghetto. »

Cette « amitié » qui lie 
Léna ét Madeleine au point 
de (c’est le dénouement du 
film) leur faire quitter leurs 
maris pour vivre ensemble, 
c’est bien de l’amour. Mais il 
s’agit d’un amour qui ne sem- 
blç pas avoir besoin, pour s’é­
panouir, de s’exprimer phy­
siquement.

Un des traits les plus ori­
ginaux et les plus frappants 
de Coup de foudre, c’est que 
le spectateur ne perçoit pas 
cette absence de contacts se­
xuels comme une privation, 
comme un manque.

« Certains hommes voient 
le film, ajoute Diane Kurys 
dont l’oeil pétille, et croient 
dur comme fer que Made­
leine et Léna ont bel et bien
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lité, il ne se passe rien de 
physique entre les deux fem­
mes. Ce qui n’exclut pas la 
sensuaüté, voire le désir, »

« J’ai d’ailleurs tourné une 
autre version de la scène où 
Léna dit à Madeleine : « J’ai 
envie de vous embrasser. » 
Dans l’autre, elle faisait pas­
ser le sentiment sans le ver­
baliser. Mais j’ai finalement 
trouvé plus troublant qu'elle 
le dise. Et cette séquence où 
elles sont allongées sur le lit, 
mangeant du chocolat et li­
sant du Colette, c’est aussi un 
moment de sensualité, d’am­
biguïté. Mais ça leur suffit. 
Elles sont bien comme ça. » 

Comme pour ses deux 
films précédents, Diane Ku­
rys a écrit elle-même le scé­
nario de Coup de foudre 
avant de le retravailler avec 
un collaborateur. Dr il se 
trouve que le point de départ

de cette histoire romanes­
que, qu’on croirait imaginée 
d’un bout à l’autre, est auto­
biographique.

Diane Kurys, c’est bien la 
petite fille du film, comme 
les derniers mots le laissent 
pressentir. Elle est partie 
d’événements réels pour 
écrire son scénario. Ses pa­
rents se sont vraiment ren­
contrés dans un camp de pri­
sonniers, comme Michel et 
Léna.

« Madeleine, l’amie de sa 
mère, pi'écise la réalisatrice, 
a effectivement perdu son 
premier mari pendant la 
guerre, dans des conditions 
encore plus tragiques que ce 
que je montre. Par contre, 
j’ai totalement inventé des 
personnages, comme celui 
du mari de Madeleine. Ça 
m’amusait d’en faire un ac­
teur raté. À partir du mo­
ment où on commence à 
écrire, on transforme la réa- 
Uté. »

Coup de foudre a connu en 
France un succès à la fois pu­
blic et critique. Ça fait plai­
sir. « Ce qui m’a surtout fait 
plaisir, dit Diane Kurys, c’est 
qu’avec ce troisième film, 
j’ai l’impression d’être recon­
nue comme metteur en 
scène. De Diabolo Menthe, 
on avait dit que c’était un mi­
racle, un accident, un coup 
de chance, et mon deuxième 
n’a pas marché. Tandis que 
cette fois, avec un sujet dif­
ficile, un gros budget, un 
tournage en scope, on com­
mence a trouver que je .sais 
faire des films. »

« J’ai l’impression, ajoute- 
t-elle, que j’ai réussi à ouvrir 
la porte et qu’on m’a laissé 
m’asseoir (sur une fesse !) 
dans le cénacle des metteurs 
en scène. Je fais maintenant 
partie de ces gens qui ont le 
droit de faire des films. C’est 
pour moi une étape très im- 
Iwrtante. »
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CULTURE ET SOCIETE

ENTETE
D’AFFICHE
■ Eitanctein ei «es 
contemporains Une 
rétrospective préparée par 
Barthélémy Amengual. grand 
spécialiste du cinéma 
soviétique qui présentera 
d’ailleurs lui-méme plusieurs 
des films au programme. 
(Cinémathèque québécoise 
jusqu'au 22 septembre)
■ Pourquoi l’étrange M. 
Zolock s'Intéressalt-ll tant à 
la bande dessinée ? Un 
documentaire sur la bande 
dessinée construit comme 
un film de fiction et réalisé 
dans l'esprit même d'une 
B.D. Informe et séduit. D’un 
des jeunes cinéastes les plus 
talentueux du Québec, Yves 
Simoneau. (Cinéma 
Outremont, 15 septembre)
■ Carmen. Deux danseurs 
flamenco vivent la même 
relation passionnée que 
celle des personnages qu'ils 
interprètent. Intelligent, 
intense, superbe ! De Carlos 
Saura qui nous avait donné 
dans la même veine « Noces 
de sang » avec le même 
Antonio Gades. Un film à ne 
pas manquer. (Crémazie)
■ Bonheur d'occasion. Le 
roman de Gabrielle Roy 
transposé à l'écran par le 
cinéaste québécois Claude 
Fournier, amusant au début 
puis émouvant comme les 
mélos québécois de l'après- 
guerre. Avec Mireille 
Deÿglun, Marilyn Lightstone 
et Michel Forget. (Parisien, 
Laval, Versailles, Greenfield 
Park)
■ Danton. D'Andrzej Wajda, 
un film axé sur l'opposition 
entre Danton et Robespierre 
à l’époque de la révolution 
française. Un souffle 
puissant, une rude 
photographie et deux 
comédiens, Gérard 
Depardieu et Wojciech 
Pszoniak qui, pour 
l'excellence de leur jeu, ont 
remporté ex-aequo le prix 
d'interprétation masculine 
au dernier Festival des films 
du monde. (Berri)
■ L’Homme blessé. Un 
adolescent assoiffé 
d’affection se sent 
totalement aspiré par un 
voyou. Un drame de solitude 
et d’amour qui prend fin

dans le meurtre. Du cinéaste 
français Patrice Chéreau. 
(Berri)
■ Le Mur. Yilmaz Guney qui, 
en 1982, remportait avec
« Yol » la Palme d'Or à 
Cannes dénonce cette fois le 
sort fait aux jeunes dans les 
prisons turques. Un film dur 
mais moins riche et moins 
réussi que les longs 
métrages précédents de 
Guney. (Élysée)
■ Zellg. Un pseudo­
documentaire sur un 
homme-caméléon des 
années 20 qui devient 
semblable à tous ceux qu’il 
côtoie. Une technique, un 
collage et des trucages 
merveilleux. La comédie la 
plus étonnante et la plus 
originale de Woody Allen. 
(Place Ville-Marie)
■ Édith et Marcel. La 
relation amoureuse entre 
Édith Piaf et le boxeur 
Marcel Cerdan. Réalisé par 
Claude Lelouch qui a abordé 
le sujet avec le même 
traitement que son film « Les 
Uns et les autres ». Du 
photo-roman sur grand 
écran, sans plus. (Parisien et 
Laval)
■ La Turlute des années 
dures. Films d’archives, 
témoignages, chansons 
rappellent la crise des 
années 30 au Québec et au 
Canada pour mieux 
questionner, finalement, la 
crise économique actuelle. 
Un document original et 
réussi signé Richard Boutet 
et Pascal Gélinas. 
(Qutremont le 14 septembre)
■ Le Journal Inachevé. Un 
film d’une sincérité 
émouvante et d'une 
approche renouvelée où la 
réalisatrice Marilu Mallet, 
Chilienne d'origine, se livre 
toute entière comme on se 
livre à son journal personnel. 
(Cinéma Parallèle jusqu'au 
11 septembre)
■ Gregory's Girl. De Bill 
Forsyth, l'auteur de « Local 
Hero », un film antécédent 
centré sur un jeune 
adolescent. Vérité et humour 
tendre. Modeste mais 
réjouissant ! (Cihéplex)

Richard GAY

Une belle amitié et une grande rage

Dee Wallace et Danny Pintauro dans «Cujo»

par
Richard Gay

Comme les deux longs 
n.'étrages précédents 
de Diane Kurys, Dia­

bolo menthe' et Cocktail mo- 
lotov. Coup de foudre est un 
film rétro. Mais avec Coup 
de foudre, on remonte un peu 
plus loin dans le temps, à l’é­
poque de la guerre et surtout 
aux années 50 qui ont suivi. 
Kt on comprendra à la toute 
fin, avec la dédicace finale, 
que ce film a été inspiré par 
la mère de la réalisatrice.

Le récit débute en 1942. 
I.éna, une .Juive dans la ving­
taine, est enfermée dans un 
camp de transit. Pour éviter 
la deportation, elle accepte 
d’épouser Michel, un légion­
naire, mais, au sortir du 
camp, elle apprend que Mi­
chel aussi est juif. Pour avoir 
la vie sauve, ils devront s’en­
fuir.

Au même moment, ail­
leurs en f’rance, Madeleine, 
une autre jeune femme dans 
la vingtaine, se marie elle 
aussi. Mais son nouveau 
mari, sympathisant avec la 
Résistance, sera abattu par 
des miliciens.

Deux femmes, donc, que la 
guerre a meurtries et qui fe­
ront connaissance, par ha­
sard, lors d’un spectacle d’en­
fants. Nous sommes alors en

1952 dans la ville bourgeoise 
de Lyon. Léna, avec Michel 
devenu garagiste, a deux fil­
les et Madeleine s’est rema­
riée avec Costa, un comédien 
raté, un peu escroc, qui lui a 
fait un enfant.

Léna et Madeleine se par' 
lent, se revoient et ce sera le 
début d’une aventure qui 
bousculera et leur vie per­
sonnelle et leur vie familiale. 
Fit cette aventure est celle de 
leur relation, que la réalisa­
trice Diane Kurys définit 
comme « un peu plus qu’une 
amitié, un peu moins qu’une 
passion ».

FJnsemble, elles s’amuse­
ront, auront des projets dont 
celui d’une boutique de mode 
mais surtout elles trouveront 
chacune, grâce à la compa­
gnie de l’autre, l’oxygène qui 
leur manquait. Et de cette 
relation, les maris seront ja­
loux à tel point que les deux 
couples se sépareront. Il ne 
restera que Léna et Made­
leine réunies par ce coup de 
foudre qui constitue le titre 
du film.

L’intérêt de ce long mé­
trage est multiple. Il y a tout 
d’abord le propos, celui de 
ces deux femmes que la 
guerre a meurtries, que la 
vie a mal mariées et qui en­
semble découvrent le plaisir 
et la joie d’exister: deux fem­
mes qui se libèrent bien 
avant les mouvements de li­
bération féminine.

Et cette libération, cet af­
franchissement, cette joie

qu’elles ont à se côtoyer et à 
partager, tout cela nous est 
communiqué par une réali­
sation qui procède par tou­
ches successives et justes. 
Un rire ici, un regard là, au 
milieu des enfants, des maris 
et des obligations de la vie 
quotidienne. Et c’est à tra- 
vers ces instants tendrement 
saisis par Diane Kurys que 
prennent forme progressi­
vement cette amitié et cette 
intimité, entre Léna et Made­
leine, une complicité belle à 
voir. D’autant plus belle que 
la réalisatrice est sensible 
aux êtres et aux émotions 
qu’ils portent en eux.

Coup de foudre et les fré­
missements de la vie qui en 
constituent l’essence sont 
merveilleusement servis par 
les deux principales interprè­
tes, Isabelle Huppert (L«ia) 
et Miou-Miou (Madeleine) 
qui jouent toutes deux avec 
réserve. Une réserve qui con­
vient parfaitement à ces 
deux personnages qui veu­
lent fuir leur détresse quoti­
dienne pour découvrir autre 
chose autrement.

Isabelle Huppert est tou­
jours aussi juste et Miou- 
Miou, avec sa chevelure 
brune, étonne. Guy Mar­
chand et Jean-Pierre Bacri 
dans les rôles moins sympa­
thiques des maris sont aussi 
excellents.

Reste l’époque, celle des 
années 50, qu’une photogra­
phie réchauffée au creux 
même du souvenir fait re­
vivre avec précision, jus­
tesse et charme. On sourit, 
on s’attendrit, un peu comme 
devant Léna et Madeleine.

Très certainement le film 
le plus réussi de Diane Kurys 
jusqu’ici. (Dauphin)

■
Cujo, l’adaptation cinéma­

tographique du best-seller de 
Stephen King dont les ro­
mans Carrie et The Shining 
ont déjà été portés à l’écran, 
a pour sujet un chien saint- 
bernard qui, mordu par une 
une chauve-souris, devient 
littéralement fou de rage et 
s’attaque à tout ce qui bouge.

La première partie de ce

film de Lewis Teague con­
siste à nous présenter non 
seulement le chien mais 
aussi les personnages qui se­
ront ses victimes. Principa­
lement un jeune couple qui, 
avec leur jeune garçon, vit 
au bord de la mer, mais aussi 
des individus plus inquié­
tants. Ces derniers seront at- 
taqués par Cujo, qui s’en 
prendra aussi à la jeune 
mère de famille qui, avons- 
nous appris au début du film, 
trompait son mari. Il y a 
peut-être là une morale. Mais

il n’en reste pas moins que la 
première moitié du récit pa­
raît longue, laborieuse et de 
peu d’intérêt.

Cujo accapare l’attention à 
partir du moment où le chien 
commence à faire des vic­
times et en particulier à par­
tir du moment où le saint- 
bernard attaque une petite 
automobile en panne dans la­
quelle se trouvent la mère de 
famille et son jeune garçon 
qui a toujours eu peur des 
monstres. Or le chien pos­
sédé par la rage est devenu

précisément monstrueux, 
peut-être un peu trop d’ail­
leurs, et le danger qu’il reprit; 
sente impressionne. La ten­
sion est forte, le récit dra­
matique efficace.

Mais ce cinéma s’appuie 
sur des procédés qu’on a 
maintes fois vu exploiter sur 
le grand écran, d’ou notre im­
pression de déjà vu malgré 
l’efficacité de la dernière 
partie. Après Les Dents de la 
mer, nous aurons donc eu 
droit aux dents de la terre. 
(York)
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STUDIO DE MUSIQUE ANCIENNE DE MONTREAL
direction omsiique: CHRISTOPHER JACKSON et REJEAN POIRIER

tOième ANNIVERSAIRE 1963-64 
6 concens - UNE SAISON GRANDIOSE!

Votre obonnement vous offre
• Six soirees inoubliables, les dimanches o 20h00,

Q IQ salle de concert Pollock (A l'exception des Vêpres 
de Monteverdi)
25 Septembre KING ARTHUR de Purcell
20 Octobre RAMEAU ovec Tofelmusik
11 Décembre CONCERT DE NOEL avec l'Ensemble 

Cloude-Gervoise
26 Février IL COMDATTIMENTO de Monteverdi
25 Mars MIREILLE LAGACE
6 Moi LES VEPRES de Monteverdi

• Les meilleures ploces o la solle Pollack (Eouteuils réserves)
• De l'informotion sur toute outre octivite du Studio
• Une réduction de 20%
PRIX DE LADONNEMENT $46 00 Régulier (ou lieu de $60 00) 

$29 00 Etudiont/Age d'Or 
(ou lieu de $36 00)

!iï

DON DE COMMANDE
HATEZ-VOUS! 

RESERVEZ VOS FAUTEUILS 
PAR TELEPHONE 
DËS MAINTENANT

279-6561

Nom __

Adresse . 
Ville___

Tel dom ^________
FoureuiKs) reserve(s) **

___Code posrol

____ Tel bur ___

(Confirmes por Telephone seulement)

Ci-inclus un cheque ou SM AM ou monronr de % __pour □ obonnerrienKs) reguheKs)
O obonnemenî(s) 6 prix réduit

Adressez votre cheque ou Studio de Musique Ancienne de Montreol 
5204 boul. St-Laurent. suite 1 
Montreol. Oc. H2T 1S1

école de danse

lussaint
10e anniversaire

studios et bureaux complètement rénovés

SESSiON 
AUTOMNE ’83
Dates: d’inscription: du 6 au 9 septembre et du 

12 au 15 septembre entre 
11:00 et 19:00 heures

Durée de la session: du 12 septembre au 17 
décembre (14 semaines)

Cours offerts: — classique
— pointes
— jazz
— moderne (Graham & Limon)
— ateliers

551 est, Mont-Royal 
Montréal, Québec 
H2J 1W6
Tél.: (514) 527-7770

Permis de culture 
personnelle no. 749709

Rfl métro 
■■ Mont-Royal

SOCIÉTÉ DE MUSIQUE 
CONTEMPORAINE 
DU QUÉBEC
SERGE GARANT, Directeur artistique

18e SAISON 1983-84

1
s Octobre

RIVKA GOLANI-EROESZ, altiste
L'ENSEMBLE DE LA SMCO, Direction SERGE GARANT
SOHAL/HOLLIQER/CHERNEY/8ERIO/LOUIE/DHOMONT

2
3 Novembre

LE QUATUOR DE SAXOPHONES DE MONTRÉAL
L'ENSEMBLE DE LA SMCQ. Direction SERGE GARANT
LEIBOWITZ/GOODWIN/POUSSEUR/BEECROFT/PAUK/EVANGELISTA

3
B Décembre

PAULINE VAILLANCOURT, soprano
GASTON GERMAIN, basse
^ENSEMBLE DE LA SMCQ. Direction SERGE GARANT
VARÉSE/WEBERN

4
12 Janvier

PAULINE VAILLANCOURT. soprano
PETER SCHUBACK, violonceliiste
L'ENSEMBLE DE LA SMCQ, Direction SERGE GARANT
APERGHIS/BORTZ/WELIN/SCHUBACK

5
16 Février

ELECTRIC PHOENIX
POUSSEUR/MARSH/BROOKS

6
8 Mars

LEO BROUWER, guitariste
L'ENSEMBLE DE LA SMCQ, Direction SERGE GARANT
BROUWER/EOTVOS/BOUDREAU

7
26 Avrii

JOCELYNE FLEURY-COUTU, MARIE-DANIELLE PARENT.
LOUIS-PHILIPPE PELLETIER,
LE QUINTETTE À VENT DU QUÉBEC
L'ENSEMBLE DE LA SMCQ. Direction SERGE GARANT
VIVIER

SALLE POLLACK, SSS OUEST, RUE SHERBROOKE 
20 HEURES

BILLETS: Réguliers: 8$ * Étudiants et âge d'or 4$

ABONNEMENTS: Réguliers: 40$ • Étudiants et âge d'or: 20$

Renseignements, réservations et vente des abonnements:
SMCQ ’ 1500 Est, de Maisonneuve, tf 402 - Montréal H2L 2B1 
Tél.: 526-5117

lA Fièvre 
lES Flanches

vous guette
LA FIEVRE DES PLANCHES, C'eSt 
celle qui vous fera vibrer VOUS, 
LES 15 à 17 ans et les adultes. 
LES PLANCHES, c'est le théâtre, 

art oratoire.
LA FIÈVRE DES PLANCHES, C'eSt 

expression, la passion.

1AU
CONSiRVATOIRÉ 
LASSAlLi,

» 11 \ la fièvre des
(I ï I planches, c'est

V a I le cours de culture
1 * personnelle offert^

. ■ ' “ 1 a tous.
INSCRIVEZ-VOUS DÈS MAINTENANT. ^

Les cours débutent la semaine du 12 septembre.CONSERVATOIRE

L/^LLE
3505, rue Durocher, Montréal, Québec H2X 2E7 (514) 288-4140

g.......... .........  i'll!

»

LES GRANDS (CONCERTSsorez DE lAFÊTEI I ui#
Saison 1983-1984

Série A (12 concerts):
• prQfitez de 25% de réduction
• obtenez trois concerts gratuits !
• payez aussi peu que 8 $ par concert

Série B (6 concerts): ., •
• profitez de 15% (de réduction- ' ' 1 '
• obtenez un concert gratuit ' —-
• payez aussi peu que 55 $ pour six , ■ Ç,

concerts ' '' i'
' I , ■ • ' ■ :!? '

Série C (6 concerts): v 'Y' '
• profitez de 15% de réduction . V i h,, j .• y
• obtenez un concert gratuit ' . , v
• payez aussi peu que 45 $ poursix -x \ vV -

•concerts

Pour abonnement: '
842-9951 .

Prix spéciaux offerts aux etu-' 
diants et personnes de pTus de 
65 ans qtâce a la générosité df*
The Gazette

'Mr y

B 12-13 décembre 
GYORGY LEHEL 
RUDOLF FIRKUSNY. piano -

C 17-18 janvier
GARCIA NAVARRO ^
HERMANN PREY, baryton

B 31 janvier- 1er février 
GÜNTHER HERBIG 
GlOON KREMER. violon . 
GUY FOUOUET, violoncelle

C 12-13 mars 
CHARLES DUTOIT 
YUVAL FICHMAN. piano

C 24-25 avrif 
CHARLES'DUTOIT 
MARTHA ARGERICH, piano

B 20-21 septembre 
CHARLES DUTOIT 
RUDOLF SERKIN. piano

C 11-12 oeWbre
charles'dutoit *
JAMES GALWAY, flûte

B 17-18 octobre 
CKÀRLES DUTOIT 
PINCHAS ZUKÉRMAN. violon

'■ •'1.'
C 1 -2 novembre
WOLDEMAR NELSSON 
NATHAN MILSTEIN. violon 
TIMOTHY HUTCHINS. Mute

B 8-9 mars 
SEIJI OZAWA 
BOSTON SYMPHONY 
ORCHESTRA

B 8-9 mal
CHARLES DUTOIT 
MAUREEN FORRESTER.
contralto

C 30 mai AU FORUM 
La Symphonie des 
Mille de Mahler

m- I ORCHESTRE SYMPHONIQUE 
IDE MONTREAL CHARLES DUTOIT
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Cherchez le cadavre...

Anne Louise Lambert et Anthony Higgins dans «The Draughtsman’s Contract»

par
Francine
Laurendeau

I he Draughtsman’s Con­
tract n’est pas un film 
comme les autres, cela 

apparaît dès les premières 
répliques. Coiffés de perru­
ques extravagantes, de cu­
rieux personnages échangent 
des propos brillants et sar­
castiques sur tout et sur rien, 
dans une langue et avec un 
accent sublimement british. 
C’est une façon de décrire ce 
film anglais de Peter Gree­
naway.

On pourrait aussi en ex­
poser l’action d’une façon 
plus classique. Août 1694. En 
l’absence du propriétaire 
d’un riche domaine, son 
épouse passe à un artiste 
jeune et ambitieux une 
étrange commande. En 12 
jours, de 12 angles différents, 
il devra exécuter 12 dessins 
représentant la propriété. À 
ses honoraires s’ajoutera le

privilège de disposer à sa 
guise des faveurs de la dame. 
Le tout dûment signé devant 
notaire.

En plein midi, au crépus­
cule, sous le soleil franc ou 
dans la brume du matin, le 
peintre va donc traquer, 
avec une précision mania­
que, les moindre O recoins du 
domaine. Sans oublier la 
femme et ensuite la fille du 
seigneur qu’il soumet à ses 
fantaisies.

Jusqu’au jour où on trouve 
un cadavre. L’artiste et ses 
dessins se révèlent alors des 
témoins gênants. N’est-ce 
pas en scrutant le détail des 
12 dessins qu’on pourrait re­
tracer les indices qui mène­
raient à la solution du mys­
tère ?

Ce résumé ne rend pas jus­
tice à l’humour grinçant et 
féroce qui anime ce curieux 
film. Un humour qui a sur­
tout pour cible les rivalités 
de classes et le souverain 
mépris que professent les no­
bles envers les plébéiens, fus­
sent-ils des artistes reconnus, 
les protestants envers les ca­
tholiques. Un petit garçon est

du jour au lendemain déclaré 
orphelin parce que sa mère 
est passée au clan catholi­
que ...

L’humour est féroce et 
cette comédie tournera à la 
tragédie sans que le specta­
teur ne s’émeuve cependant. 
Caméra fixe, jeu théâtral des 
comédiens, le réalisateur 
veut garder ses distances. 
L’étonnement viendra plutôt 
de la bizarrerie d’une répli­
que, ou de cette statue dans 
le parc qui, inexplicable­
ment, s’anime...

Musique parfaitement 
adéquate de Michael Nyman, 
éclairages d’époque et direc­
tion artistique admirables. 
C’est que Peter Greenaway, 
que j’avoue découvrir avec 
ce film, n’est pas un débu­
tant. Sa filmographie compte 
une vingtaine de titres. D’a­
près ses exégètes, The 
Draughtsman’s Contract se­
rait le premier film où ce ci­
néaste d’avant-garde em­
ploie le procédé narratif tra­
ditionnel. Je serais curieuse 
de voir les autres ... (Ci­
néma Alexis-Nihon)

★ ★ ★

À côté de la méchanceté 
glacée du film de Peter 
Greenaway, J’ai épousé une 
ombre, de Robin Davis, pa­
raît chaleureux, rassurant, 
même s’il débute comme le 
plus noir des mélodrames. 
Alors qu’elle est apparem­
ment sans emploi et enceinte 
de huit mois et demi, la mal­
heureuse Hélène est plaquée

par son amant.
Dans un train, elle fait la 

connaissance de deux jeunes 
mariés sympathiques: le 
mari a connu sa femme, Pa­
tricia. en Amérique, et vient 
la présenter à ses parents, de 
riches viticulteurs dans le 
Bordelais. Comme Hélène, 
Patricia est à la veille d’ac­
coucher.

Le train déraille, les jeu­
nes mariés meurent. Hélène 
se réveille à l’hôpital avec 
son bébé. Elle est entourée 
d’égards: on la prend pour 
Patricia. Pourouoi pas ? 
C’est la sécurité assurée. 
Elle joue donc le jeu et s’é­
prend même du second fils 
de la maison. Tout irait à peu 
près bien si des messages 
anonymes ne venaient trou­
bler sa tranquillité. Qui a 
percé son secret ?

Rassurez-vous, tout finira 
bien pour Hélène. Adapté 
d’un roman de William Irish, 
ce film se laisse voir sans dé­
plaisir. Mais le scénario est 
malheureusement un peu 
trop transparent et la mise 
en scène un peu trop expli­
cite pour que fonctionne la 
magie du suspense. Il man­
que à cette histoire des ques­
tions sans réponse, des sous- 
entendus inquiétants, des zo­
nes d’ombre, ün s’y intéresse 
mollement, elle ne passionne 
pas.

On ne s’ennuie pas non 
plus. Les rôles principaux — 
la fausse Patricia et la belle- 
mère perspicace — sont dé­
fendus par d’excellentes co­
médiennes, Nathalie Baye et 
Madeleine Robinson. Et c’est 
tourné dans de chauds et lu­
mineux paysages de vignes.

théâtre du rideau vert
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GRANDS SAISON 83/84
SPECTACLES ^ 35e anniversaire

N’ECOÜTEZ PAS, 
MESDAMES!
auteur: SACHA GÜITRY

LES ENFANTS 
Dü SILENCE
auteur: MARK MEDOFF 
adaptation: RFNÉ DIOMNE

EN SOURDINE. . . 
LES SARDINES!

•auteur: MICFIAFl FRAYN

NOCES DE SANG
auteur: FEDERICO GARCIA LORCA 
traduction: MARCELLE AGCLAIR

FEUX FOLLETS
en co production avec le Théâtre du Trident 
auteurs: SUSAN COOPER. HOME CRONYN 
adaptation: RENÉ DIONNE

LA SAGOÜINE
.uileui: ANTONINE MAILLET

ABONNEZ-VOUS!
25% À 40% DE RÉDUCTION
Par téléphone: 845-0267

Metteurs en scène: YVETTE BRIND’AMOUR • GUILLERMO DE ANDREA 
DANIEL ROUSSEL • DANIELE J SUISSA
Principaux comédiens; VINCENT BILODEAU • FRANCE BOULANGER • 
YVETTE BRIND’AMOUR • FRANÇOIS CARTIER • MICHEL FORGET • 
JACQUES GODIN • VIOLA LÉGER • LOUISE MARLEAU •
DOMINIQUE MICHEL • AUBERT PALLASCIO • GUY PROVOST • 
GISÈLE SCHMIDT • LENIE SCOEEIÉ • JANINE SUTTO •
FRANÇOIS TASSÉ • LOUISE TURCOT
Costumes: FRANÇOIS BARBEAU

Centre de YOGA 
et de culture psychique 

L*Arc-en-Ciel
(secteur Chabot/Bélanger)

> postures, relaxation, respiration, concentration
> do-in
' méditation
• causeries...
(selon l’Enseignement de M.S. Hamsananda S.A.)

• professeur diplômé ayant enseigné de nombreuses 
années dans le Centre du Maître

NOS COURS DÉBUTENT: 
le 12 septembre

RENSEIGNEMENTS: 376-4996

y DÉPLIANT SUR DEMANDE
CARTES ACCEPTÉES: MASTER CARD • VISA • AMERICAN EXPRESS

Le BaBet National 
du Canada

Directeur artistique ERIK BRUHN 
Une compagnie^,de 66 danseurs avec orchestre

Orchestre des Jeunes du Québec
Musique Ludwig Minkus " Ctioregraphie Nicolas Beriozotf

"Le Ballet National s'amuse dans ce qu'on peut appeler un veritable
m, ” marathon de (danse" ' iV...... .

"Un ballot absolumeni délicieux. ' ^ .......... .. .................»,

"Ca n'arrête ïamais voilà, un divertissemeni constant.^.. ................

21 octobre
Chef invité
CHARLES DUTOIT
Artiste invité
SHELLEY KATZ, piano
SOIRÉE MENDELSSOHN
Ouverture Ruy Bias. op. 95
Concerto pout piano no 1 
en sol mineur, op. 25
Symphonie nô 3 en la mineur, 
op. 56 -'Écossaise» -

18 novembre
Chef invité
URI MAYER
Artiste invitée
CHANTAL JUILLET, violon,
VIVALDI .
Les Quatre Saisons, op. 8
BARTOK
Divertimento pour cordes

16 décembre
Chef invité
MARIO BERNARDI
Artistes invit.és
SONIA RACINE, soprano 
BENOIT BOUTET, ténor 
MARC TRUDEAU, baryton 
YVES SAINT-AMANT, basse 
Les Petits Chanteurs 
du Mont-Royal
Chef des chœurs.
GILBERT PATENAUDE
BERLIOZ
L'Enfance du Christ

10 février
Chef invité Tr
FRANZ-PAUL DECKER vi
SIBELIUS
Pelléas et IVIélisaride. op. 46
FAURÉ
PelJéaS et Mélisande. op, 80
SCHUMANN
Symphonie no 3,en mi b ma)eur. 
op.97 «Rhénane» ■ '

eavril
Chef invité
URI MAYER
Artistes invites
Le trio
Robert-Motard-Fournier
ANN ROBERT, violon 
THÉRÈSE MOTARD, violoncelle 
M|CHEL FOURNIER^ piano
LONGTIN
Lettre d'Étienne à-Jacques 
(création d'une commande 
de l'QJOt . »
MOZART
Symphonie no 35 én ré majeur, 
K. 385 'Haffner ■
BEETHOVEN
Triple concerto pour violon, 
violoncelle et piano en, 
do majeur, op. 56

30mai«Forum
Chef d'orchestre
CHARLES DUTOIT .
MAHLER
Symphonie no'8 en mi b majeur; 
dite Symphonie des mille
Concert-fconjoint de l'OSM ej de 
rOJQ avec 8 solistes réputés'^ 
et un,chœur de 650 voix

Série montréalaise 
le vendredi soir à 20 h
Sallè Redpath (3459 McTavishl" 
Exception 16 décembre: «“ ■, ; 
Salle Pollack (555 o. Serbrooke)
Abonnements
'La série montréalaiseœomprend 
5 concerts pour 20$. , •
Le concert Mahler est offert 
au coût additionnel de 5S 
(prix régulier 88).'
On peut-s'abonner en écrivant à: 
Orchestre des Jeunes du Québec ■ 
15Q1. rue Jeanrre-Manqe 
Montréal. Québec-H2X 1Z9 
Téléphone: 282-9465

i V. yki V i^A
8, 9, 10 SEPTEMBRE 20h00

BILLETS: 22S, 18S, 14S — Etudiants et troisième âge: 11 S.
8 septembre: Tannant / Smith 9 septembre: Kain / Augustyn

10 septembre; Ichino / Pugh Sute» a < B,in(jem»»nt

■ Montréal Trust:
En colUUirAtKwC^' pv^du Cof\s*Ml des Arts P V.M. Plaça Bonavantura,

Avet duCAAAdA Alailt NIhon.-Faifvlaw
^ (Frais da sarvica)

SA IS O N
SALLE Sur tout billet
WILFRID-PELLETIER de 0.754
PI ACT DfS ARTS à litre de redevance
Cuit hf'ls: 842-2112 à la Plate des Arts.
P^ésvnlt tn cslisbortilon avec Lta Grands Ballats Canadians tt tpacdlcl Inc

B E J ART
BALLET - 
DU
XX" SIÈCLE

«L’apothéose 
de la danse 
moderne»

Pi SALLE
CT WILFRID-PELLETIER 

PLACE DÈS ARTS 
Guichets 842-2112
Sur loul billel df plus de 6S 
s S|Outè un montant dn 0 7SS 
n ii'tre dé rpdavancié 
a .la Place des Arts

Jeudi, 15 septembre. 
20h00
Samedi, 17 septembre. 
14h00 et 20h00

EROS
THANATOS»

Amour pf riiort 
-Extraits rie quinze 
h-illets avec lesquf'ls 

, Rejart a -marctue son art 
et notre, siecle dorit
BOLERO de Les" '■ 

Uns et les Autres .

JORGE DONN 
'SHONACH MIRK „ 
PATRICE TOURON 
MICHEL GASCARD 
PHILIPPE LIZON

Blllrls 30S 2?S ISS 
aussi en vente aux comptoirs 
du Montreal Trust PVM. 
Bonaventure Aleiis NilfOn el 
Fairview

Une presentation
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Festival de Venise: le crépuscule des dieux...
par
Nathalie Petrowski

VKNISK — Il n’y a pas 
eu de ruées au Palais 
du cinéma mais le pu­

blic a applaudi longtemps, 
poliment Maria Chatelaine, 
la première oeuvre cana­
dienne inscrite au Festival 
de Venise.

Certains se sont sponta 
nément retournés pour sa­
luer le metteur en scène, la 
star et le compositeur, ju­
chés au deuxième. À la sortie 
du cinéma, les tempéra­
ments se sont pourtant éton­
nés de la pudeur d’un film 
d’amour où pas le moindre 
baiser ne vient distraire du 
drame.

Le lendemain les journa­
listes italiens étaient tièdes. 
Séduits par le charme ro­
mantique de Carole Laure, 
certains se demandaient tou­
tefois ce que .John Ford au­
rait fait avec un tei sujet. 
D’autres ont reproché au 
film de dénaturer un grand 
classique de la littérature qui 
semble avoir connu un bon 
succès en Italie. Ces derniers 
ont conclu avec scepticisme

Ingmar Berman

que le film était bien fait, 
mais ennuyeux et sans ins­
piration.

Maria Chapdelaine n’attise 
pas la ferveur cinématogra­
phique comme Kanny et Ale­
xandre de Bergman décrété 
événement du Festival de 
Venise. Porté par la clameur 
des applaudissements, le ci­
néaste de 65 ans, affable 
comme un grand-papa gâ­
teau, a annoncé à la presse 
qu’il allait bientôt tirer sa ré­
vérence.

Jean-Luc Godard

SITES: l’art dans 
son environnement 
de tous les jours
Du 13 septembre au 8 oc­

tobre, dans cinq villes 
canadiennes, une tren­

taine d’artistes seront à 
l’oeuvre pour réaliser des 
installations (dont cinq à 
Montréal) regroupées dans 
un projet commun : SITES. 
Les villes participantes sont, 
outre Montréal, Calgary, Ha­
lifax, Toronto et Victoria.

La coordination du projet 
à Montréal revient aux gale­
ries Articule et Optica. 
« Dans chaque ville, un large 
public pourra expérimenter 
la présence de l’art dans son 
environnement quotidien et 
être témoin des préoccupa­
tions d’artistes partageant le 
même espace urbain », in­
dique un communiqué des or­
ganisateurs.

Gilbert Boyer travaille de­
puis le 1er septembre au 745 
Guy (2e étage) à une instal­
lation multiple utilisant la lu­
mière, sa perception chan­
geante, proche de l’éclate­
ment ; Diane Gougeon trans­
formera un jardin (4070 
Saint-D enis, angle Duluth) ; 
quant à Murray MacDonald, 
il a choisi de rehausser d’un 
étage un garage (Safeway 
Parc, angle Lagauchetière et 
Beaver Hall).

En s’inspirant du person­
nel d’un bar et d’un restau­
rant, Fred McSherry tentera.

en affichant les résultats , 
d’influencer le comporte­
ment des clients (chez 
Tolma, 1421 Mackay et à la 
Skala, 4869 du Parc ). Ashley 
Miller sera, lui, à la boutique 
Scandale (3696 Saint-La 
urent) pour des interventions 
picturales et tridimension­
nelles dans les salles d’es­
sayage.

Enfin, Bill Vazan doit 
créer une sculpture environ­
nementale avec des maté­
riaux trouvés dans le terrain 
vague où il se trouve (à l’ar­
rière du 2105 Haig, angle On­
tario).

IHS»»
Powerhouse (3738 Saint- 

Dominique) présente jus­
qu’au 1er octobre un docu­
mentaire photographique de 
Claire Beaugrand-Cham- 
pagne sur Les réfugiés indo- 
chinois et sur Deux familles 
vietnamiennes au Québec. 
Ouverture du mardi au sa­
medi (Il h à 17h ).

■
Articule (4060 Saint-Lau­

rent, coin Duluth) expose des 
tableaux de Bertha Shenker 
(Walking the Dog at 2 a.m.). 
Jusqu’au 30 septembre. Ou­
verture du mardi au diman­
che, de midi à 17 h.

« Physiquement le cinéma 
est devenu trop éprouvant 
pour moi, a-t-il (üt. Je préfère 
le quitter en pleine posses­
sion de mes moyens, en 
pleine obsession, avant le 
crépuscule. Le cinéma c’est 
40 ans de ma vie, des cin­
quantaines de films, je ne re- 
j^ette rien. »

Conçu comme une série de 
télévision de cinq épisodes, 
Fanny et Alexandre était 
présenté pour la première 
fois dans sa version intégrale 
de 5 heures 40. L’expérience 
a été concluante puisque tous 
les éminents critiques de Ve­
nise n’en finissent plus de 
s’extasier. On se demande 
d’ailleurs si leur enthou­
siasme n’est pas un peu exa­
géré.

Campée au début du siècle 
en Suède, la saga de la fa­
mille Ekdahl est une syn­
thèse télévisuelle de l’oeuvre 
de Bergman, presque une 
collection de ses grands suc­
cès. Rien de plus, rien de 
moins.

Dans ce conte pour adul­
tes, le cinéaste renoue avec

tous ses vieux fantômes. Il 
scrute les climats psycholo­
giques troubles, les peurs 
face à la maladie et à la 
mort, les figures autoritaires, 
les démons et les mystères 
de la nuit qui lui sont chers. 
Ceux-ci se heurtent au re­
gard intransigeant du jeune 
Alexandre et de sa petite 
soeur Fanny. Le récit porte 
surtout sur Alexandre et sur 
ses révoltes contre un beau- 
père tyrannique. Fanny, la 
sœur de service, n’est là qu’à 
titre de témoin silencieux.

Bergman se défend bien 
d’avoir tourné le film en 
fonction de la télévision, dans 

■ l’espoir d’un succès commer­
cial:» Peu importe si un film 
marche ou pas, a-t-il dit. Moi 
j’essaie d’oublier mes films 
au plus vite. Je pense tou­
jours en fonction de l’ave­
nir. »

Ainsi le tournant technolo­
gique le fascine mais il n’a 
pas le moindrement l’inten­
tion d’y participer. « Je suis 
trop vieux pour apprrendre, 
dit-il. Je reste un homme de 
cinéma. L’écran blanc, les 
ombres, les perspectives sont 
mes seuls outils. Les jeunes 
n’ont pas ma nostalgie pour 
le cinéma. Ils sont trop oc­
cupés avec leurs ordinateurs. 
Nous sommes à la frontière 
d’un nouvel âge. C’est pour 
cela qu’il est grand temps 
que je me retire.»

Jean-Luc Godard en ve­
nait au même constat un jour 
plus tôt. Le père de la nou­
velle vague avait traîné son 
ombre jusqu’au Lido. Sa con­
férence de presse suivit celle 
de Gilles Carie. Tous les jour­
nalistes, tous les photogra­
phes s’étaient donné rendez- 
vous comme pour les ventes 
d’apparells-photo. Cigare aux 
lèvres, le teint blafard, mal 
rasé, Godard a donné selon 
son habitude un vrai show.

Si toutes les femmes cette 
année s’appellent Carmen, 
celle de Godard, néo-punk 
des galaxies Informatiques, 
se pose des questions sur son 
prénom, d’où le titre: Pré­
nom Carmen. Isabelle Adjani 
devait jouer le rôle, mais elle 
est partie en claquant la 
porte après quelques jours 
de tournage.

Les méthodes d’éclairage 
de Godard lui déplaisent. Ce­
lui qui se définit comme un 
modeste ouvrier du cinéma 
et qui craint bientôt de ne 
même pas se trouver un em­
ploi de balayeur à la RAI, ta- 
vaille en effet avec la lu­
mière naturelle qu’il tamise 
avec des éclairages artifi­
ciels.

Adjani redoutait d’être fil­
mée sous un jour peu flat­
teur. Carmen n’est pas morte 
pour autant. Godard a dé­
niché Maruschka Detmers, 
une Hollandaise qui parle 
avec un accent aussi savou­

reux que celui d’Anna Ka- 
rina.

Après Bizet, Carlos Saura, 
Francesco Rosi, voici donc 
Carmen revue et corrigée 
par Godard. Carmen est c&ns 
l’air et Godard devant la ca­
méra. Revenu en vUle, il fait 
revivre un grand mythe fé­
minin sur fond de cacophonie 
et de terreur urbaine. La mu­
sique — celle de Beethoven 
et celle de Torn Waits — 
prend bien vite le contrôle 
des opérations.

« Je n’ai pas voulu illustrer 
les grands thèmes comme 
Saura, explique Godard, 
mais plutôt montrer les 
creux, ce qu’ils se sont dit en 
sortant de la voiture ou au 
petit déjeuner. » Pendant que 
la punk et son gendarme s’ai­
ment au bord d’une mer qui 
appartient à Marguerite Du­
ras, oncle Jean-Luc, qui joue 
son propre personnage, réflé­
chit dans une clinique pour 
cinéastes retraités.

L’annonce faite à Carmen

est un commentaire sur les 
années 80, sur les nouvelles 
technologies, sur les jeunes 
d’aujourd’hui, sourds à leur 
propre histoire. « Je mourrai 
probablement en même 
temps que le cinéma, dit Go­
dard. Je comprends mieux 
que jamais le drame qu’ont 
vécu Chaplin et Keaton avec 
l’apparition du parlant. »

Le ton est triste, l’homme 
semble un peu dépassé. Celui 
qui a failli sombrer dans le 
délire du vidéo est revenu à 
la source et s’accroche au ci­
néma comme à une ultime 
bouée. « Je me suis intéressé 
au vidéo avant qu’il ne s’or­
ganise et ne devienne une 
discipline. Aujourd’hui il est 
entièrement au service du 
pouvoir. Il annonce la fin de 
l’image. On ne veut plus faire 
des films, on veut les stocker. 
Plus on en a, moins on a le 
temps de les regarder. Bien­

tôt il n’y aura plus d’image à , 
la télé, il n’y aura que du 
texte. On pourra lire ce qu’il 
y a à l’épicerie à la télé. Mais • 
c’est plus fort que moi, je n’ai 
pas envie de faire mon mar­
ché à l’épicerie mais plutôt 
de raconter l’histoire de la 
caissière. »

Les dieux vieillissent. De­
vant les crépuscules argen­
tés de l’Adriatique et les cy­
près qui s’inclinent sur leur 
passage, ils semblent plus 
vulnérables et vacillants que 
jamais.

« Comment ça s’appelle 
quand on a tout gâché, quand 
tous les coupables agonisent 
dans un coin et les innocents 
dans l’autre? » demande Car- ^ 
men au seuil de la mort dans ’ 
sa suite d’hôtel. Le valet de * 
chambre hésite puis lui ré­
pond: «Je crois que cela 
s’appelle l’aurore, mademoi­
selle. »

LADIES’ MORNING 
MUSICAL CLUB
92ième saison— 1983-1984 

SALLE POLLACK 555 ouest, rue Sheibrooke
le dimanche à 15 heures 30 »

NACIONAL
ESPANOL

Une compagnie de 50 danseurs et musiciens 
Direction artistique . MARIA DE AVILA 

Chorégraphie: ANTONIO 
Chorégraphe invité: LUSILLO

Mercredi, 14 septembre, 
à 20h30

Billets: 18.50$, 15$, 11.50$
Aussi en vente à tous les comptoirs Mont­
real Trust: Place Ville Marie. Place Bona- 
venture, Fairview et Alexis Nihon

2 oct.
TRIO TORTELIER,
piano/violon/violoncelle

16 oct.
YO YO MA, violoncelle

30 oct.
TOKYO STRING 
QUARTET 
13 nov.
RICHARD GOODE, piano 

27 nov.
JANICE TAYLOR,
mezzo-soprano

Stév.
PIERRE AMOYAL, violon 

26 fé¥.
HAYDN-TRIO, VIENNA,
piano/violon/violoncelle

18 mars
ANGELA HEWin, piano 
8 avril
QUATUOR ORFORD 
29 avril
ORPHEUS CHAMBER 
ENSEMBLE

Abonnement: $45.00 Étudiants: $20.00
(limite d'âge. 22 ans)

Billet: $7.50 Billet: $5.00
Pour renseignements supplémentaires 

communiquez du lundi au vendredi de10hà13h

LADIES’ MORNING MUSICAL CLUB 
1410, rue Guy, bureau 32 

Montréal - H3H 2L7 
Téléphone: 932-6796 — 487-2822

Entreprises Cesser Inc 
en accord avec

le Festival des Artistes Colombiens 
et le Ministère des Affaires 

Culturelles Espagnol 
présentent

BALLE

<Pb Théâtre Maisonneuve
Place des Arts
(itiM hi'ls SM 842 2112

Rt'fU'vriiu t' (i(' tl./S S 
t Mif tout [ifllft tlf' plus (le ti $

ostca canirisatamotttmf
ANNONCE SA 14ËME SAISON

(ONCKRTS de MHSK^UE de CHAMBRE 
le> .-ainedis à 17 lieiire.s dans la 

CATHÉDRALE CHRIST CHURCH
Programme 1983:
15 oct. W.A. Uozart — C. Debussy — M. Marnes — M. Ravel 
19 nov. A. Copland — A. Eggleslone — J. Brahms 
10 déc. M. Haydn — M. Delà — G. Mahler — W.A. Mozart
1984:
28 janv. i. Ven Beethoven — O. Morawetz — 6. Pucdnl — A. 

GInaslera — P. Hindemith
3 mars J. Haydn — C. Champagne — A. Bouasel — A. Dvorak 
24 mars G.P. Telemann — M. Schafer — C. Retnecke — £ 

Chausson
Nos artistes: Berta Rotenohl-Grinhauz. piano — Luis Qrlnhauz, 
violon — Robert Verebet, alto — Marcel Saint-Cyr, violoncelle — 
Robert Langevin, Ilûte — Michael Dumouchel, clarinette.
Artistes InvHés: Qaston Germain, batte — Gerald Whaalar, 
clavecin, et autres.

Abonnements pour 6 concerts: $25.00
Étudiants (carte d'identité jusqu'à 25 ans),Age d'or: $15.00 
Billets S5.00
Étudiants, Âge d'Or: $3.00

MUSICA CAMERATA MONTREAL 
6885, ch. Heywood 

Montréal, Qué. H4W 1K8 
Renseignamentt; 482-4629

DÈS AUJOURD’HUI
POUR RECEVOIR LE DEVOIR À DOMICILE 

DANS LA RÉGION DE HULL-OTTAWA:
1-800-361-6535

OU

1-800-361-5699
POUR TOUTES LES AUTRES REGIONS 

SAUF QUÉBEC ET MONTRÉAL:
1 -800-361 -6059

V théâtre du rideau vert
direclion yvatt* brind'amour m*rc*d*é palomino

DÈS LE 15 SEPTEMBRE

(^'ÉCOUTEZ

(MESDAMES !
Coméd.c de SACHA GUITRY

M.se en scène: YVETTE BRIND AMOUR

JANINE SUTTO • FRANÇOIS CARTIER 
LOUISE TURCOT • CATHERINE BÉGIN 
AUBERT P ALLASCIO • BENOIT DAGENAIS 
MICHEL SÉBASTIEN • CLAUDE SANDOZ 

JEAN-RAYMOND BOUDOU

IVtor: <;««nimes: éclairages;

Véronique Hnrhoën ■ h'rani,ois Barbeau Louis Sarrailjon

r—^ St-D«nl$
P rj R*9*fV8tlon» de 12h à I9h
LUJ Métro Laurier, sortit GiUord

L’ESKABEL . fait une rentrée fracas­
sante en ville avec Opus contre nature...

1 out un monde « de Boat Peo­
ples...» Quel souffle, déjà, ce 
Robert Émile Audette!

J. P Brousseau, La Presse

TEXTÉSET 
MISE EN 
SCÈNE
ROBERT
ÉMILE
AUDETTE

MUSIQUE ORIGINALE
JACQUES DEMERS 
F.f JEAN PARÉ

À L’EX CONVENTUM 
1237 SANGUINET
A 20:30, RELACHE: LES LUNDIS 
OUI AU25SEPTEMBRE 1983 
INF.: 272-6412, 526-0390

ORCHESTRE 
DE CHAMBRE 

McGILL
Saison 1983-84

THEATRE 
MAISONNEUVE

Lundi soir 20 h 30

8 CONCERTS "CONNAISSEURS"
31 octobre

ALEXANDER BROTT
Chet d orchestre-fondateur

26 septembre

. JohnPIELMEIER
traduction: Louison DANIS 

mise en scène:
Lorraine PINTAL'

avec:
Andrée Béatrice Linda 

LACHAPELLE PICARD SORGINI

MAURICE ANDRÉ
trompette 

Albinoni — Haydn

Salle Wllfrid-Pelletler
MENAHEM PRESSLER 30 janvier

décors:, costumes: éclairages;
Pierre Mérédith Luc

LABONTE CARON PRAIRIE

piano
Concerto de Beethoven

du 7 septembre au 15 octobre 21 novembre

Théâtre Port-Royal " '
Place des Arts • 1,':,^.ir

KAREN KAIN
ballerine 

Vivaldi: Slnfonla
Chorégraphe: Constantin Patsalas 

commandé par l'Orchestre de 
Chambre McGill 

Bouchard et Morisset, planistesMALCOLM MESSITER
hautbois — hautbois 
d amore — cor anglais 
Concertos' Mozart 
Bach — Donizetti

Salle Wilfrid-Pelletier

13 février

Cahiers de theatre Jeu 
Abonnement 1983 
n" 26*. 27*. 28 et 29 24S

ALEXANDRE LAGOYA
guitare

Giuliani — Marcello 
Oeuvres espagnoles

COLETTE BOKY
soprano 

Bach — Vivaldi
Un rabais de 40% sur le prix en librairie 
et, en prime, l'affiche Jeu 1983.

Pourrenseiqnements 288 2808
ou faites p«4rvenif un cheque ou mandat au*

Cahiers de theatre Jeu
Case postale 1600, succursale E
Montreal, Quebec, Canada H2T 3B1

GARY KARR
contrebasse 

Hollmeister — Paganini

FRANCO GULLI, violon 
ENRICA CAVALLO, piano

Viotti — Mendelssohn

QUELQUES ABONNEMENTS 
ENCORE DISPONIBLES 

INFORMATION: 935-4955
Abonnement pour 8 concerts: $86. Nombre limité d'abon­
nements pour étudiants: $43 (sur présentation de la carte 
d'étudiant jusqu'à 25 ans). Le prix des abonnements 
comprend une redevance de 75* par billet qui sera cou 
verte par l'Orchestre de Chambre McGill.
Nom 
Adresse

Tél
Veuillez inclure une enveloppe de retour alfranchie. Or­
chestre de Chambre McGill, 1745, avenue Cedar, Montréal 
H3G1A7

Déjà parus
Les tarifs indiqués sont en vigueur Jusqu au IS novembre 1983.
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La rentrée: de Fennario à Labiche
par
Robert Lévesque

* Moving, de David 
Fennario, mis en scène par 
Simon Malbogat dans un 
décor de Guido Tondino. 
Avec Jennifer Phipps (Ma 
Wilson) et Griffith Brewer 
(Pa Wilson), Diana 
Belshaw, Myriam Cyr, ‘ 
Jennifer Dean, Larry- 
Michel Demers, Robert 
King et Roger A. McKeen. 
Au Centaur jusqu'au 1er 
octobre.

Le litre de la dernière 
pièce de Fennario s’ou­
vre sur deux significa­

tions, celle du mouvement 
alors que cette famille de 
Pointe-Sainl-Charles débar­
que dans un logement de 
Verdun, et celle de l’émotion 
alors que chaque membre de 
ce clan se sentira lié aux au­
tres par un sentiment de so­
lidarité qui déborde le cadre 
familial et rejoint l’esprit de 
classe.

De Pointe-Saint-Charles à 
Verdun, c’est l’itinéraire de 
la pauvreté et de l’exploita­
tion. Le père, effacé, a brisé 
sa santé pour des salaires 
minables. La mère, toujours 
là, est un pôle à la dérive, et 
les enfants, gendres et brus, 
luttent pour changer quelque 
chose à cet ordre injuste, que 
maintient (après avoir donné 
l’impression qu’il l’estompe­
rait) le gouvernement du 
Parti québécois.

La pièce de Fennario est si 
réaliste qu’elle n’a pas d’équi­
valent dans le théâtre qué­
bécois francophone, ou la 
métaphore est quasiment la 
règle. Ici, la situation est pho­
tographiée. C’est le Québec 
anglophone prolétaire aux 
prises avec les mesquineries 
de la loi 101 (on en rit fort 
bien dans une scène où Pa 
Wilson doit réclamer sa pen­
sion), c’est le monde des 
sans-emplois qui peste con­
tre un René Lévesque qui 
parle>de pacotilles nationalis­
tes au lieu de créer de l’em­
ploi, c’est une famille qui au­
rait été sensible à l’auto-dé- 
termination d’un peuple mais

«Vies privées»: un esthétisme diffus

qui ne voit que grenouillages 
d’un parti bourgeois, c’est un 
gars de 30 ans qui perd sa 
job, et c’est tout ce qui fait le 
combat quotidien d’une 
classe ouvrière qui veut gar­
der sa dignité.

David Fennario met en 
scène un monde réel, non dis­
tancié, et la force de sa dra- 
maturgie^ient de cette sen­
sation qui s’installe tout de 
suite qu’entre l’auteur et les 
personnages il y a plus 
qu’une connivence, il y a un 
état d’égalité. On sent une 
franchise d’écrivain, avant 
de sentir un style de drama­
turge. À partir de cela, les ré­
férences trop concrètes à la 
réalité, à l’actualité, ne di­
minuent pas la valeur de ce 
théâtre du réalisme social, et 
lui donnent une efficacité peu 
commune.

Cette pièce, que le Centaur 
reprend pour trois semaines 
après l’avoir créée en février 
1983, est défendue par une 
équipe solide de comédiens 
où Jennifer Phipps, la mère 
de ce clan Wilson, est d’une 
telle vérité, tout comme Grif­

fith Brewer, le père, que ces 
deux performances mérite­
raient déjà le déplacement.

★
Vies privées, un spectacle de 
Carbone 14, créé et joué par 
Lome Brass, Céline Paré et 
Jerry Snell. A Espace Libre 
jusqu’au 11 septembre.

Dans une approche entiè­
rement vouée au pouvoir es­
thétique, Lome Brass a 
conçu avec Viesprivées une 
variation sur le thème de l’in­
timité. L’homm e seul dans la 
rue, l’homme derrière sa 
porte, et toutes les aliéna­
tions qui l’y rejoignent. L’i­
dée était excellente, mais le 
spectacle de Carbone 14, of­
fert en reprise rue Fullum, 
tourne vite en rond. Plutôt 
que d’y sentir un foisonne­
ment d’idées, on finit par s’y 
ennuyer devant des situa­
tions étirées, une répétition 
de gestes qui ressemble fort 
à une panne sèche de l’ima­
gination.

Carbone 14 met le gros de 
ses efforts sur l’aspect visuel 
de ses expériences. Dans 
Vies privées, on est séduit
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MATINÉES SCOLAIRES
DU 5 AU 22 DÉCEMBRE 1983

À LA GALERIE DE MARIONNEHES 
DU THÉÂTRE DE L’AVANT-PAYS

550 ATWATER, MONTRÉAL 
EXPOSITION ET SPECTACLE 

NOUVELLE CRÉATION

BARNABE-les-BOTTINES
Renseignements et réservations:

Théâtre de L’Avant-Pays: w 
935-7257

»»

lAme
Pf leo PfLi&fS

Mis,’ai Màii' MARC Ri:(il\ 
(hiiviiniiiliif: KATAUSE MOl.SAR

17,2t, 22 et 24 septembre 1983,20h. 
Prix des billets: 15$, 18$, 20$, 23$, 25$ (en srmaine) 

lli$,19$, 21$, 24$, 26$ (le samedi) 
Première: 26$, 29$, 31$, 34$, 36$

(Soirée de la Fondation de l'Opéra de Québec)

Ihrci Ut»! nitisu ah' vt urtistti^ue

GUY BÉLANGER 
avec LOUISE LEBRUN 

GÉRARD CARINO 
CLAUDE CORBEIL 

I l ( IIOEl R DE LA SIKIÊTÊLYRIQL E D Al'BIGSY - L ORCHESTRE SYSIPHOSIQiE DE QLÊBEC
une prMenUl»r'n Ue

LA SOCIÉTÉ LYRIQUE D'AUBICNY ET DU GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC 
avec la collaboration de la Fondation de I Op*fa de Quebec

Pes Irais de service de •.7H par MKet 
AMt perÇBs ptr te (irmi TTiéàlre df 
Otteber dans chaqiif tnairlte d*attinfi 
tadM parttetput rt m« gil-
clifts du (jr^ IVàlrt.

GRAND THÉÂTRE DE QUEBEC
SALLE LDUIS-FRECHETTE.TEL 643 8131

■Moving»: une efficacité peu commune

par les masques fascinants 
qui traversent l’espace. Mais 
l’efficacité d’un spectacle ne 
peut pas venir de ces seules 
ressources esthétiques. Le 
propos a besoin d’étoffe intel­
lectuelle. C’est ce qui faisait 
la force de L’Homme rouge, 
la grande réussite de Car­
bone 14. Avec Vies privées, 
ce propos (au départ ouvert 
sur mille possibilités, la vie 
cachée) demeure trop épars, 
et finalement prétexte à un 
esthétisme diffus.

★ ★ ★
Une pomme pour Adam, de
Leslie Stevens, dans une 
mise en scène de Septimiu 
Sever. Avec Paul Hébert et 
Monique Lepage, Annette 
Garant et Septimiu Sever. 
Une production du théâtre 
Paul Hébert, au Théâtre Ar­
lequin jusqu’au 1er octobre.

Voilà un des succès de la 
saison d’été qui arrive en 
ville. Le détour vaut pour 
deux choses.

D’abord, on n’avait pas vu 
ensemble sur une scène Mo­
nique Lepage et Paul Hébert 
depuis Qui a peur de Virginia 
Woolf ? il y a 16 ans. Ils for­
ment un couple de théâtre les 
plus équilibrés que l’on 
puisse voir. Tous deux ont du 
talent à revendre.

Ensuite, pour les amateurs 
de boulevard, celui-ci n’est 
pas bête du tout et quoiqu’un 
peu moralisateur (c’est le 
triomphe de la monogamie), 
il est constamment drôle. A 
Broadway, Charles Boyer et

Claudette Colbert l’avaient 
défendu sous le titre de The 
Marriage-Go -Round.

Et puis il y a une troisième 
raison, la découverte d’une 
comédienne qui a déjà un 
certain abattage, Annette 
Garant.

★ ★ ★
Les maris c’est comme les 
melons... Un spectacle com­
prenant deux pièces de La­
biche {Frisette et Mon Is- 
ménie) mises en scène par 
Marc Malenfanl, et en mu­
sique par Louis Poirier. Avec 
Bernard Meney, Dominique 
Denis, Louise Lavoie, Gilles 
Gaudreault et Hélène Dal- 
laire. Une production de 
L’Oiseau-Moqueur à la salle 
Calixa-Lavallée jusqu’au 25 
septembre.

Il y a dans ce spectacle un

côté < soirée amateur » qui fi­
nit par amuser. Les entrées 
de ^rsonnages comme si un 
régisseur venait de les pous­
ser dans le dos, les déclama­
tions mentons relevés, le dé­
cor de patronage, la nervo­
sité du pianiste, tout con­
coure à nous ramener à un 
sous-sol d’église ou une 
classe de pensionnat où La­
biche a dû bien souvent être 
massacré dans l’euphorie gé- • 
nérale.

Ici, il est très bien massa­
cré. On donne de Labiche 
tous les tics qu’un amateur 
peut y déceler, et on laisse de 
côté toute la finesse de ces 
répliques qui, l’air de rien, 
ont fait de Labiche un des 
plus raffinés observateurs 
(de l’intérieur) de la bour­
geoisie française du Second 
Empire. On joue Labiche 
comme s’il était le dernier 
des farceurs. On escamote 
les répliques les plus fines 
pour cracher les plus gros­
ses.

A retenir, le plaisir avec le­
quel Bernard Meney réussit 
ses deux compositions tra­
vesties, le concierge Ména- 
chet dans Frisette, et Gala- 
thée la vieille fille dans Mon 
Isménie.

Il y a chez Meney un pro­
fessionnalisme que l’on ne re­
trouve pas ailleurs dans le 
spectacle, ni chez les ac­
teurs, ni chez le pianiste qui 
joue comme il grêle, ni chez 
le metteur en scène qui vient 
de rater ce qui aurait pu être 
le show le plus drôle de la 
rentrée.

L’Opéra se porte bien
A l’aube de sa quatrième 

saison, l’Opéra de Montréal 
enregistre un succès sans 
précédent: à l’issue de sa 
présente saison d’abonne­
ment, 11,625 personnes ont re­
tenu une place, une augmen­
tation de 2,000 personnes par 
rapport à la saison précé­
dente.

Cette année, l’Opéra dé­
bute son programme avec 
Manon de Massenet, qui sera 
joué à la salle Wilfrid-Pelle- 
tier pour sept représenta­
tions à partir du 4 octobre.

Cette oeuvre en quatre actes 
qui relate une déchirante his­
toire d’amour est, de l’avis 
des critiques, l’oeuvre la plus 
complète de Massenet.

Jouée pour la dernière fois 
dans la métropole en 1973, la 
nouvelle version du spectacle 
met en vedette le soprano 
américain Diana Soviero le 
ténor John Fowler, le ba­
ryton Gino Quilico et Yoland 
Guérard. La mise en scène 
est assurée par James Lu­
cas.

DE
LOFERA

Dans le rôle-titre,
l’interprète mémorabie de Vioietta de La Traviata 

à l'Opéra de Montréal, en juin 1981

Diana Soviero
et

|ohn Fowler • Gino Qullko
Yoland Guérard • Paul Trépanier • Bruno Laplante 

Christiane Guénette • Michèle Gaudreau 
Christine Lemeîin • Claude Létourneau

Chef d'orchestre: Pierre Hétu 
Mise en scène; james Lucas • Décors: David Mitchell 

Maître des choeurs: René Lacourse

Orchestre symphonique de Montréal

4, 7, 10, 15, 19, 22 et 25 octobre 1983
L’Opéra de Montréal est membre de 

l'Association des Directeurs de Théâtre.

Billets:
I 2 $, I 5 $, 20 $, 2 I $, 28 $, 30 S, 33 S. 35 $ 

Rideau;
20 heures précises

<ft> Salie Wilfrid-Pelletier
Place des Arts
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ORCHESTRE 
SYMPHONIQUE 
DE MONTRÉAL
(TIARl i;s 1)1 R)ll

NOTRE

50'
SAISON

les 13 et 14 seplcmbru

Les Concerts Gala
Chef d'orchestre:

* C harles Dutoit

Solistes invités:
•«i»'

licnita Valentc. sopiano- 
(iabricllo Eavinnc, iiuv/o-sopraiip 

V insonColc, ténor 
.lohn Shirlcy-Quirk, basse elianlaiile 

Les Choeurs de rOS M 
Le Choeur de Montréal 
.lean-François Sénart. 
directeur des C'Iioeuré

Programme:
t . Pépin

Implosion - Symphonie no ..S
I l’remiéie nioiuli.ilel

L. van Beethoven
Missa solcmnis 

(I n lioiuni;iee :'i \\ ilfriil IVIIeliei )

^ Hilk'Is; 8 S. 10. 16. 21

SOYEZ 
DE LA 
FÊTE!

<f6 Salle Wilfrid-Pelletier
Place des Arts
(iiiK lifts '.i14 842 2112

. Hftlfv.fitf di'n /‘.J $
',(ji fdSit hillf! rli- |)ltis rh’ <> $

MUSIALOGUE 
CLERMONT PEPIN
Animé par Maryvonne Kendergi avec la 
participation du competsiteur et de M. 
Charles Dutoit

Au Piano Nobile de la Place des Arts 

Mercredi le 14 septembre à I2h.30 

Entrée gratuite

En collaboration avec le Centre 
de musique canadienne
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Un Don Quichotte honnête
par
Suzanne Asselin

■k Don Quichotte. Production 
et chorégraphie: Nicolas 
Beriozoff, d'après Marius 
Petipa et Alexandre Gorski. 
Musique: Ludwig Minkus. 
Orchestration et adaptation: 
John Lanchbery. Argument: 
Petipa, inspiré du roman de 
Cervantes, achevé en 1615. 
Décors et costumes: 
Emanuele Luzzati. 
Éclairages: Sholem Dolgoy. 
Chorégraphe adjointe: 
Kathleen Mallon. Avec le 
Ballet national du Canada à 
la salle Wilfrid-Pelletier de la 
Place des Arts. Dernière 
représentation ce soir.

Comme pour les nom- 
breusès adaptations 
de romans pour l’é­

cran ou pour le théâtre, le 
spectateur ne doit pas s’at­
tendre à ce qu'un ballet - 
— surtout un ballet — re­
trace tous les événements 
d’un roman.

À titre d’exemple, je 
pense au

Notre-Damc-dc-Paris de 
Roland Petit mais plus par­
ticulièrement au fameux 
Don Quichotte, inspiré de 
l’oeuvre de Cervantès, qui 
sera dansé pour la dernière 
fois ce soir par le Ballet na­
tional.

Veronica Tennant incarnant Kitri dans «Don Quichotte», du Baiiet nationai

Sauf erreur, c’est la pre- 
illemière fois que ce ballet, 

chorégraphié par Marius 
Petipa pour le théâtre Bol- 
choï en décembre 1869, est 
présenté à Montréal. Seul le 
grand pas de deux connu 
sous le nom du ballet a déjà 
été dansé par plusieurs 
compagnies.

La production du Ballet 
national présente de façon 
honnête ce joyeux divertis­
sement, mais l’ensemble

manque d’élan et le début 
est timide. Le prologue 
dans la bibliothèque est 
terne et les deux person­
nages principaux, Don Qui­
chotte ((;harles Kirby) et le 
très sympathique Sancho 
Pança (l’excellent Jacques 
Gorrissen) se lient de ma­
nière un peu pressée.

Ce qui frappe surtout 
dans cette production, ce 
sont les rôles de caractère. 
Don Quichotte joue bien 
son rôle de redresseur de 
torts et de défenseur des 
opprimés.

Bien que le ballet soit 
quasiment un divertisse­

ment du début à la fin, les 
aventures du Don et de son 
fidèle serviteur Pança me 
paraissent quelquefois cer­
nées à la sauvette. Cepen­
dant, la production actuelle 
qui se base sur la version de 
Gorski d’après Petipa, en 
1871, élimine les clichés de 
ce dernier et réduit le ballet 
à trois actes.

Les décors d’Emanuele 
Luzzati sont parfois surpre­
nants, le rideau de haillons 
au prologue entre autres. 
Dans les scènes de rues à la 
place du marché, il paraît 
surchargé mais c’est un in­

téressant essai de stylisa­
tion.

Comme toujours, Vero­
nica Tennant défend bien 
son rôle, ici Quitterie, une 
jeune fille que ses parents 
veulent marier à un noble, 
le cher Gamache. Sa tech­
nique est sûre et précise, 
ses gestes emballés et mor­
dants et ses yeux traduisent 
un caractère décidé.

Raymond Smith est plus 
effacé dans son rôle de Ba­
sile, ce barbier qu’épousera 
finalement Quitterie. Il fait 
un peu trop noble pour ce 
genre de personnage. 
Quant à Hazaros Sur-

meyan, il prouve qu’il a le 
sens de la pantomime, et il 
interprète avec intelli­
gence, raffinement et une 
expressivité très sensible, 
ce Gamache précieux et ri­
dicule.

Cynthia Lucas, première 
soliste, a des dons particu­
liers pour la danse de ca­
ractère. Elle est vive, pré­
cise, légère dans son rôle de 
Mercédès, une danseuse 
des rues. Son partenaire 
Peter Ottmann, le toréador, 
a le physique du rôle mais il 
n’y met pas encore assez de 
piquant.

Le tableau de la taverne 
au deuxième acte est par­
ticulièrement réussi et le 
public qui avait été froid 
jusque- là a manifesté son 

• enthousiasme.
Par la suite, les dryades 

réussissent à créer un cli­
mat enchanteur dans leur 
forêt muystérieuse. Puis 
Tennant, encore une fois, 
est particulièrement saisis­
sante dans le grand pas de 
deux final. Les équilibres 
en attitude sont bien maîtri­
sés.

Pour la représentation 
de ce soir, le rôle à surveil­
ler est celui du jeune Ba­
sile, qui sera interprété par 
Kevin Pugh, un danseur 
avec une technique impec­
cable. Ses sauts prodigieux 
et sa merveilleuse sensibi­
lité en font un des danseurs 
masculins les plus tou­
chants.

Mais ce ne sera qu’à la 
saison prochaine que nous 
pourrons peut-être consta­
ter le tournant artistique du 
BNA avec son nouveau di­
recteur, Erik Bruhn, qui se 
promet de mettre cette 
compagnie, au répertoire 
essentiellement classique, 
au diapason des années 80.

Dutoit renouvelle son 
contrat avec l’OSM
Charles Dutoit a accepté 

de diriger l’Orchestre 
symphonique de Mont­

réal (OSM) jusqu’en 1988, a-t- 
on annoncé hier. Il vient en 
effet de signer un troisième 
contrat avec l’OSM, portant 
ainsi à 10 le nombre d’années 
qu’il aura consacrées à une 
tâche qu’il assume avec dy­
namisme à la tête de cet or­
chestre à la renommée gran­
dissante.

Le président de TOSM, M. 
Jacques Courtois, s’est dit 
heureux du prolongement 
d’un engagement propre « à 
assurer l’excellence de notre 
orchestre ».

Le directeur général de 
TOSM, M. Zarin Mehta, a 
également âccepté de recon­
duire son contrat.

Pour la saison hivernale, 
M. Dutoit dirigera l’orches­
tre 14 semaines et. Tété pro­
chain, quatre semaines. La 
saison qui s’amorce pour 
TOSM prévoit une tournée 
dans 14 villes européennes, 
du 26 mars au 15 avril.

Comme on sait, la 50e sai­
son s’ouvre ce soir au Forum 
avec un concert en hommage 
à Beethoven, auquel plus de 
10,000 personnes assisteront 
et qui sera rediffusé demain 
soir par la télévision et la ra­
dio FM de Radio-Canada.

SAISON

83-84
SAMEDI DIMANCHE

À L’ÉCRAN DE

CABLE 7

DU LUNDI AU VENDREDI
8H30 GRONIGO & CIE
9H00 PREMIÈRE HEURE

10H3Û LA PETITE MAISON DANS LA PRAIRIE
11H30 CAPITAINE COSMOS
12H00 LE DIX VOUS INFORME
12H30 ENTRE NOUS
14H00 CINÉ-QUIZ fowls'
16H00 L’ANIMATHÈQUE
16H30 DANIEL BOONE
17H30 TOUT UN MONDE
18H00 LE 18 HEURES 1 A

19H00 GALAXIE

^L’ANIMATHÈQUE LE PETIT PRINCE ORPHELIN 9HOO
LE CHEMIN DU ROI 9H30

SKIPPY LE KANGOUROU C’ETAIT L’BON TEMPS OHOO
LES CHEVAUX DU SOLEIL 0H30
MADAME ET SON FANTÔME 11H00

JOGGING RUE ST-JACQUES 11H30
MIDI À QUATORZE 

HEURES
BON DIMANCHE 12H(X)

ENTRE NOUS CINÉ WEEK-END
14H00 I

JUSTICE POUR TOUS 15H30 ;
COSMOS 1999 16H00

SPORT-MAG 16H30
L’UNIVERS DES JEUNES 17H00

LE DIX VOUS INFORME
POP EXPRESS AU ROYAUME DES ANIMAUX 18H00

CHIPS 18H30
L’HOMME QUI VENAIT 

DE L’ATLANTIDE
19H00

CENTRE MÉDICAL 19H30
LES GRANDS 
SPECTACLES

20H00
VEDETTES PLUS 20H30

SCIENCE ET TECHNOLOGIE 21H30
SUR LA SELLETTE L’ÉVÈNEMENT 22H00

LES NOUVELLES TVA 22H30
DAN AUGUST 23H(X)

LUNDI
19H30

20H30

21H00

21H30

22H30
23HOO

OTâô

LA PETITE MAISON 
DANS LA PRAIRIE

PEAU DE BANANE

UNE VIE...

MARDI
LA CROISIÈRE

S’AMUSE

MERCREDI JEUDI VENDREDI

LES MOINEAU
ET LES PINSON

BELLE RIVE

î iiii&: I

CINE-CHOIX
MINI-SÉRIES

"UNE CHRONIQUE 
DES ANNEES 30" 

"IKE"

CINE-JEUDI
ou

l^HOCKEYdu
JEUDI SOIR

HUIT ÇA SUFFIT 19H30

ACTUALITÉ PLUS 20H30

« M.

MICHEL JASMIN
LES NOUVELLES X21LES NOUVELLES^
LES SPORTS ET LA COULEUR DU TEMPS
LES TÈTES BRÛLÉES KOJAK MANNIX DROLES DE DAMES NERO WOLFE

Charles Dutoit: un troisième contrat

Les grands artistes qui 
joindront leurs noms, sur les 
affiches, à Dutoit et à TOSM, 
sont, cette année : Rudolf 
Serkin (les 20 et 21 septem­
bre), Nathan Milstein, Mau­
reen Forrester, Pinchas Zue- 
kerman et James Galway.

Les noms prestigieux ne 
manquent pas si Ton fait la 
liste des ex-directeurs artis­
tiques de TOSM : le maestro 
Wilfrid Pelletier en fut le

premier animateur mais il y 
eut aussi Markevitch, Zubin 
Mehta, Franz-Paul Decker, 
sans compter les chefs ré­
putés qui, tel Otto Klempe- 

SCTierer, ont déjà dirigé une série 
de concerts à Montréal. 11 ap­
partenait toutefois à Dutoit

de concrétiser l’ambition lé­
gitime de toute formation 
musicale, soit de transcender 
ses frontières et d’être con­
nue et recherchée pour ses 
enregistrements ou pour le 
rendu spécial donne à une 
partie du répertoire.

S

VENTES AUX ENCHÈRES
legor de Saint-Hippolyte

Commissaire-priseur

13 septembre à 20 h
Maîtres de la peinture au Québec

Fortin — Roberts — Pellan — Cosgrove — 
Belletleur — Pilot — Suzor Côté — Le Sau­
teur — Villeneuve — Ayotte — Gransovv — 
Surrey — Masson — Little — Prévost — 
Tanobe — Richard — Soulikias — Toupin 
— Poirier — Perron — Sherriff-Scott — 
Krieghoff
Exposition: 10,12 et 13 septembre de 10 h 
à 18h.
Expert: Jean-Pierre Valentin

Catalogue disponible sur demande

Hôtel des Encans de Montréal
4521, boul. St-Laurent, Montréal (Qué.) H2T1R2

Tél.: (514) 849-2505

EXPOSITION
MÉDAILLES EN ARCHITECTURE 
DU GOUVERNEUR GENERAL 
DU CANADA 1983 
DU 8 AU 18 SEPTEMBRE 1983
Tous les jours, de 12 à 18 heures
Présentée en collaboration avec l'Institut 
Royal d'Architecture du Canada
CENTRE DE CRÉATION ET DE DIFFUSION 
EN DESIGN
UNIVERSITÉ DU OUÉBEC A MONTRÉAL
Pavillon Design Ans IV (local 1910)
175, avenue Président Kennedy 
Case postale 8888, succursale A 
Montréal H3C 3P8 
Tél .(514)282-3395
Université du Quéliec é Montréal
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La mutation de Marcel Saint-Pierre
par
Gilles Daigneault

La galerie Jolliet,qui fut 
l’absence la plus regret­
tée lors du premier Sa­

lon national des galeries 
d’art, inaugure sa saison 
avec une généreuse exposi­
tion des travaux, très récents 
pour la plupart, du peintre 
montréalais Marcel Saint- 
Pierre. D’emblée, on sera 
peut-être étonné de la pré­
sence, dans la plus presti­
gieuse galerie commerciale 
de Montréal, de ce transfuge 
du réseau qu’on dit parallèle, 
mais on le sera sûrement de 
la configuration de ses der­
nières propositions.

Kn effet, pour qui connaît 
tant soit peu le raffinement 
des grandes toiles pliées, 
trempées et dépliées que 
réalisait Saint-Pierre, au mi­
lieu des années 70, et aussi la 
problématique théorique so­
phistiquée qui les sous-ten- 
dait, les oeuvres de la série 
Mutation s’imposent d’abord 
par leur allure sauvage et 
donnent l’impression de met­
tre une sourdine à la réfle­
xion (et au discours ! ) sur la 
peinture que poursuit l’ar­
tiste dans l’esprit du groupe 
Support-Surface.

Kn présence de ces véri­
tables peaux d’acrylique, dé­
pourvues de toui support 
mais dotées d’une forte pré­
sence physique, qui évoquent 
des dépouilles de bêtes épin­
glées directement sur le 
mur, le visiteur est d’abord 
assailli par des hordes de 
connotations sauvages qui 
l’entraînent bien loin de l’u­
nivers habituel de Saint- 
Pierre.

Mais l’accrochage impose 
un parcours qui amène pro­
gressivement le visiteur vers 
la salle du fond où sont ac­
crochées des toiles, datant de 
1974 à 1979, qui rappellent les 
préoccupations fondamen­
tales du peintre et qui per­
mettront une deuxième lec­
ture, plus spécifiquement 
picturale, des Mutations (ce 
qui heureusement n’empêche 

; pas la première de rester en 
’ mémoire).
1 On sera alors plus sensible 
' à la symétrie des motifs qui 

se déploient chaque côté d’un 
, axe vertical qui avait pu 

faire référence à la colonne 
vertébrale d’un animal (ou 
encore aux drôles de taches 

-de Rorschach de Jacques

Un des tableaux de la série «Replis» de Marcel Saint-Pierre présentée à la galerie Jolliet

H urtubise qui occupaient le 
même espace, le printemps 
dernier); maintenant, cette 
structure rappelle surtout 
que le pliage est le mode de 
fonctionnement privilégié 
par Saint-Pierre depuis’plus 
de 10 ans. En même temps, 
ces tableaux sans support 
participent au travail d’ana­
lyse de la matérialité de la 
peinture dont ils constituent 
un développement aussi lo­
gique qu’inattendu.

D’autre part, on prend 
mieux conscience des ten­
sions qui existent entre les 
connotations véhiculées par 
la forme organique des Mu­
tations et leur texture métal­
lique, comme entre la bruta­
lité de leur configuration et 
la sagesse de la mise en 
scène qui les aligne comme 
de vraies toiles (ce qui re­
prend l’opposition apparente 
entre les oeuvres, plus intel­
lectuelles, des années 70 et 
celles-ci, et aussi celle, bien 
réelle, entre leur primiti­
visme et le caractère savant 
de leur propos).

Il faudrait encore parler 
de l’ingéniosité de la série 
des Replis, légèrement an­
térieure aux Mutations, qui 
sert de trait d’union entre le 
passé et le présent de Saint- 
Pierre, et que l’accrochage 
met magnifiquement en va­

leur. À ce propos, soulignons 
que l’ensemble du travail de 
l’artiste investit avec une re­
marquable efficacité ce lieu 
exigeant qu’est la galerie Jol­
liet.

Enfin, cette exposition ra­
conte comment il est pos­
sible pour un peintre de réin­
troduire certains refoulés 
dans sa pratique — qu’il s’a­
gisse de procédés tradition­
nels (comme les glacis ou les 
vernis) ou de références na- 
turabstes — sans que celle-ci 
ne perde rien de sa perti­
nence.

La galerie Jolliet profite 
de l’occasion pour lancer le 
15e numéro de son Bulletin 
qui contient notamment une 
étude pénétrante de René 
Payant sur la couleur dans 
l’oeuvre de Saint-Pierre. Il 
convient de signaler que 
cette brochure, qui est distri­
buée gratuitement, a fini par 
devenir le lieu trop discret 
d’un des discours lesplus in­
telligents qui se tient sur l’art 
au Québec. ( L’exposition se 
termine le 1er octobre)

★ ★ ★
Chez Photogramme (2043, 

rue Saint-Denis), les 25 oeu­
vres, d’un dépouillement qui 
confine à l’aseptisation, du 
jeune artiste niçois Albert 
Giordan, nous font découvrir

“Roland Poulin: sculptures et dessins, 1982-1983''
du 15 septembre au 6 novembre 1983 
Vernissage le 15 septembre 1983 à 19 h 30 
“Entre la magie et la panique" 
du 11 septembre au 2 octobre 1983 
“Museums by artists" 
du 15 septembre au 30 octobre 1983 
Exposition organisée par Peggy Gale du Musée des 
beaux-arts de l'Ontario 
Vernissage le 15 septembre 1983 à 19 h 30 
“Eidon Garnet: liaisons culturelles" 
du 15 septembre au 6 novembre 1983 
Exposition organisée par te magazine Impulse 
Vernissage le 15 septembre 1983 à 19 h 30
Design: la collection ‘'IPL" 
du 15 septembre au 6 novembre 1983 
“Lettre 1: Héloïse (1100-1163) à Pierre Abélard (1079-1142)" 
Performance de Tim Clark, le samedi 10 septembre 1983
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la profonde parenté qui peut 
exister entre un peintre (ou 
un dessinateur) et un photo­
graphe.

Peu soucieux du côté 
extraordinaire ou spectacu­
laire de ses motifs, Giordan 
s’attache aux objets les plus 
quotidiens — un cintre, une 
enveloppe ou un verre de lait 
— et reprend, en photogra­
phe, la tradition de la nature 
morte, celle-là même qui 
permettait au peintre de ré­
fléchir exclusivement sur 
des problèmes d’ordre plas­
tique, notamment sur le rap­
port de l’objet à l’espace qui 
le contient et sur les trans­
formations réciproques de 
ces deux éléments.

Ces images, très élégan­
tes, discourent donc serei­
nement — même si parfois la 
proposition est assez étour­
dissante — sur les moyens

Colloque sur 
le surréalisme

I,es 16,17 et 18 septembre 
se tient à Montréal un col­
loque en histoire de l’art dont 
le thème est Portugal, Qué­
bec, Amérique latine, un sur­
réalisme périphérique ?

Tandis que les historiens 
de l’art privilégient le noyau 
parisien formé autour du sur­
réaliste André Breton, l’ini­
tiative du département d’his­
toire de l’art de l’Université 
de Montréal entend attirer 
l’attention sur de « brillantes 
floraisons » surréalistes ail­
leurs qu’à Paris et à des épo­
ques différentes. Le colloque 
étudiera des cas particuliers 
dans le cinéma, la peinture, 
la poésie et la photographie.

À noter qu’une exposition 
sur le « surréalisme portu­
gais » est offerte à la galerie 
UQAM du 16septembre au 9 
octobre. Pour se renseigner 
sur le colloque: 343-6026 ou 
343-6184.

Qui est
LAURA
LAUR?

ANTIQUITÉS

“Coins de Montréal”

J.M. BOURBONNAIS
jusqu'au 30 septembre

Vin d'honneur, dimanche le il 
septembre de I6h00 à 20h00

IMSnieGuv 935-1446

COURS DE GRAVURE 
chez GRAFF

Une session de six semaines (48h.)
2 soirs / semaine

Juliana Joos Michel Leclair
eaux-fortes sérigraphie
738-7605 849-5162

(230$) (250$)
matériel inclus

Verxlredl 16 septembre •
20h00i minuit 
Vieux Port

Pépin: "Smash"
u^André RoV-

le miroir

André FcMJm*'»*
..pyro Jonction

Armand VnlUnocourt
"Assaut fins’
Groupe Sonde- 
■■Ecologie ecou’^'^'^ 
aeude IMtsurd^:

propres de l’écriture photo­
graphique et sur ses chances 
de rendre compte d’un uni­
vers tridimensionnel au 
moyen de propositions par­
faitement logiques mais bi­
dimensionnelles.

Giordan s’efforce de vider 
son image de toute anecdote 
et de toute temporalité de 
sorte que le spectateur n’a 
d’autre choix que de faire 
l’expérience de ce jeu de tons 
et de densités dans lequel 
l’objet apparaît dans un état 
ambigu entre sa propre réa­
lité et celle d’un pur gra­
phisme.

Tout ce travail aurait pu 
être assez froid ou maniéré, 
mais la présence d’un hu­
mour inattendu et aussi' 
d’une intelligence très vive 
finit par lui conférer des allu­
res espiègles et attachantes. 
(Jusqu’au 15 octobre)

À la galerie Cultart (386, 
rue Imurier ouest), l’exposi-

Art et écologie 
Performances - Installations

lion des toiles de Robert 
Ouellet nous rappellerait, si 
besoin était, combien le sur­
réalisme et l’hyperréalisme 
partagent certaines préoc­
cupations. Kn effet, cette 
suite de 13 variations sur le 
thème très connoté de la ser 
rure s’articule naturellement 
à partir de ces deux mou­
vements picturaux auxquels 
elle emprunte ses tics les 
plus vovants.

Tantôt Duellet s’ingénie à 
restituer scrupuleusement le 
rendu des vieux murs et des 
vieux objets qu’il s'approprie, 
tantôt il s’intéresse davange 
aux métamorphoses et aux 
fantasmes que lui suggèrent 
autant la forme que les con­
notations de ces objets.

De toute manière, il en 
subverlit l’échelle, soit en re­
présentant la serrure comme 
un motif monumental qui en­
vahit la surface du tableau, 
soit en y insérant un paysage 
miniaturisé, plus ou liioins 
onirique, qui pourrait rendre 
plus mystérieuses les oeu­
vres où l’espace est bloqué.

Dans l’ensemble, on pour­
rait reprocher à toute celle 
entreprise de ne pas repen­
ser ni reformuler suffisam­
ment tes écritures archicoii- 
nues qui ta sous-lendent. 
(Jusqu’au ’26 septembre)

★ * ★
Enfin, Les deux B (4872, 

rue Saint-Denis) présentent 
des travaux récents d’É­
douard Lachapelle qui est un 
des habitués de la galerie, de­
puis une dizaine d’années, .te 
crois que le cheminement pé- 
père de Lachapelle n’est pas 
sans évoquer celui de Paul 
Livernois, un autre très vieil 
ami de la maison: même 
constance dans la délica­
tesse, la fragilité, et aussi 
une certaine naïveté qui de­
vient moins convaincante 
avec les années.

Ici, Lachapelle joue sou­
vent des rapports formels en­
tre le rectangle du tableau et 
un plus petit qu’il peint à l’in­
térieur de ses paysages fan­
taisistes, el qui les révèlent 
sous un autre jour. Les ama­
teurs de Lachapelle aime- 
ronl sans doute celle nou­
velle production. (Jusqu’au 
26 septembre)

Jeim-Jiicques Thibuult présente...
Ie<< ociiircs de

Miehiiel Belinan Mure-Àntoine ISndeun
C 'iinnen Coulombe Hélène Ro\
Piiul i.nssier Dominique Sosolie

jusqu'au 5 octobre

■4226 m. Las al kvus. 1144-919.1
Siini. iliiii. dv /JA. ii I7h. Svm. sur rvn(lv/‘%ous

ANNA NOEH
peintures récentes

F S. COBURN
oeuvres choisie s .

GALERIE DOMINION
Le plus grand choix de peintures et scutplures 
dans la plus grande galerie d’arl au Canada

1438, rue Sherbrooke ouest 845-7471 et 845-7833

13
michèle drouin 
albert duinouchel 
louise lauteux
monique bourbonnais ferron
marie torget
raymonde godin
douglas haynes
dénis juneau
john franklin koenig
michal lagacé
Isabelle leduc
richard roblln
robed savoie
francine Simonin
richard max tremblay

Du 11 au 25 septembre 1983

3772 rue Saint-Deni*, Montréal, Qc. 
tél.: (514) 288-5903

Du mercredi au dimanche de 12 h à 18 h

Antiquiteg
3fontamc

^Hriihlre anrirue rcetaurre 
awee soin, Canabiaiia, lampes, 
Uatssrilr et autres objets 
bécoratifs.

15Ü8 riii:’ Ha J’uittaiur. 
}fluittrral. (Çuiv

miCHEL TETRCRULT

Dernière semaine... 
L'exposition se termine le 18 septembre

4260 St-Denis, Montréal. (514) 843-5487
du nM>r. au v(»n. iW 11 h à 18 h. sam. de 11 h À 17 h. 

dim de 13 h A 17 h

il RT CORTEmPORflin

PRÉSENTE.
5 ANS D AI\T EN nÉûlON

SUE REAL
du 7 QU 25 sept. 'dO

675.boul Auget Ouest, Almo, Québec. ConodQ • GÔO 207

Longoge Plus est subventionné por le Minisièie des Affoites Culturelles 
du Québec et le Conseil des Ans du Conodo.

«L’OEIL»
4427 rue St-Denis 282-1756

gravures originales de

Leonor Fini
à partir de 160$ (encadré)

du lundi au samedi de 11 hà17hou sur rendez-vous

galerie jolliet
279, Sherbrooke ouest, suite 211, Montréal H2X 1Y2 
(514)842-8883

Marcel
Saint-Pierre
du 5 septembre au 1er octobre 1983 

Vernissage aujourd'hui 10 septembre

du mercredi au samedi de 12h à 18h 
et sur rendez-vous

UN CHANT MUET
PHOTOGRAPHIES DU MONDE SLAVE

JOHN PASKIEVICH
15 SEPTEMBRE - 30 OCTOBRE 1983 

VERNISSAGE: LE JEUDI 15 SEPTEMBRE A 19H30 

GALERIE B PHOTOGRAPHIES

“URBAN VISIONS”
LINDA RUTENBERG

Heure* d’ouverture:
lundi au jeudi: 9 h 00 à 21 h 00 

vendredi le 16 septembre: 9 h 00 à 15 h 00 
Dimanche le 18 septembre: 10h00àl7h00

CENTRE SAIDYE BRONFMAN Rel
YM-YWHA&NHS iF

5170 CHEMIN DE LA CÔTE SAINTE-t AIHEKINE 
MONIRÉAL QUÉBEC, H3Vv'1M7 (514) 739 2J01

(METRO cOTt 5aiiitc-cat:-;:rine)

CENTRE SAIDYE BRONFMAN

ÉCOLE 
D’ARTS 
PLASTIQUES

Automne 1983
Cour» Ou |Ourt et du loir à tou» les niveaux pour adulte», adoles­
cents et entant», commençant dans la semaine du 10 octobre

• Dessin
• Dessin modèle vivant
• Peinture
• Joaillerie
• Émail et vitrail
• Dessin de mode

• Gravure
• Sculpture
• Photographie
• Céramique
• Art commercial
• Décoration intérieure

• Histoire de l’Art

Inaerlupi-vouB maintpnant 739*2301

CENTRE SAIDYE BRONFMAN
YM-Y WH A & NHS 5170 Cote SL Catherine ,
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W13 PUBLICS
Ventes

en
justice
Conditions ot 

Ronsoignomonts

Les ventes judiciaires 
ont lieu aux adresses 
ci'dessous mention­
nées.
L'enchérisseur doit en 
payer le montant immé­
diatement et en argent 
comptant.
Il est préférable de 
téléphoner au bureau 
de l’officier instrumen­
tant le matin de la vente 
en cas d'annulation.

La Chambra 
daa huiasfara 

du Québec

Canada. Province de Québec, District de 
Montréal. COUR SUPÉRIKURE. No.. 560- 
12-091S32-79 S. RITA TOUGAS. partie de­
manderesse, — VS — GILLES POUPART, 
partie défenderesse 1.^22 septembre 1963 à 
13 00 heures. Au 12246 Notre Dame, Pointe 
aux Trembles district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les Mens et 
effets de GILLES POUPART, saisis en 
cette cause, consistant en: 1 automobile 
1079 no série 6U7R9K610700 de marque Ca­
dillac, 1 T V. couleur portative de marque 
Toshiba & ameublement de ménage, etc... 
Conditions ARGENT COMPTANT. Infor­
mation PIERRE LABRECHE, huissier. 
286-0211 Montréal, ce 5lème jour de æptem- 
Me 1963 Linteau, Villeneuve, Miller, Ixirtie, 
Poitevin, Giguère

('anada. Province de Québec. District de 
Montréal. t'OUR PROVINCIALE. No. 500- 
02-036609-62 3. CIK GEN. CONSULTATION 
KlNANt'lERK, partie demanderesse. 
- VS - CKNODENT LTÊE, partie défen 
deres.He Le 21 septembre 1963 ft 10 00 heu 
re.s. Au 7440. bout Pie IX, Montréal, district 
de Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de CKNODENT 
i/l'KK. saisis en cette cause, consistant en 
4 moteurs pour meule à protèses. 2 éviers 
double & acc de denturoliste etc.. Condi­
tions ARGENT COMPTANT. Informa 
lion ( AMILLK BERNARD, huissier, 288 
0211 Montréal, ce 5 septembre 1983 Lin­
teau. Villeneuve. Miller, Lortle, Poitevin, 
Giguère

t'anada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR MUNICIPALE, No 10- 
62H-676 2. 112644465,413251226,107691140,  
41K063365. 111106914, 404124103, 106665362, 
106.536675, 111691664 VILLE DE MONT­
REAL, partie demanderesse. — VS — RfriS 
TAU RANT MONT LIBAN, partie défende 
resse Le21 .septembe 1963à 14 OOheures, 
Au 7495 St-Denis. Montréal, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Ju.stice, les biens et effets de RESTAU­
RANT MONT LIBAN. saiSLS en cette cause, 
consistant en I four à charbon de marque 
Ember, 1 poêle 6 ronds ft ga^. 1 plaque 
chauffante de marque Sounth Bend A acc 
de restauration A etc Conditions AR­
GENT COMPTANT Information DA 
NIELJOBIN, huissier. 266 0211 Montréal, 
ce 5 septembre 196.3 Linteau. Villeneuve, 
Miller, Lortle. Poitevin, Giguère

Canada. Province de Québec. District de 
Terreboaae.COUR PROVINCIALE. Ne 
7i»«-M2MAtM ASS J GUY LEFEBVRE 
INC . partie demandereaae. — VS FER­
NANDO DIBKRARDO, partie défende­
resse l..e 21 septembe 1993 à 12 99 heures. 
Au 12519.5e Avenue. Rivières des Pratnes. 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
FERNANDO DIBKRARDO. saitts en celte 
cauw. conaatant en 1 laveuae-aécheuse de 
marque Westin^iouse. 1 set de salle à man­
ger 8 morceaux. A ameublement de mé­
nage.etc Conditions ARGENTCOMP- 
TANT Information PIERRE LABRE 
(TIE. huissier, 289-9211 Montréal ce 5 sep­
tembre 1983 Ijnteau. Villeneuve. Miller. 
iXMlie. Poitevin. Giguère

Province de Québec. Distnct de Montréal 
COUR PROVINCIALE No. 588-27-880793 
638.GILLES MATHIEU.agissant pour et 
au nom du Ministère du revenu du Québec, 
dcmindmsw. - VS - RINO LAGACE. 
défendeur Le 20 septembre 1983, ft 19 90 
heures au domicile du défendeur au No 
11072rue ~*ans. s5à Montréal-Nord,dis­
trict de Montréal. seront vendus par auto­
rité de Justice, les Mens et effets du défen­
deur, saisu en cette cause, consistant en 1 
sécheuse Admirai, 1 laveuse Admirai. 1 ta- 
Me. 6 chaiaes, 1 téléviseur console Admu'al 
avec contrôle JeiTokl 400. Conditions AR­
GENT COMPTANT. JEAN-MARC LA- 
CHANCE. huissier. (645-1147). Montréal le 
10 septembre 1963
Province de Québec, District de Montréal 
GREFFE DE LA PAIX No.: 500-27-029541 
820. OFFICE DE LA CONSTRUCTION DU 
QUÊBFX', demandereaae. — VS — LITTLE 
MACDONALDCONSTRUCTION RÉNO­
VATION, défenderesse Le 20 septembre 
1963. ft 12 00 heures ft la place d'affaires de 
ta défenderesse au No 886 rue St-Charles en 
la cité l.aval district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice. les biens et 
effets de la défenderesse, saisis en celle 
cause, consistant en 1 camion de marque 
Dodge de couleur beige et brun série C 
32BR4V04S2S2. no d'immalnculation 608L966 
Québec 83 Conditions. ARGENT COMP­
TANT SERGE DEMERS, huissier. 845- 
1147 Montréal le 10 septemMe 1983
Province de Québec, District de Montréal 
COUR MUNICIPALE. No.. 209-83. VILLE 
DE DELSON, plaignante, - VS - 
Ci.AUDK LEFEBVRE, défendeur Le 22 
septembre 1983, ft 12 00 heures au domicile 
du défendeur au No 17 rue St-Philippe, ft St- 
Constant district de Montréal, seront ven­
dus par autorité de Justice, les biens et ef 
fets du défendeur, saisis en cette cause, con- 
sistant en I véhicule automobile de mar­
que Ford Pinto 74 de couleur rouge — li­
cence s 365S923 - modèle 2 portes et accès 
soires. Condilions ARGENT COMPTANT 
DANIEL LEFEBVRE, huissier. 845 1147 
Monl.éal le 10 septemMe 1983

Canada. Proviace de Québec. DiaUict de $t- 
llyaciotbe. COUR PROVINCIALE No. 
758 92 988592 938 AUTOMOBILES JÉ 
ROME (1977) INC., partie demaadereae, — 
VS - CHARLOTTE COUTU. partie défeo- 
deresae PRENFIZ AVISquele2)•eptem- 
Me 1983 à 19 99 heures au 2394 Sherbrooke 
est s t. ft Montréal dit distnct. seroat ven­
dus par autonlé de Justice, les Ment et ef­
fets de CHARLOTTE COUTU. saisis en 
cette cause, conasum en 1 téléviseur cou­
leur console 28” RCA, 1 véluciile automobile 
de marque Mercury 4 portes de couleur 
rouge.plaque >787L989Qué 83.1divanft 
motifs fleuris, 1 causeuse Mune. et autres 
biens meubles Conditions PAIPIMENT 
COMPTANT Renseignements DANIEL 
BOILEAU, huissier. 284-1146 De l’étude 
Paquette. Rocheleau, Dion. Grenier k ass. 
hui&iiers Montréal le 8 septemMe 1983

Province de Québec. Distnct de Joliette. 
COUR PROVINCIALE. Na 788«dMI85- 
SM TRANSPORT MONDOR INC.demaa- 
derease - vs » BRIQUES k PIRRES 
RIVESUDINC.défenderesse LeSsep^ 
temMe lUk 19 99 heures à la place d'affai­
res de la défenderesse au No 789 me Pré- 
fontaine en ta cité de Longueutl distnct de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les btcns et effeU de la défende- 
reaae saisis en cette caiæ. cwistin* M 
palettes de briques Munes. 12 palettes de 
briques routes, 6 portes à foyer CooddioBs 
ARGENT COMPTANT MICHEL PINET, 
huissier 879-1997 Montréal ce 7 septembre 
1963

Canada. l*rovince de Québec. Dl.slrlcl de 
Monlréal C.HKFFK DE LA PAIX. No. SOd 
27 001569 63 I MONIQU E DION, partie de 
manderesse — VS — CLAUDE JONCAS, 
partie défendere.sse 21 septembre 1983 à 
10 45 heures. Au 7100 Chambord. Montréal, 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice. Ie.s biens et effets de 
CLAUDE JONCAS. saisis en cette cause, 
consistant en I set de salle ft manger 6 
morceaux. 1 set de salon 3 morceaux, k 
ameublement de ménage, etc. Conditions 
AHGENTtDMPTANT Information RO 
(;KR JoBIN. huis.sier. 288-0211 Montréal, ce 
septembre 1963 Linteau, Villeneuve. Miller, 
Luitie, Poitevin, Giguère

Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal GREFFE DK LA PAIX. No 500- 
27 0.30995 62 S GILLES MATHIEU, partie 
demanderesse — VS — AUBF^RlîK DES 
ÉKABFJ> LTÉK. partie défenderesse 1^21 
septembre 1963 ft 14 00 heures. Au 121 La- 
keshore, l'ointe Claire, district de Monlréal 
.seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de AU BERG E DES ÉRA­
BLES I .TÉ E. saisis en cette cause, consis- 
tanl en I poêle de marque Garland. 2 ba­
lance de marque Berkel k acc de restau- 
ranl.etc Conditions ARGENT COMP­
TANT Information JEAN JOBIN. huis 
siei. 266 0211 Montréal ce septembe 1983 
Linteau. Villeneuve, Miller. lÆrlie. Poilevin. 
Criguère

t'anada. Province de Québec. District de 
Monlréal. COUR SUPÉRIKURE. No 500- 
0.5 006707 62 0 MADl DhlSIC.NS LTÉE par 
tie demanderesse — VS — SYLVAIN 
B R .\SS A HI). partie défenderesse l,e 22 sep- 
temlM' 196.3 ft 13 00 heures. Au 1117 rue Sle- 
Catherine ouest. iMontréal. district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de SYLVAIN 
BRASSARD, .saisis en celle cause, consis­
tant en 1 phntocopteu.se de marque Denni­
son. I daetvlode marque IRM Conditions 
AHGKNTCOMPTANT Information RO­
NALD ROHRIS. huissier. 266 0211 Mont 
réal. ce 5 septembre 1963 Linteau, Ville- 
neuve. Miller. Irrite. Poitevin. (îiguère

Province de Québec, Distnct de Montréal 
COUR PROVINCIAI.K. No. 500-02()2505«- 
834. ATKLIKR D'USINAGK GAGNË INC., 
demanderesse, — VS — AVANT-GARDE 
SÉRIGRAPHIE ENR & 110491 CAN ADA 
INC, défenderesse I^e 21 septembre 1963, ft 
11 00 heures ft la placed'af faires de la dé­
fenderesse au No 2250 46e Avenue, ft (.a- 
chine, district de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et effets de 
la défenderesse, saisis en cette cause, con­
sistant en I photocopieuse KeeLectro 
T 1200etacc ; I calculatrice Olivetti, 2 cof­
fres ft outils avec outils variés Meubles de 
bureau, etc .. Conditions. ARGENT 
COMPTANT DANIEL LEFEBVRE, huis­
sier. 845-1147 Montréal, le 10 septembre 
1983
Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE No : 500-02^794- 
833 AMERICAN EXPRESS CANADA INC, 
demanderesse. — VS — GILLES BEAU- 
L1 EU. défendeur Le 21 septembre 1983, ft 
10.00 heures au domicile du défendeur au 
No 15542 rue Vimy en la cilé Pierrefonds 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets du dé­
fendeur, saisis en cette cause, consistant 
en: 1 véhicule moteur et acc Oldsmobile 
Cutlass couleur bleu manne. Conditions: 
ARGENT COMPTANT JEAN CARON, 
huissier, 288-6317 Montréal le 10 septembre 
1963
Province de Québec, District de Monlréal 
COUR PROVINCIALE. No. 500-02-026651- 
635 GEORGE WEINER INC., demandeur. 
- VS - ANTHONY SILV ANO, défendeur. 
Le 23 septembre 1963, ft 14 00 heures ft la 
place d'affaires du défendeur au No 1547 rue 
Notre Dame ouest en la cité de Montréal 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur, saisis en cette 
cause, consistant en 1 caisse enregistreuse, 
congélateur, balance, I chaufferette et acc 
1 enseigne néon, 1 coffre-fort etc. Condi­
tions ARGKNTCOMPTANT JKANCA 
RON, huissier, 268-6317 Montréal le 10.sep­
tembre 1963.
Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE. No. 50(102 009393- 
823 LA BANQUE TORONTO DOMINION, 
demandere.sse, — VS -* MICHAEL BIBOK, 
défendeur. INSTALLA TION AUTO AUDIO 
INC., tierce-saisie Le 21 septembre 1983, ft 

1 00 heures ft la place d’affaires de la 
tierce saisie au No 4026 rue Ste-Calhenne 
oue.st en la cité de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et effets de 
la tierce-saisie, saisis en cette cause, con.sLs- 
tant en. 5 stéréos d'auto Alpine, 7 radios 
cassettes, l automobile Jaguar, équipement 
pour installation de radio. Conditions AR- 
GKNT COMPTANT LUC VALADE, huis 
sier, 268-6317 Montréal le 10 septembre 
1963

Canada. Province de Québec. Distnct de 
Montréal COUR SUPÉRIEURE, No 590- 
05 806695 835 SOUS-MINISTRE OU RE 
VF<NU DU QUÉRèX', partie demanderesse. 
-VS - CONSTANCE COX DESIGNS 
LTÉE, partie défenderesse PRFINEZ 
AVIS que le 21 septembre 1983ft 11 OOheu­
res au 2080 Crescent, ft Montréal dit dis­
trict, seront vendus par aulonté de Justice, 
les biens et effets de CONSTANCE COX 
Dl^SlGNS LTÉE. saisis en cette cause, con­
sistant en 1 lot de tètes de Ut en brass, 1 lot 
de bases de ht en brass, 1 humidificateur, 1 
balayeu.se ft tapis Hoover, 1 bonbonne pour 
hélium 5' de haut, 1 bureau commode 2 por­
tes en bois. 1 burau en bois beige 3 tiroirs 
avec base métallique, et autres biens meu­
bles Conditions PAIEMENT COMP­
TANT Renseignements: DANIEL 
ilUARD. huissier. 264-1148. De l’étude Pa 
quelle, Rocheleau. Dion, Grenier k ass. 
huLssiers Montréal le 8 septembre 1963

ITovince de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE NO 500-02-046183 
815 CENTRE HOSPITALIER LOUIS-H. 
LAFONTAINE, demanderesse — vs — 
SERGE MARCEL VAILLANCOURT. dé 
fendeur Le 21 septembre 1983, à 11 00 heu­
res au domicile du défendeur au No 7000 rue 
Ronsard. » 36 en la cité d'Anjou, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défendeur sai­
sis en cette cause, consistant en 1 divan 
fleuri, 3 places, 1 discothèque (meuble) vi­
trée, 1 table tournante AR, 1 ampUficaleur 
Aller 70. meubles de ménage et articles d’u­
sage. Conditions ARGENT COMPTANT 
CLAUDE BABIN, huissier 642-5291 Mont­
réal ce 6 septembre 1983.

Province de Québec, District de Monlréal, 
COUR PROVINCIALE. NO 500-02 021841 
833 BANQUE ROYALE DU CANADA, de­
manderesse — vs — LUCIENNE LEFIN, 
défendere.sse I.e 21 .septembre 1983, à 10 00 
heures au domicile de la défenderesse au 
No 11979 rue Monty, en la cité de Montréal- 
Nord, district de Montréal, seront vendus 
par autonté de Justice, les Inens et effets de 
la défenderesse saisis en cette cause, con­
sistant en 1 mobilier de .salon, 3 morceaux. 
11'.V Sanyo, avec consol couleur, 1 table ft 
café, 1 T V portative Philco, 1 lampe de ta­
ble. 2 aquanum, 1 .support et acc, 1 évantail 
rotatif. Conditions ARGENT COMPTANT. 
CLAUDE BABIN, huissier. 842 5291 Mont­
réal, ce 8 septembre 1983.

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR PROVINCIALE. No. SK- 
27 822580-824 - 505'2?-822239^ PERCEP­
TEUR DES AMENDES, partie demande­
resse. - VS - DERAPS CLAUDE, partie 
défenderesse PRENEZ AVIS que le 22 sep­
tembre 1883 ft 19 99 heures au. 3728, May- 
fair. St-H ubert, district de Montréal smint 
vendus par aulonté de Justice, les bietis et 
effets de CLAUDE DERAPS, saisis en 
celte cause, consistant en. 1 molHlier de 
chambre ft couchM* Ayle Canadien 4 mex en 
bois venu comprenant une table de cbevet 1 
porte, 1 tète et un pied de ht. 1 commode 2 
portes, 1 lampe antique en métal or et por­
celaine Conditions PAIEMENT COMP­
TANT Renseignements: DANIEL 
LYNCH, huissier, 284-1148 De l'étude: Pa­
quette. Rocheleau. Dion, Grenier k ass., 
huissMrs. McMitréal le 8 sefXembre 1983

t'atuida. PioMnce de Québec, Dislnct de 
Monlréal CiH K PROVINCIALE. No 50(k 
02 0:i0475 83 9 KNT MC KWEN RROUIL 
LK'T LTKK. partie demanderesse, — VS — 
RKSTAt'RXNT LIMOUSIN INC , partie 
défenderes.se Le 21 septembre I9H3 à 11 00 
heuies. Au 330 l,abetle Sic-Thérèse, dustncl 
de Terrebonne, seront vendus par autorité 
de Juslice. les biens el effets de RESTAU- 
R \NT LIMOUSIN INC . saisis en celle 
cause, consistant en 1 l'umptoir réfngéré à 
)>fttis.s<>ne. 1 lot de 35 tables 6i ameublement 
dere.stauranl.&elc’ Conditions ARGENT 
COMPTANT Information SYLVAIN GA 
GNÉ. huis.sier.'288 0211 Montréal ce 5 sep­
tembre 1963 Linleau, Villeneuve, Miller, 
l.ortie. lAiitevin. Giguère
Canada, l'rovince de Québec. District de 
Québec. COUR PROVINCIALE No 208 
02 005127 85 4 LES EQUIPEMENTS 
HARDY INC , partie demanderesse. 
_ vs - HENRI MATHIEU.partie défen 
deresse Le 22 septembre 1963 ft II 00heu­
res .\u 197 k 199, Route 217. l.ai'oUe, distnct 
d'Iberville, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens el effets de HENRI MA­
THIEU. saisis en cette cause, consistant 
en 1 camion 1960 modèle 10.1 demie tonne 
immatriculé FS7^ 238 de marque Chevrolet 
Conditions ARGENT COMPTANT Infor 
mation J ROBERT Gl.ASSON. huissier, 
26H02I1 Montréal ce 5 sefXembre 1963 Lm 
leau, Villeneuve, Miller, Lorlie, Poitevin. 
Giguère
Canada. Province de Québec. District de 
MontréalCOURSUPÉRIKURK No 500- 
05 001326 63 6 BLANCHISSEURS & NET 
REINE PARIS, partie demanderesse. 
- VS - HOTEL INTER MERLION INC . 
partie défenderesse l,e 22 septembre 1983 ft 
11 00. Au 1240 Drummond. Monlréal dis­
trict de Monlréal seront vendus par auto 
nté de Justice, les biens et effet» de HOTKl. 
INTER MERLION INC . saisis en cette 
cause, consistant en 1 cak'ulatnce de mar 
que Canon. I télex de model télétype li 
ameublement de bureau, etc Conditions 
ARCiENTCOMPTANT Information RO 
NALD RORRlS. huissier. 268 0211 Mont 
réal, ce 5 septembre 1963 Linteau. Ville 
neuve. Miller, la>n»e. Pmtcvia Giguère
Canada, Province de Québec. Disirict de 
Montréal CtHlRPROVlNCIALK No 58b 
92 818111 636 VII.LK DK ST LAURENT 
partie demanderesse, — VS — CYTRKN 
CONST CORP,partiedéfenderene 1^21 
septembe 1963 ft 12 98 heures. Au 5M Royal 
Mount suite 288. Mont Royal, dtsirit de 
Monlréal. seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de CYTRKN 
CONST CORP. saisis en cette cause, con 
ststanten 5 bureaux. 1 dactylo de marque 
IRM. Il ameublement de bureau etc ..Con 
ditions ARGKNTCOMPTANT Informa 
lion CARI. LORTIK, huissier. 2U-82I1 
Monlréal ce 5 septembre 1981 linteau. VU 
leneuve. Miller, liirtle. Pottevtn, Giguère

Province de Québec. Olstricl de Monlréal 
COUR PROVINCIALE. No. mnmm 
m DUOTROLL CORPORATION LTÉE. 
demanderaan. - VS -> TYPOGRAPHICA 
28801 NC., défeaderttae. Lt H aeptembre 
1882, à 14.88 heures à la place d'affaires de 
la défendereaac au No HII ma du Port apt 
481 an la cité da Montréal, aaroat vandus 
par autorité de JuaUca. lit Maui at afiau da 
la défandaraaae. salats an cetu cauna. coa- 
atftant an: 1 dactylo IBM Salactrtc. 1 onU 
aataur MuUlaat. t Imprtmanta. I pbotoco 
ptaur al acc. Royfas. I caméra V.J.C. aie 
CondlUona ARGENT COMPTANT JEAN 
CARON. hutiatar.taMStr Montréal la lt 
aepUmbra im

Province de Québec, District de Montréal, 
COUR PROVINCTALK. NO 500-02-014277- 
813 EATON'S CO., demanderesse — vs — 
SOLANG K DKSJ ARDINS, défenderesse. 
I.e 22 septembre 1983, à 11 00 heures au do­
micile de la défenderesse au No 5847 rue 
Brossard, en la cité et district de Montréal, 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de la défenderesse saisis en 
celte cause, consistant en. 1 bureau (3ti­
roirs), l bibliothèque, 4 étagères, 1 lot de vo­
lumes divers, 1 jeu d’échecs en onyx, 1 T V 
couleur Panasonic 26”, meubles de ménage 
el articles divers.Conditions: ARGENT 
COMPTANT CLAUDE BABIN, huissier, 
842-5291 Montréal ce 8 septembre 1983.
Province de Québec, District de Montréal, 
COUR PROVINCIALE. NO 500-02-021064- 
832. BANQUE CANADIENNE IMPÉ­
RIALE DE COM MERCK, demanderesse — 
vs — MAURICE THIBAULT, défendeur. 
Le 21 .septembre 1963 à 11:00 heures, au do­
micile du défendeur au No 43 rue Josée, en 
la cité de L'Assomption, district de Joliette, 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur saisis en cette 
cause, consistant en. I set de salon, 3 mor­
ceaux. couleur/ross, 2 tables de salon, t T V 
couleur R.C. A . ColorTrack, l système de 
son Sansui et table tournante. 2 HP, meu­
bles de ménage et articles d’usage, t piscine 
hors-terre et tous les acc. (env. 18’ diamè­
tre). Conditions. ARC.ENTCOMPTANT 
CLAUDE RABIN, hui.ssier. 842-5291 Mont­
réal, ce 8 septembre 1983

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal GREFFE DR LA PAIX. No.: 586- 
27-016254-824 LA REINE, partie demande 
resse, - VS - GAÉTAN MARTIN, partie 
défenderesse PRENEZ AVIS que le 21 sep­
tembre 1963ft 13 00 heures au. 2319 Daniel 
3 3. Ixmgueuil, distnct de Montréal seront 
vendus par autonté de Justice, les taens et 
effets de GAÉTAN MARTIN, saisis en 
cette cause, consistant en: l télénseur cou­
leur H itachi portatif et acc. 1 collection de 
livre Farmette 2000,1 mobiber de sakm cui- 
rette brune comprenant un divan trois pla­
ces et un fauteuil Conditions : PAIEMENT 
COMPTANT. Renseignements: RICHARD 
LARIVIÉRE, huissier, 284-1148. De félude 
Paquette, Rocheleau, Dion, Grenier k ass., 
huissiers Montréal le 7 septembre 1983.

Canada. Proviace de Qoébec. District de 
MomréaL COUR PROVINCIALE, NO S» 
82-848281-1» LES IMMEUBLES PLEIN 
Cl EU partie demaaderesae — vs — H ANI 
EUE.pMtiedéfeaderca». PRENEZ AVIS 
qae le 21 aeptemive IW à 11 88 hearea, au 
135. Deguire * 188. St-Laareat. district de 
Montréal, aerost vendas par autonté de 
J asuce, les taeas et effets de EUE H AN I. 
saim en cette cause, cnaaiitsiden Idivas 
4 placet en veloar bma. 1 fauteuil ea veloar 
brun, 1 téléviseur portatif Sanyo et acc.. 1 
fauteuil type byde-a-bed en laine, 1 récep­
teur stéréo Sanyo. 2 tables de bout en bois, 
et autres biens meubles Coodttioas: PAIE­
MENT COMPTANT. Renseignements 
PAUL RENAUD, huisswr.de l’étude Pa­
quette. Rocheleau. Dion, Grenier k ass.. 
huissiers (no tél 284-1148) Mofltréalle7 
septembre 1963.

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR PROVINCIALE NO 585- 
27-683254-837 PERCEPTEUR DES AMEN­
DES. partie demanderesse — vs — CENK 
MELKON.partiedéfenderesse PRENEZ 
AVIS que le 23 septembre 1983 ft 18:88 heu­
res, au. 3888. Barry. Brossard, distnct de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de MELKON 
CENK, saisis en cette cause, consistant en; 
I motocyclette Suzuki 1979 de couleur rouge 
vm et acc., numéro de plaque X A2885 Qué­
bec 84. Conditions PAIEMENT COMP­
TANT Renseignements; NORMAND 
POISSANT, huiasier, de l’étude. Paquette, 
Rocheleau. Dion, Grenier le ass., huissiers 
(no. tél 284-1148) Montréal le 6 septemtre 
1983.

Canada, Province de Québec. District de 
MontrénL CXMJR PROVINCIALE NO MB 
92'9938]1-83S PNEUBECINC.parUede- 
manderesse - vs - BELMONTE TONY, 
partie défenderesse PRENEZ AVlSque le 
23septembrel98Sftll3lbeares.au 192. 
Boivin. Chàteauguay. district de Beauhar* 
sots, seront vendus par aulonté de Justice, 
les biens et effeU de TON Y BELMONTE, 
saisis en cette esuae, consistant en 1 fau­
teuil 3 places style provincul français ve­
lours fleun, 1 fauteuil 1 place style provin­
cial français velom fleun, 1 fauteuil 2 
ces en velours or provincial français, 1 table 
de centre en bois, 1 meuble stéréo en bois 
style ancien, et autres biens meubles C^on- 
diuons PAIEMENT COMPTANT Renseï 
gnements UXJIS ROBIDOUX. hutaswr.de 
l’étude Paquette. Rocheleau Grenier 
Il ass . huissiers (.46) Mont­
réal le 7 septembre 1983
Canada. Province de Québec. Distnct de 
Hull COUR PROVINCIALE. NO 559-62- 
988098-837 CSS PERSONNEL INC .partie 
demanderesse - vs - INCENTECH INC., 
partie défenderesse PREN EZ AVIS que le 
21 septembre 1983 ft 18 88 heures, au 472. 
Villeneuve. Outremont, district de Mont­
réal seront vendus par autonté de Justice, 
les biens et effeU de INCENTECH INC., 
saisis en cette cause, coosisUnt en 1 dac­
tylo IBM électrique. 1 muu calculatnceTe­
xas Instrument Conditions: PAIEMENT 
COMPTANT. Renseignements DANIEL 
HUARD. huissier, de l'étude Paquette, Ro­
cheleau, Dkhi, Grenier k ass. huissiers (no 
tél 284-1148). Montréal le 7 septembre 
1983.

Province de Québec, District de Monlréal. 
COUR PROVINCIALE. NO 500-02 029248 
825 BELL CANADA, demanderesse —vs — 
JEAN BISSONNETTK, défendeur. Le 20 
septembre 1963. ft 13 00 heures au domicile 
du défendeur au No 1619 rue Gardens, en la 
cité de Mascouche. dustnet de Joliette. se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur saisis en cette 
cause, consistant en I T.V. Westinghouse, 
26 ". I support pour téléviseur. 4 fauteuils en 
velours (1 place), l table ft café. Conditions 
ARGKNTCOMPTANT. I.UC SAULNIER. 
huissier, 642 5291 Montréal, ce 8 septembre 
1963

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR SUPÉRIEURE No.; 50B 
05-010631-830. SOUS-MINISTRE DU RE 
VENU DU QUÉBEC, partie demanderesse. 
- VS - VÊTEMENTS POUR ENFANTS 
GÉNÉRAL LTÉ E, partie défenderesse 
PREN EZ AVIS que le 22 septembre 1983 ft 
10 00 heures au. 1350 Mazurette, ft Mont 
réal dit district, seront vendus par autonté 
de Justice, les biens el effets de VÊTE­
MENTS POUR ENFANTS GÉNÉRAL 
LTÊE. saisis en cette cause, consistant en 
1 machine ft mesurer Pace Make. 1 éten- 
deur Pace Make. 3 machines de coupe East­
man. 1 lot de machines ft coudre. 1 air cli­
matisé et moteur. I attacheuse électrique, 1 
distnbutnce de liqueurs douces, 1 machine 
ft chèques Protector, t machine ft écrire 
électrique, 1 réfrigérateur RCA. 1 poêle 
Custom Imperial 1 paire de ski Titan, 1 
poêle G E, 1 lot de vêtements pour enfants, 
et autres biens meubles. Conditions: PAIE­
MENT COMPTANT. Renseignements RO­
NALD JOHNSON, huissier. 284-1148. De l'é­
tude. Paquette, Rocheleau, Dion, Grenier k 
ass., huissiers. Monlréal le i septemta'e 1983

Canada. Province de Québec, District de 
Montréal. COUR PROVINCIALE. No : 506- 
27-022298-823. LE PERCEPTEUR DES 
AMENDES, partie demanderesse. — VS — 
H EN RI E M AU RIC E. partie défenderesse. 
PREN EZ AVIS que le 21 septembre 1983 ft 
10 00 heures au 3936, Howard, St-Hubert, 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
MAURICE HENRIE. saisis en cette cause, 
consistant en 1 système de son comprenant 
un lecteur ft cassettes 4 pistes de marque 
Teac, 1 amplificateur de marque Audiore- 
flex, 1 récepteur de marque Audloreflex, 1 
table tournanle de marque Queon, 2 colon­
nes de son de marque Audiosphere Re­
search, et acc. Conditions: PAIEMENT 
COMPTANT. Renseignements- DANIEL 
LYNCH, huissier. 284-1148. De l’étude; Pa­
quette, Rocheleau. Dion, Grenier k ass.. 
huissiers. Montréal le 7 septembre 1983.

Province de Québec, District de Montréal 
COUR PROVINCIALE., No 500-02-034721 
632 SHKRMAG INC.,demanderesse.-VS 
- LES DRAPERIES DE BELOEIL 
LTÊFl, défenderesse Le 23 septembre 1983, 
ft 12 00 heures ft la place d'affaires de la dé­
fenderesse au No 515 rue Sir Wilfrid Lau­
rier, en la cité de Beloeü et distnct de Mont­
réal, seront vendus par autonté de Justice, 
les biens et effets de la défenderesse, saisis 
en cette cause, consistant en: 1 lot de Ver- 
liflex, l lot matériel rideaux ass. 1 calcula­
trice Smith Corona, etc.. Conditions. AR- 
GENT COMPTANT. PIERRE PELLE- 
TI ER. huissier, 642-9192. Montréal le 10 sep­
tembre 1983

Province de Québec, District de Terre 
bonne COUR SUPÉRIEURE . No 70(105 
000403 636 SAMSON BELAIR INC., deman­
deresse.- VS- 111766 CANADA LTD. dé­
fenderes.se Le 21 septembre 1963. ft lt 00 
heures ft la place d’affaires de la défende 
resse au No 607 chemin Oka en la cité Deux 
Montagnes district de Terrebonne, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effets de la défenderesse, saisis en celle 
cause, consistant en Plusieurs jeux élec­
troniques Conditions. ARGENT COMP­
TANT JACQUES LEMIEUX, huissier. 286 
6317. Monlréal ^ 18 septembre 1963
Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE, No 50B 02 046647 
833 CHARLES BAUMGARTKN. deman 
deur. - VS - PERRY SIGOUIN, défen 
deur Le 22 septembre 1963, ft 12 00 heures 
au domicile du défendeur au No 17301 rue 
Brunswick en la cité Kirkland district de 
Monlréal. seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défendeur, sai­
sis en cette cause, consistant en 1 véhicule 
Chevrolet Monza (Brun), t téléviseur cou­
leur et acc. 1 système de son. Conditions 
ARGKNTCOMPTANT JEAN CARON, 
huissier, 2684317 Montréal le 10 septembre 
1983 
Canada. Province de Québec. District de 
Gas|ié. GREFFE DK LA PAIX No 13B27 
000405 627 LA REINE, partie demande 
resse.-VS-SIMARD RKNALD. partie 
défendert'sse PRENk^Z AVIS que le 22 sep­
tembre 1983 à 14 80 heures au 150. Place 
Mayer «t l-a ITauie. distnct de Montréal 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de RENAt.D SIMARD. .sai.si8 
en celte cause, consistant en I véhicule 
automobile Ford Granada 1975, rouge avec 
toit en vinvie blanc et acc Conditions 
PAIEMENT COMPTANT Renseigne 
menls NORMAND POISSANT, huissier. 
264 1148 De l'étude Paquette. Rocheleau, 
Dion. Grenier k ass. huLssiers Montréal le 
6 septembre 1963

Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal œUR PROVINCIALE No 58B 
02 0205M4SS RENÉ CH ARLKBOIS. partie 
demanderesse. — VS — PAPAMIKIDIS 
CHRISTINK. partie défenderesse PRE 
N l‘:z AVIS que le 23 septembre 198Sftlt 98 
heures au 6578. De Teck, Montréal distnct 
de Montréal seront vendus par autonté de 
Justice, les biens et effets de CHRISTINE 
PAPAMIKIDIS. salMa en cette cause, con­
statant en Iléléviaeur couleur de marque 
RCA et acc. 1 téléviseur porUUf de marque 
AGS et converttsaeur. 1 sofa en matériel 
beige, 1 fauteuil en matériel beige Condi­
tions PAIEMENT COMPTANT Renael 
gnementa LAURENT SOLARI. huissier. 
264 1148 Da l'étude Paquette. Rocheleau. 
Dion, Grenier k aaa. huiasters Montréal le 
7 septembre 1983

Province de Québec. District de Terre 
bonne. COUR PROVINCIALE. NO 700-02- 
2019-835 BANQUE NATIONALE DU CA­
NADA. demanderesse — vs — JEAN- 
C L AU 1) E G ACiNON. défendeur. l.e 20 sep­
tembre 1963. ft 11 ; 90 heures au domicile du 
défendeur au No 1637 rue Côte Georges, en 
la cité de Mascouche, distnct de Jobetle, se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens el effets du défendeur saisis en cette 
cause, consislant en équipements de po­
terie (un four ft poterie, une tour, une galet- 
leuse), une scie radiale de Wold 740.1 com­
presseur Webster, etc . Conditions AR­
GENT COMPTANT LUC SAULNIER. 
huissier, 642-5291 Montréal ce 6 septembre 
1963
Canada. Province de Québec. District de 
Monlréal COUR PROVINCIALE NO. 505- 
27 0197556-627. 505-27-02195427. 505 27 022229- 
826,505 27 019462 820 PERCEPTEUR DES 
AMENDES, partie demandere&se — vs — 
PROULX EDITH, partie défenderesse. 
PRENEZ AVlSque le 21 septembre 1963 ft 
14 00 heures, au 5020. QueviUon. St-Huberl 
district de Monlréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
EDITH PROULX. saisis en cette cause, 
ronskslant en I téléviseur couleur type con­
sole 26" de marque Sanyo, 1 mobilier de sa­
lon 2 mex en velours beige rayé brun com­
prenant un divan S places et un fauteuil. 1 
système de climatisation portatif de mar­
que York, I bibliothèque en bout verni S por­
tes 4 tablettes, el autres biens meuUes. Con­
ditions PAIEMENT COMPTANT Renseï 
gnemenls DANIEI. LYNCH, huissier, de 
l'étude Paquette. Rocheleau. Dwn. Cremer 
A ass .huissiers (no tél 264-1148) Mont 
réal le 6 septembre 1963

Province de Québec, District de Montréal, 
COUR PROVINCIALE.. No.: 50042-029792- 
830 W H PERRUN&CIELTÊE,deman­
deresse. - VS - LAURENCE CHARBON- 
N EAU. défendeur. Le 23 septembre 1983, ft 
10 00 heures au domicile du défendeur au 
No 1154 rue lisage, Duvernay en la cité de 
l,aval et distnct de Montréal seront vendus 
t>ar autonté de Justice, les biens et effets du 
défendeur, saisis en cette cause, consistant 
en. 1 T.V couleur Quasar meuble. 1 T V. 
couleur Quasar port, el meubles de ménage 
etc Conditions: ARGKNTCOMPTANT. 
RINO RINALDI,huissier. 642-9192. Mont 
réal le 10 septembre 1983

>

Province de Québec. Dtstnet de Montréal. 
COUR PROVINCIALE No 51092498581 
836 M(H)RK CORPORATION LTD , de 
manderesse. — VS — SOCIÉTÉ PUBLl 
CITAIRK ROGER RÉLANGKR INC .dé 
fenderesse 28 aeptembre 1983, ft 19 89 
heures, au domicile de la défenderene, au 
No 4908 rue Beaubien est, 3e étage, en U 
cité de Montréal seront vendus par autorité 
de Justice, les bien» el effeU du défendeur, 
uists en cette cause. constsUnl en ameu­
blement de bureau, mactane II écrire Smith 
Corona électrique, l duofone Radio Shack, 
etc. Conditiona ARGKNTCOMPTANT 
MICHEL FISKT,,huissier.28M417 Mont 
réal le 18 septembre 190
Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVTNCIALK No. 589» Wim 
8M NAPMALKNFANTLTÊK^ demande 
rmm, - VS - THOMAS TSACHIRIDIS. dé 
fendereM. > et - GKORC. K MANTIS RT 
AL, tlers-sâlstet Le tS septembre 1983, ft 
14 98 heures BU domicile du défendeui au 
No 498,48e avenue Cbomedey, en la cité de 
Uval et distnct de Montréal ■eronl vendu» 
par autonté de JiMUce iMUemeteffeUdu 
défendeur, salats en rotte caune, comtstant 
en. 1 RCA T V couleur port et meubles de 
ménage etc CondRlons ARGENT œMP 
TANT RtNORINALDI.hulwter. 842 9199 
Montréal le 18 septembre 190.

Province de Québec, District de Joliette. 
COUR PROVINCIALE NO 705-01461111 
839 J ALFRED k LUC TESSIER INC . de 
mandeur — vs — MITCHELL K Y LE. dé 
fendeur Le 21 .septembre 1963. ft 11 00 heu­
res au domicile du défendeur au No 91 rue 
F,as1\ lew en U cité de Pointe Claire distnct 
de Montréal seront vendus par autonté de 
Justice, les biens et effets du défendeur sai- 
sLs en (Ttte cause, consastant en l mobilier 
de salon rouge 1 mrx, l T V couleur Zenith,
I télescope sur pied Precision Pouer Mas­
ter. effets mobiliers divers, etc Condi­
tions ARGKNTCOMPTANT MICHEL 
ROBILLARD, huissier. 879-1007 Montréal 
ce 7 septembre 1963
Pro\ ince de Québec. District de Monlréal. 
COt R PROVINCIALE NO 50M2 034166 
834 SlMPSONSSKARSLTÉEdemande- 
resse — vs — ANDRÉ ALIX.défendeur U 
21 septembre 1963, Il 10 90 heures au domi 
cite du défendeur au No 7317 rue Dumesnil 
en la cité de St l.éonard district de Mont­
réal seront vendus par autonlé de Justice, 
le.s biens et effets du défendeur saisis en 
cette cause, consistant en 1 mobilier, cou­
leur or 2 mex, 1 T V couleur portative 
R C A 4 acc. t meuble stéréo Brentwood, 
effets mobiliers divers, etc Conditions 
ARGKNTCOMPTANT ANDRÉ PELLE 
TIER. huLssier. 8^1807 Montréal ce 7 sep- 
iembre 1963
Prn\ ince de Québec. District de Joliette, 
COt'R PROVINCIALE NO 7I5424I889B 
634 SOUS MINISTRE DU REVENU DU 
QUÉBEC, demandeur — vs — lEBF'L 
AMUSEMENTS INC .défenderesse U28 
septembre 1963, ft 19 88 heures ft l* place 
d’affaires de la défenderesse au No 288 rue 
Baby en la cilé et diaulet de Jobetle, seront 
vendus par autonté de Justice, les biens et 
effets de la défenderesse saisis en cette 
cause, consistant en I machine ft boulet 
GotHteb'sCounlerforce no loterie HB3111 
machine Galaxean, 1 machine Midway, 
équipements diverts etc Conditions AR 
GKNTCOMPTANT GAÉTAN ROY.hulS 
ater.UTBlQI? Montréal ce 7 septembre 101

Province de Québec, District de Montréal 
COUR PROVINCIALE NO 9iMI010B 
835 METROPOLtTAINDOORlNC.de 
manderesse - V8 - RENÉ ROURGRT, dé­
fendeur Il septénaire 104 ft 12 0 heu 
res su domicile du détendeur au Ne 1870 
rue Iberville en la cité et district de Mont 
r^l seront vendus par autorité de Justice, 
les biens et effets du détendeur saitts ea 
cette cause, cofutatant en t a^lratur Elec 
trolux 4 acc. t lave vataiwtle Admirai 1 re 
morque R 93410 à acc, effets mobiberu di 
vers,etc Conditions ARGKNTCOMP 
TANT ANDRÉ PELLETIER. huMSer.lTB 
1187 Monlréal ce T septembre 101

Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE. No. 02-023388-791 
RAYMOND. JOYAL, SABOURIN 4 ASS., 
demanderesse, — VS — HOTEL COLON­
NADE INC. défendere.sse. Le 22 septembre 
1963, ft 10 00 heures ft la place d'affaires de 
la défenderesse au No 1368 rue Dorchester 
ouest, en la cité et distnct de Montréal se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de la défenderesse, saisis en 
cette cause, consistant en l distnbuteur ft 
Liqueurs douce. 1 caisse enregistreuse TDR, 
1 machine ft milkshake Hamilton Beach, 
etc... Conditions ARGKNTCOMPTANT. 
JKRY TURCOTTE, huissier, 842-9192. 
Monlréal le 10 septembre 190.

Canada, Province de Québec. District de 
Montréal COUR MUNICIPALE. No 
StK.‘l '2923 VILLE DK VERDUN, partie de 
manderes.se. - VS - DORÉ J EAN-GU Y, 
partie défenderes.se PRENEZ AVlSque le 
23 septembre 190 ft 11 .30 heures au 50. Rel- 
lenve. Si Mathias, district de St-Hyacinthe. 
seront vendus par autorité de Justice, les 
bien.s et effets de JEAN-GUY DORÉ, saisis 
en celte cau.se. consistant en 1 téléviseur 
couleur portatif 21” de marque Toshiba et 
acc . 1 système de son de marque Pioneer 
comprenant un récepteur modèle SX-860 et 
un lecteur cassettes 4 pistes modèle CT- 
F.IOO et deux colonnes de aon de marque Ac- 
cura et acc Conditions PAIEMENT 
COMPTANT Renseignements DANIEL 
LYNCH.huis.sier.264 1146 Del’étude Pa 
quette, Rocheleau, Dion, Grenier 4 sss, 
huus.siers Montréal le 6 septembre 190

Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE NO 50^0432651- 
833 NUTRINOR. demanderesse-vs» 
CHARCUTERIE DKLLY INC .défende 
res.se Le 26 septembre 1983, ft 13 0 heures 
ft la place d'affaires de la défenderesse su 
No 408 rue 1 jifleur en la cité de tasaUe dis­
trict de Montréal seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets de la dé­
fenderesse saisu en celte cause, consistant 
en 1 frigidaire G E 4 acc. I comptoir ré­
frigéré Federal 4 acc. I frigidaire ft bière 
Général 4 acc. équipement divers, etc 
Conditions ARGKNTCOMPTANT Ml 
CH Kl. ROBILLARD. huissier, 879-107 
Montréal ce 7 septembre t90

Canada. Province de Québec. District de 
LongueuilCOUR PROVINCIALE, NO 505- 
27-000652-835. PERCEPTEUR DES AMEN­
DES, partie demanderesse — vs » 
PIERRE LAMOTHE, partie défenderesse. 
PRENEZ AVIS que le 21 septembre 190 à 
11 00 heures, au 301,4e Rue, Lava)-<les-Ra- 
pides. Laval district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effets de PIERRE LAMOTHE, saisis en 
cette cause, consislant en: 1 télévision cou­
leur d'environ 20” de marque VUung, 1 radio 
portatif AM-FM-cassettes de marque Vi­
king et acc., et stéréo meuble et acc. Condi­
tions; PAIEMENT COMPTANT. Rensei­
gnements. CHARLES PAQUETTE, huis­
sier. de l'étude. Paquette. Rocheleau, Dion, 
Grenier 4 ass., huissiers (no. tél' 284-1148). 
Montréal le 6 septemlM^ 190

Canada. Province de Québec, District de 
Longueuil COUR PROVINCIALE^ NO. 505- 
27 017862-823 MICHELINE DE LA CHE- 
VROTIÉRE. partie demanderesse — vs -- 
DENIS DAIGLE, partie défenderesse 
PRE2NEIZ AVlSque le 21 septembre 190à 
11:00heures,au: 570.CheminChambly 
s 20, Sl-H ubert, district de Montréal, se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de DE3NIS DAIGLE, saisis en 
cette cause, consistant en 1 téléviseur cou­
leur AET console et acc., 1 ventilateur beige 
et acc. 1 humidificateur d'air Electrohome 
el acc. Conditions PAIEMENT COMP­
TANT. Renseignements' RICHARD LA- 
RIVIÉREl huissier, de l'étude. Paquette, 
Rocheleau, Dion, Grenier 4 ass., huissiers 
(no. tél ' 284-1148). Montréal le 6 septembre 
190..

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal COUR PROVINCIALE. NO: 505- 
27-018696-824, 505-27-07673-826 MICHE­
LINE DE LA CHE:VR0TIÉRE. partie de­
manderesse—vs— FEIRLAND GILLES, 
partie défenderesse. PREN EZ AVIS que le 
21 septembre 103 à 10.30 heures, au : 2445, 
Terrasse Georges Jutras s 201, St-Hubert, 
district de Monlréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens el effets de 
GILLES E'ERLAND, saisis en cette cause, 
consislant en. I téléviseur couleur portatif 
Hitachi CR-31Û et acc., 1 système de son 
Brentwood comprenant table tournante, 
amplificateur et haut-parleurs et acc. Con­
ditions PAIEMENT COMPTANT. Rensei­
gnements RICHARD LARIVIÉRE, huis­
sier. de l'étude Paquette, Rocheleau, Dion, 
Grenier 4 ass, huissiers (no. tél: 284-1148). 
Montréal le 6 septembre 190

Canada, Province de Québec, District de 
Monlréal COUR PROVINCIALE. NO; 505- 
27-018401-829, 505-27-021191-821 MICHE- 
1.1 N E D E LA CH EVROTI ÈRE, partie de­
manderesse — vs — PIMPARÉ RÊJEAN, 
partie défenderesse PRENEZ AVlSque le 
23 septembre 1983 ft 13:30 heures, au ; 50, 
De RousiHon s 3, Longueuil,, district de 
Montréal, seront vendus par autonlé de 
Justice, les biens et effets de RÊJEAN 
PIMPARÉ, saisis en cette cause, consistant 
en; 1 automobile Ford Pinto 1974, de cou­
leur grise et acc., immatriculée 495S393 
Conditions PAIEMENT COMPTANT. 
Renseignements JEAN-MARC GRE­
NIER, huissier, de l'étude Paquette, Ro­
cheleau, Dion, Grenier 4 ass., huissiers (no. 
tél ' 284-1148). Montréal, le 6 septembre 
190.
Canada. Province de Québec, District de 
Montréal GREFFE DE LA PAIX. NO 505- 
27-014553-821. LA REINE, partie demanle- 
resse — vs — SERGE RENAUD, partie dé­
fenderesse PRENEZ AVlSque le 23sep­
tembre 1983 ft 10 30 heures, au : 194, Carré 
Zodiaque, Chàteauguay, district de Beau- 
harnois, seront vendus par autorité de Jus­
tice. les biens et effets de SERGE RE­
NAUD, saisis en celte cause, consistant en: 
l système de son Technics comprenant 1 
amplificateur SV-MU. t tuner ST-8011, t en­
registreuse ft cassette 4 pistes Technics et 2 
haut-parleurs Technics et acc., 1 automobile 
Chrysler Newport de couleur bleue 1975. 
Conditions PAIEMENT COMPTANT 
Renseignements: LOUIS ROBIDOUX, 
huissier, de l’étude. Paquette, Rocheleau, 
Dion, Grenier 4 ass., huissiers (no. tél ' 284- 
1146) Montréal le 6 septembre 190

Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE. No . 50041201359 
826 LA BANQUE D’ÉPARGNE DE LA 
CITÉ ET DISTRICT DK MONTRÉAL, de­
manderesse. — VS — CLAUDE CHARRON 
ET AU défendeur I.e 22 septembre 190. ft 
10 M heures au domicile des défendeurs au 
No 390 rue Oscar en la cité de Brossard et 
district de Montréal seront vendus par 
autorité de J ustice, les biens et effets des 
défendeurs, saisis en cette cause, consistant 
en I automobile Chrysler Cordoba 1977,8 
cyl. série SS22K7R27187. Imm 264-S-02, 
Qué0. etc CondiUons ARGENT COMP­
TANT PIERRE PELLETIER, huissier, 
642-910 Montréal le 10 septembre 190
Province de Québec. District de Monlréal. 
COUR PROVINCIALE. No. 5OO-0-07M2- 
824 ZIFF DAVIS PUBLISHING COM­
PANY. demanderesse. — VS — LE GROUP 
D'ADMINISTRATION D HOTELSHKR 
BOURG INC, défenderesse Le23seplem 
bre 103. à 10 M heures à la place d’affaires 
de la défenderesse, au No 475 rue Sher­
brooke ouest, en la cité et district de Mont­
réal. seront vendus par autonté de Justice, 
les biens et effets de la demanderesse, sai­
sis en cette cause, consistant en 1 photo­
copieuse Nashua 1220 4 Acc t machine à 
écrire IRM 4 acc. 1 calculatrice Canon, 
etc Conditions ARGKNTCOMPTANT. 
JERRY TURCOTTE, huissier, 842 9192 
Montréal le 10 septembre 190

Province de Québec, Distnct de Montréal 
COUR PROVINCIALE. No 5040-02630 
04 PE FLKXINC...demanderesse.-VS 
» GASTON GARRAU. défendeur Le 22 
septembre 190 à 19 M heures au domicile 
du défendeur au No 15 rue Gilles, en la cité 
de Rigaud. district de Beauharnots, seront 
vendus par aulonté de Justice, les biens et 
effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en 1 télécouleur, mobilier de 
maison, 1 carabine 30,1 arc el flèches, 13 
pneus de courte usagés, t Camaro. etc . 
Conditions ARGENT COMPTANT RE 
JEAN CHAILLK,huissier. 20-890 Mont 
féal le 7 septembre 190

Canada. Province de Québec, District de 
Gaspé, COUR PROVINCIALE. NO 1300- 
000053-836. J. GERMAIN CÔTÉ INC . partie 
demanderesse — vs — SIMARD ANDRÉ, 
partie défenderesse PRENEZ AVlSque le 
22 septembre 190 à 14 00 heures, au 10. PI 
Mayer s 2, Lapraine. distnct de MonU^al 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de ANDRÉ SIMARD, saisis 
en cette cause, consistant en. I véhicule 

. automobile de marque Buick Skylark 101.4 
portes de couleur rouge vin. Conditions 
PAIEMENT COMPTANT. Renseigne­
ments. NORMAND POISSANT, huissier, 
de l'élude Paquette, Rocheleau, Dion, Gre­
nier 4 ass., huissiers (no. tél.; 284-1148). 
Monlréal le 7 septemt^e 190.

Canada, Province de Québec, District de 
Iberville. COUR SUPÉRIEURE. NO: 755- 
05-000617-827. SOCIÉTÉ DU CRÉDIT 
AGRICOLE, partie demanderesse — vs — 
JEAN-PAUL ALPHONSE MARTIN 4 
ALAIN MARTIN, partie défenderesse 
PRENEZ AVIS que le 22 septembre 190 ft 
11 0 heures, au 1181,94 Avenue Ouest, St- 
Blaise, district de Iberville, seront vendus 
par autonté de J ustice. les biens et effets de 
JEAN-PAUL ALPHONSE MARTIN 4 
ALAIN MARTIN, saisis en cette cause, con­
sistant en 1 silo à moulée avec vis ft dé­
chargement de marque Mega-Fibre 1 HP, 1 
fournaise électrique monphase et triphasé 
de marque Beach et acc., 1 dactylo manuel 
vert, 1 machine à additionner électrique de 
marque Victor et acc , 1 fauteuil noir sur 
roulettes. 1 bureau de métal 4 tiroirs, 1 la- 
bielle. l porte de couleur gnse, 1 réfngéra- 
teur blanc Roy, et autres biens meubles. 
Conditions: PAIEMENT COMPTANT. 
Renseignements; LOUIS ROBIDOUX, 
huissier, de l'étude; Paquette, Rocheleau, 
Dion, Grenier 4 ass., huissiers (no. tél.. 264- 
1148). Montréal le 7 septembre 190..

Province de Québec. District de Montréal, 
COUR SUPÉRIEURE No : 500-05-006213- 
811. BANQUE CANADIENNE IMPÉ­
RIALE DE COMMERCE, demanderesse. 
- VS - TH KO JONCAS. défendeur. Le 21 
septembre 190, à 13 30 heures au coin des 
rues Wellington et Duke (entrée rue Duke) 
en la cité et district de Montréal seront 
vendus par autonté de Justice, les biens et 
effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en. 1 automobile de marque Cou­
gar 1980 » série: 0H93D608306. Conditions' 
ARGENT COMPTANT VIC BOURDA- 
GES, huissier. 842-5291 Monlréal le 8 sep­
tembre 190.

Canada, Proviace 4e Qaébec, DiMnet 4e 
Mo0i4aL GREFFE DE LA PAIX. NO 50 
27019t7-g21 LA REINE, partie 4eaiaa4e- 
reae » vs » MÉTIVIER MICHEL partie 
défeaderajw PRENEZAVlSqiieleaaep- 
lembre 190 ft 11 0 heures, av 840.12e 
Aveaue Montréal 4Mnct 4e Mootréal a- 
ront vendus par autonté de Justice, les 
bieaseteffeude MICHEL MÉTIVIER. 
saisis ea cette cause, consistant ea 1 la­
veuse auiomatiqiie crème Hot-PouiU 1 sé­
cheuse automatx)ue crème Hot-PoiBl 1 té­
léviseur couttieur de tabte apx 14” avec sa 
labié support, 1 moulm ft meuble Sin­
ger modèle 4MW2t Conditions PAIE­
MENT COMPTANT RensetgnemenU DA­
NIEL BOILEAU, huissier, de l'étude Pa­
quette. Rocheleau. Dion, Grenier 4 ass. 
huissiers ( no'.èl 264-1148) Montréal le 8 
septembre 190
Canada. Province de Québec, District de 
Montréal COUR MUNICIPALE.no 91- 
990045-0 VILLE DE VERDUN, partie de­
manderesse — vs » ROSSIG NOL GEOR­
GES, partie défenderesse PRENEZ AVIS 
que le a septembre 190 ft 1O'0 heures, au. 
2350. Pacific, Sl-Hubert. distnct de Mont­
réal seront vendus par autonté de Justice, 
les biens et effets de GOERGES ROSSI- 
G NOL. saisis en cette cause, consutant en 
1 téléviseur couleur type console 0” mar­
que Zenith, 1 système de son de marque Ze­
nith comprenant un récepteur. 1 tat^ tour­
nanle 2 colonnes de son de marque Technics 
et acc., 1 mobilier de salon 7 mex compre­
nant un divan 3 places en velours fleun or et 
brun, 1 fauteuil et un banc assorti, 1 taUe ft 
café rectangulaire en bois verni, 1 table 
d'ap(>oint carrée. 1 tiroir, 1 lampe de table 
en métal doré bois et porcelaine abat-jour 
tissu couleur or. et autres biens meubles 
Conditions. PAIEMENT COMPTANT. 
Renseignements; DANIEL LYNCH, huis­
sier, de l'étude Paquette. Rocheleau, Dioa 
Grenier4ass.. huissiers (no. tél 284-1148). 
Montréal le 6 septembre 103

Canada, Province de Québec, Distnct de St- 
Hyacinthe, COUR PROVINCIALE. NO: 
750-27-000438-831 PERCEPTEUR DES 
A MF'N DES. partie demanderesse » vs — 
JANOS JR VINKLER. partie défende­
resse P R F3NEZ AVlSque le 22 septembre 
190 à 13-30 heures, au: 61, LeUanc est, Lon­
gueuil, distnct de Montréal seront vendus 
par autonté de Justice, les biens et effets de 
JANOS JR. VINKLER. saisis en cette 
cause, consistant en 1 automobile de mar­
que Chevrolet Monte-Carlo 1978, de couleur 
verte et acc. Conditions. PAIEMENT 
COMPTANT. Renseignements; JEAN- 
MARC GRENIER, huissier, de l’étude: Pa­
quette, Rocheleau, Dion, Grenier 4 ass., 
huissiers (no. lél. 284-1148) Montréal le 6 
septembre 190

Canada. Province de Québec, District de 
Montréal COUR PROVINCIALF^ NO 90 
92 94160 934 SOUS MINISTRE DU RK 
VF.NU. partie demanderesne » vs » RES­
TAURANT KURTIN LTÉ F; partie défen 
deres.<ie PRENEZ AVlSque le 22»eptem 
bret90lilt0heurea.au 4787. SteCatbe- 
nne F^st. Montiéal dwinct 4e Montréal 0 
ront vendus par autorité de Justice, les 
tueru. et effeUde RF^STAURANT KURTIN 
LTÉ Fl saisu en cette cause, cofutsUnt en 
1 climatiMur de marque Buffalo équipe 
ment et acc . I moteur électrique sur pied 
chromé et acc, 1 perceuse Blsck k Decker 
avec acc. 1 sabjeuae ft ruban MaklU et acc., 
1 fcle ronde électrique Black 4 Decker et 
acc. 1 aaMeuae Black è Decker avec acc. 1 
réfrigérateur honaonUi et acc. 1 roagéla- 
teur de marque Universal et acc. 1 réfrigé­
rateur congélateur 4 portes el acc., et au­
tres biens meubles Conditions PAIE­
MENT COMPTANT Renseignements 
L AU R KNT SOL ARl, huiaaier, de l’étude 
Paquette, Rocheleau. Dion, Grenier 4 un. 
huttaiersfno tél 264 110) Monlréal le T 
septembre 190

Province de Québec. District de Montréal 
COUR provinciale No 20 M ftMBI 
822 RF;$inF:NCE NEUVILLE ANJOU 0 
demanderesse, » VS » MICHELINE 
MARCEAU 4 R0RF:RT BONNEAU.défra 
deurs Le 0 septembre 190 lt 0 au demi 
Cite des défendeurs au Ne 14,10 me Sber• 
b^OTlte ML apL 4ti en la cué 0 Poioteaaii- 
Tre mWea. diatOct 0 Montréal aeroM ven­
dus par autorité 0 J uauce, les bieaa et ef­
fets des dé(en0urt. aoMo ea cette canae. 
consistant en 1 mobilier 0 aolon. 2 mor­
ceaux 1 tasy boy brun, I table vHiée. aqua 
riumelacc ITV codeurSaayomeuble. 1 
Vidéo Sanyo et acc. 1 JerreMd^Hal, Meu 
blés 0 ménage et articlea d’usage Condt 
lions ARGKNTCOMPTANT CLAUDE 
RARIN. hutsaier. Mt mt Montréal le J 
septembre IMS

Province de Québec, District 0 Montréal 
COUR PROVINCIALE No 5064201947 
BM CAR0SSF:RIFIS DR.0manderesBe.» 
VS » NORMAND BIRON, défendeur Le 0 
septembre 190 ft 13 0 heures au 0mictle 
du défendeur, au No 316 rue Monn, en la 
Citéde Ste Adèle, district de Terrebonne, 
seront vendus par autorité de Justice, les 
btens et effeU du défendeur, aatau en cette 
cause. consisUnl en 1 auto Pontiac Tran» 
Am. I télécouleur. I système 0 son. mobi­
lier 0 maison, etc CondiUona ARGFINT 
COMPTANT RFUKAN CHAILLF;. huis 
swf,2000 Montiéalle7aeptembre 190

Province 0 Québec. Distnct 0 Montréal 
COUR PROVINCIALE No 06042708- 
02 GARDERIE MLLE PLUCHF: INC .0 
manderesse. » VS » PIERRE BOLDUC. 
0fendeur Le 21 aeptembre 190 ft II 0 
heures au domicile du défendeur, au No 
1888.49téme Avenue, app 1. en la cité de 
Pointe auxTrembiea. dtstrtct 0 Monlréal 
seront vendus par aulonté 0 Justice, les 
biens et etfeU du défea0iir. mMs en cette 
cause, constsUnt en 2léléviaeura.ldivan 
et 1 fauteuil. 1 congéUteur, 1 stéréo, mobi 
lier0 matoon, etc Condlttona ARGENT 
COMPTANT RKJF:aN CH AILLE., huu 
ster, 2000 Montiéal M T aeptembre 102

Canada. Prmince0 Qulbac. DiaUlct 0 St 
llvacinthe. GREFFE DFl LA PAIX No 
7027 02400 LA REINE.partie0man 
dereaae. » VS » RICHARD PARADIS, 
partie 0ftn0rf f PR EN F^ AVIS que le 
21 septembre 190 ft II 0 heures au 818. 
Barthélémy. Longueuil. distnct 0 Mont­
rai seront vendus par autorité 0 JuMice. 
les biens et effeU 0 RICH ARD PARADIS, 
MMa en cette cause. cenaiaUni en 1 aute- 
mobUe 0 marque Thundtrbtrd tm. 0 cou^ 
leur 2 tens row métallique et rouge vin el 
acc renditions PAIF:MF*.NT COMPTANT 
RenneignemenU RICHARD LARIVIÉRE 
hutfwer. 04110 De I’étu0 Paquette. R» 
cheleau. Dion, Grenier 4 ass . huUsters 
Montréal le 8 septemUv 109

Province de Québec, District de Montréal, 
COUR SUPÉRIEURE., No.: 506-05-006209- 
819 BANQUE CANADIENNE IMPÉ­
RIALE DE COMMERCFl demanderesse,
- VS - RICHARD CHARLAND 4 J(X:E- 
LYNK BOUCHARD CHARLAND.défen­
deurs Le 20 septembre 1983, ft 14:00 heures 
au domicile des défendeurs au No 2017 rue 
Goyer, en la cité de Chomedey Laval, dis­
trict de Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets des défen­
deurs. saisis en cette cause, consistant en - l 
automobile de marque Ford 1979, modèle 
LTD,.série 9B62F168708; I t.v. console cou­
leur, Hitachi; 1 aspirateur F:^lectrolux et 
acc. avec power nozzle et coffre; 1 mobUier 
de salon. 2 morceaux Conditions: ARGFINT 
COMPTANT. ROLAND BOURDAGES. 
huissier, 642-5291. Montréal le 8 septembre 
1983.
Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE. No . 500-02-M8819-
838. rf:sidf:nce nruvillf: anjou 80.
demanderesse, — VS -- FERNAND SI- 
MARI). défendeur Le 21 septembre 1963 ft 
14 00 heures au domicile du défendeur au 
No 6616 rue Marseille, apt. 7. en la cité et 
district de Monlréal, seront vendus par 
aulonté de Justice, les biens et effets du dé­
fendeur, saisis en cette cause, consistant 
en -1 mobilier de salon. 2 morceaux. 1 vais- 
sellier en coin ; 1 table de bout ; 1 lampe de 
table. Meubles de ménage et article d’u­
sage. Conditions: ARGFiNTCOMPTANT. 
CLAUDE BABIN,, huissier, 842-5291. Mont­
réal le 6 septembre 1983.

Province de Québec, District de Terre- 
bonne. COUR PROVINCIALF:. No . 7002- 
02149 630 LA COM MISSION SCOLAIRE 
I)EUX-MONTAGNF:s. demanderesse, - 
VS - ff:rnand 4 df:nise h. poitras,
défendeurs. Le 22 septembre 1983, ft 13.0 
heures au domicile des défendeurs au No 
1294 rue Nielson, en la cité de St-Hubert. dis- 
tncl de Montréal, seront vendus par auto­
nté de Justice, les biens et effets des défen­
deurs, sauus en cette cause, consistant en. 1 
t.v RC.A meuble 26”, chaloupe bleu, IT en­
viron. peinture Lafaille (paysage) etc 
Conditions ARGENT COMPTANT. GUY 
BERNIF:R, huissier, 842-5291 Montréal le 8 
septembre 1963

Ciinada. Province de Québec. Districl de 
Montréal COUR PROVINCIALF:. No 505 
27 022767 827 rERCEPTF:UR DF-S AMEN­
DES, partie demanderesse. — VS — DF:- 
V.M.liS f:RNF:sT. partie défenderesse 
PREN EZ AVIS que le 21 septembre 1983 ft 
14 30 heures au 505. Cornwall St-Hubert. 
district de Montréal seront vendus par 
aulonté de Justice, les biens et effets de 
f:rnf:sT DF:V'ALUS. saisis en cette cau.«e. 
consistant en I système de son de marque 
NEC comprenant un centre musical, lec­
teur cassette 4 pistes, amplificateur, 1 ré­
cepteur AM-FM stéréo et table tournante et 
2 colonnes de son el acc., 1 chaise berçante 
slvie canadien en bols verni Conditions. 
PAIEMENT COMPTANT Renseigne­
ments DANIF:!, LYNCH. hULSsier. 264-1148 
De l'étude Paquette. Rocheleau. Dion. Gre­
nier 4 ass. huis.siers Montréal le 8 septem- 
bre 1963
Canada. Province de Québec. District de 
Montréal GREFFE DE LA PAIX No 50 
27 0*2020 829 LA RKINFl. partie demande 
res.sf. - VS - LANNI MICHEL, partie dé­
fenderesse PRF:nf:Z avis que le 22 sep­
tembre 1963ft n 30 heures au W22. Houel. 
Si l.éonard. district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
eflelsde MICHEL LANNI. saisis en celle 
cause, consistant *en t téléviseur couleur 0 
marque Hitachi et acc. 2 sofa» couleur rose. 
2 fauteuils couleur blanc. 2 tables de salon 

.enverre Conditions PAIF'.MKNTCOMP 
TANT Renseignement» I.AURF’.NTSO- 
t. ARI. huissier. 264-1148 De l'élude ra­
quette. Rocheleau. Dion. Grenier 4 ass . 
huLvuers Montréal le 8 septembre 1963

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal GREFFE DK LA PAIX. No 50 
27-023324-826 LA REINE, partie demande- 
res.se. - VS - RICHARD TF:sSIKR. partie 
défenderesse PRENFIZ AVIS que le 23 sep­
tembre 1983 à 10 00 heures au 5641, Char­
leroi = 4. Montréal-Nord, district de Mont­
réal seront vendus par autonté de Justice, 
les biens el effets de RICHARD TESSIER, 
saisis en cette cause, consistant en' 1 auto­
mobile de marque Toyota Corola 1975. de 
couleur bleue et acc., 1 télévision de marque 
Sears couleur d’environ 20” el acc.. 1 radio 
AM-FM de marque Strauss électronic el 
acc. I ventilateur carré de marque Master- 
craft éleclnque et acc.. et autres biens meu­
bles. Conditions: PAIEMENT COMP­
TANT Renseignements; CHARLES PA- 
QU F:TTK. huissier. 284-1148. De l’étude Pa­
quette. Rocheleau. Dion. Grenier 4 ass.. 
huissiers Montréal le 6 septembre 1983

Canada. Province de Québec, Distnct de 
Monlréal COUR PROVINCIALE. NO: 50 
02-004*282-823. SUNOCO INC., partie deman­
deresse - vs - gf:orges ONIL henry, 
partie défenderesse. PRENEZ AVlSque le 
23septembre 1983à 110heures,au; 946 
Ruisseau des Anges Nord, à St-Roch de L’A- 
chigan. district de Joliette, seront vendus 
par autonté de Justice, les biens et effets de 
GF:oRGES ONIL HENRY, saisis en cette 
cause, consistant en ; 1 camion de marque 
Dodge Maxi Van 1975 de couleur bleu, pla­
que 3r F478-373,1 camion de marque Dodge 
Charger 4x4 1976, de couleur rouge et blanc, 
plaque a F145-979.1 machine à écrire IBM 
éleclnque Conditions: PAIF:Mï:NTCOMP­
TANT Renseignements; LAURENT SO­
LA RI, huissier, de l’élude: Paquette, Ro­
cheleau, Dion, Grenier 4 ass., huissiers (no. 
tél 284-1148). Montréal, le 7 septembre 
1983

Canada, Province de Québec. District de 
Gaspé. COUR PROVINCIALE. NO: 1002- 
000024-837 J ROBERT LÉVtSQUE 4 FILS 
INC., partie demanderesse — vs — ANDRÉ 
SI MARI), partie défenderesse. PRENEZ 
AVlSque le 22 septembre 1983 à 14:0 heu­
res, au 150 Place Mayer a 2. à Laprairie, 
district de Montréa4, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
ANDRÉ SIMARD, saisis en cette cause, 
consislant en. 1 véhicule de marque Buick 
Skylark 101,4 portes de couleur rouge vin, 
plaque a5iiL539 Qué 84 Conditions. 
PAIEMENT COMPTANT. Renseigne­
ments NORMAND POISSANT, huissier, 
de rétude Paquette, Rocheleau, Dion, Gre­
nier 4 ass , huissiers (no lél 284-1148). 
Montréal, le 7 septem^ 1963..

Canada, Province de Québec, District de 
Monlréal COUR PROVINCIALE, NO 50 
02 025655-833. RADIO PAYF:TTB INC., par­
tie demanderesse » vs-> CANADIAN GE­
NERAL KLFXTRIC CIE LTÊE, partie dé­
fenderesse. PRF'NF:Z AVlSque le22 sep­
tembre 1983ft 10 0 heures, au; 795.1ère 
Avenue, Lachine, district de Montréal, se­
ront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets de CANADIAN GENERAL 
KLF:CTRIC COMPANY IMITED, saisis en 
cette cause, consistant en 1 classeur en 
métal 2 tiroirs beige et orange. 1 calcula­
trice électrique Canon. 1 table de travail en 
bols, 2 chaises en métal et cuirette, 1 patère 
en bois, 1 chaise orange. Conditions: PAIE­
MENT COMPTANT. Renseignements: DE­
NIS ST-LOUIS, huissier, de l'étude; Pa­
quette. Rocheleau, Dion, Grenier 4 ass., 
huissiers (no. lél ' 284-1146). Monlréal le7 
septembre 1963.

Canada, Proviace 0 QaéBec. Dtitnet 0 
Qoéber.COUR PROVINCIALE. Na. 90 
•2-09947-82-5. COMM NORMES DU TRA­
VAIL, partie temaadereaae. — VS — FM 
CANADA LTD. partie 0f«idereaae U 21 
septembre 103 à 19 0 heures. As 11475 
C6u-de-Lieaw.app 90. Dorval AsUict 0 
MoBtréal seroat vendus par auUnté 0 
Justice, les bWAS et effets de FM CANADA 
LTD, saistt en cette cause. Cl ■diMen. 18 
classeurs. 1 dactylo de marque IBM. 4 
ameublemeat0 bureau etc. Coaditioas 
ARGENT COMPTANT Information 
JEAN JOBIN. butsmer. 281-011. Moolrénl 
ce 5ièroe jour 0 septembre 190. Lmteau. 
Villeneuve. Miller. Lortie. Poitevin. Gi­
guère
Canada. Province 0 Québec. Distnct 0 
Montréal COUR provinciale:. No 50 
0-0920 81-4 CIE D'HUILE CORTINA 
LTÉE. partie demanderesse. — VS — C 
RAITANO. partie 0fenderease. Le 22 sep­
tembre 1983ft 11:0 heures Au00Olym 
pia. Montréal dislçict 0 Montréal seront 
vendus par autonté 0 Justice, les biens et 
effets de G RAITANO. saisis en cette 
cause, consistant en 1 laveuse 0 marque 
Moffat. 1 congélateur de marque Westing­
house 4 ameublement de ménage, etc 
Conditions ARGENT COMPTANT. Infor­
mation ROGER JOBIN. huissier. 206211. 
Monlréal ce Siéme jour de septembre 1963 
Linteau, Villeneuve. Miller. Lortie. Poitevin. 
Giguère.
Canada, Province de Québec. District de 
MonlréalCOURSUPÊRIEURE.No. 50 
0-0056083 ! W 4 B ELECTRICAL EN- 
TERPRISF:s INC.. pâme demanderesse. —
VS » 9011 CANADA INC., partie défende­
resse U 22 septembre 1963 à 13 00 heures 
Au 5300 Ferrier Mont-Royal district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de 98011 CA­
NADA INC .saisisen cette cause.consis­
tant en 1 trailer remorque no 424859,38’ 8 
roues. 67 bettes électrique 4 acc. électrique, 
etc .Conditions' AR(3ENT COMPTANT 
Information ROGER JOBIN. huissier. 20 
0211 Montréal ce Sième jour de septembre 
1963 Linleau.Vüleneuve, Miller. Lortie, Poi­
tevin. Giguère.
Canada, Province de Québec, District de 
Monlréal COUR FAILLITE. No.; 500-11- 
02741 82-1. THORNE RIDDELL INC., par­
tie demanderesse, — VS — G EORC ES LA- 
COMME, partie défenderesse. Le 22 sep­
tembre 1983 ft 11 0 heures. Au 2130 PI. de 
Ronsard, Chomedey. Laval, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
J ustice, les biens et effets de G EORG ES 
l.ACOM M E, saisis en cette cause, consis­
tant en. 1 T.V couleur console de marque 
Zenith. 1 set de salon 2 morceaux, et ameu­
blement de ménage, etc... Conditions' AR­
GENT COMPTANT. Information. DA­
NIEL JOBIN. huissier. 288-0211. Monlréal 
ce 5ième jour de septembre 1983. Linteau, 
Villeneuve, Miller, Lortie. Poitevin, Gi­
guère 
Canada, Province de Québec, District de 
Montréal GREFFE DE LA PAIX. No.: 50 
27-01688-83-9. PROCUREUR GÊNRÊAL 
PROVINCE DE QUÉBEC, partie dvmafi- 
deresse, - VS - A AMIU M INC., partie dé­
fenderesse Le 21 septembre 1983 à 11:30 
heures Au 2850 Halpern, St-I^urent district 
de Montréal seront vendus par autonté de 
Justice, les biens et effets de AAMIUM 
INC, saisis en cette cause, consistant en: l 
photocopieuse de marque AB Dick, 4 bu­
reaux 4 ameublement de bureau etc.... Con­
ditions; ARGF:NT COMPTANT. Informa­
tion; ROGER JOBIN. huissier, 288-0211. 
Monlréal ce 5ième jour de septembre 1983. 
Linteau. Villeneuve, Miller, Lortie, Poitevin, 
Giguère.
Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR PROVINCIALF:. No.: 50 
02-038524-83-6. CLAUDE DUBUC. partie de­
manderesse. — VS — MICHEL VALI- 
QU f:ttf:. partie défenderesse. Le 21 sep­
tembre 1983 à 11 ;0 heures. Au 575de Tonty, 
Ile Bizard, district de Montréal seront ven­
dus par autonté de J ustice, les biens el ef­
fets de MICHEL VALIQUETTË, saisis en 
celte cause, consistant en ; 1 système de son 
de marque Sanyo. 1 piscine extérieure 
ronde 4 ameublement de ménage, etc. 
Conditions: ARGENT COMPTANT. Infor­
mation. CLAUDE VILLENEUVE, huis­
sier. 288-0211. Montréal ce 5ièmejour de 
septembre 1983. Linteau, Villeneuve, Miller. 
IvOrtie, Poitevin, Giguère.
Canada, Province de Québec, District de 
Montréal COUR SUPÉRIEURE, NO; 50 
12-101029-803. NICOLE LEBRUN, partie de­
manderesse — vs » ANDRÉ BERTHE- 
LOTTK, partie défenderesse. PRENEZ 
AVIS que le 21 septembre 1963 ft 13:0heu­
res, au : 0 Ch. Morgan » 2. à Baie d’Urfé, 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
ANDRÉ BERTH ELOTTE, saisis en cette 
cause, consistant en' 1 lot de bijoux com­
prenant chaînes, bracelets, breloques, bou­
cles d’oreilles. 1 balayeuse Seven, 1 lot d’ou­
tils de bijouterie, et autres biens meubles. 
Conditions. PAIEMENT COMPTANT. 
Renseignements. ROBERT POULIOT, 
huissier, de l’étude ; Paquette, Rocheleau, 
Dion, Gremer 4 ass., huissiers (no. tél 284- 
1148). Montréal le 7 septembre 1983..
Canada. Province de Québec, District de 
Montréal COUR PROVINCIALE., No.; 505- 
27-02110828, 5027-021046-827, 5027-O23S11- 
828,50-27-022029-822 PERCEPTEUR DES 
AMH:NDF:s. partie demanderesse, — VS — 
SOCCIO ANTONIO JR , partie défende­
resse. PREN EZ AVIS que le 21 septembre 
1963 à 11:0 heures au; 141, De La Monta­
gne, St-Rasile-Le-Grand, district de Mont­
réal seront vendus par autonté de J ustice. 
les biens et effets de ANTONIO SOCCIO 
JR., saisis en cette cause, consistant en; 1 
voiture de marque Volvo 1963 4 cylindres de 
couleur verte, 4 portes et acc, 1 téléviseur 
couleur consol de marque Zenith, 1 système 
de son de marque Pilot 7 morceaux, 1 vais- 
sellier de forme demi-lune vitré. Condi­
tions PAIEMENT COMPTANt. Rensei­
gnements; PIERRE PAUL HAINAULT, 
huissier. 284-1146. De l'étude: Paquette, Ro­
cheleau. Dion. Grenier k ass., huissiers. 
Monlréal le 6 septembre 190

Canada. Province de Québec. District de 
Montréal CIH)R PROVINCIALE. NO 50
02 0704 630 gf:stionh P lf:ssard
INC . partie demanderesse — v» — FA- 
VRKAU MICHEL, partie défenderesse 
PR EN F:Z avis que le 2t septembre 190 à 
11 0heureaau 60. Duquesne. Montréal, 
district de Montréal, seront ven'* * par 
autonté de Justice, les biens et effet» de MI­
CH KL F'AVRKAU. saisis en celte cause, 
consistant en 1 automobile de marque 
Nova Chevrolet 1975 couleur griw. 1 sya 
tème de son de marque Uoydi et acc. I la 
veuse H sécheuw de marque General F3ec 
tncelaccCoodlUoas rAIEMF:NTCUMP 
TANT Renseignements LAURENT SO- 
LARI, huissier, de rétude Paquette. Ro 
cheleau, DKm. Grenier k aw, hulters (no 
lél 264 1141) Montréal, le 7 septembre 
109
Canads. Province de Québec. Districl de 
MontrénlCOURSUrÉRlRURK.NO 50 
0 0002 01 SOUS-MINISTRE DU RE 
VF:NU DU QUÉBEC, partie demanderewe 
» vt » GtLLF:s CORBEIL "LA MANU­
FACTURE DK PHOTOS f:NRG partie 
défenderesw PRENEZ AVISqne MSssp^ 
lembrel0lftlO0heureaai OMOVerten. 
ft Verdun, dmrtct de Montréal seront ven 
due par autorité de Justice, les bieas et ef 
fets de GILLES CORRF.il ‘LA MANU 
FACTURE DE PHOTOS ENR ", taMs en 
cette cauw. consistant en 1 séchoir peur 
film de marque Phetot F.agineering, 1 pro­
cesseur de film de marque Teck NegsUf, I 
agrandisseur Sent Valoy. 1 congélateur 
WesUf0ho0e. 1 sgrmndlaM Onwga. I cou 
peuse de films, el autres biens meubles 
conditions PAIEMENT COMPTANT 
Renseignements DENIS ST LOUIS. Ini0 
Mer. de rétude Paquette, Rochièesa Diou. 
Grenier è sia. huMleru (no tél S66I10) 
Montréal te T septembre 101

Canada. Province de Québec, District de 
Monlréal COUR PROVINCIALE. No.. 50 
0 03565609 JOURNAL DK MONTRÉAL, 
partie demanderesse. — VS — TRI ANC LF: 
ACC DE M0T0CYCLF:TTF:S LTEE.. par­
ue défenderesse. Le 22 septembre 190 ft 
12 0 heures Au 4950, Des Grandes Prairies, 
St- Léonard, district de Montréal, seront 
vendus par autorité de Justice. les biens et 
effets de TRIANGLE ACC. DK MOTOCY- 
CLF:ttf:s LTF:f:. saisis en cette cause, 
consistant en: 1 photocopieuse de marque 
3M. I ordinateur de marque Philips 4 ameu­
blement de bureau, etc... Conditions AR­
GENT COMPTANT Information 
PI E R R K LA B R EC H K. huissier. 288-0211 
Montréal ce 5ième jour de septembre 190 
Linleau. Villeneuve. MiUer, IxMtie. Poitevin, 
Giguère 
Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR PROVINCIALE No. 50 
02 M2676 0 0 BOUCHERIE TRICOLORE 
INC . partie demanderesse. — VS — MI­
CHEL VALIANTFl partie défenderesse 
21 septembre 190 il 11 0 heures. Au 078 
Choquette St-I^nard district de Montréal 
seront vendus par aulorttéde Justice, les 
biens et effet» de MICHEL VALIANTF:, 
sauus en cette cause, consistant en t sel de 
salon 2 morceaux, 1 T V couleur portative 
de marque General Fllectric 4 ameuble­
ment de ménage, etc Conditions AR- 
GKNT COMPTANT Information 
PI ER R E L ABR ECH E. huissier, 20-011 
Monlréal ce 5téme jour de septembre 190 
Linteau. Villeneuve. MiUei. Lortie. Podevui. 
Giguère 
Canada. Province de Québec. District de 
Reauce. COUR FAILLITE., No. 359 II 
000026 62 9 LEBLOND BUZZETTI F:T 
ASS. parité demanderesse, » VS — WAR- 
MAtODrCANADAl.TfiK.pirlledétfll 
deresse Le 0 septembre 190 ft 11 0 heu­
res Au6666Sl Urbain. app 401 Montréal 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
WARMACO DU CANADA LTÉF;, saisi»en 
cette cause, connstanl en t photocopieuse 
de mat que Xerox. 24 fauteuils 4 ameuble 
menl de bureau, etc CondlUoia ARGFINT 
COMPTANT Information ROGER JO 
BIN. huissier. 20-011 MbnlréalCèMème 
jour de septembre 190 lunleau, VtUeneuve. 
Miller, I^Ntle. Poitevin. Giguère

Province de Québec. District de Montréal 
COUR SUPÉRIEURE No 500-917955 
I» JULF:sF DUDZIK.demandcrewe,» 
VS » DI AN K BRISEBOIS, défenderesse 
1^21 septembre 190 ft 11 0 heures au do­
micile de ta défenderesse, su No 06 rue 
Bout LavsLapt t.entacUéSl-Row.dis­
trict de Montréal seront vendus par auto- 
lilé de J ustice, les biens et effets de la dé- 
fenderewe. ssiMs en cette cauw. conMUnt 
en 1 peinture et encadrement, 1 îampe sus­
pendue. 1 bahut, wt de talon Conditions 
ARGENT COMPTANT PIERRE RI 
VARD. huissier. 20017 Montrésl. te 10 
wptembre 190

Province de Québec. Diatrici de MoatréJl 
COUR PROVINCIALE No 500-082» 
04 LF’4i PÉTROLES MOTOCOtNC.de 
manderesw. » VS » DONALD PENNY, 
défenderesw Le » wptmebre 190. ft 11 •• 
heures au domèctie du Mfendeur. au No 00 
rue Cote St François, ea la cité de vlUf St 
UurenL dMtrtcl 0 Montréal wront vendus 
par autorité 0 JuaUce, tas bkms et effets 0 
0fende«r. aalata en cette cauw. conatautrt 
en I véhicule moteur et accewotrei Mer 
rury Météor Rideau 50. couleur verte 
Conditions ARGKNTCOMPTANT JEAN 
CARON, huiwter 20-017 Monlréal ta t9 
wptembre 190

Canada, Province de Québec. District de 
Montréal. COUR MUNICIPALE., No.: 10- 
115,16940 VILLE DE MONTRÉAL,partie 
demanderesse. - VS » LES CINEMAS 
QUÉBÉCOIS INC., partie défenderesse 
PREN EZ AVIS que le 22 septembre 190 ft 
13 00 heures au. 81». BouL St-Michel Mont­
réal district 0 Montiéal seront vendus par 
autonté de Justice, les biens et effets de 
LF:scINÊMAS QUÉBÉCOIS INC., saisis 
en cette cause, consistant en. 1 clné-projec- 
leur 35 mm comprenant une tête 0 projec­
teur, 1 F:ieclnc Hange Over 0 marque Zip­
per, t appareil Sound Master et acc. 3 etné- 
projecteurs 16 mm de marque a.v.a.. I 
écran de projection en toile tendue d'au 
moins 14” x 20", 4 extincteurs divers, et au­
tres biens meubles. Conditions; PAIE­
MENT COMPTANT. Renseignements; DA 
NIEL BOILEAU, huissier, 284-1148. De l'é 
tu0 Paquette, Rocteleau, Dion, Grenier 4 
ass. huissiers Montréal le 6 septembre 110

Canada. Province de Québec, District de 
Gaspé. GREFFE DE LA PAIX. No. 19627- 
000376-820, 130-27-000561-827. LA REINE.

* partie demanderesse. — VS — SIMARD 
ANDRÉ, partie défenderesse PRENF:Z 
AVIS que le 22 septembre 110 ft 14 W heu­
res au 150, Place Mayer «2, La Prairie, 
district de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
ANDRÉ SIMARD, saisis en cette cause, 
consistant en 1 véhicule automobile de 
marque RuKk Skylark 1014 portes couleur 
rouge vin et acc Conditions. PAIF:MRNT 
COMPTANT Renseignements. NOR 
MAND POISSANT, huissier. 284-1148 De l'é- 
tu0 Paquette, Rocheleau. Dion. Grenier 4 
ass. huissiers Montréal te 6 septembre 110

Canada. Province de Québec. District 0 
Longueuil C'OUR PROVINCIALE No 
505-27 00312-8». 50-27-0130 828.05-27- 
00901-823. 50-27-0150-80 LA RFlINE. 
partie demandereaw, » VS » YVAN DRA- 
PF:aU. partie défenderesse PRENEZ 
AVIS que le » septembre 190 ft 19.» heu 
res au 3949. ReUerive, Carignan, dtaülct 0 
Montréal, seront vendus par autoritéde 
Justice, les biens et effets 0 YVAN DR A- 
rF:AU, uisiB en cette cauw. contailanl en 
1 automobile 0 marque Chevrotai modèle 
Monte-Carlo, 1974, de couleur belge toH 
brun, intérieur beige et acc. 1 automobile 0 
marque Plymouth mo0ta Duster 1974.0 
couleur Meu intérieur noir, et acc, I ttiévi- 
wur noir et Manc portaUf ir marque PhU- 
coford et acc, I encyclopédie en 15 volumes 
Collection, l’encyclopé^ 0 la Jeunetae 
Conditions PAIEMENT COMPTANT 
Renwignemenu DANIEL LYNCH, huis 
tier. 284-110 De rétu0 Paquette, Rochr 
leau, Dkm, Grenier 4 un. hiilislen Mont 
réal le 7 wptembre 109
Canada. Province 0 Québec. Dtstrtct 0 
MofitréaL GREFFE DK LA PAIX No 06
7741l«6«l 5027-010» g» M6f7éll»l
m, 5l6réll976a la reine, partie de- 
man0retw. - VS » DENIS DRAPEAU, 
partie défenderesw PRENEZ AVlSque le 
U wptembre ItU ft 19 0 heures au 1849- 
Hellertve. Carignan. diétrtet 0 Moatml. 
wront vendus par autorité 0 Justice, les 
Mens et effsta 0 DENIS DRAPEAU, M0i 
en cette cauw. conatsUat ta I revotver ft 
piomte 0 marqae Crawmaa Mark II ma- 
01e TargfLl revolver ft plo«nb0 marque 
Crosaman Mark I mo01e TargtL I taMe 
tournante marque CEC fiio0te BD O», et 
•cc. I baltes 0 aaa ft 4 hauta-parlears 0 
couleur Manche fait ft ta malwii. 1 sawmbta 
0poMB et altères avec banc barre et paMi 
et autm Mena meubtaa CondNMw PAIE- 
MF:NT COMPTANT RtwsWmmeats DA 
NIEL LYNCH, huisaler. 984 110 Del'è- 
ta0 Piquette. Rocbetaau, Disa. CroMer 4 

I septembre 101aw. huiMero MoatréiQ ta é fl

L,



fiUlS PUBLICS
Le Devoir, samedi 10 septembre 1983

CanatU. Province de Québec. District de 
Qofilrésl cot* R PROVINCIALE No Stb 
«2-éNé57-g2-» CAISSE POP. DESAINTE- 
GKMMA. partie demanderesse. ~ VS — 
M.^RRY LUCIEN, partie défenderesse Le 
2S septembre 1983111 N heures AuM79. 
Sl-Hubert. Montréal, district de MontréaL 
seront \ endos par autorité de J usiice. les 
biens et effets de HARRY LUCIEN, saisis 
en cette cause, consisunl en 1 système de ' 
son de marque Fisher. 1 automotiüe 1977 no i 
série 2RS7L79H2150 de marque Pontiac 
Grand Prix A ameublement de ménage, 
etc .. Conditions ARGENT COMPTANT 
Information ROGER JOBIN. huissier. 288 
0211 Montréal, ce Sième jour de septembre 
1983 Linteau. Villeneuve. Miller. Lortie. Poi­
tevin. Giguère
Province de Québec. Distnct de MontréaL 
COURPROVTNCIALK.no 56002-022544- 
832 FOREX LEROY INC., demanderesse.
- VS - FARRITEK LTKE. défenderesse 

20 septembre 1983. è 13 00 heures à la 
place d'affaires et lieu d'entreposage de ta 
défenderesse, au No 1160 rue du Pacific, en 
la cité Ville St-Pierre. distnct de MontréaL 
seront vendus par autorité de Justice, les 
biens et effets du défendeur, sai^s en cette 
cause, consistant en 1 dactylo, ameuble- 
njent de bureau, 1 multiple drill (20 Heads)
1 scie sur table, etc Conditions ARGENT 
COMPTANT JACQUES LEMIEUX, huis­
sier. 288-6317 Montréal le 10 septembre 1983

Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE No 50002-005706- 
838 XEROX CANADA INC . demande­
resse, - VS - FRANÇOIS JASMIN, défen­
deresse Le22seplmebret983, àlO 30 heu­
res au domicile du défendeur, au No 8044 
rue Si-Michel en la cité de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en 1 photocopieur Nashua. 1 ca­
binet pour photocopieur, 1 lot de poster plus 
de 100 système de son Juliette, etc.. Condi­
tions ARGENTCOMPTANT JEAN CA­
RON. huissier. 288-6317. Montréal le 10 sep­
tembre 1983
Province de Québec, District de Montréal 
COUR PROVINCIALE No. 500 02 010658- 
834. THE FRENCH FACT FASHIONS 
LTD . demanderesse, - VS - SYLVAIN 
GKRVAIS. défenderesse Le 23 septembre 
19H3, à 13 00 heures au domicile du défen­
deur au No 9263 rue USalie, apt. 6, en la cité 
LaSuIIe, distnct de Montréal seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et effets du 
défendeur, saisis en cette cause, consistant 
en. 1 système de son. 1 petite télévision 
Candie. 1 bibliothèque. Conditions AR­
GENT COMPTANT. JEAN CARON, huis­
sier. 288-6317. Montréal, le 10 septembre 
19H3.

Canada. Province de Québec. District de 
Mmgan, COUR SUPÉRIEURE. NO; 650-05- 
(J00058-835 BANQUE DE MONTRÉAL, par­
ue demanderesse — VS — FREDDI LAN- 
FRANCO, partie défenderesse. PRENEZ 
AVIS que le 21 septembre 1983 à 10.00 heu­
res. au: 543 Montrose Dnve. à Beaconsfield. 
district de Montréal seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets de 
FREDDI LANFRANCO, saisis en cette 
cause, consistant en ' 1 téléviseur couleur 
RCA portatif, 1 table tournante Pioneer, 1 
amplificateur avec tape deck Pioneer, 2 boi­
tes de son Pioneer, 1 laveuse IngUs, 1 bahut 
en bois 4 portes 2 tiroirs, I téléviseur cou­
leur Zenith, 1 machine à écnre Obvetti, 1 té- 
le.scope Path Instruments. 1 scie ronde 
BAiD, 1 tondeuse à ga7on Bnggs & Straton, 
et autres biens meubles. Conditions. PAIE­
MENT COMPTANT. Renseignements : RO­
BERT POULIOT, huissier, de l'étude' Pa­
quette. Rochcleau, Dion. Grenier & ass., 
huissiers(no. lél: 284-1148) Montréal le? 
Septembre 1983.

LUTTEZ CONTRE 
LES MALADIES 

DU REIN
Donnez 

à lâ
Fondation Canadienne 
des Maladies du Rein.

PRIÈRE AU 
ST-E8PRIT

St-Ksprlt toi qui m'éclaircis 
tout, qui Illumines tous les 
chemins pour que je puisse 
atteindre mon Idéal, toi qui 
me donnes le don divin de 
pardonner et oublier le mal 
qu'on me fait et qui es avec 
mol dans tous les Instants 
de ma vie. je veux pendant 
ce court dialogue le remer­
cier pour tout et confirmer 
encore une fols que je ne 
veux pas me séparer de toi 
é jamais, même et malgré 
n'importe quelle Illusion 
matérielle. Je désire être 
avec toi dans la gloire éter­
nelle Merci de ta miséri­
corde envers mol et les 
miens. (l.s personne devra 
dire celte prière pendant 
trots jours de suite. Après 
les 3 jours, la grâce deman­
dée sera obtenue même al 
elle pourrait paraître diffi­
cile. Kaire puoller auasttAl 
que la grâce a été obtenue 
aans dire la demande, au 
bas mettre les initlstcs de 
la peraonne exaucée)

Canada. Province de Québec, Dislncl de Ri­
chelieu, COUR PROVINCIALE. NO' 765-02- 
000560-81 YVES TREMBLAY, partie de­
manderesse — vs — M i MME BERNARD 
CALCI. partie défenderesse. PRENEZ 
AVIS que le 21 septembre 1983 à 13 30 heu­
res. au 880. De Tours, Boucherville, distnct 
de Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets de M & MME 
BERN ARD CALCI. saisis en cette cause, 
consistant en 1 système de son comprenant 
un lecteur de cassettes Toshiba, l amplifi­
cateur Toshiba, 1 tuner Toshiba. 2 haut-par­
leurs, le meuble et acc., 1 mobilier de salon 
comprenant un fauteuil une causeuse et un 
divan tissus fleuri noir. 1 système de son 
comprenant une table tournante un ampli­
ficateur Standard, 1 enregistreuse Sony et 
deux haut-parleurs et acc., et autres biens 
meubles. Conditions PAIEMENT COMP­
TANT Renseignements: RICHARD LA- 
RIVIERE, huissier, de l'étude. Paquette, 
Kocheleau. Dion, Grenier & ass., huissiers 
(no. lél. 284-1148). Montréal le 7 septembre 
1983.
Canada. Province de Québec. District de 
Montréal. COUR MUNICIPALE, NO: 01 
000028-83 VILLE DE VERDUN, partie de­
manderesse — VS — LA MANUFACTURE 
DE PHOTOS ENR . partie défenderesse 
PRKN KZ AVIS que le 23 septembre 1983 è 
10 00 heures, au 4849 Verdun, à Verdun, dis­
trict de Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets de LA MA­
NUFACTURE DK PHOTOS ENR., saisis 
en celte cause, consistant en; 1 séchoir pour 
film de marque Photot Engineering, l pro­
cesseur de films de marque Teck Négatif, 1 
agrandisseur Senz Valoy, 1 congélateur 
Westinghouse, 1 agrandisseur Oméga, 1 cou- 
peuse de films, et autres biens meubles 
Conditions PAIEMENT COMPTANT 
Renseignements DF^NIS ST-LOUIS, huis­
sier. de l'étude. Paquette, Rocheleau, Dion. 
Grenier & ass., huissiers (no. tél; 284-1148). 
Montréal le 7 septembre 1983
Canada. Province de Québec. District de 
Montréal COUR SUPÉRIEURE. NO: 500- 
12-107869-814 ANDRÉE ROY. Partie de­
manderesse — vs — DENIS OUIMET, Par­
tie défenderesse PRENEZ AVIS que le 21 
.septembre I983à 12:00 heures au. 461 llael 
à Fabreville Laval distnct de Montréal se­
ront vendus par autorité de justice, les biens 
el effets de DENIS OUIMET saisis en cette 
cause, consistant en I automobile de mar­
que ('adiUac De Ville 1981, de couleur blan- 

. che. 2 portes, plaque s 4R6H 823. Conditions 
PAIEMENT COMPTANT. Renseigne­
ments: CHARLES PAQUETTE, huissier, 
de l'élude Paquette, Rocheleau, Dion. Gre- 
Qier 6 ass., huissiers (no. tél : 284-1148) 
Montréal le 7 septembre 1983

Province de Québec. District de Montréal 
' COUR PROVINCIALE. No 500-02-040368 

818 VILLE DK LAVAL, demanderesse. 
-VS - ANDRÉ GOSSELIN, défendeur. 
-ET- RESTAURANT PASTIFICK) LTD. 
tierce saisie Le 22 septembre 1983,8 13 00 
heures 6 la place d'affaires de la tierce sai- 

‘ sle RESTAURANT PASTIFICK) LTD.au 
No 990. rue Héron, en la cité Dorval distnct 
de MontréaL seront vendus par autonté de 
Justice, les biens et effets de la tierce saisie 
RESTAURANT PASTIFICK) LTD. saisis 
en cette cau.se. consultant en 35 tables. 1 la- 
\ eu.se vaisselle Champion li acc 23 lampes 

• .suspendues Conditions ARGENT COMP­
TANT FRANÇOIS DUPONT, huissier. 845- 
1147 Montréal le 8 septembre 1963

Prov â»ce de Québec. Distnct de Moetréal 
col R PROVINCIALE No 5IM2-6I)43I- 
131 GINFTTTE SAULMER.demanderesse.
- VS - LF:s ENTREPRISES LUCIEN 
TESSIER ENR .défenderesse Leîtsep- 
tembre 1963.1 12 99 heures au domicile de 
Ijâcieti Tesaer au No I me Place Bettenv-e. 
suite 2112 à Ville de Laval distnct de Mont 
réal seront vetidus par autonté de Justice, 
les biens et effets de la défenderesse saisis 
en cette cause, consistanl en 1 téléviseur 
noir et blanc portatif Viking. 1 cooverusaeur 
Jerrokl avec commande. 1 orgue de marque 
l..o»re>. meubles de ménage, etc Condi­
tions ARGENTCOMPTANT SERGE DE- 
MERS, huissier. 845-1147 Montréal le 16 
septembre 1963

Pro\ ince de Québec. Distnct de Montréal 
COUR PROVINCIALE No 56^-036659- 
830 LA PRESSE LIMITÉE.demanderesse.
- VS - LES PLACEMENTS JEAN CAM 
PEAU INC . défenderesse Le 22 septembre 
llHS.àlO 00 heures à la place d'affaires de 
la défenderesse au No 1173 rue Bernard, 
ouest, dans les ville et distnct de Montréal 
seront vendus par autonté de Justice, les 
biens et effets de la défenderesse, saisis en 
cette cause, corunstant en 1 système de son 
Garrard. 1 meuble noir - 3 sections, 12 ta­
bleaux signés Marie Faubert Meubles de 
ménage etc Conditions ARGENT 
COMPTANT FRANÇOIS DUPONT, huis­
sier. 845-1147 Montréal, le 10 septembre 
19H3 

Province de Québec. District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE., No. 500^02-038596- 
826 LA COMPAGNIE DK FINANCE BE­
NEFICIAL DU CANADA.demanderesse.
- VS - YV’h:s ST-MARTIN.défendeur. Le 
21 septembre 1963, à 13 00 heures è la place 
d'affaires de la tierce-saisie au No 180 rue 
Sauvé, ouest, dans les ville el district de 
Montréal, seront vendus par autonté de 
Justice. les biens et effets de la tierce-sai- 
sie. saisis en cette cause, consistant en 1 
photocopieuse de marque Canon NP30 - 
avec acc. 1 paymaster. 1 machine à écnre 
de marque Underwood Meubles de bu­
reau etc.. Conditions. ARGENT COMP­
TANT SERGE DEMERS, huissier. 845- 
1147 Montréal, le 10 septembre 1963.

Province de Québec. District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE.. No.: 500-27-29485 
820 MONIQUE DION, agissant pour et au 
nom de L'Office de la Construction du Qué­
bec. partie demanderesse. — VS — DE­
SIGN DE NKRVILLKlNC..défendere .se. 
Le 22 septembre 1983. è 15 00 heures k la 
place d'affaires de la défenderesse au No 
4528 rue Gnlli. à Pierrefonds, district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Ju.stice, les biens et effets de la défende­
resse. saisis en cette cause, consistant en: 1 
télécouleur meuble console Admirai 1 am­
plificateur Sony TA-3650.1 table tournante 
Sony, 2 haut-parleurs Sony... etc... Condi­
tions. ARGENTCOMPTANT. DANIEL 
LEFEBVRE, huissier, 845-1147. Montréal le 
10 septembre 1983

Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE No.. 500-27-033492-
820. FRANCINE RIOPELGKWELT. agis­
sant pour el au nom du Procureur Général 
demanderesse, — VS — SCOTT McLF^L- 
LAN, défendeur Le 22 septembre 1983, à 
10 00 heures au domicile du défendeur au 
No 1 rue Riverv'iew, ~5 à Ville LaSalle, dis­
trict de Montréal, seront vendus par auto­
rité de J ustice. les biens et effets du défen­
deur, saisis en celle cause, consistant en : 1 
lélécouleur Sanyo 20". Conditions; AR­
GENT COMPTANT. DANIEL LEFEB­
VRE, huissier. 845-1147. Montréal, le 10 sep­
tembre 1983

Province de Québec, District de Montréal. 
COUR PROVINCIALE. No. 500-02 035877- 
831 MKTROTEC INC., demanderesse.
- VS - WIl.LIAM TOD.défendeur Le 20 
septembre 1983. à 13 00 heures au domicile 
du défendeur, au No 1326, rue Berthier en la 
cité Chambly district de MontréaL seront 
vendus par autorité de Justice, les biens et 
effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en. I mobilier de salon modu­
laire blanc. 1 mobilier de cuisine. I humidi­
ficateur Viking Effets mobiliers, etc. Con­
ditions ARGENT COMPTANT. YVON 
DURÉ, huissier. 845-1147. Montréal le 8 sep­
tembre 1983
Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIAI.K. No. 500 02 049470-
821. DESLAURIERS AUTOMOBILE 
LTÉ K. demanderesse, — VS — DIANE 
CINQMARS ET LOUIS LAROCQUE, dé­
fendeurs l.e 22'seplembre 1983. à 11.00 heu­
res au domicile des défendeurs au No 4188. 
rue Norlhcliff, en la cité Montréal district 
de Montréal, seront vendus par autonté de 
Justice, les biens et effets des défendeurs, 
saisis en cette cause, consistant en 1 T.V. 
portative RCA 4 acc. 1 laveuse Maytag. 1 
table tournante Sanyo. Effets mobiliers, etc 
Conditions ARGENTCOMPTANT. FRAN­
ÇOIS DUPONT, huissier. 845-1147. Montréal 
le 7 septembre 1983

Province de Québec. District de Montréal 
COUR PROVINCIALE. No . 500-02-038641- 
820 MK GILLES DUMOULIN,demandeur.
- VS - MK MARIAL JOLICOKUR. défen­
deur Le 22 septembre 1983. à 12 OOheuies 
au bureau d'affaires du défendeur au No 
3333 Roui Du Souvenir en la cité Laval dis­
trict de Montréal, seront vendus par auto­
nté de Justice. les biens et effets du défen­
deur. saisis en celte cause, consistant en. 1 
bureau secrétaire en "L" avec chaise, 3 fi­
lières. Équipement de bureau, etc.. Condi­
tions ARGENT COMPTANT. SERGE DE- 
MERS. huissier. 845-1147 Montréal le 8 sep­
tembre 1983.

wo compagnie wès Enclumes Pop me s est 
aO'essee a Consommation et corporahon 
car^âda pour demander i annulation de sa 
Charte suivant resolution speoaie des ac­
tionnai "es

AVIS «t donné que la Compagnie IRVING 
SALES CORP demandera à L'Inspecteur 
Générai dai msttubons FeianciÉrea. la par- 
mission d'oPmrar sa dOMlubon 
MONTRÉAL, la 6 SEPTBfiRE, 1963

LE PROCUREUR DE LA COMPAGNE

Avis ast per les présentes donné, confor­
mement à i article 15710 du Code cmI. que 
LES ENSEIGNES TRANS-CANAOA (1967) 
LTÊE maintenant connue sous le nom de 
ENSEIGNES TRANSCANADA MC . dont la 
principale place d'attaires est srtuét à Vdle 
d'AnjOu, s transporté toutes ses créances 
et comptes de livres actuels et futurs A 
BANQUE NATIONALE OU CANADA, par 
Kte daté du 31 juillet 1961 et enregistré au 
bureau de ta division d'anragistrement de 
Montréal sous le numéro 3196663

BANQUE NATIONALE DU CANADA

MONSIEURS MICHAEL EGYES. s'adresse à 
la Commission des Transports du Québec 
dans le but d'obtenir l'autorisation de trans­
ferer son système de transport y compris 
tous les droits, titres et intérêts dans le per­
mis no MM-301466 en faveur de 
MONSIEUR HASKAL 0 BLAUSTEIN 
5698 Jeanne Mance.
Montreal. Québec
Le tout conformément aux dispositions de 
l’article 2 59.1 du règlement 2 (1976) et 41 
de la Loi des transpoHs 
Il demande au surplus, l'application de l'ar­
ticle 2 56 1 des règles de pratique 
Tout intéressé peut, dans les cinq jours de 
la deuxième parution, contester cet avis, en 
s'adressant à la C T Q. au 505 rue Sher­
brooke Est. Montréal, Québec 
lere parution 9 septembre 1983 
2ème parution: 10 septembre 1983 
LORRAINE VIBERT 
AVOCATE
3465 Côte Des Neiges. Suite 42.
Montréal, Québec H3H1T7 
TÉL 934-4511

Pro\ ince de Québec. District de Montréal 
COUR rROVINl'IALK. No. 500-02-016333 
820 PNEU DU PARC INC. demanderesse. 
-VS-JOHN K BOURGEOIS (REPRO­
DUCTION PLUS KNRG ). défendeur. 1^22 
septembre 1983, à 10 00 heures au domicile 
du défendeur au No 8752. rue Chartrand en 
la cité Lasalle district de MontréaL seront 
vendus par autonté de Justice, les biens el 
effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en 1 table de centre vitrée. 1 
fauteuil en tissu de couleur beige Effets 
mobiliers, etc. Conditions ARGENT 
COMPTANT. FRANÇOIS DUPONT, huis­
sier. 845-1147 Montréal le 8 septembre 1963

SOCIÉTÉ D'HYPOTHÈQUES DE LA 
BANQUE NATIONALE DE GRÈCE 

(CANADA)
Avis est pa' Iss prtsenles donni contor- 
mimentàrarticleKdelaLoisurles com­
pagnies de prit que la Socidtt d'Hypothè- 
ques de la Banque Nationale de Grèce (Ca­
nada) a reçu la 31 octobre 1982 un certi­
ficat du ministre d'Etat (Finances) parmat- 
tant à la compagnie da commencer Isa opé­
rations d'una compagnie da prêt 
Montréal. Québec, ce 9 |uin 1983.

La Mcrétaira 
ROGER W.B. WHITE

Avis est donné gué Guy Mihonéy Tréniport 
Inc a adrésaora é la Commiaiion déS 
Transporti du Québec an vertu dé l'Article 
30 aux lins d'obtenir li transfert du permis 
9M-302tBS-004 détenu par Guy Mabonty 
pour lé Irantport d'huile é moteur tn berlli 
ou en boitti pour le compté de la Compa­
gnie Pétrolière Impériale Liée eu moyen de 
camioni d'une tonne entre m intlellationt 
de celle-ci é Montréal et les perla da Sorti. 
Port Cartier et Sepl-llti pour l utage exclu­
ait des bateaux qui l'y trouvent 
Tout mtereué peut introduire une oppoii- 
lion ou une intervention dent ih cinq (S) 
lours qui tuivtnl la deuxième parution du 
présent avis dani et loumel 
tare publicition vendredi le 9 leptembre 
1983
2tmt publicelion simedilelOteptimbrt 
1983

Pierre Stint-Pierrt. Procureur

SOCIETE FINANCIERE 
INTERNATIONALE 
mercantile LTEE 
international 
mercantile factors
LTD
CORITEC CONSTRUCTION INC /CONS­
TRUCTION CORITEC INC. per Kte daté le 
tO août 1983. et enragietré le 11 août 1983. 
tu bureau d'enregistremenl de le dwieion 
de Montréal tout le numéro 33901931 
vendu, céot el traniiert t internttionel 
Mercantile Ftclori Ltd loua lei compMt I 
recevoir, comptes de livrn ertenett. ré- 
ciemetioni et demendti découlant de toute 
source, créât dtne le coure normal M set 
tittim ou autrement

INTERNATIONAL MERCANTILE 
FACTORS LTD

AVIS
PRENEZ AVIS QUE ROBERT LANTEIGNE 
el MICHAEL DELIVA s'adressent à la Com­
mission des Transports du Québec afin 
d'obtenir l'autorisation de tirer les remor­
ques et/ou sami-remorques vides ou char­
gées propriété ou en possession légale da 
Arnold Bros. Transport Ltd. détentrice du 
permis M-30t 796 al ce. sur toutes et cha­
cune des clauses dudit permis Arnold 
Bros. Transport Ltd désire obtenir le droit 
d'agir comme courtier pour ce taire 
Tout intéressé peut introduire une opposi­
tion ou une intervention dans les 5 jours qui 
suivent la deuxième parution dudit avis en 
s'adressant à la c l q au 505 est. Sher­
brooke. Montréal
tare publication 9 septembre 1983
2èms publication. 10 septembre 1983
PAQUETTE 8 ASSOCIÉS
PAR ME FRANÇOIS PERREAULT
200 Sl-Jacques, ouest
suite 900
Montréal. Québec
H2Y 1M1

HINES DENTAL SERVICES LIMITED 
255 — 53rd Avenue 

Lachine. Québec
AVIS DE LIQUIDATION ET DISSOLUTION 

PRENEZ AVIS que par résolution spéciale 
en dale du 20e |Our de |uin 1983. autorisa­
tion a été obtenue en vue de la liquidation 
de l'actif de Hmes Dental Services Limited, 
el de sa dissolution volontaires en vertu des 
dispositions de dissolution a été délivré à la 
Corporation le tZiéme |Our d'août 1983 
Toute preuve de réclamation contre la cor­
poration doit lui être produite dans les deux 
(2) mois suivant la date du présent avis, à 
expiration de ce délai, les biens de la cor­

poration serons distribués aux personnes 
qui en ont Croit, eu égard aux réclamations 
dont la compagnie aura alors reçu avis. 
date a DORVAL. Québec, ce 30iéme jour 
d'août. 1983
Mes Amaron. Stead and Viberg 
Avocats
Suite 200.280 avenue Dorval 
Dorval Québec 
H9S 3H4
Procureurs de HINES DENTAL 
SERVICES LIMITED

A compSw di c« tour. |t n* strai rtapon- 
sablt d'aucuna dattt contracté* par unt 
pamonn* auM qua mOHiitait -

Signa MCHELCORMER

AVIS DE DEMANDE DE OISSOLUTKM 
PRENEZ AVIS qu* la compagni* ENTRE­
PRISES G RNGUET LTÉE. damandara ta 
diaaoluton e rinapaclaur GénérM 
Montreal, c* 6 laptaml» 1983 
Procureurs da la compagn*
LAFLEUR. MACOOUGALL. BUREAU. 
MOUSSEAU

Avis ast par las presanlas donné, confot- 
memant é TatScl* 15710 du Coda cné. qu* 
LA CIE DE LOCATION TRANS-CANADA 
LTEE. maintenant connu* sous lo nom dt 
ENSEIGNES TRANSCANAOA MC., dont la 
princip*l* plac* d'allairas ast situe* t Vill* 
d'Aniou. a transporté toutes ses créencts 
St compits de livres actuels et futurs t 
BANQUE NATIONALE OU CANADA, pir 
tete date du 17 lanvier 1974 et enregistre 
au bureau d* la division d'anragistromant 
de Montréal tous lo numéro 2487334.

BANQUE NATIONALE DU CANADA

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 50005-011852-835 
FIDUCIE DU QUÉBEC

Crétnciert hypothécaire 
-vs-

WALTER J. PIZlO,
Détxtsur hypothécaire 

-el-
LE REGISTRATEUR AU BUREAU 
D'ENREGISTREMENT DE SOULANGES.

Mit-en-cause 
PAR ORDRE DE LA COUR 

A WALTER J. PIZlO
PRENEZ AVIS qu'un* copia d'un avis salon 
l'art. 1040A du coda civil d* la provinc* de 
Québec et affidavit t été Itittée tu gratte 
de cetta Cour è votre Intantlon 
VEUILLEZ AGIR EN CONSEQUENCE. 
MONTRÉAL, c* 7 septembre 1983

DOMINIQUE DI BERNARDO 
protonotaire adjoint 

MES DE GRANDPRE. DESCHENES 8 ASS 
2501 Tour de la Bourse 
PUCE VICTORIA 
MONTRÉAL P.Q.
Tél: 8784311

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO: 50002-002965833 
BANQUE NATIONALE DU CANADA

Partié demanderesse
-V8-

LUCIE BONNET
Partie défsnderessé 

PAR ORDRE DE U COUR:
La partis détenderesse. LUCIE BONNET, 
d'adresse inconnue, est par les présentes 
requise de comparaître dans un délai de 
trente (30) jours, à compter de la présente 
insertion.
Une copie du bref d'assignation, déclara­
tion et avis selon l'art. 119 AC.P.C . aélé 
laissée au bureau de la direction générale 
des grattes, soit au 1 est, rue Notre-Dame, 
en la ville de Montréal, à son intention. 
Faute par la délenderesse de comparaître 
dans ce délai STATUER sur la demande et 
PRONONCER jugement irrévocable de di­
vorce. avec les mêmes conséquences, qu'à 
la suite d'un débat contradictoire 
MONTRÉAL, ce 6 septembre 1983

DOMINIQUE DIBERNARDO. 
Protonotalre-Adjolnt 

MES TRUDEAU LEDUC 8 ASS.
1200 boul. St-Martin ouest 
Laval. Québec 
H7S2E4 
Tél 668-2000

AVIS DE DEMAMtE DE DISSOLUTXM 
PRENEZ AVIS quo la coaipagnitLiR Ré- 
fngévalion Ltéo damandara t l'impacsauf 
gintiÊt dat tnaMutons Fmanctérat la ptt- 
WÊÊÊÊOn da aa deaoudra 
REPENTIGNY. ca 12 août 1983

NORMAND SENEGAL. Avocat 
Procurtur d* la compagn*

CANADA
PROVMCE DE C'JEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 500-12-127538837 
JEAN CAMPEAU

Raquérant
-vs-

DAME PASQUALMA BIZZARRO
Inhme*

PAR ORDRE DE U COUR 
La paru* memt*. DAME PASQUALINA BIZ­
ZARRO. d'adresse inconnu*, est par les 
prastntes requite d* comparattra dans un 
délai d* toixanM (60) lours é compter da la 
présenta matnen
Une copied* la raquéta tn divorça, affida­
vit. certificat, avis *t déclaration a été dé­
posé* à ton intantion. tu bureau dt la di­
rection générale des greffes au Palais da 
Justice da Montréal, soit au t est, rue No­
tre-Dame, an le viMe de Montréal. dietrKt de 
Montréal
Avis ast donné qu'à délaut par la partie in­
timée. DAME PASQUALINA BIZZARRO. de 
signer et de déposer se comparution et 
contestation oant les délia susdits, la par­
tie requérante procédera t obtenir contre 
lui. par défaut, un lugsmenl da divorce ac­
compagné de toute ordonnance accueuil- 
lant las mesures accessoires qu elle solli­
cite contra la partie inbmée 
MONTRÉAL, ca 7 septembre 1983

ME MARCELLE AUBRY. 
Protonottire-Ad|Oint 

ME JEAN SAULNIER. Avocat 
7190 Sl-0*nis 
Montréal. Québec 
H2R 2E2 
Tél. 273-1525

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
(Division dot DIvorcM)

NO: 500-12-120042-829
DAME REGINA (SHIRLEY) MARCANO.

Requérante 
-c-

EGBERT RAPHAEL.
Intimé

PAR ORDRE DE U COUR: 
Monsieur Egbert Raphael est par las pré­
sentes Inlormé que jugement conditionnel 
de divorce a été rendu le 2 mai 1983. accor­
dent à la Requérante la garde légale et phy­
sique des deux entants Richard et Mark, et 
réservant ses droits quant é une pension 
alimentaire.
De plus soyez avisé que si vous ne lormulez 
pas un appel dans les délais légaux. |uge- 
menl irrévocable de divorce sera rendu 
après l'expiration des délais.
Une copie certifiée dudit lugsmsnt condi­
tionnel de divorce a été laissée au Regls- 
traire de le Division des Divorces pour le 
District de Montréal à l'attention de l'intimé. 
Montréal ca 6 septembre 1983 
MESGLASZ8MIEDZIGORSKI 
84 ouest rue Notre-Dame 
Suite 601 
Montréal. (Xiébec 
H2Y1S6 
284-9551

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 50005011492-830 
CHOU LEW.

-VI-
AUN Q. THOMPSON

Requérant

Intime

100394 CANADA LTÉE
Mtta-en-caute 

PAR ORDRE DE LA COUR 
L'intimt eet par im prteentM. lommt de 
comparaîtra dent un délel de trente (30) 
jourt tuNtnt le publlcitton du prêtent Avit. 
Une copie de la requête tn vertu de l'ettlcle 
234 de le Loi eur let Sodéiet commerclilee 
etniditnnee a tté dépoete eu greffe de le 
Cour eupérieurt de Montreal. lOeeLrueSt- 
Antoine. Montréal. Provinee de Québec, 
MONTRÉAL, le 1er ttpMmbrt 1963

Me MARCELLE AUBRY 
PROTONOTAIRE

Prenez tvit que Service voyegeur Vau- 
dreuil Inc. atlentnet du ptrma M-000033 
I idrceaera à le Commiiiion dei Treni- 
pont du OuébK thn d obtenir te permit 
spécici tukreni Trtntporl leiionnier — ca­
tégorie economique — De L'Iie Perrot. Ter­
rene Vaudreuii. Pincourt. Dorion. Vtu- 
drsuit. Cofflo. Hudton et St-Letar* eu Cet- 
itge Bourget É RigiuO. pour te Irtnipert 
miiin et leir d'tludiinis trtquenttnt Mit 
ceiitge C* pêrmn lert viMe du 1er lep- 
ItmOrc 1183 tu dernier jour de juin 1184 
Toute peraonne mtereeiee peut mtervenir 
eu • oppoeot t le pretenit demande dent 
tes Cinq iPure luiveni le dermert puOiict- 
hon eneedieeiinltteCTO 
lére pubiicchpn vendredi, le I eeptemore 
1183
2eme puPffcelion eamedi. le 10 ttptempr*
1183

PARENTtAU BOUCHER 8
ASSOClU PWOCURIUBI

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 50088011418831 
U BANQUE ROYALE OU CANADA.

Oemendereeee
-ve-

HARRY DAVOURLIS.
-él-

OAME DINA ORIMANEUS. tpOuM dudit 
HARRY DAVOURLIS.

Ddlendeuté 
-et-

le REGISTRATEUR DE LA DIVISION 
D'ENREGISTREMENT DE MONTREAL.

MléérHetuat
èépueMta

AVIS
Lee délendeuri. HARRY DAVOURLIS dt 
DAME DINA ORIMANEUS. loni tn|olnta dt 
comperalirt dent let nntt jour* d* le date 
dt pMbiictiion de cet tvie au Orefie d* ta 
Cour mpenturt du dWffcl dt MentM. où 
unccppltdubrttd'aMignelionttdeelert- 
tion dent le prtaantt ceut* y t tM laMée 
pour ctiecun d'tua. I leur inenden teapte- 
(va Déplut.NédétendeurteonleiMipar 
lét prétantM pu'unt copié tuthantiqué 
d'un tcit dt irinipert évte eubrogttlon 
par Thé Royal Truti Cemptny tn ttetur dt 
Le Btnoyt Royélé du Ctntdt raçu dtvtnt 
R Jatn(>troua.naMW.Il2S|utitl1ll3M 
portant un doublé du otrlRotl d'intgleté- 
mant t le divieton d'tnrtBietrtmtnt dé 
MontrttI lé N julllét 1883 éoul lé numéro 
3386848. t égtitmént été lélMtt I Mur dl- 
Itnbon tu OtétM de le Cour npentura du 
dietnci de Montreal, le tout tvdc déptnt 
MONTRÉAL, ce ae jour de wpMmbri 1183 

OOfiNtOUEWkRNAROO 
ProtonoMlré"éd|olnt

Ogilvy. RtnauR 
lutte ttOO
t NI. avenue MbOM CdMBd

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO: 50085811623-830 
SERGE CHAMPAGNE

JEANNE CLAUDIA ANTOINEHE CHATIER 
Délenderesse 

-el-
LE REGISTRATEUR DE LA DIVISION 
D'ENREGISTREMENT DE MONTRÉAL

Mis-en-causs
PAR ORDRE DE LA COUR:

AVIS EST DONNÉ é JEANNE CLAUDIA AN­
TOINETTE CHATIER, défenderesse, qu'une 
requête en radiation en vertu de l'article 
80S CPC, allidavit et avis sera présentée 
pour adjudication devant l'un des honora­
bles juges de cette Cour, siégeant en ma­
tière de pratiqua au Palais de justice de 
Montréal. 1 est Notre-Dame, an salle 2.16, 
le 21 léme jour de septembre 1983. à 9h30 
et veuillez agir en conséquence 
Uns copie de la requtte a été laissée é son 
Intention au Greffe de la Cour Supérieuie 
de Montréal.
MONTRÉAL, ce 8 septembre 1983

DOMINIQUE DIBERNARDO. 
Protonotalre-Adjolnt 

MESCYRtGLOBENSKY 
11905 est Notre-Dame, suite 310 
PoInte-aux-Trembles. Québec 
HtB2Y4 
Tél: 6482212

Ava eet per les prétentte donné, contor- 
mtmant à l'aréds tSTlD du Code caié. que 
CHANTIER MARITIME DE GASPÉ INC 
ayant se ptwrpile plaos d allaeés é Sindy 
Béech. e Gæpe. et une autre plaça d'affar- 
res t Montréal, a transporté toulés sés 
créancés tl campais dt ewés ackiMs M fu­
turs e BANQUE NATIONALE DU CANADA 
par acte daté du 1*r décambr* 1962 *1 *n- 
ragittré aux bureaux dat dnnsKins d'tnre- 
gotremant de Percé et dt Montréal rtapte- 
tivement tout let numéros 92716 et 
3310053

BANQUE NATIONALE DU CA.NAOA 

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRCT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO. 50082-049737831 
LA CAISSE POPULAIRE 
ST-ARSENE de MONTRÉAL

Partie damenderesse 
-vs-

JEANNINE DESLAURIERS
Partie deienderasae 

PAR ORDRE DE LA COUR 
La partie détenderesse. JEANNINE DES­
LAURIERS. d'idretsa inconnue, est per les 
présentes requise da comparittre dent un 
délai de trente (30) jours, à compter de le 
préeente insertion
Unt copie du bref d'assignation, déclara­
tion et avis selon l'art t19AC P C, tété 
laissée tu bureau de le direction générale 
des greffes, soit eu t est. rua Notre-Dame, 
en la ville de Mon>réal. é ion intention 
Feule par le déIsnOeretss de comparaître 
dans CS délai STATUER sur la demande et 
PRONONCER jugement irrévocable de di­
vorce. avec Iss mêmes conséquences, qu'à 
la suite d'un débet contradicloire 
MONTRÉAL, ce 6 septembre 1983

ME MARCELLE AUBRY. 
Protonotalre-AdjOint 

MES BRUNET 8 BRUNET. Avocats 
440 Dorchester ouest ch. 1103 
Montréal. Québec 
H2Z 1V7

AVIS DE CHANGEMENT DE NOM 
SOYEZ PREVENUS que Monsieur Lucien 
Wygleaecz ingénieur cnri domicik* et re- 
S'dant au 43 Forsythe Doiiare des Or- 
'neaux a presents une raquéte au Mimstere 
de la Justice pour changer son nom en ca- 

oe Lucien Vidaz 
MONTREAL le 29 août 1983 
PROCUREURS OU REQUÉRANT 
ROeiTAILLE MALO 
500 Place d Armes 
Suile 1980 
Montreal Quebec 
H2Y 2W2

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR PROVINCIALE
NO 50082-022942-838 
BANQUE NATIONALE DU CANADA

Parta demendarettt
-vs-

MARIE-LUCIE BONNET et 
PIERRE M BONNET

Parta délenderesse 
PAR ORDRE DE LA COUR 

Le partie détanderesse. MARIE-LUCIE 
BONNET, d adresse inconnue, est par let 
prtsenles requise de comperalirt dent un 
délai de trente (30) jours, t compter dt la 
présente publication
Une copa du bref d'taaignahon. décteretan 
etivisselon l'art ttOAC.P C .aeteiiis- 
sée au bureau de le direction genértle des 
greffee, soit eu t est. rue Notre-Oema. an la 
ville de Montréal, à son intention 
Faute per la délendereese de comparaître 
dans ce délai STATUER sur le demande et 
PRONONCER lugement irrtvocala de di­
vorce. avec let mânot consequences, qu'à 
le suite d'un débat contradictoire 
MONTRÉAL, et 6 septembre 1983

DOMINIQUE DIBERNARDO. 
Protonoteire-Ad|Oinl 

MES TRUDEAU LEDUC 8 ASS 
1200 boul St-Mirtin ouest 
Laval. Ouébec 
H7S 2E4 
Tél 6682000

Avis est donne guéH8l8na Mafét. atm- 
lenle dentaire. domiciMa et résidant au 
4446. ru* IMMa. 8*l« IWCéâeMPlP <** 
Montréal. i^iaatMÎ»5iriW » -<»•- 
tic* an vu* é'ebéanit on cadltliit chan­
geant ton nom an celui d* Hétén* Airtiam- 
baull

KENNETH BERNSTEIN 
AVIS aat par ta* préaanM* donné qu* KEN­
NETH BERNSTEIN domiciM à 8000 boul. 
Cavandoh. Appartamanl 4B dan* la Vié* d* 
cet* St Luc. District d* Montréal, daman- 
dara au Mmotra d* la Justic* pour obtanw 
un décrat changeant son nom an catui d* 
KENNETH GILBERT 
MONTREAL, a 6 saptambr* 1983 
MICHAEL N BERGMAN 
1265 Carr* PhOipt 
Suit* 211 
Montréal, Ouébac 
H36 3G1
PROCUREURS DU REQUÉRANT 

OUÉBEC
DISTRICT DE MONTRÉAL

RÉGIE DU LOGEMENT 
Nodadamanda 33-1216981-82 
No Maître 0548781 
MILJELKO HORVAT,

JEAN-PIERRE VORS.
Locataire

AVIS EST DONNÉ
e

JEAN-PIERRE VORS
Qu un* DEMANDE EN RECOUVREMENT 
DE LOYER" lut introduite à le RÉGIE DU 
LOGEMENT, le 17|um 1963.11 que copie 
dt ladite "DEMANDE' peut tire obtenue 
chez
MALO. GURALNICK. LEMIEUX 8 KOHL-
HUBER
Huitsiars
15. rue Notre-Oema ouest.
bureau 240. Montréal
Montréal, ce 7e |Our de septembre 1963

(jérardH RAYMOND, avocat 
Procureur du locateur

VENTES PAR SHÉRIF
AVIS PUBLIC est. par la pré­
sente, donné que les TERFtES 
ET HÉRITAGES sous-menlion- 
nés ont été saisis et seront ven­
dus aux temps et beux raspec- 
bts mentionnés plus bas

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province de Québec 

Cour supérieure — District de Montréal

Banque canadienne
IMPÉRIALE DE COM-

Trust Général ou 
CANADA, corporation

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 50088009964-832 
LA BANQUE D'ÉPARGNE DE LA CITÉ 
ET DU DISTRICT DE MONTRÉAL

Ptrtm démandéresse 
-ve-

LUC CHEVRIER
Partie défendatesee 

-el-
LE REGISTRATEUR DE CHAMBLY et 
ERMITTE B1CHOTTE CHEVRIER

Mte-en-ceuse
PAR ORDRE DE LA COUR 

La perta déftnderatte. LUC CHEVRIER et 
le miton-ceute ERMITTE BtCHOHE CHE­
VRIER. d'idreieM Inconnuet. Mnt per lei 
prétentte requit de comptraltre dans un 
déitl dt trente (30) jourt. à compter dt II 
préeente Ineertion.
Deux coptn du bref d'iielgnatlon. décla­
ration al ivli itlon l'art. 119A C.P.C. ont été 
lelliee tu bureau de le dirtetin genérile 
dee greffee. lolt au 1 est. rue Notre-Dame, 
en le ville de Montréal t ion intention. 
Feula per le dtlendeur et le mis tn cause 
de compariNrt dent ce délai STATUER eur 
la demande et PRONONCER jugement par 
déltut. avec lei rntmes coniequencts. 
qu'à la eulte d'un débet coniridtctairt 
MONTRÉAL, œ 7 eapMmbre 1983

DOMINIQUE DIBERNARDO. 
Protonoltlré-Adjolnt 

MES BRUNET 8 BRUNET 
Avocats
440 Drochetter oueit 
Montréil. Québec 
H2Z1V7

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRCT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
NO 50808810628830
SOCIETE CANADIENNE O'HYPOTHEQUES
ETOELOOEMENT.

Demenderene
-Yé-

DAME MARIA DO CARM. épouee dt DA­
NIEL DUARTE.

DANIEL DUARTE.

DAME JEANNINE BUOAM.

MtéérKeuat

H3A3C1 
Precutéurt de le dtmtnStréM

LE REOtSTRAHUR DE LA DIVISION OEN- 
REOI8TREMENT DE MONTREAL.

Mltan<auM
téqutMti

AVIS
Lt dtNnderaete. DAME MARIA DO CARM- 
DUARTE, et la mit-en-ctuit. DANIEL 
DUARTE. Kni enjelnte de cempirtltre 
dentletlrtnltiouredeltdclcdepubllce- 
bon de oét evie eu Ortfft de le Cdur fup8 
nturt du dwnci dt Montreal, où unt oogle 
du bref d'tteignelion et dt le Mclcritlen 
dtne le préeente ceuee t étt ttiNée pour 
chacun d'eux, t leur tIMnnon rtipé^. 
tu Orefft dt le Cour euptrleurt du dMrtet
06 MHOnWOOi, ü IDII! OVOC Oi|POno
MONTRÉAL N 1er eecîimbré 18B3

OOMINiquEOIKRNAiyO. 
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OglNy. Rtntull 
SuRtlIOO
1111 tvénue MeOa Colinc 
Montréil. Québec H3A3Ct 
Rrocifféun de te dsmenderasM

500-05- 
001207-834

MERGE, corps politique 
ayant son siège social et principal établisse­
ment pour la province de Québec, dans les ville 
et district de Montréal, démandéresse, contre 
RAYMOND LANGLAIS. résidant et domicilié 
pour la province de Ouébec, dans les ville et 
district de Montréal, défendeur, et le REGIS­
TRATEUR de Montréal, mis en cause.
• Un emplacement ayant Iront sur le boulevard 
Gouin est, en la cité de Montréal, connu et dé­
signé comme suit, savoir:
a) Le lot numéro quatre cent trente-neuf de la 
subdivision officielle du lot originaire numéro 
deux cent vingt-cinq (225-439) aux plan et livre 
de renvoi officiels de la paroisse du Sault-au- 
Récollel; et
b) Une partie du lot numéro quatre cent trente- 
huit du lot originaira numéro deux cent vingt- 
cinq (225-Ptie 438) auxdits plan et livre de i en­
voi officiels de la paroisse du Sault-au-Récollet: 
mesurant soixante-sept pieds et soixante seize 
centièmes de pied (67.76') dans sa ligne nord- 
ouest. soixante-sept pieds et quatre-vingt-un 
centièmes de pied (67.81 ') dans sa ligne sud- 
est. trente pieds et huit centièmes de pied 
(30.08') dans ses lignes sud-ouest et nord-est et 
borné au nord-ouest par le lot 225-439. au sud- 
est par unn autre partie du lot 225-438, au sud- 
ouest par le lot 225-425. au nord-est par partie 
des lots 224-3 et 224-4 aux plan et livre de ren­
voi officiels de la paroisse du Sault-au-Récollet.
Le tout ayant une superficie de deux mille 
trente-neuf pieds carrés (2.039 pi. ca ), mesures 
anglaises et plus ou moins.
Avec une bâtisse dessus érigée portant le nu­
méro civique 1366 dudit boulevard Gouin est. 
en la cité de Montréal, Québec 
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes les servitudes actives et passives appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble, et 
ce sans réserve ni restriction aucune.»
La mise à prix est fixée à 30 666$ soit 25% de 
l'évaluation de l'Immeuble portée au râle d'éva- 
luation municipale de la municipalité, multipliée 
par le facteur établi pour ce rôle par le ministre 
des Affaires municipales, en vertu de la loi sur 
les tiscalltés municipales, et modifiant certaines 
dispositions législatives, que l'adjudicataire de­
vra verser au shérif, en argent ou par chèque 
visé, à l'ordre du shéril du district de Montréal, 
au moment de l'adjudication. Pour être vendu 
au bureau du shérit. au palais de justice de 
Montréal. 10, rue Saint-Antoine est. local 7.81, 
le VINGTIÈME (20e) jour d'OCTOBRE 1983. à 
QUATORZE heures TRENTE.

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province de Ouébec 

Cour supérieure — District de Montréal

NO 500-05 
005743-826

ayant son principal établis­
sement au 1100 rue University à Montréal, dis­
trict de Montréal, demanderessé. contre AN­
GELO CA(ÇCIATORÉ. domicilié et résidant au 
12080. boul. Lachapelle. Montréal, district de 
Montréal, et MAURKJE McNabb. domicilié ét ré­
sidant au 932 Place Séguin, é Ste-Thérése en 
Haut, district de Terrebonne. JEAN DUCLOS. 
domicilié au 821. rue Moreau. Ste-Thrése. dis­
trict de Terrebonne, CLÉMENT TURCOTTE, do­
micilié et résidant au 965, 1 Blême Avenue. Fa­
breville. Laval, district de Montréal, LES EN­
TREPRISES LENAD INC., corporation ayant 
son siège social au 36. Siéme Avenus Bols- 
briand. district de Terrebonne. LES GESTIONS 
MONTEROSA, corporation ayant son siège so­
cial au 177 da la Blême Avenue, à Dorion. dis­
trict de Montréal. PHILIPPE PILON, domicilié au 
72. boul. Desjardins est. A Ste-Thérése. district 
de Terrebonne, délandaurt et le REQISTRA- 
TEUR de Montréal, mis en cause
• Un emplacement ayant front sur la rua Jean- 
Talon. en la ville da Montréal, connu ét désigné 
comme étant I* lot numéro cent trani* trola da 
la subdivision oftlclslle du lot orlglnalra numéro 
quatre cant toixanta-quinzs (475-133) au ca­
dastra otticisi da la parolasa du Sault-au-Récol- 
Ist
Avec lat bâtlaaa dsssut érigéat al notammant 
calla portant la numéro civique 2469 da la rua 
Jsan Talon atl.
Tal qua la tout as trouva préaantsmant avac 
toutsa 1st aervltudst activât st ptttivat. appt- 
rantaa ou occultât ttlachéet audit immaubla at 
notammant aujat aux sarvitudaa mutusllaa at ré- 
clproqus da vus. sur at an faveur du susdit Im- 
msuble. at sur et an laveur da l'immaubla adja- 
cant au nord-aat. tel qua la tout aat plus tmple- 
mant montré st décrit aux tarmat dt l'acta dé­
poté é Montréal, tout la numéro 1372365 
La misa è prix atl fixé* à 29 6401 toit 25 % d* 
l'évaluation d* l'immaubi* porté# tu rôle d'éva- 
luation municipale da la municipalité, multlpliéé 
par la tactaur établi pour ca rôla par la minittra 
des Atlalrat municipalaa. tn vertu da la loi sur 
lat tiBcalitét municipalei al modifiant eartainst 
ditpotttioni légitlativta. qua l'ad|udlcataira de­
vra vertar au thérlt. an argent ou par chèqua 
visé, à l'ordre du ihérlt du dlatrlct da Montréal, 
au moment de l'edludicatlon 
Pour être vendu au bureau du thérlt. au pelait 
de juatice d* Montréal. 10. rue Saint-Anloln* 
est. local 7 81. I* VINGTIÈME (20e) jour d'OC­
TOBRE 1B83. è DIX heure* TRENTE 

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province de Ouébac 

Cour tupérieura — Dittrict da Montréal

NO 5O0-0S- I A BANQUE O'ÈPAR-
016532-820 t ONE DE LA CITE ET

OU DISTRICT DE MONT­
RÉAL. corporttion légalemant constituée, ayant 
ta principale place d'ettaira* au 278 oueet. 
Sainl-Jacquct. Montréal. Québec, damenda- 
retae. contra ALFRfDQ FARiNACCjl. autrafolt 
domicilié au 400 Dollard, app. 101. Villa Latalla, 
et maintenant da lieux inconnua. et LES CONS­
TRUCTIONS PERRA8 INC . corporation léga­
lement conttituée. ayant ta principale place 
d'altairat tu 7710. bout Parraa. Moniréal. et 
VITO 8CALIA, damaurani au 7710 Perret. Monl- 
rtal. délandaurt. al la REOI8TRATEUR da 
Montréal, mil an causa
Lee immaublat da ta partie délandarataa Al- 
trado Farinacci
• Un emplacamant ayant Iront sur l'avanua Hô­
tel da Villa da ta villa da Montréal-Nord et com- 
poaé comme tuil
1 ) La lot numéro céni cinq dé ta aubdivition of- 
liciélla du lot originaire numéro aoixanla ai un 
(B1-108). aux plan et Itvra d* renvoi otticialt de 
la paroitaa du Sault-tu-Récollal

2) Le lot numéro cent six de la subdivision olfl- 
ciells du lot originaire numéro soixante et un 
(61-106), dudit cadastre
3) Le lot numéro cent sept de la subdivision ot- 
ticielle du lot originaire numéro soixante et un 
(61-107) dudit cadastre
4) Le lot numéro cent huit da la subdivision ot- 
licielle du lot originaire numéro soixante et un 
(61 -t 08) dudit cadastre
5) Le lot numéro cent neuf de la subdivision ot- 
ticlelle du lot originaire numéro soixante et un 
(61-109) dudit cadastre
Avec la bâtisse dessus érigée portant les nu­
méros 11576, 11576A, 11578, 11580. 11582,
11584 et 11586. avenue Hôtel de Ville.
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes les servitudes actives et passives, appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble et 
sujet à une servitude créée aux termes d'un 
acte enregistré A Montréal sous le numéro 
683767
Le tout sans exception ni réserve 
Les lots susdits ont été remplacés le 26 septem­
bre 1981 et Ils sont maintenant décrits comme 
suit
1 ) Le lot numéro neuf cent vingt-deux de la sub­
division ofticielle du lot originaire numéro soi­
xante et un (61 -922) aux plan et livre de renvoi 
officiels de la paroisse du Sault-au-Récollet.
2) Le lot numéro neuf cent vingt-trois de la sub­
division officielle du lot originaire numéro soi­
xante et un (61-923) dudit cadastre.
3) Le lot numéro neuf cent vingt-quatre de la 
subdivision officielle du lot originaire numéro 
soixante et un (61-924) dudit cadastre »
La mise à prix est fixée à 21 672,75 $. soit 25% 
de l'évaluation de l'Immeuble portée au rôle 
d évaluation municipale de la municipalité, mul­
tipliée par le facteur établi pour ce rôle par le 
ministre des Affaires municipales, en vertu de la 
loi sur les tiscalltés municipales et modifiant 
certaines dispositions législatives, que l'adju- 
dicataire devra verser au shérif, en argent ou 
par chèque visé, à l'ordre du shént du district 
de Montréal, au moment de t'ad|udlcation 

, Pour être vendus en bloc, au bureau du shént. 
au Palais de Justice de Montréal. 10. rue Saint- 
Antoine est. local 7.81. le VINGT ET UNIÈME 
(21 e) |Our d'OCTOBRE 1983. à ONZE heures 
TRENTE

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province de Ouébec 

Cour supérieure — District de Moniréal

NO 500-05- 
021745-821

deresse. contre CHRIS 
SCHULTEISS, résidant et domicilié au 1140, 
croissant Claire. Lachine. QC. détendeur, et LE 
REGISTRATEUR de Moniréal, mis en cause 
« Un terrain donnant sur l'avenue Carson, dans 
la ville de Dorval. lequel terrain est connu 
comme étant la subdivision sept cent dix du lot 
onze (11 -710), figurant au cadastre de la pa­
roisse de Lachine. division d'enregistrement de 
Montréal Ce terrain a une configuration irrégu­
lière. et une contenance de sept mille cin­
quante-quatre pieds carrés (7 054 pi'). avec le 
bâtiment dessus construit, et portant le numéro 
1605 de l'avenue Carson. En l'état où le tout se 
trouve actuellement, avec tous les droits y rat­
tachés. sans exception, et sous réserve des ré­
glements de zonage concernant l'aéroport dé 
Montréal, tels qu'ils ont été établis par arrêté en 
conseil, ainsi que des modifications y appor­
tées. lesdits actes ayant été enregistrés respec­
tivement sous Iss numéros 1 128231 st 
1270629. .
La miss à prix est fixée à 19 397.00 $, soit 25% 
de l'évaluation de l'immeuble portée au rôle 
d évaluation municipale de la municipalité, mul­
tipliée par le tactaur établi pour ce rôle par la 
ministre des Affaires municipales en vertu de la 
Loi sur la tiscalilé municipale et modifiant cer­
taines dispositions législatives, que l'adiudica- 
taire devra verser au shérif, en argent ou par 
chèque visé à l'ordre du shérlt du district de 
Moniréal. au moment de l'adjudication 
Pour être vendu au bureau du shéril. palais da 
justice de Moniréel. 10, rue Saint-Antoine est. 
local 7 81. le ONZIÈME jour d'OCTOBRE 1983 é 
ONZE heures.

Banque nationale
DU CANADA, deman-
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Cour supérieure — District de Montréal

Edward white, domi­
cilié ét résidant au

NO 500-05- 
019709-821

7400. rua Sherbrooke 
ouatt. villa st dlatrlct d* Montréal, province d* 
Québec, démandôraats. contra JOHN STAM­
MER. domicilié ét réaldant tu 72. rua Salnt-Tro- 
paz, Kirkland, détandsur. st LE RéQISTRA- 
TEUR da Montréal al autrat. mit en cause.
• Un larriln donnent sur la cercla Saint-Tropez, 
dîna la ville de Kirkland, laquai tarriln est 
connu comme étant la subdivision iranta-daux 
du lot orlglnalra cent solxanta-naut (169-32) fi­
gurant au cadastra da la parolata da Polnta- 
Clalra. avac la bâllmani dataus contrult et por­
tant la numéro 72 du cerclé Saint-Tropez Sous 
rétarv* d'un* sarvlluda établi* au protit d* Ball 
Canada et d'Hydro-Québac, an vertu d'un acta 
anragittré A Montréal tout la numéro 231814S. 
En l'état oùladita propriété a# trouve actualla- 
manl. avac tout ta* drotta. circonttancat et dé- 
pendancaa. tant exception »
La misa 8 prix ast fixé* à 30 S70.001. toll 25% 
da l'évaluation da l'immaubla portée au rôla 
d évaluation municipale da ta municipalité, mul­
tipliée par la tactaur établi pour ca rôla par la 
minitira daa Attilraa municipalae an vertu da la 
Lot sur la fltcallté municipale et moditianl car- 
tainat dlapoiitlona légltlatlvaa. que l'adjudlca- 
taira devra varaar au thérlt. an argent ou par 
chèqua vité 8 l'ordre du shéril du dlatrlct d* 
Montréal, tu moment da l'adjudication 
Pour être vendu au bureau du thérlt. pétait da 
juttlca. 10, Salnl-Antoina aat. local 7.61. la 
QUATORZIÈME jour d'OCTOBRE 1963 8 ONZE 
haul et

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province da Ouébac 

Cour aupériaura — Dlatrlct da Moniréal

NOS SOO-OS 
014477 820.
S<X)-OS414489 827.
500-08-014470 825.
500-08-014468 829

OU DISTRICT DE MONT­
REAL. corporation tégatamant conttituée. ayant 
ta principale place d affariaa au 278 ouaet. rua 
Samt-Jacquat é Montréal, district da Montréal, 
démandaraata. contra JOSEPH BEAUDRY, ré- 
ttdani al domicilié au SO11. Louit Hémon. Mont­
réal. dlatrlct da Montréal. VITO SCALIA. LES 
CONSTRUCTIONS PERRAS INC détandaura. 
al la RtOiBTRATEUR da Laval, mia an cauaa 
Laa immauWat da Jotaph Beaudry 
"Un emplacamant altué é Laval, connu al dé- 
tlgné comme étant la lot numéro aotxanlé-qua- 
Ira dé la tubdivitlon oNiciatlé du lot ortgintlra

La banque D'tPAR- 
ONE DE LADITE ET

numéro six cent soixante-huit A (668A-64) aux 
plan et livre de renvoi officiels de la paroisse de 
St-Martin
Avec la bâtisse dessus érigée 
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes las servitudes actives et passives, appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble, 
avac et sujet à une servitude de passage et de 
stationnement telle qu'établie aux termes d'un 
acte enregistré A Laval sous le numéro 472921 
et également A une servitude d'Agout el d'aque­
duc tello qu'établie aux termes d'un acte enre­
gistré à Laval sous le numéro 475624 
Le tout sans exception ni réserve "
"Un emplacement situé A Laval, connu et dé­

signé comme étant le lot numéro soixante-cinq 
de la subdivision officielle du lot originaire nu­
méro six cent soixante-huit A (668A-65) aux. 
plan et livre de renvoi officiels de la paroisse de 
Sl-Martin.
Avec la bâtisse dessus érigée 
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes les servitudes actives et passives, appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble 
avec et sujet A une servitude de passage et de 
stationnement telle qu'établie aux termes d'un 
acte enregistré à Laval sous le numéro 472921 
et également A une servitude d'égout el d'aque­
duc telle qu'établie aux termes d'un acte enre­
gistré à Laval sous le numéro 475 624, le tout 
sans exception ni réserve "
"Un emplacement connu et désigné comme 

étant le lot numéro soixante-six de la subdivi­
sion officielle du lot originaire numéro six cent 
soixante-huit A (668A-66) aux plan el lire de 
renvoi officiels de la paroisse de St-Marlin 
Avec bâtisse dessus Arigée 
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes les servitudes actives et passives, appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble et 
plus spécialement avec et sujet à la servitude 
de mitoyenneté créée aux termes de l'acte de 
prêt enregistré A Last sous le numéro 477742. A 
une servitude de droit de passage et de station­
nement pour les automobiles et les camions 
créée aux termes de l'acte enregistré à Laval 
sous le numéro 472921 et également la servi­
tude pour les égouts créée aux termes de l'acte 
enregistré A Laval sous le numéro 475624 '
"Un emplacement situé A Laval, connu et dé­

signé comme étant lo lot numéro soixante-sept 
de la subdivision officielle du lot originaire nu­
méro SIX cent soixante-huit A (668A-67) aux 
plan el livre de renvoi officiels de la paroisse de 
St-Martin
Avec la bâtisse dessus construite 
Tel que le tout se trouve présentement avec 
toutes les servitudes actives et passives, appa­
rentes ou occultes attachées audit immeuble, 
avec et sujet A une servitude de passage et de 
srationnement telle qu'établie aux termes d'un 
acte enregistré à Laval sous le numéro 472921, 
et également A une servitude d'égout el d'aque­
duc telle qu'étable aux termes d'un acte enre­
gistré A Laval sous le numéro 475624 
Le tout sans exception ni réserve "
La mise à prix est fixé à 200 791.75$ soit 25% 
de l'évaluation de l'immeuble portée au rôle 
d évaluation municipale de la municipalité, mul­
tipliée par le facteur établi pour ce rôle par le 
ministre des Affaires municipales, en vertu de la 
loi sur les tiscalltés municipales et modifiant 
certaines dispositions législatives, que l'adju- 
dicatalre devra verser au shéril. en argent ou 
par chèque visé, à l'ordre du shént du district 
de Montréal, au moment de l'ad|udicatlon 
Pour être vendu en bloc, au bureau d'enregis­
trement de Laval, 155. boul Je me souviens. 
Laval. Québec, le VINGT ET UNIÈME (21e) jour 
d'OCTOBRE 1983. à QUATORZE heures 
TRENTE

FIERI FACIAS DE TERRIS 
Canada — Province de Québec 

Cour supérieure — District de Montréal

NO 500-05 BANQUE DE MONT-
003125-828 D RÉAL, demande­

resse. contre GEORGES 
SAVAS. 8365. Langaliar. Saint-Léonard, district 
de Montreal, détendeur, et LE REGISTRATEUR 
de Montréal, mis an causa 
« Un terrain donnant sur la place Samt-Louls. 
dans la villa da Saint-Laurent, taquet terrain 
comprend
a) la tubdivitlon deux cant quatre-vlngt-dix- 
naul du lot originaire numéro quatre cant toi- 
xanta-dix-hult (478-299) tigurant au cadastra da 
la parolata da Stint-Laurant, tubdivitlon ma- 
turant quaranta-tlx plsdt (46 pl) d* largeur lur 
aoixanta-dlx-tapt pladt (877 pi) d* prolondaur.
b) la tubdivitlon trola cent du lot originaire nu­
méro quélr* cent aolxanta-dix-huil (478-300) fi­
gurant audit cadattra da la paroitts da Salnt- 
Laurant. tubdivitlon maturant cinq pieds (5 pi) 
da largeur sur aoixanta-dlx-tapt pladt (77 pi) d* 
prolondaur, et
c) la tubdivitlon trola cant un du lot originaira 
numéro quatre cent aolxanta-dlx-huil (478-301 ) 
tigurant audit cadastra da la parolata dt Saint- 
Laurent. tubdivlilon maturant cinquante et un 
piada (St pl) de largeur lur cinq pitdt (5 pi) da 
prolondaur
Toulat laa dimentlont cl-daiaut indiquéat sont 
an meaurat tnglaltaa et ptua ou moint 
Avec la droit d'avoir quatre lanétrat donnant 
vue lllégalamant sur la propriété atltnanla eu 
tud-ouatl. toll lé lot 47B-2BS tigurant audit ct- 
dattrt, un* tarvltud* ayant été établit A cat *1- 
tat dans un acta anragittré au bureau d'anra- 
gittramant d* Montréal tout la numéro 
1288793. ainsi qu* dani un acta d* vanta lub- 
■équant anragittré au mém* bureau d'anragit- 
Iremanl. tout la numéro 1360138 
Sout réaarvé dat réglemantt da zonage con> 
cernant l'aéroport dé Carliarvilla. tel qu'il étt 
établi par la plan dépoté par la miniaira dat 
Transporta, et anragittré tu bureau d'anragit- 
tramant da Moniréal toua la numéro 1874804 
Avac la bétimani daaaut conttrutt. portant la 
numéro 2101 dé la plaça Saint-Loui*
En l'état où ladlta propriété ta trouva aclualla- 
mani. avac tout aat drotit. circonatancaa at dé- 
pandancat. tt tout rétarv* dat tarviluda* ac­
tiva* ou pattivat. apparanta* ou non tpparan- 
la* y rattaché**, «tnt axcaption •
La mita é pria aat fixé* é 34 818.261. toit 2S % 
d* l'évaluation d* l'immauPI* porté* au rôt* 
d'évaluatton muntctpal* d* la municipattié. mul- 
Itplié* par la tactaur établi par c* rôt* par la ml- 
nitir* d«t Attaira* municipalai an vartu d* la 
Lot tur la lltcaiité municipal* *1 modifiant car- 
tainaa diipotitiont téoiataliv**. qu* l'ad|udtc*- 
talr* davra varaar tu ahérlf. an argant eu par 
chéqu* vité é l'ordr* du ahéril du dlatrlol d* 
Montrtal. au momant d* I'adfudioaiton 
Pour étra vandu au buraau du tfiérll. paltl* d* 
luatlc* d* Montréal. 10. ru* Saint-Anioln* **l 
local 7 Bt. I* DIX-HUITiEME jour d'OCTOBRE 
tBB3 é ONZE nauraa

Buraau du thérlt 
Cour tupériéur* 
ktontréal. lé 31 ao<H tBB3

L* thérlt adtotnt 
Paul BT-MARTIN

(
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CULTURE ET SOCIÉTÉ

Wilfrid Pelletier

L’OSM

Franchement déçu du départ de 
Mehta en 1967, le public de r

Suite de la page 17

mardi, sans compter que la disparition 
du Montreal Orchestra amena une nou­
velle clientèle. À partir de 1943, Defauw 
partagea son activité entre Montréal et 
Chicago, ce qui se traduisit par la venue 
de plusieurs chefs invités comme le 
jeune Leonard Berstein, sir Thomas 
Beecham, Georges Elnesco, Fritz 
Busch, Bruno Walter et plusieurs au­
tres. Peu à peu la présence de Defauw 
se fit plus rare et l’éclat apporté par des 
invité prestigieux ne suffisait pas tou­
jours à masquer les faiblesses d’un or­
chestre trop souvent privé de directeur 
artistique.

Un certain redressement allait se 
produire avec Otto Klemperer à partir 
de 1952 quand un accident à la jambe 
l’immobilisa ici pour trois saisons. Lui 
et Josef Krips, un invité fréquent, firent 
entrer Bruckner et Mahler au réper­
toire et l’enthousiasme des musiciens 
pour ces deux chefs se traduisit parr 
des exécutions d’une qualité jusqu’alors 
inconnue ici.

L’OSM avait accueilli dans ses rangs 
de nouvelles recrues et le nombre des 
concerts avait augmenté. L’orchestre 
était malheureusement toujours confmé 
à la salle exigué du Plateau, jouant à bu­
reaux fermés il est vrai mais incapable 
d’envisager toifte expansion faqte d’es­
pace. C’est ainsi que TOSM fut accusé 
d’élitisme, ce qui n’était pas totalement 
justifié car certains concerts étaient 
présentés à la basihque Notre-Dame.

L’arrivée d’Igor Markevitch en 1957

Cinéma

Zubin Metha

allait marquer un tournant. Grand tech­
nicien de l’orchestre, il développa da­
vantage la souplesse de l’ensemble et, 
d’une certaine manière, donna une cer­
taine personnalité à sa sononté. Sous sa 
direction, TOSM fut le premier orches­
tre canadien à jouer le Sacre du prin­
temps.

Il fut le premier à entrevoir un avenir 
brillant pour TOSM à condition qu’il 
multiplie ses activités et que ses musi­
ciens soient liés par contrat annuel. 
Cette importante transition fut réalisée 
de même que la création d’une seconde 
série de concerts, les Concerts gala. 
Markevitch inaugura aussi une série de 
concerts populaires au Forum.

L’OSM rejoignait enfin le grand pu­
blic durant la saison d’hiver. Dans Tin- 
tervalle, plusieurs jeunes instrumentis­
tes avaient succédé à leurs aînés, dont 
plusieurs diplômés du conservatoire. 
Markevitch inaugura aussi un pro­
gramme annuel de commande d’oeu­
vres à des compositeurs canadièns.

Engagé au pied levé pour remplacer 
Markevitch malade, le jeune Zubin 
Mehta trouva ici en 1961 un orchestre 
bien rodé et avec lequel il n’allait pas 
tarder d’accomplir de grandes choses. 
Sa direction flamboyante, sa personna­
lité engageante et, disons-le, son 
charme personnel étaient autant d’a­
touts en sa faveur. Lui aussi voyait 
grand et après avoir dirigé la première 
tournée européenne de TOSM, la pre­
mière d’un orchestre canadien, il le fit 
entrer avec éclat à la Place des Arts où 
il dirigea, conjointement avec Wilfrid 
Pelletier, le concert inaugural le 21 sep­
tembre 1963. Le rêve que TOSM et les 
mélomanes montréalais caressaient de­
puis près de trois décennies était enfin

réalisé. Une véntable euphone s’ensui­
vit et les premières années de TOSM 
sous son nouveau toit furent florissan­
tes.

dépa
I TOSM ac­

cueillit avec réserve son successeur, 
Franz-Paul Decker. Ce dermer n’avait 
rien du charisme de son prédécesseur 
mais il s’appliqua à discipbner encore 
plus un ensemble qui commençait à ma­
nifester un certain laisser-aller. Une 
tournée au Japon en 1970 fut très réussie 
mais Decker n’arriva que rarement à 
soulever l’enthousiasme en dépit d’exé­
cutions soigneusement préparées. Une 
crise financière menaça l’existence 
même de TOSM mais fut surmontée 
grâce pnncipalement à Taide du public 
et du gouvernement du Québec.

• Il y a peu à dire sur le bref passage de 
Rafael Frühbeck de Burgos qui marqua 
une transition avant l’arrivée de Char­
les Dutoit comme directeur artistique à 
compter de 1978. Depuis cette date, 
TOSM a connu quelques-uns des mo­
ments les plus sigmficatifs de son demi- 
siècle d’histoire. Grâce à la compétence 
musicale de ce chef exceptionnel, à son 
éclectisme de bon aloi tout comme à 
son talent inné de communicateur, on a 
l’impression que TOSM a finalement 
réussi à sortir de sa tour d’ivoire et à re­
joindre toutes les couches de la popula­
tion.

Dès ses premiers concerts, Dutoit a 
suscité ICI un enthousiasme qui se serait 
vite évanoui s’il n’était motivé par une 
conviction profonde chez lui que TOr- 
chestre symphonique de Montréal est 
l’affaire de tout le monde et non pas la 
chasse gardée d’un groupe de privilé­
giés. Qu’il dirige Beethoven ou Stra­
vinsky, Debussy ou Offenbach, on sent 
le même enthousiasme, le même souci 
de perfection.

Avec lui, une ère nouvelle a com­
mencé pour TOSM, ne serait-ce que par 
cette série d’enregistrements chez 
Decca-London et les concerts de New 
York qui ont suscité des articles très 
élogieux dans la presse new-yorkaise.

Malgré la ferveur qu’il déploie, Char­
les Dutoit ne pourrait donner sa pleine 
mesure s’il n’était soutenu par une 
structure admimstrative d’un haut pro­
fessionnalisme. Aujourd’hui, TOSM est 
l’un des trois orchestres canadiens 
(avec ceux de Toronto et de Vancou­
ver) que TAmencan Symphony League 
classe parmi les 33 orchestres majeurs 
du continent.

Son budget annuel d’exploitation a 
doublé et même triplé ces récentes an­
nées et il oscille maintenant entre $7 et 
¥8 millions. Au cours de l’exercice ter­
miné le 31 mai dernier, TOSM a réalisé 
un surplus d’exploitation de ¥46,000, ce 
qui lui a permis de réduire d’autant un 
déficit accumulé qui s’élève maintenant 
à ¥858,000.

L’effectif regroupe 98 instrumentistes

triés sur le volet parmi lesquels les jeu­
nes sont largement représentés. On a 
longtemps reproché à TOSM de ne pas 
accueillir dans ses rangs suffisamment 
de Canadiens. Au cours des dernières 
années, la situation s’est modifiée sen­
siblement. À l’heure actuelle, la très 
grande majorité de ses instrumentistes 
sont de nationabté canadienne ou sont 
immigrants reçus.

Quant au public, il a emboîté le pas 
comme jamais auparavant. Un bon 
nombre des concerts des quatre 
grandes sénés de la saison d’hiver affi­
chent complet plusieurs jours à Ta- 
vance, de même que les concerts hors- 
série. Le festival annuel d’été que Du- 
toit a inauguré il y a quelques saisons à 
la basilique Notre-Dame attire des fou­
les considérables et les Montréalais ont 
ces jours derniers üttéralement pris 
d’assaut le Forum afin d’obtenir des pla­
ces pour le grand concert Beethoven de 
ce soir.

Nul doute que la fierté des Montréa­
lais atteindra son comble à la fin de la 
grandiose péroraison de la Neuvième 
Symphonie. Ce 10 septembre restera 
grave longtemps sans doute dans la mé­
moire des Montréalais, mélomanes ou 
non.

au-delà des normes, des bonnes mamè- 
res, du déjà vu, du déjà lu. Au-delà du 
regard.

Jean a fait le voyage et le décrit 
ainsi : < Elle prenait sa face de caillou, 
sa face de grosse roche étemelle. Je sui­
vais son regard. Je me sentais exister. »

Toutes les informations à paraître dans cette page doi­
vent parvenir par écrit au DEVOIR au plus tard le mer­
credi de chaque semaine. Demandes d'insertion ou cor­
rections doivent être adressées au Service de publicité.

ASTRE I: (327-5001)- Oclopussy 1h 
10 5 h 20 9 h 30 — Ou est passé mon 
Idole 3 h 30 7 h 40

ASTRE II: — Deux (lies chez les folles 
12 h 30 4 h 30. 7 h 45 — Otlicier et 
oenlieman 2h10 6h00.9h50

ASTRE III: - Les yeux de la torét 1 h 
10 4h30.7h45 — Tton 2h45 6h 
00 9h 15

ASTRE IV:- Rocky III" 12 h 30 4 h 15. 
8h — La vengeance des lanlOmes 2 h 
15.6h 9h50

AVENUE: (937-2747) - ' Trading pla 
ces 12045,2h50.5h.7h 05 9h15

BEnnil:(288-2115)- 'Danton 1h40 
4h15 6h 50 9 h30

BERRI II: ' Le monde selon Garp ' 1 h 20 
4h 05 6 h35 9h50

BERRI III: —"L'homme blesse 1h. 3h 
10 5h 20 7 h30 9h40

BERRI IV: - ' Toolsie' 12 h 20, 2 h 35 4 
hSO 7h 05 9 h20

BERRI V: — Deux heures moins le quart 
avant Jésus-ChrtsI' 1 h 40 3 h 40.5 h 40. 
7h40 9h40

BONAVENTURE I: (861-2725) - 
Jaws 3-0' 1h10.3h10,5h10.7h10 

9h 10
BONAVENTURE II: — ' Smokeyand 

lhe Bandits III 1h3h5h7h9h
BROSSARD I: (465-3851) - Sans le- 

loui 2 h 10 6 h 05 10 h — La guerre 
du leu' 12 h 10 4 h 05 8 h

BROSSARO II: (465-3851) - "Le cercle

du pouvoir ' 2 h 20. 5 h 55. 9 h 30 — 
Arlequin" 12 h 30 4 h 05, 7 h 40 

BROSSARD III: — Metal Storm 3-D " 1 
h 30.3 h 10.4 h 50 6 h 30. 8 h 10.9 h 50 

CARTIER LAVAL: - "Le démon dans 
rile'2h15 5h55,9h35 - "Lesol- 
dal 12 h 30.4 h 10.7 h 50 

CHAMPLAIN I:(271-1103)-"Sansre­
tour "2h15.6h 9h40 —Lagueriedu 
leu 12 h 30.4 h 10.7 h 50 

CHAMPLAIN II: — "Le cercle du pou­
voir" 3 h 6 h 25.9 h 50 — " Arlequin " 1 
h 25 4 h 45 8 h 10 

CHATEAU I: (271-1103) — Fermé 
CHATEAU II: - Fermé 
CINÉMA LUMIERE: - E T 12 h - 

The song remains lhe same ' 9 h 15 
CINÉMA DE PARIS: - Mêlai Storm 

3-D'12h 50 2 h25,48 15.6h,7h40 9 
h 20

CINÉMATHÈQUE: (842-9763) - La 
lièvre des échecs Le cuirassé Pobem- 
kine 18 h 35— "La mère "20 h 35 

CINÉPLEX I: (849^518) — "Comeback 
1 h 45 3h 40 5 h35.7h 30 9 h2S 

CINÉPLEX II: - Gandhi ' 1 h 35. S h 8 
h30

CINÉPLEX III: - "Slock on you ' 1 h 45.
3h35.5h25 7h15.9h05 

CINÉPLEX IV: - "Private School' 1 h 
45 3h25.5h 05 6 h40 8h20. lOhOO 

CINÉPLEX V: - "Superman III" 2 h 30 
5h 7h15 9h30

CINÉPLEX VI: - ' Gregory s girl" I h

expositions
OALERIE LUDOVIC: 1390 Sherbrooke 

Ouest sutle 3 (844-9788) — PoisunI vi- 
rei Senega Lamoureux Labelle Berge­
ron Rousseau

GALERIE LA MAGIE DE L'ART:
1235 rue Guy (935-1446) - "Coins de 
Montreal hurles récentes par J M Bour- 
bonnets lusqu au 30 sept

GALERIE MONTCALM: Merson du O 
loyenmull)(777-278t) — Exposition 
Claire Rochette peinture et dessins Ou 
t8aoâtau8sspMffltire

GALERIE MOTIVATION V: 316 rue 
Ontario Est (845-5962) — JKquas Char- 
bonnaau installation ratmospnara du 7 
su 25 sept

GALERIE NATIONALE DU CA­
NADA: Angle des rues Elgin el Slater 
Ottawa — L Art da I architacta Trois wa- 
clas de dessin d architecture a Québec 
du 28 luillet au 18 sept inauguration 
aipoaéron. notre hanlage ludaochratian. 
SODOev JC -500 NI JC 19 août au 16

OALERIE OPTICA: 1029 COM du Baa 
ver Hai (666-5176) AMi Neumann Pho- 
tographiaa 13 sept

OALERIE PHOTOORAMME: 2043 Sl- 
Oanis (284-2694) — Albert Qiordan. 
launa photographe Irançais du 7 su 15 
oct

OALERIE TANGENTE: 307 StaCathe- 
rina Ouest (642-3532) — Exposition da 
I Auociation Ouabacoise dss Verriers 
du4au30sapl

OALERIE VERRE 0'ART:1516 Shar 
brooha ouest (932-3896 — Verra sculp­
tural par Danisa Beiangai al Ruih Thias- 
san du31 ao0tau20sapt

OALERIE D'ART SIR GEORGE 
WILLIAMS: Univarsite Concordia. 
1455 bout de Maisonneuve ouest (679- 
5917) — Dessins da Kulptsurs contem­
porains du 19 août au 7 septembre 
Verre tabrique au Canada lusqu au ter 
oct

OALERIE V.A.V.: 1395 Doichsslar 
Ouatl (679-4442) - "Salon dsa ratusés 
du 4 aorX au 9 sapMmbra

GALERIE VAJIMA: 307 Sta-Catharina 
Ouest SuiN 515 (642-2676) - Espoarbon 
David Evans Manuel Ahrarat Bravo du 7 
Mpt tu OCl

GALERIE 13: 3772 ra St-Oanii (266-

30, 3 h 10,5 h, 6 h 40,8 h 20.10 h 
CINÉPLEX VII; - "Strange Brew ' 1 h 

35. 3 h 15.5 h. 6 h 40.8 h 20.10 h 
CINÉPLEX VIII: - "Octopussy 2 h 00. 

4h30.7h 00 9 h25
CINÉPLEX IX; - "Baby it's you " 1 h 40 

3 h 35.5 h 30,7 h 25.9 h 20 
CINÉMA MONTRÉAL I: (521-7870) - 

"Le démon dans rite" 2 h 20,6 h, 9 h 40
— "Les chasseurs de monstres" 12 h 30, 
4h10 7h50

CINÉMA MONTRÉAL II; (521-7870)
— "Psychose II " 1 h, 5 h 10,9 h 20 — 
"La leline” 3h, 7 h 10

CLAREMONT: (486-7395) — "Hercu­
les " 12 h 30,2 h 20,4 h 10.6 h. 7 h 50 9 
h 40

COMPLEXE DESJARDINS I: - Su­
perman III " 12 h 05.16 h 30.20 h 55 — 
“Aventuriers du bout du monde" 14 h 30. 
18 h 55

COMPLEXE DESJARDINS II: -
Otlicier el gentleman" 12 h 05,16 h 40 

20 h 55 — "Avenluriers de l'Arche per­
due " 14 h 25.18 h 50

COMPLEXE DESJARDINS III; -
Ardeurs perverses " 12 h 05,14 h 30,16 

h 55.19 h 20.21 h 45 — "Mémoires d'un 
coureur de lupons " 13 h 20.15 h 45.18 h 
10 20 h35

COMPLEXE DESJARDINS IV: -
' Pour cent bnques t'as plus rien 12 h 
05.3 h 45 7 h 25 — "Paradis" 1 h 50.5 
h 30, 9 h 10

CONSERVATOIRE D'ART CINÉ­
MATOGRAPHIQUE; (879-4349)-

CÔTE-DES-NEIGES I: (735-5528) - 
' Smokey and the Bandits III " 1 h 30.3 h 
30.5h30 7h30.9h30 

COTE-DES-NEIGES II: Rising high 
1h,3h 5h.7h9h

CRÉMAZIE; (388^210)— "Carmen" 1 h 
30,3h30.5h30 7h 30 9 h30 

DAUPHIN I: (721-6060) — "Coup de kxi- 
dre 12 h 50.3 h. 5 h 10. 7 h 20.9 h 30 

DAUPHIN II; Le Choix de Sophie " 2 h 
15 5h15.8h15

DORVAL I: (631-8587) — "Hercules " 12 
h30 2 h 20 4h10.6h. 7h50.9h40 

DORVAL II; ' Strange Brew " 1 h 05.2 h

5903) Exposition des ariistas de la gale­
rie du 11 au 25 septembre

GALERIE 1 SI S: (Altrad Oallaire Inc) 
1515 rua Notre-Dame Lachma (270311t) 
— Oeuvres de Pierre Giltiard artiste- 
psmtra. 11 sept au 20 sept

GALERIE 6200: (Allred Dallaira Inc) 
6200 bout Légsr Montréal-Nord (384- 
2551) — Oeuvras de Yvetia Oumais Bé- 
rubédu 11 seplau5Kt

GUILDE GRAPHIGUE; 9 St-Paul 
Ouest (844-3438) — Exposition des 
monoty^ da Mireille Morancy-Lay. mors 
daasptambrs

HÔTEL MERIDIEN: CompMxa Oasiar- 
dins — Lagram Sedan DamsM du 7 sept 
au 10 oct

LANGAGE PLUS: 675 Bout Auger 
Ouest Alma — Sua Réal du 7 sept au 25 
sept

MATUS: 2165 Craacanl (262-1566) - Ex­
position des oeuvras da J -P Latour R 
Magny F Oadiala S Sadan A Lui 
Sculpturas da M Fiahar al gravures miar 
nabonaMs lusqu au 17 sspismbra

MUSÉE DU BAS ST-LAURENT. ml 
(265-1600) — Expoaition d'Ail islamiqua 
" Obiats du quotidian dut9aodlau2S

MUSÉE D'ART CONTEMPORAIN: 
Cas du Havre (673-2676) — Roland Pou- 
Nn sculptures al dessins 1962-63. du 15 
sept au 6 nov Entra la Msgia al la Pani­
qua launas artislas quabacois du il 
Mpl iu 2 OCl

MUSÉE DES BEAUX-ARTS: 1379 rua

sur scene
ATELIER CONTINU: 1200 SSI rua lau­

rier (270-1176)—Mrchal Lemieux mu- 
siqua psHormanca

AUBiROS NATIONALE DE BT- 
JÉAN SUR RICHELIEU: (1-146- 
6616)- Qérard 0 LaOaquall hX 

CAPE DE LA PLACE: Place des Arts 
(642-i1iy— MbnrquaLayrK Chanta 
LaSsaeEpoqua 20hX 

CAPE-CONCERT LA BELLE EPO­
QUE: 16SI-Lauient. Sl-Timqthaa(173- 
MI) —"Lasplaieiadaiemm' llhX 
al Jacques ONsnbsch llhOO 

CAPilCONCERT "LA CHA­
CONNE"; 342 rus Ontario E (643 
6620) - SpectKia matancotia des an- 
naeaX

EX-CONVENTUM; 1237 SanBumat - 
L Eskabal praatnia Opus contra na- 
•ure XhX

CAPE théâtre QUARTIER LA­
TIN: 4103 St-Oents (643-4364) - "Olo- 
gane lOhOO OtmancheaUh. 'Las 
aiauvasdumal' OsCliarHaBsutNIaM 

GRAND-CAPE DU BATEAU-IVRE;

l

1720 Sl-Dania (649-6959) - Karen 
Young MrchstDonalo lOhM

ESPACE LIBRE: 1945 rua Fuaum (524- 
4196) Groupa Carbone 14 21h

L'AIR DU TEMPS; 191 ouasi rua Sl- 
Paui (642-2003) — Joah Labolsky avec 
Mrchal Oonalo

LE BISTRO-D'AUTREPOIS; (U boOa 
a Liiy) - satine 21 h 10 Philippe Noi- 
reaua24hW

LA LICORNE; 2079 Soul St-Laurani 
(641-4166) -^ "La TiousM" 20 h X et 
Jeanaaane lAoncalat chania Parta-^ksgre
23 h

PLACE DES ARTS: (642-2112) SalM 
Wiitrrd Peilaiiar BaiMI Nahonal du Ca­
nada 20 h 00 Thaaire Maisonneuve 
Soeur Agnes Xhn

SPÉCTRUM; 116 ouest rua Sia-Calha- 
nna — Raeoapseavs xiMo David BoxM 
atThcPqaoa

RISING SUN; 266 SMCathartne OueM 
(Ml-0657) ~ " lAUWATA et Spacial

TmKtS^M L1LE; 11
IrueNaamglon

HuH (771-6669)- "BKhalor"'19h0« 
22hM

THEATRE DU CENTAUR; 451 St 
Francom-Xaviar (914-266-1229) - "Mo­
ving l7hM.21h1S

THEATRE OUAT'SOUS; 100 sel Ave 
des Pms (645-0640) — "Un ouvrage da 
damea 20hX

THEATRE ST-SAUVEUR: (1)614-227- 
1747- "UloudalaRama 19hM-22 
hX

THEATRE CHANTECLERC;(1)614- 
229-1555— ' Ln lotiea de JacqÙM 01- 
•enbach 11hW-22hX

THEATRE PONT-CHATEAU; 1-514- 
456-1221) - "Lune de miai a quatre " K 
hX

THEATRE PELIX LECLERC: 14M 
SlaCalhennaaal 2fSl25l - Quand la 
OudMc s aveitiara le monda irsmMara 
XhX

THEATRE CREDO; (Rtvtare du Loup) 
662-7547 —LM la laup mann 21 h H

THEATRE DU BOIS DE COU- 
LONGE: OuéMC. (662-3064) Meursm 
a l'AiiOerga des Gouverneurs XhX 
Aiaqu au 24 ssgi

ORAND-TNEATRE DE QUEBEC; 
Seaa Louie-PtachePa •aeryO'Nera.Xh 
«

CENTRE NATIONAL DES ARTS: 
Ottawa 1 Opéra ThaOendetiarsl4h 
M XhX l-TTiaatie RecsandRoaia 
h 10. XhX

Béjart
Suite dp la page 17

Laura

50 4 h 35,6 h 20.8 h 05, 9 h 50 
DORVAL III: "Mr Mom" 12 h 45. 2 h 30.

4h15,6h, 7h45, 9h30 
DÉCARIE I; (341-3190) — "Métal Storm 

3-D'1h,2h45.4h30.6h10,7h55 9 
h 35

DÉCARIE II; "Gandhi " 12 h. 4 h. 8 h 
ÉLYSÉE I: (842-6053) — " Le mur " 12 h 

30 2 h 45, 5 h, 7 h 15,9 h 30 
ÉLYSÉE II: — "Derrière la porte" 1 h 05.

3h10,5h15,7h20,9h25 
FAIRVIEW I: (697-8095) - "Flash- 

dance''1h30 3h30,5h30,7h30,9h 
30

FAIRVIEW II: — "Riskybusiness " 1 h 
10 3 h 10.5 h 10, 7 h 10,9 h 10 

IMPÉRIAL: (288-7102) — "Relurn ol 
Jedi"'12h.2hl5,4h35 7 h. 9 h 30 

JEAN-TALON: (725-7000) - "'Gandhi' 
12 h. 4 h, 8 h

KENT I: (489-9707) — "Flashdance " 1 h 
00.2 h 45.4 h X. 6 h 15.8 h 00.9 h 45 

KENT II; - "Risky Business " 12 h 45.2 h 
X. 4 h 15.6 h 00.7 h 45.9 h X 

LA CITÉ I: (844-2829) - "Hercules " 12 h 
X.2hX.4h10.6h.7hX.9h40 

LA CITÉ II; — ' Hercules" 1 h 40.3 h X 
5hX.7h10.9hX

LA CITÉ III; - "Flashdance" 12 h 50.2 
hX 4hX.6h05,7hX.9hX 

L AUTRE CINÉMA: (722-1451)- 
Slar Trek II, la coiere de Kbran" 7 h X

— " Pinole la loi du plus laible " 7 h 15
— "Le retour de Martin Guerre " 9 h 15
— "Salo ou les 120 {ournees de So- 
dome 9hX

LAVAL I; (688-7778) - "Bonheur d'oc­
casion" 12 h tO. 2 h 25.4 h 40.7h 05 9 
hX

LAVAL II; — ""J'ai épousé une ombre " 12 
hX.2h55.5h.7hX 9h10 

LAVAL III: - "Flashdance"' 12 h 45 2 h 
X 4h1S.6h.7h45.9hX 

LAVAL IV: — "Edith et Marcel 1 h X. 4 
n 45.8 h 15

LAVAL V: - "Hercules" 12 h X. 2 h X.
4h10.6h.7hX 9h40 

LAVAL-ODÉON I: — "La carde du 
pouvoir ' 2 h 35.6 h 05.9 h X — "Arle­
quin" 1 h 4 h 25.7 h 55 

LAVAL-ODÉON II: - Matai Storm

Suite de la page 17

grandiose comme la peste. Elle excelle 
dans le maniement de détails prélevés à 
même les scènes de la vie quotidienne. 
Scènes hyper-réalistes que chacun des 
chapitres regroupe en tableaux qui 
pourraient, à la ngueur, fonctionner de 
façon indépendante puisque les situa­
tions présentées, loin de se situer dans 
le déroulement linéaire du temps, s’ins­
crivent au contraire dans sa rupture et 
ses éclatements.

Cet art de l’envoûtement par la rup­
ture, cette architecture narrative inso­
lemment maîtrisée, ces transgressions 
grammaticales et cette irrationalité su­
perbement consentie ne doivent rien à 
la tradition française. L’imaginaire est 
québécois, nord-américain; la manière, 
absolument smgulière.

Dans une langue drue, directe, à la­
quelle nulle convention littéraire ne ré­
siste, Suzanne Jacob maintient, tout au 
long du récit, un suspense et un mystère 
qui renvoient à l’extrême violence et à 
l’extrême fragilité de la vie. Le réel s’af­
fiche, nu, montré du doigt, et il nous faut 
prendre parti. Pour ou contre Suzanne 
Jacob, pour ou contre Laura Laur.

Ou alors s’abstenir, et glisser à l’inté­
rieur de cette fille à la parole rare et 
ambiguë. Consentir à perdre le sens des 
limites, le sens des définitions affectant 
le beau et le laid, le vrai et le faux. Con­
sentir à aller au-delà des apparences.

et attemts par leurs aînés.
Attentif, recroquevillé au bout d’un 

grand canapé vert, Béjart enchaîne :
« Tout est double, en même temps, il y a 
une jeunesse qui est fantastique et, en 
même temps, il est évident que dans nos 
sociétés, surtout occidentales, l’Europe 
du Marché commun, le Canada et les 
États-Unis, on sent un grand malaise de 
la jeunesse. Ce malaise est peut-être la 
faute des aînés mais il existe et il est 
l’annonce de quelque chose, de la fin 
d’un cycle. Je crois cependant que le 
ballet est un art qui, actuellement, peut 
apporter beaucoup parce qu’on y re­
trouve le corps et l’ame. Il a une mission 
qui peut aller très lom. »

Entre le corps et l’âme, entre une es­
thétique qui trouve une part importante 
de son in^iration chez Diaghilev et une 
éthique qui trouve sa raison d’être dans 
les origines mêmes de la danse « La 
danse est un phénomène d’origine reli­
gieux et ensuite un phénomène social. 
Un rite à la fois sacré et humain », écrit 
Béjart, dans son hvre Un instant dans la 
vie d’autrui (Flammarion).

« Le rituel est l’aspect le plus impor­
tant de la danse, ajoute Béjart. Sans lui, 
il n’y aurait pas de danse. » Mais où est 
le rituel dans un ballet comme Copéha ? 
« Au XIXe siècle, l’aspect rituel est en 
pleme décadence. Cependant, même les 
danses les plus mondaines, les plus per­
verties et les plus décadentes gardent 
un quelque chose de ce rituel. » Il pré­
cise encore; « le rituel, c’est l’âme de la 
danse et si vous sentez que la danse a 
une âme, c’est qu’il est là. On l’a main­
tenant retrouvé de même qu’on a re 
trouvé les danses traibtionnelles, afri­
caines, indiennes et autres. Elles aussi 
contiennent un aspect spirituel impor­
tant. »

« Au début de notre siècle, un homme 
comme Diaghilev a ressenti tout cela. Il 
a été entouré de gens qui l’ont (égale­
ment) compris. Aussi bien chez un cho­
régraphe comme Fokine, chez un mu­
sicien comme Stravinsky que chez un 
peintre comme Picasso, ils ont senti 
cette force tellurique et rituelle. Ni­
jinsky, qui fut le pur produit de Diaghi­
lev, fut quelqu’un de tellement reli­
gieux: pour lui, la danse était une 
prière. »

« D’ailleurs, en dehors de la danse, la

dimension rehgieuse de l’être est la plus 
importante. Comprendre le phénomène 
^intueL c’est aj^rocher quelque chose 
de très profond dans la vie, c’est appro­
cher la racine même de l’être. Tout le 
reste, c’est moins important.»

Mais avec tout cela, quelle est donc la 
place de la réabté dans une chorégra­
phie ?

. Attention, une oeuvre artistique 
n’est jamais le miroir de la réahté. Elle 
en est la transposition, la subhmation. 
Roméo et Juhette, c’est la réahté et en 
même temps, ça ne l’est pas. C’est de la 
poésie, une réahté poétique, transcen­
dée, une réalité beaucoup plus réelle 
que le réel. C’est le mot surréef que je 
n’ai pas mventé. »

« Le seul hvre que j’ai écrit s’intitule 
Un instant dans la vie d’autrui. C’est ça, 
la danse : c’est l’instant, la réahté pre­
mière, le présent. Et ce qui est impor­
tant c’est l’Autre en face qui vous re­
garde. »

Mais comment peut-on accepter 
qu’une oeuvre artistique soit aussi éphé­
mère ?

Le compositeur Karlheinz Stockhau­
sen confia un jour à Béjart que ses oeu­
vres contenaient de quoi faire réfléchir 
pendant au r’—ns 2,000 ans les généra­
tions à venir.» Au contraire, moi, ce que 
je trouve merveilleux, dit Béjart, c’est 
qu’il y en ait pour deux ans ou deux mi­
nutes. C’est beaucoup plus beau. Il y a 
cette parole de Mohère qui (ht: ‘ Allons, 
Monsieur, le temps ne fait rien à l’af- 
fau'e. ’ Le temps n’a aucune importance, 
ce n’est pas ça qui compte. Qu’elles du­
rent, ce n’est pas ça qui fait la valeur 
des choses. Et puis, la musique, on l’ou­
blie, on la perd, les fresques perdent 
leurs couleurs, les pyramides s’érodent, 
tout passe. ‘ L’avenir est à Dieu ’, lit-on 
dans Les Châtiments de Victor Hugo. 
Donc l’avenir, on n’en sait rien. Peut- 
être que dans cinq ou dix ans, personne 
ne parlera plus de Stockhausen, que ses 
oeuvres seront perdues, égarées, détrui­
tes.

« Il faut travailler pour les gens de 
maintenant; ici et maintenant. Voilà 
quelque chose de très profond et d’éter­
nel. L’éternité est dans l’instant, elle 
n’est pas dans l’avenir. Je crois que les 
gens sont en mesure de le comprendre 
et en tout cas il faut qu’il le soit. Le bal­
let reste un art direct, accessible et po­
pulaire. »

Maurice Béjart ne souhaiterait-il pas 
quand même que certaines de ses cho­
régraphies demeurent ?

« Non, ce que je veux que l’on garde 
de moi, c’est une certaine idée de la 
danse et de l’art, pas les choses, n ne 
faut pas garder les chorégraphies, il ne 
faut pas garder l’héritage. Il faut garder 
une ^nsee. J’aimerais que l’on garde de 
moi l’envie de s’exprimer par le corps et 
la danse, c’est tout. »

3-D" 1 h 30,3 h 05,4 h 45.6 h 20,8 h, 9 
h 40

LOEWS I: (X1-7437) - “Staying Alive " 
12h,2h,4h,6h,8h.10h 

LOEWS II: - "Mr Mom" 12 h 05,2 h 
05.4hX.6hX.8tlX.10hX 

LOEWS III: - "Flashdance"' 12 h 05, 2 
hX,3h55,5hX,7hX,9hX 

LOEWS IV;- Wargames "12hX,2h 
X,4h40,7hK,9hX 

LOEWS V: - "Twilight Zone " 12 h, 2 h,
4 h. 6 h. 8 h. 10 h

MERCIER; — "Le samurai noir " 6 h 05, 
9 h 35 — Le gendarme et les gendar­
mettes ' 7 h 45

OUIMETOSCOPE: (525-86X) - Le 
bateau " 7 h, 9 h 45 — "Cupidon chez 
lesToubibs"7h15.9h15 

OUTREMONT: "L'aftaire Tournesol " 1 h 
30 — "Diya" 4 h — "Pollergust" 7 h X 
— "La temme tatouée"! 9 h X 

PALACE I: (866-6991) — "Risky Busi­
ness" 12 h 15,2 h 10.4 h X. 6 h. 7 h 55. 
9hX

PALACE II: - "Hercules " 1 h 15.3 h 15.
5 h 15. 7 h 15,9 h 15

PALACE III: — "National Lampoon's va­
cation " 12 h 10.2 h 05. 4 h. 5 h 55.7 h 
X 9h45

PALACE IV: - "Easy money " 12 h 25.2 
hX.4h15.6h10.8hX.10h 

PALACE V; - "Class ' 12 h ». 2 h 10.4 
h.5h».7h40.9hX 

PALACE VI: - "Trading Places " 1 h X.
3ht0.5h».7hX.9h40 

PARALLÈLE; (843-4725) - "Le tournai 
inachevé"" 19 h. 21 h X 

PARADIS I; (866-6991)- "Tootsie"" 1 h 
20.5 h 30.9 h 35 — ""L"As des As " 3 h 
X.7h40

PARADIS II; — '"La lotie escapade " 1 h 
t0.4hX.7hX — ""Bambi""3ht0.6h 
X.9hX

PARADIS III: — "Lés uns et les autres"" 
1 hX.4h45.8hX

PARISIEN I: (866-3856) — "Lé retour de 
Jédi"' 12 h X. 2 h ». 4 h 40.7 h X. 9 h 
X

PARISIEN II: — "Edith et Marcel " 1 h 
X 4h45.eht5

PARISIEN III: — ""J"ai épousé une om-

Sherbrooke ouest (285-16X) — L'été de 
la St-Martin de Sir John Everelt-Milbais 
du 16 |uin au 18 septembre Oeuvres 
d'artistes canadiens Mai Dean. Betty 
Goodwin et John Massey Henn-Carber- 
Bresson. photographe, du 23 |uin au 4 
septembre » "Ansel Adams et autres 
du 1er luiliet au 4 septembre "Ansel 
Adams et autres " du 1er luélel au 4 sep- 
lembre

rSUSEE D'ART DE J<}LIETTE; (514- 
756-0311 ) — "Acquisition 1961-1982 
lusqu'au 11 septernbre Le monde en Mi­
niature du 14 sept-au 6 nov Lance­
ment D'un album de photo de Jules 
Gauvreau. 11 septembre IShX 

MUSÉE REGIONAL DE Rl- 
MOUSKI; 35 ouest. St-Germain(4l6) 
724-2272 — "Couleurs d'Acadié une 
réahlé cutturelle" pisqu'au » sapt "Un 
paysage apprivoisé " du 7 au 2B 
sapt

MUSEE D'ART DE SAINT-LAU- 
RENT: 615 boul SIe-Croit Saint-Lau­
rent (747-7X7)— "Démoritration de ti­
rage dimanchell sapMnYjreparCoWle 
Moreau Tisserands 14 h X 

MUSEE DU QUEBEC (41664321X) 
— "Panorama de la Collection du 16 
(urnau i6oclobre » "Les Saeons dans 
l'arOuébécois du 16tumau9octobre 

MUSEE DE L'ORATOIRE: 3600 
Rame Mans (7336211) — Quatorze gra­
vures de Georges Rouaull. créée pour 
"Les Fleurs du Mal deCharlMBeaude- 

laire. maqu au 2 novembrt 
MUSEE MARCIL; M9 Riverside Orne. 

St-Lambert (671-3066) — Eiposihon 
Les trompeurs" leurres et Kulplures 

d oiaeaui Jusqu'au 26 sapi 
MUSEE MeCORO: 660 ouesL rué Sher­

brooke (362-4776) - A A Chééledield. 
Portraits de rungava du 26 iwNel su 16 
septembre Eipositioos de costumes 
d Andrée Murphy |usqu au 2 octobre 
"Lé meiSeur des mondes de Fnu Sand­

ier iusquau4iapi SonnaN. chapeaui 
et codMs " du 22 imn au 11 man 64 

VU CENTRE D'ANIMATION BT DE 
DIFFUSION DS LA PHOTOQRA- 
PNIB;44 0arneau suite M3 Québec 
(662-1322) Hologrammes et photogra- 
phiaa du6sapl au2ocl 

JEAN-JACQUES THIBAULT; 4226 
avenue Lavai (644-6163) — "Carmen 
Couiombe FaulLusier Maic-Anlotne 
Nadeau MéiéneRoy Dominique Soee- 
ke horaire d éM sur rendez vous, peur 
IvAit MM MpMMOW 

ARCHIVSB NATIONALES DU 
QUEBEC; 1W me Noireileme til - 
E ipoemon de photographie de l'AFPO 

ARTICULS: 4060 BKeurent eiM (642- 
sui, Pamures de Saitha Shenher du 6 
av TOsapi

ATELIER OALERIE BERGE LA­
CROIX: 4963 (6434336) - Ortvures 
deChnshaneRoy PeulLNemoie Lews 
Jaque OanOoimsr duterauXiepI

AUBERGE BT-OEMB; 61 rue IFOenm

St-Sauveur des Monts. — 35 photogra­
phies en couleurs par Nina Bruck. |us- 
qu au 16 oct

CASERNE OU RÉGIMENT ROYAL 
MONTREAL: 4635 O rue SteXathe- 
rine(845-42X) Exposition d'armes or- 
oanisée par I ACABC Dimanche la 11 
•kDMfnbfc

CENTRE CULTUREL DE VERDUN: 
5955 Bannantyne (768-1149) Eiposihon 
Marcelle Bouchard du 14 septembre au 
2actobre

CENTRE DE CREATION ET DE 
DIFFUSION EN DESIGN DE L'U- 
QAM:l75Av Prés Kennedy (382- 
3955) Eiposihon des 9 protêts qui ont 
reçu la médaille du gouverneur général 
du Canada Du 8 au 18 sept

CONVENTUM: 1237 Sanguinel (Hall 
d entrée) — E iposition Solo de Céline 
GrXiert Perception "

CENTRE UfWAIN; 4W rue NoheCame 
est (643-M78) — Eiposition et vente de 
photographies et oeuvres d'art orgarusé 
par Héntagt Montréal

CERCLE D'ART: 3159 boul St-Martin 
est Laval (384-2561) — Rétrospective 
eipoeants 62-63 JusquaulSsaplambre

LA COLLECTION TUDOR INC.:
1636 Sherbrooke Ouest (633-M94) — 
Oeuvres de M Beiierive. Ron Bolt. A 

Harrison Bruce le Darn E TaheMetY 
Wilson

(MLERIE ALLIANCE; 660 Sherbrooke 
ouest (284-37M) — Eipoeition des oeu­
vres de Lucie Fortin du 30 eodt au i6 
sept

GALERIE D'ART L'ARISTOCRATI: 
1600 Atwater Plaza Aleiis Nihon (635- 
6030) — Peintures de N Boisvert. O 
Bonmati M Brazeau.QE Omgras.Q 
Pteiller ARichardeon.CD Valom

GALERIE ART SELECT: 6610 Sl-Oe- 
nts (273-7066) — Eiposilion d'aHistes 
canadiens coniemporams Basque. Bre­
ton. Del Signori, Gmgias Lecor Honk 
Seveid

GALERIE ART BT STYLE: MTS A O 
rue Sherbrooke Wesimount • 4644164 
— Oeuvres de Maurice Assier. Colette 
SoNm 9hGeMedu36aoOleu3seioeie

GALERIE L'ART FRANÇAIS: 370 
Laurier O (277-2176) — Eiposmons dF 
versae

GALERIE L'ART VIVANT; 3622 Môe- 
ms (6456660) — iifluerieee de J P Le- 
douowF N Rwi.L Tango, jg Mewuei 
N Paaoock ai aubes

OALERIE AUBES SS6B: 36MrweSI- 
Deme (6459076)-Nmluree de Mech- 
IR du 2 au 26 MPI

GALERIE OU CENTRE DES ARTS 
VISUELS: 360 av VWIoite (4656666)

Oeuvres de céramique N 
les aquarelles eic Du 16 aoOiau 17

OALERIE DBS B CONTINENTS: 
1229 Greene Av — Eipoédion Msno- 
netise el poupées de i Afrique de nn- 
denésa et du Pérou dui6ae0teut7

bre" 12 h 45, 2 h 50,5 h 00,7 h 00,9 h 
10

PARISIEN IV: — "Bonheur d'ocasion " 
12h15,2hX,5hX,7h20,9h45 

PARISIEN V: — "Et la tendresse bordel 
ll"1 h10,3h10,5h10,7h10,9h10 

PLACE LONGUEUIL I: (879-7451) - 
“Le samouraï noir " 12h35,3h55,7h 
25 — "Les diables de la roule " 2 h 15,5 
h40.9h15

PLACE LONGUEUIL II: - Psychose 
II". "U féline" 12 h K, 4 h X, 7 h 55 

PLACE VILLE-MARIE I: (866-2844) - 
"Zslig"12hX,1 h»,3h35.5h20,7h 
X.8hX.10hX

PLACE VILLE-MARIE II: - Zelig 1 
h.2h45.4hX.6h I5.8h.9h45 

PLACE ALEXIS NIHON I; (9354246)
— "Riding high" 1h,3h,5h, 7h.9h 

PLACE ALEXIS NIHON II: -
"Draught Sman's Contract" 1? h 45.2 h 
45,5h,7h15,9h»

PLACE ALEXIS NIHON III: - The
star chamber" 1 h 10.3 h 10, 5 h IS, 7 
h 20. 9 h 30

PLACE DU CANADA; (861-4595)- 
"Apocalypse now" 12h 45,3h 30,6h 
15.9hX

SAINT-DENIS II: (8453222) - "Super­
man III" 12h 40.17 h 00.21 h 15 "Les 
aventuriers du bout du monde " 15 h X. 
19h15

SAINT-DENIS III: — "Belles, blondes 
el bronzées " 1 h 15, 4 h 35. 7 h 55 — 
" Piranhas II. les tueurs volants ' 2 h X. 6 
ht0.9hX

VERDUN:-"'Le démon dans nie" 6 h 
10.9 h 35 — "Les chasseurs de mons­
tres" 7 h X

VERSAILLES I: (35378M) - "Bonheur 
d'occasion" 12h30.2h40.4h50,7h 
10.9h»

VERSAILLE II: — "J'ai épouse une om­
bre" 1 h, 2 h », 5 h, 7 h, 9 h 10 

VERSAILLES III: — "Flashdance" 1 h 
X.2h40.4h».6hX.7h45.9h25 

WESTMOUNT SQUARE; (931-2477)
- "Mr Mom 1 h 10, 3 h 10.5h 10,7h 
10.9 h 10

YORK: (937-8978) - "Cu|0 " 1 h X, 2 h 
40.4h».6hX.7h40.9h»

sept
GALERIE GILLES CORBEIL; 2165 

Crescent (844-7147) — L'héntier — oeu­
vres récentes du 22 septembre au 8 oct5 
bre

GALERIE GILLES CQRBEIL: 2165 
Crescent (844-7147) — Artistes ds la ga­
lerie Ou 4 août au 17 septembre 

GALERIE CULT ART: 386 rue Laurier 
ouest (2755149) — Exposition récentes 
de Robert OueHette du 6 su » sept 

GALERIE DENYSE DELRUE:(845 
3779) —du 1er août au 5 sept sur ren­
dez-vous Ouverture officielle le samedi 
lOaept

GALERIE DOMINIQN; 1436 Sher­
brooke Ouest Exposition des peinlures 
récentes de Anna Noeh et oeuvrn choi­
sies de F S Coburn. ARC. 187M9X. 
du 10 — X septembre 

GALERIE ELCA LONDON. 1816 
Sherbrooke ouest (631 -3646) — Spucia- 
ksle en oeuvras contemporains par anis- 
les canadiens Ray Catlel. Patrick 
Landsky, Barry Wamiangker. Greg Hardy 
Catherine Perehudoll. Wynoma Mulcas- 
ler et David Alexandar 

GALERIE ESPERANZA; 2144 Msekay 
(93564») Exposition Cathryn Gabenet- 
Kroo. aquareees et hwtes sur papiei du 
I6sepl auMoclobre 

GALERIE FRANÇOIS LEMAI; 1437 
Stanley (642-3636) — Maîtres laponais 
conteniporame Amano • Hoahi - Kumda 
• Sado • SMoh ■ Sm sda-Shimizu 

GALERIE FRENE JÉRÔME: 1M1 rue 
St-Oems (7364371 ) - Michéle LEvEIL- 
lEE7 Dsmae Jagg odslte Gameche Hu- 
guene DeameraM. Thérèse JoenalM C5 
kne Pmaonneeub. du 16 au 36 sept 

GALERIE FUCITO: 6263 avenue du 
Parc (2751616) — Originaux sur papier 
Aiechmsky. Ap^. Harlung. Soutanges 
Zao Wou-ki. etc Dumouchel. LMroix 
Montpeht. Roy Monehan. Obs. Savoie 
etc Jusqu'au ter ncsobre 

GALEMB II6PRSBBION: «626 Sl-Oe- 
nts 643-4461 — Oravurea de K Cantin 
M Dupont P Palry M Verm 

GALERZIB NéTERACTION: 4060 St- 
Leurent (6452761) — Exposition de 05 
ramique du 11 aapt au 2 oct 

GALERIE JACQUIB: 1437 Stanley 
(642-3636) — Oéiivree de meltiee |ep5 
nais contemporains Amano Sawada 
KuroPe. Seioh Hoahi Sekemeto Maki

GALERIE JOLLIET: 276 Sherbrooke 
Quasi, suée 211 — Oeuvres lécenlse de 
Marcel Ssml-Piorre (seiie I et il) du 7 
Mpl lu lit OCl

OALERIE WALTER KLINK- 
HOFF:t200 Sherbrooke eet(26573M 
eu 2656671) — tapoMMn "Hommage é 
QooqriPge Rebyte Oeuvres prêtées 
provenant de ooRsebone perbeuMrea du 
ter eu 17 sept

OALERIE ROONtOUE LEMAT; 166
Wallet (232-3260) — Oeuvres récentes 
de Lewse LebéieiuBs du 14 eu M sept

télévision
SAMEDI

O CBFT
12.00 Univers inconnus
13.00 D'hier a demain
14.00 Cinema

L étalon noir' Drame avec Car- 
roll Ballard, Kelly Reno (am 79)

16.30 Méli-Mélo
17.00 Bagatelle
18.00 Le teleiournal
18.05 Les écrivains Français
18.30 Le monde marveileux de Disney
19.30 Baseball des Expos

Au Stade les Expos reçoivent les 
Mets de New York

22.30 Le leléiournal
22.50 Nouvelles du sport
23.05 Cinéma

0 amour et d'eau fraîche" Avec 
Annie Qirardot, Julien Clerc (Fr 
76)

00.45 Cine-nuit
"La camarade" avec Vincenzo 

Ciccora et Giancarlo Derosa (it 
62)

Œ) CFTM
12.00 Midi à 14 heures
14.00 Le baseball du samedi
17.00 A communiquer
17.55 Lotto 6/49 et La quotidienne
18.00 Pop express
19.00 L'homme qui venait de l'Atlan­

tique
20.00 Les grands spectacles

Callow" avec Yul Brynner Ri­
chard Grenna (am -esp 7t)

22.00 Sur la sellette
22.30 Les nouveltes TVA
22.45 Les sports
23.00 Dan August

CD RADIO-QUÉBEC
14.30 SOS l'ecoute
16.00 Nourrir le Québec
16.30 Archibald le magichien
17.00 Marché aux images
18:00 La pehte Luiu
16.30 Échec au roi
1B.00 Ranéte Portugaise
16.30 Nord-Sud
20.00 Samedi soir
21.36 Samedi sotrs
22.30 Corpse coeur

m TVF Q (Câble)
12.30 Lts leux dé » heures
13.00 surs
14.30 Juste une histoira
15.15 Mmi-dap
15.45 ThUtre de Bouvard
15.55 Actuililés régionales
17.00 L its aux entants
17.30 Lts pieds au mur
16.00 Les animeux du mondt
16.30 Auto-moto
20.00 Lts taux de» heurts
20.30 CtdsnceJ
22.00 Papa, maman si mon échkc
22.45 Mmi-clêp
23.06 Thtélredt Bouvard
23.25 Lts ictuakiet régionilti

O CBMT
12.00 SpqrtKieekeod
17.00 CSC News
16.30 Waynt and Shutter
20.00 Tht Facts oILtli
20.30 CFL Football

Montreal é Wmmpsg
23.00 CFLFootbék

TorontoéCB
OOM Thinabontl
00:16 CFL Football

01:30 »
' Death car on lhe Freeway" avec
Shkily Hack. Georgt Himilion 
(1979)

CD CFCF
12.30 ThiiWeekinFoolbelt
13.00 SMurOayCmema

Home 10 itey avec Henry

16.00
Fonde KnMsn vigerd (1977) 
Pieyert mietneeanel Tennd

16.00 Wkieworidoispam
16.00 Pûtes
1530 Music Vipon
16.00 DKTreM Strokai
16.30 Circue
10.00 CTVipecielprewnuiiuii

Thekmsiaastend" seoarbe
11.80 KctCy whtfi vou trt Mr Df

13.00
13.11
00.00

CTVneeonelNewi
Puhe
CmametZ
TheboyiltomOrezé ayeeOie- 

gory Pack Lawranck Oliyer 
(1971)
OreaMsiamancenharo03.00

DIMANCHE
O CBFT
12.00 La semaine verte
13.00 Moi aussi le parie français
13.30 Coup d'oeil
14.00 Second regard
15.00 L aventure de la vie
16.00 Football professionnel Canadien

Les Eskimos reçoivent les Tiger 
Cals'"

18.30 Court métrage
19.00 Court<ircuil
19.30 Les Beaux Dimanches
20.30 Le teieiournal
20.50 Les Beaux Dimanches
21.00 Les Beaux Dimanches
23.00 SporMimanche
23.15 Présentation du Ciné^lub
23.20 Ciné-club

Gigi" avec Leslie Caron. Maurice 
Chevalier (am 58)

Œ) CFTM
12.00 Bon Dimanche
14.00 Ciné week-end

Pique-nique" à Hanging-Rock" 
avec Rachel Roberts. Dominic
Guard (aust 75)

16.30 Sport Mag
17.50 Le dix vous informe
18.00 Au royaume des animaux
18.30 CHIPS
10.30 Centre médical
20.30 Vedette plus
21.30 Science el technologie
22.00 L'événement
22.30 Les nouvelles TVA
22.45 Les sports

CD RADIO-QUÉBEC
15.00 La publicité au Québec
15.30 Un univers é découvrir
16.00 L'évolution de l'homme
17.00 La publicité au Quebec
17.30 La publicité au Québec
18.00 Le petite Luiu
18.30 Archibald le magicien
16.00 Planète roumetne
16.30 Voyons-donc
20.00 A toute vitesM
20.30 En scène
22.00 Cine-Répertoire

La spirale"

ES TVFQ (Câble)
12.00 Rencontres tu musée 

nitionsl de l'automobile
13.00 Vagabondages
14.00 Apostrophes
15.20 Itinérairts
15.50 LS théllra de Bouvard
16.04 Les kctusiiMs régiontiss
17.00 GymJomc
17.30 Fémmm séulemtnt
17.4S AvotrasénM
16.10 Lts rsceim de mon ntlsga
16.30 Cessques et bottes de ewr
19.00 Hislotras nitursMs
16.30 Moissans tl biltégts d'autrtiaii
20.30 Vagebondegts
21.30 Apostrophes
22.45 Moi |S
23.26 LS théâtre dé Bouvard
23.45 Actualités régiontits

O CBMT
12.00 From now on
12.30 Ptrtormtncé
13.00 MséhngWecé
14.00 Grendspnx
16.00 Sports wésktnd
16.00
16.M

Frigaltrack
TheBstchcombtrs

30.00 Thé nug« show
11.00 Alter thé txe
31.00 TheNelionei
13.15 Neweweich
11.40 SundeyBeet

CD CFCF
11.00 The Terry Wlfrter show
11.30 Hetl-e-Hendy hour
14.00 TrevtfBS
14.10 Everybody'S buanew
16.00 üntifMd wofld
16.S0 OusMionpenod
10.00 CFLtDOM

Tget Cm -«e- Eakrmos"
10.00 Square pegs
It.N Piqnf UMinâi
10.00 MeltHouelon
11.00 Oumey11.00 The beet oiws
11.00 CTVNekonaiNews
00.00 Cmemell

Mysterious isitnd ot beautiful 
woman StevsnKssts JsiméL 
Beuer

01.01 OrasMM amencen here
01.16 Eyeeel

1


